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LES TRAVAUX SONT TERMINÉS À L'AÉROPORT

nicipales pour prendre part à cette journée spéciale. Ici, on a une vue 
aérienne de la nouvelle piste de 4,000 pieds (à gauche) et aussi on 
peut apercevoir l'ancienne à droite. On sait que* le coût de ces tra­
vaux a atteint le quart de million de dollars, somme entièrement dé­
boursée par le ministère fédéral des Transports.

Les ministres fédéraux Sharp

Avec l'achèvement des travaux qui ont doté l'aéroport municipal d'u­
ne nouvelle piste d'envol, les cérémonies d'inauguration auront lieu 
dimanche prochain, le 26 novembre, alors que deux ministres fédé­
raux viendront rehausser de leur présence cet événement marquant 
pour notre cité. En effet, l'hon. Mitchell Sharp et l'hon. Jean-Luc Pé­
pin, ce dernier député de Drummond, se joindront aux autorités mu­

70 aveugles de Drummondville attendent 
du secours de notre population

La campagne annuelle de l’Insti- 
tut national canadien pour les 
aveugles aura lieu cette année du 
22 au 25 novembre. Cette année, el­
le se fait sous le patronage du Club 
des Francs. Lé président de cette 
campagne est Me Laurent Jutras, 
notaire, assisté de Me Michel Du- 
chesne, avocat, comme secrétaire.

Samedi, le 2 décembre

Journée d’étude régionale pour
la jeunesse de I Union nationale

On attend plus 
de 100 délégués 
Plus d'une centaine de délé- 

gués de la jeunesse de l'Union 
nationale se rencontreront à 
Drummondville, samedi, le 2 
'décembre prochain. Il s’agira 
d’une journée d’étude qui se ré­
pétera dans trois ou quatre vil­
les de la province au cours des 
prochains mois.

Me Jacques Biron nous fai­
sait part de cette nouvelle, hier 
après-midi, et il s’attend pour 
l’occasion à la visite de plu­
sieurs députés de l’Union natio­
nale.
| Le thème de cette journée 
spéciale consacrée à informer la

Excellentes chances d’avoir un CEGEP
Huit membres de la Mission des 

PpÇP’ gommés par le ministère de 
l Education pour s’occuper d’orga­
niser des Collèges d’enseignement 
général et professionnel à travers 
a province, étaient de passage en 
notre ville mercredi dernier.

Les trois buts de cette visite 
talent de connaître nos institutions 

actuelles, rencontrer les professeurs 
Au* seraient disponibles au niveau 

•logtal et discuter avec le comité 
d’organisation, du mémoire 

Que celui-ci a soumis récemment 
SUr cette question.

Me André Biron agit comme pré­
sent de ce comité et M. Conrad 

ouquette en est le secrétaire.
ollège Marie-de-la-Présentation

■Lcs visiteurs ont été fort impres- 
onnés par la grandeur du Collège 

JJ.^'ÿ-ta-Présentation, chemin 
iu 'J°IL Us l’ont visité de fond en 
fonible: aucune pièce n’a échappée 

leur attention, même la salle de 
• ules de quatre allées. Dans le 

urs de l’été d’ailleurs, le secré- 
re de la Mission avait visité les 

i5J*x de l’extérieur, sans attirer 
^ttention dé qui que ce soit.

Lors d’une conférence de presse, te­
nue lundi soir, on remarquait égale­
ment M. Philippe Dion, président 
du Club des Francs de notre ville, 
M. Charles Doucet, président pro­
vincial des Clubs des Francs, et M. 
Maurice Jones, président honoraire 
de la campagne. On sait que M. Jo­
nes, administrateur de la Celanese,

jeunesse de l’Union nationale 
sera “Jeunesse et politique”.

Le programme de la journée 
débutera à 9 heures le matin 
pour se poursuivre toute la jour­
née jusqu’à 18 heures. En mati­
née, un panel composé d’un jeu­
ne ouvrier syndiqué, d’une tra­
vailleuse sociùle et d’un étu­
diant, ouvrira un dialogue avec 
l’assistance sur diverses ques­
tions regardant le domaine poli­
tique.

Au cours de l’après-midi, on 
formera des groupes de 10 à 12 
membres qui seront tous animés 
par des députés actuels du gou­
vernement. Parmi eux, on ac­
cueillera M. Renald Fréchette, 
député du comté de Sherbrooke.

A la fin des délibérations, un 
cocktail sera offert à tous les

Les membres de la Mission ont 
demandé une description détaillée 
des lieux: plans généraux places- 
élèves disponibles, salles pouvant 
servir à tous les services essentiels 
dans une telle institution, avec 
grandeur exacte dans chaque cas, 
étendue du terrain disponible aux 
alentours, etc. etc.

A la suite du rapport de la Mis­
sion, si le ministère de l’Education 
décide que le Collège Marie-de-la- 
Présentation conviendrait pour un 
CEGEP, il s’agira de communiquer 
avec la haute direction des SS. de la 
Présentation-de-Marie, afin de sa­
voir s’il serait possible d’utjliser ce 
vaste édifice, soit par vente ou au­
trement.

Nous apprenons même, en der­
nière heure, que des démarches 
préliminaires seraient déjà en cours, 
avec la haute direction de la Com­
munauté, à Rome, dans le but d’en 
arriver à une entente, afin dé ne pas 
retarder l’établissement éventuel, à 
cet endroit, d’un Collège d’ensei­
gnement général et professionnel, 
si les autorités compétentes en déci­

s’intéresse à cette oeuvre depuis 
plusieurs années déjà. L’institut 
était représenté par M. Fernand 
Huneault, directeur des services ré­
gionaux pour la province de Qué­
bec et M. Marcel Lequin, directeur 
régional.

On s’est fixé un objectif de $10,- 
000. Ce qui n’est pas exagéré, loin

délégués de cette journée d'étu­
de.

Les assises de cette journée se 
dérouleront à l'école Jean- 
Raimbault. On attend des mem­
bres de tous les comtés entre 
Montréal et Drummond, tels 
que Yamaska, Brome, Missis- 
quoi, Bagot, Sherbrooke, Ri­
chelieu et beaucoup d'autres.

Pour le moment, on ne peut 
pas confirmer si le premier mi­
nistre Daniel Johnson et le mi­
nistre de la Justice, Jean-Jac­
ques Bertrand, participeront à 
cette rencontre. Me Jacques Bi­
ron nous a informé qu'il ne pou­
vait répondre à notre question 
présentement sur la venue possi­
ble de ces deux hommes politi­
ques du parti de l'Union natio­
nale.

dent ainsi, comme il y aurait gran­
dement lieu de le prévoir.

Advenant ce cas, le seul problè­
me à résoudre serait la construction 
d’une annexe pour l’enseignement 
professionnel (métiers).

Le gouvernement désire conser­
ver au niveau secondaire notre éco­
le de métiers.

Mais si, en septembre de l’an 
prochain, la construction de cette 
annexe d’enseignement profession­
nel n’était pas complétée, on pour­
rait utiliser, en attendant, trois ou 
quatre salles de l’école actuelle de 
métiers de la rue Ringuet pour l’en­
seignement technique.

Un autre argument majeur, favo­
risant un CEGEP à Drummondvil­
le, serait le Centre de recherches de 
la Celanese, érigé et aménagé au 
coût de $1 million et qui emploie 
dans le moment quelque 75 ingé­
nieurs spécialisés. Il s’agirait d’un 
établissement unique au Québec, 
du moins dans les villes de moyen­
ne importance.

D’après M. Conrad Fouquette, 
au moiqs 400 élèves de la Régiona­

de là, si l’on tient compte des servi­
ces éminents que rend cet organis­
me aux aveugles de notre région.

On nous a révélé que 70 aveu­
gles, dans Drummond, jeunes et 
moins jeunes, reçoivent l’attention 
soutenue de l’InstituL

On nous demande toutefois de 
rappeler à la population, que l’ins­
titut national canadien pour les 
aveugles n’est pas un organisme de 
charité, en ce sens que son rôle n’est 
pas de vêtir, de nourrir, de faire hé­
berger les malheureux qui sont at­
teints de cécité. D’autres organisa­
tions s’occupent de ces problèmes. 
Le rôle de l’institut est de prévenir 
la cécité chez les jeunes, en leur 
fournissant tous les secours possi­
bles, puis de travailler à la réadap­
tation de ceux qui, frappés de cette 
terrible épreuve, peuvent améliorer 
leur sort dans la société, par une in­
tervention opportune de personnes 
qui, depuis de nombreuses années, 
ont accumulé des connaissances ap­
profondies à ce point de vue-là. On 
nous dit que 10% des aveugles réa­
daptés gagnent leur vie allègrement 
sans avoir recours à la charité. C’est 
déjà magnifique.

Sur les 70 aveugles dont s’occupe 
chez nous l’institut, 52 sont du 
grand Drummondville. On nous 
fait remarquer d’autre part, que 
tous les argents recueillis dans 
Drummond servent uniquement 
dans Drummond, et même que, de­
puis quelques années surtout, l’ins­
titut doit avoir recours à l’aide de 
Montréal, pour boucler ses opéra­
tions.

Il s’agit d’une oeuvre admirable, 
qui ne saurait laisser indifférente 
aucune personne qui a non seule­
ment de la charité chrétienne, mais 
même un peu de coeur.

le seraient aptes à s’inscrire, dès 
l’automne prochain, au CEGEP de 
Drummondville.

Au moins 400 élèves pour débu­
ter, ce ne serait pas si mal, si l’on 
prend pour acquis que les centres 
comme ceux de Longueuil, par 
exemple, débuteraient avec 362 élè­
ves; Rouyn avec 485 élèves, Valley- 
field avec 350, et autres semblables.

Les cours d’écoles 
mieux éclairées

M. Lucien Couture, président de 
la Commission scolaire de Drum­
mondville, a avisé les membres de 
la Régionale Saint-François que 
toutes les cours d’écoles de la cité 
seront bientôt bien éclairées. Proba­
blement que cette mesure réduira 
sensiblement les vols qui augmen­
tent graduellement depuis quelque 
temps dans nos écoles, durant la 
nuiL

M. Couture a précisé que la loca­
le venait de signer un contrat avec

et Pépin seront
La Cité de Drummondville 

sera Fhôte de deux ministres 
canadiens, dimanche pro­
chain, le 2.6 novembre, à l’oc­
casion de l’inauguration de la 
nouvelle piste d’atterrissage de 
4,000 pieds, aménagée à l’aé­
roport municipal grâce aux 
subventions accordées par le 
gouvernement d’Ottawa.

En effet, c’est en avion que 
l’Hon. Mitchell Sharp et l’hon. 
Jean-Luc Pépin arriveront à 
Drummondville, utilisant du 
même coup la nouvelle piste 
qui donnera dans l’avenir 
beaucoup plus d’importance à 
l’aéroport municipaL A 14h., 
l’avion du gouvernement fédé­
ral se posera sur la piste et im­
médiatement après commen­
ceront les cérémonies.

D’abord, le premier magis­
trat de la cité souhaitera la 
bienvenue aux deux ministres 
fédéraux et le ministre des Fi­
nances Mitchell Sharp sera in­
vité à dire quelques mots à 
l’assistance.

L’abbé Victorien Lavigne, 
curé de la paroisse de Saint- 
Nicéphore, procédera à la bé­
nédiction des lieux et d’autres 
allocutions seront prononcées 
par l’Hon. Jean-Luc Pépin, 
minnistre de l’Energie, des Mi­
nes et des Ressources, M. Ber­
nard Pinard, député provincial 
de Drummond et. par le prési­
dent de l’Association des pilo­
tes de Drummondville, M. 
Charles-A. Giroux.

Une visite de la ville
En se rendant à l’hôtel de

Au Secondaire V: "Ce fut une erreur
commise par la Régionale Saint-François”

Par un manque 
d’informations

“Il faut admettre que ce fut une 
erreur commise par la Régionale 
Saint-François en ce qui concerne 
le Secondaire V et la prochaine fois 
on devrait s’informer au préalable 
sur les conditions exigées par les 
universités avant d’accepter les élè­
ves.” Cette affirmation a été lancée 
par le commissaire Marcel Proulx, 
lundi soir, lors d’une assemblée 
ajournée de la Régionale Saint- 
François.

Une fois de plus, des parents s’é­
taient rendus à l’école Jeanne-Man­
ce pour connaître les derniers déve­
loppements au sujet des élèves qui 
ont été renvoyés du Secondaire V et 
naturellement la déclaration faite 
par M. Proulx a été vivement ap­
plaudie par l’assistance.

“C’est tout à votre honneur, M. 
Proulx, de nous dire la franche vé­
rité à ce sujet” a répliqué le Dr Tur- 
mel, présent dans la salle.

Maintenant que la Commission 
scolaire régionale a admis s’être 
trompée, il faut conclure que l’inci­
dent est clos, car les parents dans la 
salle ont accepté les explications,

Une acquisition
Nous apprenons d’autre part que 

Nicolet serait fortement intéressé à 
s’intégrer avec le CEGEP de Drum­
mondville. Cette amalgamation 
fournirait au territoire une quaran­
taine de professeurs de plus. Avec 
(out le personnel de premier ordre 
que nous possédons déjà à Drum­
mondville, le problème serait par le 
fait même résolu.

la compagnie Hydro-Québec en 
vue de l’installation d’un système 
de lumières pour chaque cour d’é­
coles du grand Drummondville.
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présents
ville, les invités d’honneur fe­
ront une brève visite de la cité 
de Drummondville en parcou­
rant plusieurs quartiers en au­
tomobile.

Vers 15h., tous les invités se­
ront accueillis à la salle de 
l’hôtel de ville par les membres 
du Conseil, réservant une ré­
ception civique aux ministres 
fédéraux.
Causerie de M. Sharp

Le ministre des Finances 
donnera à 17h. une conférence 
de presse pour les journalistes 
de la région et ensuite il soupe- 
ra en compagnie des membres 
de la Chambre de commerce 
au Manoir Drummond à 
18h30. D’ailleurs, M. Mitchell 
Sharp prononcera une causerie 
pour la circonstance.

Nul doute que la salle sera 
comble dimanche soir pour en­
tendre le ministre des Finances 
d’Ottawa qui parlera sûrement 
de l’économie du pays et des 
nouvelles mesures que son 
gouvernement estime favoriser 
pour les prochains mois afin de 
maintenir la prospérité au Ca­
nada.

M. Mitchell Sharp est né à Win- 
nipeg (Manitoba), en mai 1911. 
Ayant dû quitter l’école à 14 ans, il 
a obtenu son diplôme d’immatricu­
lation en suivant des cours du soir. 
Il a obtenu son baccalauréat ès arts 
de l’université du Manitoba en 
1934 et il a entrepris plusJard des 
études avancées en économie à la 
même université puis à la London 
School of Economies. A la collation 
des grades en mai 1965, cette uni­
versité lui a conféré un doctorat en 
droit honoris causa.

(Suite à la page 3)

souhaitant toutefois que les procé­
dures soient accélérées afin de per­
mettre aux élèves de reprendre le 
temps perdu. -

Une classe spéciale
Devant les parents qui s’inquié­

taient de la lenteur des démarches 
pour procurer à leurs enfants la re­
prise de leurs études, M. Jean Gi- 
guère, adjoint à la direction des étu­
des, a exposé le fonctionnement des 
cours pour le reste de l’année.

D'abord, une classe spéciale a été 
formée pour les 18 élèves qui re­
prendront leur Versification à l’éco­
le Jean-Raimbault. On leur donne­
ra des cours intensifiés en religion, 
en histoire, en grec et en français 
jusqu’aux examens finals de fin 
d’année. D’autre part, ils auront des 
cours en latin et en mathématiques 
jusqu’à Noël pour être intégrés en­

UN SONDAGE À
Le Conseil municipal de.Wendover 8i Simpson a 
décidé d'effectuer des sondages du sol et son ter­
ritoire pour en connaître le composé. Ces recher­
ches se sont avérées nécessaires parce que l'on 
veut dans un avenir rapproché faire l'installation 
des égouts et de l'aqueduc. En sachant ainsi la 
teneur du sol. on pourra demander des soumis­
sions et du même coup renseigner les entrepre-

SAINT-CHARLES

neurs sur sa composition. On voit ici le maire de 
Saint-Charles, M. Jos. Lussier en train de faire 
fonctionner la perforeuse dans le 2e rang de cette 
municipalité. On reconnaît également en sa com­
pagnie MM. Charles Théroux, Maurice Allie, Wal­
ter Girard et Laurent Pinard, tous membres du co- 

,mité de la Chambre de commerce, section Saint- 
Charles.

INVITÉS D'HONNÉUR

A l'occasion de l'inauguration officielle de lo nouvelle piste d'atterris­
sage à l'aéroport municipal, le ministre des Finances Mitchell Sharp 
(à gauche) et le ministre de l'Energie, des Mines et des Ressources 
Jean-Luc Pépin (à droite) seront les invités d'honneur lors de la céré­
monie qui se déroulera au cours de l'après-midi, dimanche le 26 
novembre. Les deux membres du Cabinet Pearson seront également 
l'objet d'une réception par les autorités municipales après la bénédic­
tion des lieux et l'hon. Sharp prononcera une causerie devant les 
membres de la Chambre de commerce, en soirée, au Manoir Drum­
mond.

Nouveau directeur général 
au Pavillon Georges-Frédéric

Dans un communiqué que nous 
a remis M. Fernand Boutin, en 
charge du personnel au Pavillon 
Georges-Frédéric, nous apprenons 
que le conseil d’administration du 
Pavillon a le plaisir d’informer la 
population de Drummondville, de 
la nomination de son nouveau di­
recteur général, M. Jacques-H. 
Noël. , . . • • j*
- Celui-ci était auparavant direct 
teur général de l’Hôpital Général 
de Maniwaki. Le Dr Tunnel conti­
nuera d’exercer sa pratique médica­
le privée. Le personnel du Pavillon 
George Frédéric remercie sincère­
ment le Dr Tunnel, qui a bien vou­
lu accepter d’agir comme-directeur 

— Commissaire M. Proulx —
suite avec les autres groupes de Ver­
sification dans la seconde moitié de 
l’année. Pour ce qui est de la chimie 
et de l’anglais, ils seront immédiate­
ment acceptés dans les classes régu­
lières.

Evidemment, on trouve très cour­
te fa période de novembre et de dé­
cembre pour demander à ces élèves 
de réétudier les matières enseignées 
depuis le mois de septembre aux 
autres étudiants et d’être capables 
de passer des examens avant le con­
gé de Noël.

Selon M. Giguère, les professeurs 
attachés à ces cours sont convaincus 
que les élèves seront en mesure de 
se présenter aux examens. ’

Congé déplacé
Le comité pédagogique du secon­

général par intérim, en plus de sa 
fonction de directeur médical du 
Pavillon. _

Les autorités du Pavillon sont- 
également très heureuses d’annon­
cer aux gens de Drummondville et 
des environs que les lits disponibles 
pour les vieillards et les malades 
chroniques, sont maintenant tous 
occupés depuis la fin d’octobre.
' * Par- ■aillêu'rs,• M. George Boulay, 
président du Conseil d’administra­
tion, vient de donner sa démission, 
mais continuera d’agir comme di­
recteur. Les nombreuses tâches qui 
incombent à M. Boulay l’obligent à 
démissionner en qualité de prési­
dent 

daire a jugé bon de laisser au pre­
mier mars le congé qui avait été dé­
cidé au début de Tannée scolaire 
tandis que le comité pédagogique 
du primaire a opté en faveur du 16 
février pour favoriser les organisa­
teurs du tournoi midget de hockey.

Cette divergence d’opinion pro­
voquerait naturellement des com­
plications et c’est pourquoi les com­
missaires de la Régionale ont pro­
posé de transférer le congé du 1er 
mars au 16 février tout comme au 
niveau primaire.

Le commissaire Lucien Couture 
a voulu ajouter qu’il serait alors 
préférable que les deux comités pé­
dagogiques se rencontrent et qu’ils 
établissent un dialogue et cela évi­
terait ainsi des décisions opposées 
dans l’avenir.
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Des centaines de paroissiens 
de Plmmaculée-Conception 
disent au revoir à leur curé

A titre de curé, M. l’abbé Frédé­
ric Tétreau disait adieu à ses parois­
siens, dimanche soir dernier.

A ce litre, il célébra sa dernière 
messe à 7h.3O, assisté de MM. les 
abbés Maurice Gervais et René 
Belcourt, vicaires dominicaux, com­
me diacre el sous-diacre. La chorale 
de la paroisse avait préparé un joli 
programme de chant.

Des centaines de paroissiens en­
vahirent ensuite le sous-sol de l’é­
glise poür rendre hommage à celui 
qui fut leur pasteur depuis 16 ans et 
qu’ils voient partir avec regret.

M. Paul Frigon, ancien maire et 
ancien mârguillier, l’un des pion­
niers de la paroisse, se fil l’interprè­
te de tous.

“Au moment où vous quittez of­
ficiellement la cure que vous avez 
créée en cette paroisse de l’Imnïacu- 
lée-Conception, dit-il, vous permet­
trez à un vieil ami de se faire l’in­
terprète de tous vos amis du Drum­
mondville métropolitain, pour résu­
mer votre oeuvre parmi nous. Il me 
semble qu’une seule phrase con­
tient votre vie: “Vous êtes l’Homme 
de Dieu sur la Terre des Hommes".

“En vous rendant hommage, 
monsieur le curé, j’ai l’intention de 
m’arrêter sur le sens profond de vo­
tre ministère parmi nous, et aussi 
sur différents aspects de votre per­
sonnalité.

“Comme prêtre, vous avec ap­
porté la présence de Dieu dans un 
secteur nouveau du Grand Drum­
mondville. Cette présence s’est tra­
duite dans des aspects fort diffé­
rents de la tradition populaire.”

“Un fondateur est toujours - un 
homme aux idées larges et progres­
sives. C’est un homme en avant de 
son temps, qui accepte aussi d’occu­

per des positions avancées au ris­
que même d’être l’objet de l’incom­
préhension de certains de ses con­
temporains. A la guerre, peu de sol­
dats occupent les avant-postes. Il en 
est de même pour les alpinistes . . . 
et pourtant, c’est sur les sommets 
qu’il y a le plus de place parce que 
peu nombreux sont ceux qui peu­
vent s’y hisser.”

“En ouvrant sa paroisse de l’Im- 
maculée-Conceplion, le curé Té­
treau pouvait répéter cette phrase 
historique qu’on prête à Henri IV: 
“Suivez mon panache blanc et je 
vous conduirai à la gloire” et vous y 
ajoutez . . . “à la gloire éternelle”.

“Si votre évêque vous a confié 
une paroisse avec des limites maté­
rielles et géographiques, vous, par 
votre personnalité, vous avez créé 
une deuxième paroisse dans le 
coeur des chrétiens du Drummond­
ville métropolitain. Par votre lar­
geur de vue, vous avez édifié autour 
de vous un empire spirituel qui n’a 
pas de frontières, qui n’a pas de li­
mites autres que celles de vos forces 
humaines.

“Avant même que ('Eglise vibre 
au rythme du Concile, vous étiez le 
vent nouveau dans le clergé diocé­
sain. En multipliant le nombre des 
messes, en les plaçant selon des ho­
raires plus souples, en étant vous- 
même dans le lempo de la généra­
tion qui vil iniensément, vous avez 
déplacé des poussières anciennes, 
des traditions anciennes ... vous 
avez épousseté — si vous me per­
mettez l’expression — le christianis­
me de plusieurs classes sociales. 
Evidemment, vos prises'de position 
— il fallait s’y attendre — n’ont pas 
été sans créer des remous, mais 
l’histoire dira que vous aviez raison.

Woolwor+lv

D’ailleurs, en plusieurs points, Vati­
can II confirme le modernisme que 
vous aviez instauré.”

“Sous la sainte livrée, nous avons 
découvert le grand homme que 
vous êtes. Cette allure-de grand sei­
gneur, cette tête de virtuose, cet oeil 
vif du chercheur, ce verbe franc 
d’orateur, ce jugement ferme de 
l’administrateur, autant de grandes 
qualités de l’esprit et du coeur qui 
nous ont permis de voir en vous un 
grand citoyen . . . tout en demeu­
rant, dans l’intimité, l’homme le 
plus simple du monde. Selon une 
expression qui m’est chère, vous 
êtes et vous demeurerez un p’tit 
gars d’chez nous!

“Nous ne sommes pas sans savoir 
qu’un curé, c’est avant tout un 
homme qui vit seul. Et celte solitu­
de a souventes fois été lourde à por­
ter dans les premières années de la 
paroisse. Témoin discret de bien 
des confidences, notre curé portail 
sur ses épaules et dans son coeur les 
peines et les difficultés de tous ses 
paroissiens."

“Comme nous sommes réunis 
dans l’intimité de vos amis, mon­
sieur le curé, vous nous permettrez 
de pénétrer plus avant dans votre 
vie de tous les jours. Il est vrai que 
toutes les comparaisons sont injus­
tes, mais elles possèdent des élé­
ments de vérité. Comme le souve­
rain pontife Pie XII, vous aimez les 
animaux. Il aimait les oiseaux . . . 
vous préférez des bêles de plus for­
te taille... Si “Capitaine" ou 
“Bimbo” pouvaient parler . . . que 
de confidences ces braves chiens 
pourraient nous dévoiler sur vos 
étals d’âme, sur vos joies, vos dé­
ceptions . . .”

‘Tirai même jusqu’à souligner 
l’apport que la gouvernante de vo­
tre presbytère a fourni dans votre 
ministère. Comme un ange gardien, 
comme soeur Pasquale pour Pie 
XII. votre gouvernante vous a en­
touré de soins et d’attentions qui 
vous ont facilité vos séjours dans les 
paroisses de Manseau el de l’Imma- 
culée-Conception. Ses talents re­
connus de cordon-bleu ont fait de 
sa table, la plus savoureuse à plu­
sieurs lieues à la ronde. Voilà un 
commentaire que je voulais ajouter 
parce que j’ai l’impression qu’il 
avait sa place dans la grande fête 
de famille qui nous réunit ce soir au 
moment où vous quittez officielle­
ment la cure.”

“C’est en pleine lucidité que vous 
déposez les armes. L’heure de la re­
traite a sonné pour vous et vous 
quittez le ministère actif à l’âge 
mûr. C’est une autre grâce de Dieu, 
cette lucidité devant les âges de la 
vie. Votre oeuvre est complétée et il 
faut du courage encore pour laisser 
le poste qu’on a créé de toutes piè-. 
ces.”

“Cependant, vous demeurez par­
mi nous. Les litres officiels seront 
partis, mais les liens du coeur — ils 
sont encore plus forts que toutes les 
conventions sociales — demeureront 
solidement attachés jusqu’aux plus 
humbles de vos paroissiens.”

“Un autre viendra avec le man­
dat officiel de l’évêché, mais vous, 
vous demeurerez le bon médecin de 
famille qui vit retiré, mais qu’on 
consulte quand même sur la rue, en 
public ou dans l’intimité . . . C’est 
une question de confiance, c’est un 
climat de compréhension . . . en 
somme, c’est 20 ans qu’on ne peut 
pas oublier comme ça!”

“Avec votre permission, et nous 
basant sur vos talents d’historien, 
nous vous prions de rédiger vos 
Mémoires. Ces volumes demeure­
raient pour vous le plus précieux 
héritage de vos talents et de vos 
qualités de coeur et d’esprit.”

“Que vous le vouliez ou non, 
monsieur le curé, vous êtes entré vi­
vant dans l’Histoire. Vous avez été 
un véritable pasteur connaissant 
tous les membres de son 
troupeau. . . Chacun d’eux conser­
vera en mémoire le souvenir impé­
rissable de votre légendaire aposto­
lat. Au moment où vous remettez à 
un autre la houlette du pasteur, 
vous ne quittez pas la plaine où 
paisent les brebis que vous avez si 
bien connues . . .”

“Monsieur le curé, en plus d’être 
l’Homme de Dieu sur la Terre des 
Hommes, vous êtes un humaniste 
accompli. Vous êtes aussi humain, 
et tout ce qui est humain, vous est 
familier.”

“Comme tous les grands de ce 
monde, vous demeurez grand dans 
l’intimité et c’est là, à mon sens, le 
critère pour juger un grand homme 
. . . demeurer le même grand hom­
me, même dans l’intimité.”

“Personnellement, je perds mon- 
curé, mais — grâce au ciel — je ne 
perds pas un ami. Monsieur le curé, 
la sage décision que vous avez prise 
de rester parmi nous, indique aussi

A L'IMMACULÉE-CONCEPTION

Lundi soir, le 27

Une invitation toute 
spéciale aux hommes

Une invitation toute spéciale est 
lancée aux messieurs lors de la 
grande parade de mode qui sera 
présentée lundi soir le 27 novembre 
au Lido du Rocdor, à 8 heures pré­
cises.

Ce défilé fera voir aux amateurs 
de sports d’hiver, les différents vêle­
ments que l’on pourra porter tant 
pour pratiquer notre sport favori 
que pour aller le voir pratiquer par 
d’autres.

Un total de sept boutiques de mo­
de de chez nous participeront à ce 
défilé en prêtant un certain nombre 
de modèles.

Le tout débutera par un fild 
commandité par la maison Players* 
il s’agit du Du Maurier Internatio. 
nal de 1966.

Les sports qui seront en vedettj 
lors de ce défilé sont: ski, après-ski; 
auto-neige, hockey, curling, etc. !

Les mannequins qui prcsenleronl 
les vêlements seront tous de la ville 
même, ce qui rendra encore plus in. 
téressant ce grand défilé organisé' 
par la Maison des sports d’hiver, fl

Donc, c’est un rendez-vous, lundi 
soir à 8 heures, au Lido du Rocdor) 
L’invitation s’adresse autant aux 
hommes, car on présentera 35 vête­
ments masculins, qu’aux femmes. ,1
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Radio-TV Jack ’N Jill........... 
Pétaradeur en plastique.......... 
Horloge tic tac, boîtier en bois ... 
Joli radio’jouet................. 
Radio “moutons noirs”.......... 
Blocs pour enfants de 1 à 3 ans... 
Caméra avec images, 2 à 5 ans ... 
Ourson en larmes...............

3.99
2.99
5.99
3.99
3.99
1.29

| WOOLWORTH
f c H 4 w

BUREAUX, REDACTION ET P ___________ 1--------- --------------------
ONCE

Les 2 prochains complexes polyvalents
donneront

T Les devis pédagogiques pour les 
içomplexes polyvalents de Drum- 
jjnondville-Sud et du Campus sco- 
jaire ont été approuvés par les com- 
raissaires d’écoles de la Régionale 
îSainl-François, lundi soir, lors d’u- 
Le assemblée ajournée qui a eu lieu 
■jila salle de l’école Jeanne-Mance.

Hier. M. L.-PhilippeiBédard et le 
(président de la Commission scolaire

206 locaux additionnels
régionale devaient se rendre à Qué­
bec pour présenter ces deux devis 
pédagogiques afin d’être approuvés 
par le ministère de ('Education. Par 
la suite, il s’agira de faire accepter 
les devis techniques. Par la même 
occasion, les deux représentants de 
notre région, discuteront de la loca­
tion de l’ancienne usine de la Eagle 
Pencil, rue Saint-Jean.

A Drummondville-Sud
On anticipe comme inscription 

probable en 1971 un total de 1,400 
élèves à cette école polyvalente de 
Drummondville-Sud, soit de la 7e à 
la 1 le années.

On dispose présentement, d’une

Drummondville-Sud, Saint-Nicé­
phore et l’A venir.

Dans les devis pédagogiques, on 
prévoit 21 locaux réguliers, 18 spé­
ciaux, dont 9 laboratoires pour di­
verses sciences el enfin 9 ateliers 
pour différents métiers ainsi que 
pour les arts domestiques. Il fautsuperficie de 1,400,000 pieds carrés

pour la construction de ce complexe- dire que cette école sera mixte, 
qui desservira les populations de

Photo prise dimanche soir, au sous-sol de I église, 
lors de la soirée marquant le départ officiel de M. 
l'abbé Frédéric Tétreau, curé-fondateur de la pa­
roisse. qui prend sa retraite. M. l'abbé Tétreau 
continuera néanmoins de demeurer dans la locali­
té. On remarque, première rangée: M. Paul-Fri-

gon, qui a présenté les hommages des paroissiens, 
Mlle Berthe Doucet, ménagère au presbytère, M. 
Jules Sirois, M. le curé Tétreau et M. Roland Sal- 
vas; seconde rangée: Me Marcel Nichols, M. Gilles 
Lachance, M. Bruno Chevrette, M. Frank Gou- 
geon, M. Lucien Larocque et M. Jean-F. Vasseur.

ces avec les pionniers de chez 
nous.”

“Que votre retraite, monsieur le 
curé, soil pous vous la paix maté­
rielle et le repos de l’espnt. Que cel­
le retraite soil aussi le calme et la 
sérénité de l’âme du prêlre qui a 
bien travaillé aux affaires de son 
Père.”

“Que la santé soil votre partage, 
que les soucis matériels soient éloi­
gnés de vous! Voilà, mon cher curé, 
les sentiments et les bons voeux de 
tous ces paroissiens qui vous ai­
ment!”

“Nous vous rendons hommage! 
Maintenant, cette couronne de lau­
riers que vous avez méritée, nous 
demandons au Grand Maître de 
vous la remettre quand bon lui 
semblera . . . mais ça ne presse 
pas!

“Monsieur le curé, acceptez en 
souvenir de cette soirée, ce témoi­
gnage de notre amitié et de notre 
vénération!”

En même temps, M. Frigon pré­
senta à l’abbé Tétreau une bourse 
substantielle.

Me Marcel Nichols agissait com­
me maître de cérémonie.

Avec sa jovialité habituelle, M. le 
curé Tétreau rendit hommage à 
tous ceux qui ont collaboré avec lui 
depuis la fondation de la paroisse 
et proposa un ban d’applaudisse­
ments à l’adresse des anciens mai­
res, des marguilliers anciens et nou­
veaux, et à tou té la population. 
“Tout cela est du passé, terminat-il. 
Au revoir! Et regardons maintenant 
l’avenir!”

Des fleurs furent aussi présentées 
à Mlle Doucet.

Finalement, tous les paroissiens 
furent invités à se rendre à l’avant 
de la salle et M. le curé leur serra la 
main à tour de rôle, avec un mot ai­
mable pour chacun.

Honneur à un 
étudiant de 

Drummondville
Le président de I* ACF AS, M. Mi­

chel Normandin, a annoncé, lors du 
banquet de clôture du congrès de 
cette association, congrès qui s’est 
tenu à Sherbrooke récemment, que 
la bourse PFIZER au montant de 
$500 décernée chaque année à l’é­
tudiant le plus méritant des collèges 
classiques, a été accordée à M. Réal 
Paulhus, de Drummondville.

Il est le fils de M. Marcel Paul­
hus, demeurant au 132, rue Saint- 
Louis, Drummondville.

M. Paulhus a fait ses études clas­
siques à l’externat classique Saint- 
Raphaël de Drummondville et il a 
obtenu son baccalauréat ès arts 
avec la note “TRÈS GRANDE 
DISTINCTION”

Félicitations à ce talent de chez
votre confiance dans cette paroisse • nous el l’externat classique Saint- 
que vous avez édifiée de toutes piè- Raphaël pour ce succès mirobolant.

UNE VISITE AU FILTRE

Un groupe d'étudiants de la 7e année auxiliaire à l’école Saint-Frédé­
ric ont eu l'avantage de visiter l'usine de traitement d'eau en compa­
gnie de leur professeur, mardi après-midi. On aperçoit ici en arrière 
des jeunes le professeur1 Jacques Rainville, l'échevin Raymond Lu- 
neau et le surintendant de l'usine M. Georges Cloutier.

Une Association de parents 
pour les enfants inadaptés

La première assemblée pour la 
formation d’une Association de pa­
rents pour les enfants inadaptés au­
ra lieu ce soir, à l’école Saint-Pierre, 
à compter de 20h. (8h.).

Tous les parents qui sont intéres-

Nouvelles de
Saint-Nicéphore

Mariage
Samedi le 11 novembre, M. le cu­

ré Victorin Lavigne bénissait le ma­
riage de Mlle Monique Gagnon, fil­
le de M. et Mme Laurent Gagnon, 
de cette paroisse, à M. Claude Fré­
chette, fils de M. et Mme Lucien

sés à cette organisation sont invités 
à participer à cette importante réu­
nion en vue de former un exécutif 
qui travaillera en faveur de ce pro­
blème.

Fréchette, de Drummondville-Sud. 
La réception eut lieu à la salle Pa­
villon de Drummondville-Sud, réu­
nissant parents et amis. A leur re­
tour de voyage ils habiteront 
Drummondville-Sud.
Accidenté

Prompt rétablissement à M. 
Georges Charrette, présentement 
hospitalisé à l’hôpital Sainte-Croix 
pour blessures subies au cours d’un 
accident.

MAGASIN ASSOCIÉ

GARANTIE DE 4 ANS
Prix à 

compter 
de

“DUAL-DUTY”

WT fabriquée ici même à Drummondville 
par un des plus gros manufacturiers au monde. 1

La “Dual-Duty” donne un rendement supérieur 
à ce qu’on attend normalement d’une batterie.
Vous êtes protégés par une

9 BATTERIES 1
Z DANS ।

Peu importe la température 

fiez-vous “DUAL-DUTY” sur votre flrwr^fc wi ■

AUTRES BATTERIES /.00 < °vec a compter de .... >
reprise

MAGASIN ASSOCIÉ CANADIAN TIRE.
CAMILLE McKENZIE PROP. 444, ST JEAN

GARAGE à 55, Manseau (arrière du magasin)

AGE D'OR — Sans doute vous êtes au courant que 
nous,voulons organiser un Club de Loisirs pour les 
(personnes âgées: célibataires des deux sexes, cou­
ples, veufs ou veuves. Sur cette photo vous aper­
cevez trois personnes du Comité provisoire que 
filon formait récemment. De g. à d., Mme J.-M.

Boutet, présidente, Mme J. Paquet, vice-présiden­
te et Mme Cartier, secrétaire. Les autres directeurs 
n'apparraissént pas sur cette photo sont: Mlle Ber­
nadette Houle, M. et Mme Maurice Beauchemin 
et Mlle T. Barbe.

hAAGASJÜ

wnfloR 
tire

TRAÎNEAUX de BÉBÉ
Mastercraft, robustes 
patins RB «99
larges . . .

patins 
étroits . .

COUSSINS
pour traîneaux 1.89 
de bébé...

ayant autant de garçons que de fil­
les qui y recevront l’enseignement.

Campus scolaire
Le complexe polyvalent du Cam­

pus scolaire dans le quartier Saint- 
Pierre accueillera environ 2,400 
garçons et 2,200 filles quand il sera 
à la disposition des étudiants. Tout 
le reste du territoire, pas couvert 
par Acton Vâle ou Drummondville- 
Sud, pourra avoir accès à cette éco­
le. La superficie du terrain s’étend 
sur 7,500,000 pieds carrés.

Dans les devis pédagogiques, on 
y a indu 69 locaux réguliers, 49 
spéciaux et 40 ateliers différents, 
donnant un nombre total de 158 lo­
caux.

TEL

8-1471

or

LE MAGASIN OU VOUS TROUVEREZ j 

UN CADEAU POUR CHACUN DES VÔTRES

Ën ECONOMISANT

TRAÎNES MASTERCRAFT

en 
aluminium

en bois de choix 
longueur 3Z 

” 4Z
5Z
6Z

4.79

6.59
7.95

1-1.99

PELLES
A NEIGE
à lame en acier
Qualité 0.39 
courante

Qualité 
robuste
à lame en 
aluminium
Qualité
courante

Qualité robuste

POUSSE-NEIGE
à lame d’acier

à lame en 
aluminium

Mastercraft 
robuste. i ] ç 
4 pieds V

7.29
I

6 pieds ^«95 
8 pieds

COUSSINS
2' 1.29
3' 1.69
4Z 2.29
5' 3.19
7' 4.29

GRATTOIRS 
À GLACE
Lame d’acier

SIÈGE BAQUET
rég. $5. 
fourrure
Lambtex

CHAÎNES À COURROIE
Idéales pour secours ffl 
ou en ville. Pose et 
démontage rapides. ÿ M

5” x 7" et __ 
manche I
de 51” 46

aussi autre modèle 
6” x 9” en acier forgé 
très robuste _
manche 57” 
une nécessité.

manche de 43” 
avec poignée en “D" 
poussez 
la neige 
sans avoir 
à la spu- 
lever.

POUSSE-NEIGE 
GÉANT

et 
plus 

chacune

Nous vendons 
aussi des chaînes 
pour camions et 
tracteurs à prix 
fort populaires.

Déneigez facilement avec cêj 
pousse-neige. Grande lame 
antirouille de 24*” x 3O’//Z 
en métal galvanisé, manche?, 
tubulaire arrivant à la taille.

Votre auto vous donne-t-elle SATISFACTION ?
Ne trouvez-vous pas que la batterie est affaiblie, 
que les pneus sont usés, que les freins sont dou­
teux ou que la suspension est ramollie ? Si oui ! 
c’est notre affaire. Remettez votre voiture entre 
les mains de nos experts à notre garage au 55 
Manseau (arrière du magasin). M. Laurent “Lor­
ry” Blanchard, le gérant, verra à ce que vous

ayez entièrement satisfaction, tant au point de 
vue qualité des pièces que main-d’oeuvre. Nos 
hommes disposent d’un équipement adapté à vos 
besoins. C’est pourquoi, il vous en coûte moins, 
pour n’importe quelle réparation à votre auto. 
Confiez-nous votre voiture.

QUALITÉ — BAS PRIX — REMORQUAGE
MAGASIN ASSOCIÉ

478- 
1471

‘VJ Fil i M 11 N
CAMILLE McKENKIE INC. (PROP.)
444 Saint-Jean (en face du marché) 
Garage à 55 Manseau (arrière du magasin) 
Drummondville

(B D’ESCOMPTE 
/O EN BIILETS-

I BONIS
। SUR TOUS 

VOS ACHATS 
AU COMPTANT

A plusieurs reprises, l’on a parlé 
de là fondation d’un Club d’Age 
d'or à Drummondville. Tous, vous 
savez qu’un tel Club s’occupe d’or­
ganiser des loisirs pour les person- 
nes d’un certain âge, qui s’en­
fuient, qui sont souvent seules et 
font besoin de sortir pour se récréer 
lél rencontrer des gens.
F Le 27 septembre dernier, une as- 
(semblée générale fut tenue à la salle 
de l’école Garceau et environ trente 
(personnes ont répondu à l’appel et 
jiin Comité Provisoire fut formé 
pour mettre sur pied ce Club. A cel­
le occasion M. G. Haworth du Club 
ides Retraités de la Canadian Cela-

nese a bien voulu nous fournir les 
grandes lignes de leur organisme. 
Plusieurs sujets ont été abordés; les 
discussions et les suggestions de 
tous et chacun ont été des plus pro­
fitables.

Samedi dernier, le 18 novembre, 
le Comité Provisoire se réunissait 
au sous-sol de l’église Saint-Joseph 
pour préparer la liste des activités 
de ce mouvement. Donc nous au­
rons notre Club d’Age d’Or à 
Drummondville, c’est bel et bien 
organisé et définitivement. Toutes 
les personnes qui désirent en faire 
partie et être membres n’auront qu’à 
communiquer avec les personnes 
suivantes:

Paroisse Sainte-Thérèse, Mme 
Alice Blanchette, 2-5138 — Paroisse

Saint-Pierre, Mme Maurice Cartier, 
8-0955 — Paroisse Saint-Simon, 
Mme Cécile Lemire, 8-1541 — Pa­
roisse Saint-Frédéric, Mlle Berna­
dette Houle, 8-5581 — Paroisse 
Saint-Jean-Baptiste, Mme Maurice 
Beauchemin, 2-3000 — Paroisse 
Saint-Philippe et Section anglaise, 
Mme Joseph Paquet — 2-4821.

Pour vous procurer votre Carte 
de membre pour 1968, il ne vous en 
coûtera que $2.00 par personne et 
vous aurez droit à toutes les activi­
tés qui seront organisées à compter 
de maintenant.

Ne manquez pas de lire La Paro­
le la semaine prochaine alors que 
nous annoncerons notre première 
rencontre.

COMPTOIR AUTO-TVÀ L'INAUGURATION D'UN

Même s'il était tôt le matin, plusieurs personnali­
tés du grand Drummondville ont acquiescé à l'invi­
tation de la Caisse Populaire Saint-Frédéric à l'oc­
casion de l'inauguration du nouveau système Au­
to-TV. A tour de rôle, les principaux personna­
ges des autorités municipale, provinciale et fé­
dérale ont exprimé leur étonnement devant cette 
installation qui permettra aux automobilistes de

faire des dépôts ou autres échanges bancaires 
sans quitter leur véhicule. Nous apercevons ici, de 
gauche à droite: MM. Ferdinand Smith, gérant de 
la Caisse Saint-Frédéric; Robert Thibeault, respon­
sable de l'installation et du système Auto-TV; 
Sop Honneur le maire P. Bernier; le député de 
Drummond, Me Bernard Pinard et Rosaire Coutu­
re, gérant adjoint à la Régionale des Trois-Rivières.

En visite à
Drummondville
Un ancien citoyen de Druïn- 

mondville, qui fut pendant de nom­
breuses années gérant de l’usine 
Dennison Manufacturihg, était de 
passage en notre ville ces jours der­
niers. Il s’agit de M. John Brady. 
qui fut rappelé, à son grand regret, 
à l’usine de Framingham, Mass.,;$î 
y a une dizaine d’années. En effert, 
il déclarait à tous ses amis, avant de 
quitter Drummondville, qu’il se 
sentait ici véritablement chez lui et 
aurait souhaité y prolonger indéfi­
niment son séjour. Tl s’est dit vive­
ment intéressé par les progrès pres­
que incroyables réalisés par Drum­
mondville depuis son départ. M. 
Brady a profité de son séjour ici 
pour visiter de vieux amis tels que 
MM. Jos Mercure, Laurent Lemire 
et autres copains. Ajoutons que M. 
Brady est abonné à La Parole bt 
consulte le journal avec intérêt cha­
que semaine.

La taxe
de service

FÉLICITATIONS 
à notre nouveau 

VENDEUR DU MOIS

M. Roger Niquette n’a pas 
'tardé à faire sa marque com­
me représentant-vendeur au 
garage Héroux & Thibo- 
deau. M. Niquette, bien 
qu’étant le plus récent ven­
deur, s'est classé Je premier 
et mérite bien toutes nos fé­
licitations. Il remercie sa 
clientèle pour l'encourage­
ment reçu et invite ses con­
naissances et amis à venir 
le rencontrer pour admirer 
et discuter des avantages 
que vous offrent les nou­
veaux modèles 1968.

Pour rendez-vous 
Tél. 478-1396

5.^

Une souscription pour payer 
deux pianos de concert
Lors de la conférence de presse 

de vendredi dernier, M. Pierre Pa­
rent a annoncé que la régie du Cen­
tre culturel venait de faire l’acquisi­
tion de deux nouveaux pianos. Le 
premier est un piano de concert de 
marque Steinway, mesurant neuf 
pieds, et semblable à celui qu’on 
peut admirer, actuellement, à la 
Place des Arts de Montréal. Le se- 

■ cond instrument, qui sera utilisé 
pour les représentations courantes, 
sera un piano droit.

Ces deux appareils, qui contri­
bueront beaucoup à rehausser la 
qualité des représentations musica­
les données au Centre culturel, sont 
cependant d’un prix très élevé. 
C’est pourquoi, il s’est révélé néces­
saire de lancer une souscription qui 
s’adressera aux hommes d’affaires 
de Drummondville.

A partir de la semaine prochaine, 
donc, les industriels et les commer­
çants de notre ville seront invités à 
participer au financement de cette 
amélioration.

L’Orchestre symphonique 
de Québec

Par ailleurs, toujours dans le but 
de défrayer les dépenses occasion­
nées par l’achat de ces deux pianos, 
un concert spécial sera présenté, 
jeudi, le 14.décembre.

En effet, TOrchestre symphoni­
que de Québec, mettant en scène 
quelque 70 musiciens, dirigé par le 
chef d’orchestre français Pierre 
Dervaux, donnera, ce jour-là, deux 
représentations.

Alors que les billets seront ven­
dus à un prix plus élevé que d’habi­
tude pour la seconde représenta­
tion, à 20h,30, pour la raison que

l’on sait, les jeunes pourront quand 
même profiter de l’occasion à un 
prix populaire, puisqu’une matinée 
leur sera présentée à 16h,30. Il est 
possible que les Commissions sco­
laires consentent à défrayer une 
partie du coût des billets de mati­
née.

Ce concert sera une occasion ex­
ceptionnelle, pour les gens de 
Drummondville, de faire d’une 
pierre deux coups: aller entendre 
de la bonne musique et aider finan­
cièrement le Centre culturel.

Me Ribeton, invité 
du Club Rotary au 
souper, mardi soir

Me Ribeton, secrétaire de la 
Commission des expropriations au 
Québec, sera le prochain conféren­
cier lors du souper habdomadaire 
du Club Rotary, mardi soir pro­
chain, à la Ferme de Saint-Cyrille.

Pour la circonstance, le président 
Arthur l’Heureux est confiant que 
tous les membres seront présents et 
qu’on enregistrera la meilleure as­
sistance de l’année.

ENCOURAGEZ 
NOS ANNONCEURS J

La Jeune Chambre passe 
à l’étude du pélargonium

(N.D.L.R.) — Dans le cadre de son programme dit “Maisons fleu­
ries”, la Jeune Chambre, d’accord avec M. le greffier de la cité, étudie 
depuis quelque temps diverses fleurs pour que la population en choi­
sisse une qui deviendra la fleur distinctive de la cité. Cette semaine, la 
fleur étudiée est le pélargonium, nom scientifique du géranium. Ceux 
qui voudraient avoir des détails supplémentaires sont priés de com­
muniquer avec la publiciste de la Jeune Chambre, Mlle Pauline Fec- 
teau, au numéro 2-2171, après 17h. Mlle Fecteau se fera un plaisir de 
transmettre les demandes de renseignements au spécialiste en la ma­
tière, M. Michel Èquilbec, surintendant des Parcs et vice-président de 
la Commission amélioration de la communauté, au sein de la Jeune 
Chambre.)

Les plantes dénommées couramment et très improprement géra­
niums sont des hybrides issues du pélargonium. Les géraniums cons­
tituent toujours le meilleur fond décoratif des plates-bandes, des par­
terres, en raison de leur floraison aussi brillante que durable. Plantés 
à un pied les uns des autres et entremêlés de végétaux de même taille 
(sauge écarlate) dahlias nains, ou moins élevés (agératum bégonias) 
ils constituent la base des décorations estivales aussi bien pour les 
massifs que pour les yases ou les jardinières. II faut les planter en 
plein soleil, en plates-bandes, en massifs de forme régulière. Us sont 
également très indiqués pour la garniture des bacs, des grands vases, 
car ils résistent bien à la sécheresse et à l’insolation.

Leur division par ordre génétique:
1. PELARGONIUM HORTORUM (géranium à feuilles zonées).
2. PELARGONIUM HEDERAEFOLIUM (géranium à feuilles de 

lierre).
3. PELARGONIUM DOMESTICUM (géranium à grosses fleurs).
1. PELARGONIUM HORTORUM (géranium à feuilles zonées). 

On les divise en quatre (4) races utilisées pour la décoration des pla­
tes-bandes, massifs.

A) - RACE À FLEURS SIMPLES à 5 pétales. Jardin des plantes 
(rouge vif). La destinée (rouge cerise). Lemoussaux (rouge saumon).

B) — RACE À FLEURS DOUBLES à plus de 5 pétales. Brasier 
(rouge). Merveille (rouge). Roi des roses (rose).

C) — RACE DE FANTAISIE à feuillage panaché ou coloré. Karo- 
line Schmidt, Mm. Saleron, Mrs. Parkers.

D) — RACE MINIATURE à feuilles argentées ou blanches — SIL- 
VER KEWENSE; à feuilles brunes — NERO; à feuilles tricolores — 
EPF.

2. PELARGONIUM HEDERAEFOLIUM (géranium à feuilles de 
lierre). Utilisé pour la décoration de boîtes à fleurs, balcons, vases. Ils 
sont reconnaissables à leur port retombant.

A) — A FLEURS SIMPLES: étincelant (rouge). Gloire des balcons 
(rose).

B) — A FLEURS DOUBLES: Mm. Grousse (rose). M. Marquis 
(rouge feu). Mrs. Branks (blanc).

3. — PELARGONIUM DOMESTICUM (géranium à grosses 
fleurs). Pour fleuristes, ils sont très distincts du pélargonium hederae- 
folium et du pélargonium hortorum, par leur fleur qui comprend 
deux à trois couleurs suivant les variétés.

Volonté Nationale (blanc marbré de rose). Maréchal Fock (rose 
carmin, taches noires); Talisman (rose veiné de pourpre brun). Marie 
Vogel (rouge cerise taché de rouge foncé).
Leur procédé de multiplication (description sommaire).

Les pieds-mères sont déracinés des massifs et des plates-bandes à 
l’automne. On procède à la mise en pot pour les entreposer à ce 
moment-là eh serre tempérée, ce qui favorise l’enracinement et leur 
végétation. C’est dès cet instant que l’on peut prélever une portion de 
tige, sur ces pieds-mères, que l’on appelle (bouture).

Le bouturage est le procédé de multiplication et de reproduction 
du géranium. Les boutures de 4 à 5 pouces de longueur avec 3 à 4 
feuilles sont franchement débarrassées de leurs stipules. Elles sont re­
piquées en tablettes de serre dans une terre sablonneuse. Elles s’enra­
cinent au bout de trois semaines environ, ensuite on procède à la mise 
en pot.

(Godets de 4") On procède suivant la végétation de cette bouture 
au pincement (rabattage) sur la plante elle-même, pour favoriser son 
élargissement.

Les PELARGONIUMS (géraniums) sont souvent attaqués par cer­
taines maladies et insectes.

I. - LA POURRITURE NOIRE DU COLLET (Bacillus putres- 
cent) attaque les géraniums tenus trop humides. Détruire les sujets at­
teints.

2. — LA FONTE DES BOUTURES est caractéristique d’un py- 
thium. Eviter l’excès d’humidité et effectuer des pulvérisations aux 
sels d’oxyquinoleine.

3. - LA DESSICATION POUDREUSE des feuilles et des ra­
meaux est causée par le botrytis cinerea. Effectuer des pulvérisations 
de sulfate d’oxyquinoleine.

4. — LES PUCERONS (insectes piqueurs). Effectuer des fumiga­
tions en serre. Des pulvérisations à base de nicotine en plein 
air.

Inauguration de
(Suite de la page 1)

Au cours de ses études, M. Sharp 
a été à l’emploi d’abord du San­
ford-Evans Statistical Service, à 
Winnipeg, et plus tard à titre d’éco­
nomiste chez James Richardson 
and Sons Ltd., l’une des plus gran­
des sociétés canadiennes dans le 
commerce des céréales.

En 1942, M. Sharp est venu à Ot­
tawa à titre de fonctionnaire au mi­
nistère des Finances. Tout en assu­
rant un service de liaison entre le 
minislère des Finances et la Com­
mission des prix el du commerce en 
temps de guerre, il a été président 
de divers comités interministériels 
dans les domaines de l’agriculture, 
des vivres, de l’habitation et de la 
sécurité sociale. En 1947, il a été 
nommé directeur de la Division de 
la politique économique au minis­
lère des Finances, et a participé à ce 
titre aux négociations qui ont abou­
ti à l’entrée de Terre-Neuve dans la 
Confédération.

En 1951, M. Sharp a été nommé 
sous-ministre associé au ministère 
du Commerce. Il a assisté à des 
conférences sur le blé à Londres, à 
Washington et à Genève, à la Con­
férence des Nations unies sur le su­
cre à Londres et aux séances relati­
ves à l’Accord général sur les tarifs 
douaniers et le commerce à Genè­
ve. En 1955 et 1956. il a dirigé les 
équipes qui ont négocié des enten­
tes commerciales avec la Russie et 
le Japon.

M. Sharp a quitté la fonction pu­
blique en 1958 pour devenir vice- 
président de la Brazilian Traction, 
Light and Power Company. Pendant 
qu’il occupait ce poste, il est devenu 
le premier président du Comité ca­
nadien pour la lutte contre la faim.

Il à quitté la Brazilian Traction 
en 1962 pour entrer dans la politi­
que fédérale comme candidat libé­
ral de la circonscription de Toron- 
to-Eglinton. Il a cependant été dé­
fait aux élections de 1962 par quel­
que 700 voix. Au .cours de l’été de 
1962, il est devenu président de la 
Conférence internationale sur le ca­
fé aux Nations Unies à New York, 
où l’on a négocié l’entente ayant 
trait à la troisième denrée du mon­
de par ordre d’importance, l’Accord 
international sur le café.

Après son élection aux Commu­
nes en avril 1963, M. Sharp a été 
nommé ministre du Commerce.

A ce titre, il a dirigé la délégation 
canadienne à la réunion'du GATT 
à Genève en mai 1963. au cours de 
laquelle a été lancé le “Kennedy 
Round” de négociations tarifaires. 
En septembre 1963, il a entamé des 
pourparlers avec l’URSS en vue 
de renouveler avec ce pays notre 
entente commerciale qui venait 
d’expirer.

Bulgarie, la Tchécoslovaquie, la Po­
logne el l’Allemagne de i’Est.

A titre de ministre du Commerce, 
M. Sharp était aussi responsable de 
l’Expo 67.

Aux élections générales de 1965, 
il a été réélu dans Toronto-Eglin- 
ton. Lorsque le Premier Ministre le 
17 décembre 1965 a annoncé la 
composition de son cabinet, Mit­
chell Sharp y figurait comme minis­
tre des Finances.

Le ministre des Finances est res­
ponsable au Parlement de la Ban­
que du Canada, de la Banque de 
développement industriel, de la 
Monnaie royale canadienne, du 
Département des Assurances, de 
l’inspecteur général des banques, 
du Contrôleur du Trésor, de la 
Commission du tarif, de l’Office du 
développement municipal et des 
prêts aux municipalités. M. Sharp a 
aussi gardé la responsabilité de la 
Commission canadienne du blé.

M. Sharp a épousé Mlle Daisy
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La grande vente anniversaire de la Ferronnerie Godbout, rue Saint-Mar­
cel, Drummondville, vient de se terminer. Vendredi soir dernier on procé­
dait au tirage d’un magnifique service de vaisselle et de verrerie et l’heu­
reuse gagnante est Mme Douglas Thomas du rang Sainte-Anne à Saint- 
Joachim. Elle est ici photographiée avec M. Gérard Moreau, gérant de la 
Ferronnerie qui profite de l'occasion pour inviter la population à bénéfi­
cier des nombreux prix spéciaux du temps des Fêtes à la Ferronnerie God­
bout.

Le 16 septembre 1963. on signait 
une nouvelle entente ainsi qu’un 
contrat visant une vente de blé pour 
plus de 500 millions de dollars, le 
plus gros marché de l’histoire du 
Canada portant sur ce produit. Une 
autre réalisation de ce genre s’est 
produite en avril 1966 lorsque la 
Commission canadienne du blé a 
annoncé que la Chine s’était enga­
gée par contrat à acheter au cours 
des trois prochaines années au 
moins 280 millions de boisseaux de 
blé canadien. A litre de ministre de 
qui1 relève la Commission canadien­
ne du blé, il a contribué aux négo­
ciations qui ont abouti en 1964, aux 
ententes à longue échéance sur le 
blé avec la Chine continentale, la

Le Centre culturel vient d'acheter deux pianos de très grande qualité, 
ce qui sera d'un puissant apport pour la valeur et le succès des activi­
tés musicales qui s'y tiendront dans les années à venir. Mais, est-il 
besoin de le noter, ces instruments de précision coûtent très cher. 
C'est pourquoi il a été nécessaire de lancer une souscription et de 
trouver des personnalités qui voudront bien se dévouer au succès de 
la campagne. A part Pierre Parent, le directeur du Centre culturel, les 
principales personnalités dont les noms sont liés à cette affaire sont 
MM. Jacques Adam et Gilles Fortin (notre photo), ainsi que MM. 
Paul Chassé, Bernard Messier et Mme Pierre Lemieux.

De l’hôtel de ville, on nous de? 
mande de faire remarquer aux ci­
toyens, propriétaires comme loça? 
taires, que pour bénéficier de l’esr 
compte de 10 pour cent sur le paie? 
ment de la taxe de services, le paie­
ment au complet en devra être fait 
avant le 24 novembre. On parle 
couramment de la taxe d’eau: il s’a­
git également de la cueillette des vi­
danges, etc.

Souper canadien
Un souper canadien sera servi sa!- 

medi soir de 6h.30 à 8h., à la sallç 
paroissiale, sous les auspices du 
Cercle des fermières, dont Mme Ar­
mand Martel est la présidente. Ces 
agapes seront suivies d’une dansé 
avec orchestre. Bienvenue à tous.

Boyd, aussi diplômée de l’Universï- 
té du Manitoba. Ils ont un fils, 
Noël.

TIRAGE
VENDREDI LE 15 DÉC. À 3h

FRANKLIN
En fonte noire 
style colonial.

C’est le foyer 
idéal pour un 

sous-sol ou 
un chalet.

VALEUR 
DE

H1095
Il ne suffit que de venir déposer ce 
coupon dans la boîte à l’intérieur de 
notre nouvelle salle d’échantillons.

NOM

ADRESSE

TÉL.

STATIONNEMENT GRATUIT 
SERVICE DE LIVRAISON

Nous invitons fortement la population 
à venir visiter notre NOUVELLE SALLE 
DE MONTRE.

Ouvert le vendredi jusqu’à 9 h. z

BOIS ET MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION 
A votre service depuis 40 ans

314, rue Saint-Jean Drummondville Tel. 472-3369

LE VENDREDI SEULEMENT
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Quêteux à cheval !
BÉNÉDICTION D’UN NOUVEAU SALON

“Qui aime bien châtie bien”, dit un vieux 
proverbe. On peut se demander si M. Gérard 
Filion, maintenant “gros” homme d’affaires et 
ancien journaliste, avait cette idée en tête lors­
qu’il utilisa ce qualificatif lapidaire à l’adresse 
des Canadiens français du Québec.

On dit parfois que le journalisme conduit à 
tout à la condition d’en sortir. M. Filion en est 
sorti et cette décision ne paraît pas lui avoir 
réussi trop mal, puisqu’aujourd’hui il est prési­
dent de Marine Industries, etc., etc. Tant 
mieux !

Dans tous les cas, M. Filion a “fessé” dur, 
lorsqu’il a déclaré en substance dans une cau­
serie à Montréal: “Nous sommes un peuple 
entretenu. Le niveau de vie que nous avons, 
nous le devons aux autres . . . Nous avons 
l’arrogance des quêteux montés à cheval; nous 
méprisons la richesse qui nous donne à man­
ger.”

Quand on parle d’un quêteux monté à che­
val, on veut dire d’un quidam qu’il fait de l’é­
pate autour de lui par une apparence de riches­
se, mais qu’au fond il n’est qu’un pauvre gueux 
qui tire le diable par la queue. Si nous en ju­
geons par les apparences, bien qu’elles soient 
souvent trompeuses, ce jugement n’est peut- 
être pas tout à fait fautif. Mais il nous semble 
que M. Filion dans cette “volée de bois vert” a 
peut-être été un peu dur. . .

En voulant dire que nous sommes “un peu­
ple entretenu” et qui “doit aux autres son ni­
veau de vie”, M. Filion explique que sans les 
étrangers qui ont construit chez nous des usi­
nes de pâtes et papier, des fonderies d’alumi­
nium et des filatures, nous en serions encore à 
l’ère de l’agriculture vivrière, à la fabrique de 
portes et châssis, et l’excédent de la population 
coulerait à flot vers des régions plus dynami­
ques.”

Nos grands-parents auraient-ils pu agir au­
trement dans leur temps? se demande par 
exemple l’hebdpmadaire Sept-Jours. La “con­
quête” ne leur avait procuré ni argent, ni ins­
truction. Mr Filion y reviendra sûrement dans 
ses phrases lapidaires qui frappent, font image 
ét plongent dans la rétrospection en même 
temps que dans l’avenir.

A présent que les Canadiens français ont 
cessé de vivre autour d’un carré de radis, con­
tinue le rédacteur de Sept-Jours, M. Filion, 
très réaliste, constate qu’ils ont trop tendance 
“à se gargariser de mots”, que “la libération 
des peuples passe par le ventre et que seuls les 
peuples capables de se nourrir sont vraiment 
libres”.
- Le vice-président de la SGF n’est pas doux 
pour “les avocats qui nous gouvernent depuis 
cent ans et qui paraissent inaptes à compren­
dre que le progrès économique vient des in­
vestissements et que, si les investissements pri­
vés sont insuffisants, l’Etat a le devoir d’y sup­
pléer”.

Or, voici d’autres lanières du même fouet:
; “Les Canadiens français sont friands de thè­

ses, mais il leur répugne de poser des gestes 
concrets ... Ils se gargarisent de planifica­
tion, alors qu’il leur faudrait bâtir des usines

. Des sociétés comme la SGF ne mettront 
pas au point des techniques de regroupement 
et ne disposeront pas de capitaux de manoeu­
vre assez abondants pour opérer à la fois dans 
plusieurs secteurs, afin d’équilibrer les risques 
... Nos docteurs en sciences spéculatives sont 
au chaud à Outremont et à Sainte-Foy, et fa­
briquent des constitutions...”

Nous autres, les “Canayens”, nous avons la 
manie du verbiage.
; Cette manie du verbiage, écrit le confrère 

Laplante de L’Action, de Québec, nous la 
charrions dans notre sang depuis des siècles. 
“Je n’en veux pour exemple, dit-il, que ces li­
gnes de l’historien Fernand Ouellet à propos 
des conséquences économiques de la conquê­
te, dans le domaine des pelleteries en particu­
lier: “La supériorité anglaise ne fut pas acqui­
se d’emblée; elle fut le résultat d’une évolu­
tion. Les cautionnements indiquent que déjà 
en 1767 cette évolution prenait forme. Les Ca­
nadiens ont 87.1% des effectifs commerçants, 
8'5.2% des canots, mais les Britanniques finan­

cent 56.8% des expéditions. Cette petite classe 
de marchands aventuriers canadiens-françàis 
avait néanmoins besoin, si elle voulait s’affir­
mer plus que par le passé, de modifier nombre 
de ses façons de voir et de ses pratiques com­
merciales. Autrement l’avenir lui réservait des 
déceptions. Au début du régime britannique, 
elle possède la supériorité du nombre, de l’ex­
périence et, dans quelque cas, l’égalité des ca­
pitaux. Par contre, sa dépendance exclusive du 
trafic des fourrures, à l’exclusion peut-on dire 
de toute autre activité commerciale importan­
te, son attachement à la petite entreprise indi­
viduelle, sa répugnance à la concentration, son 
goût du luxe de même que son attrait irrésisti­
ble pour les placements assurés étaient ses 
principaux handicaps”.

Deux siècles plus tard, continue le confrère, 
M. Filion nous invite à comprendre que nous 
n’avons guère changé. Comme mentalité, nous 
en sommes encore à Louis Hémon: au pays du 
Québec, rien ne change et rien ne doit chan­
ger. Pardon! Nous changeons: aux clercs, avo­
cats, notaires et médecins qui constituaient la 
fine fleur de notre société, nous ajoutons 
maintenant les “arts contemplatifs” que sont 
la sociologie, les sciences sociales et, pourquoi 
pas, le journalisme. Si M. Filion n’a pas indu 
le journalisme dans ses péchés de coquetterie 
intellectuelle, c’est sans doute par un reste 
d’instinct de conservation.

Là où il faut nuancer la pensée de M. Fi­
lion, c’est quand il invalide et caricature toute 
volonté de planification. Le BAEQ a fait autre 
chose que “de rendre les gens plus conscients, 
du taux de reproduction des animaux et des 
hommes dans le Bas Saint-Laurent”. Il est as­
surément urgent de construire des usines, mais 
il y a également une planification à effectuer 
“au plus coupant” pour que Montréal cesse de 
dévorer le Québec en siphonnant sans fin tous 
les budgets de travaux publics, de voirie, d’in­
vestissements publics et privés. Pour bien se 
faire entendre, M. Filion a noirci le portrait: 
nous l’avons" bien'entendu ertl notis reste à"en 
effacer des bouts!

Par ailleurs, M. Filion s’adressait à des hom­
mes d’affaires qui portent une responsabilité 
majeure dans l’essor économique. H ne faut 
pas tenter d’adresser les mêmes reproches à 
toute la population. A moins de faire de l’an­
gélisme et souhaiter un Québec où le moindre 
boueur serait un diplômé des Hautes Etudes 
commerciales, il faut admettre que le grand 
public ne peut tout comprendre: que les gens 
épargnent, c’est déjà beaucoup. Après cela, il 
importe que les dirigeants des caisses populai­
res, des Sociétés de fonds mutuels, des banques 
entraînent les gens à plus d’audace. Si les cais­
ses populaires, par exemple, ont tardé jus­
qu’au dernier congrès avant de centraliser leur 
système de placement, avant de mettre un 
terme à notre période d’artisanat solitaire, la 
faute n’en est pas imputable au petit épar­
gnant. Lui faisait sa part; d’autres, plus cons­
cients, ont laissé leur imagination fonctionner 
au ralenti. Le regroupement des capitaux dont 
parle M. Filion, seuls peuvent l’entreprendre 
ceux qui tiennent déjà les leviers de comman­
de: ils seront eux-mêmes surpris de constater à 
quel point le Canadien français peut alors 
montrer d’enthousiasme.

Ceci nous conduit à une autre facette de 
l’exposé, je devrais dire de la diatribe de M. Fi­
lion. Il a affirmé que les avocats qui nous ad­
ministrent n’ont jamais compris que “si les in­
vestissements privés sont insuffisants, l’Etat a 
le devoir d’y suppléer”. Moins riche que les 
Etats-Unis, moins riche que l’Ontario, le Qué­
bec doit exiger de l’Etat plus que ne le font ses 
voisins. Et ce n’est pas là du socialisme imbéci­
le.

Décidément, Gérard Filion n’a pas perdu sa 
plume.

Et c’est ainsi, qu’en 1967, on discute encore 
de notre avenir économique, avec des diver­
gences d’opinion. Le jour où tous ceux qui 
sont aux postes de commande accorderont 
leurs “violons”, nous pourrons voir l’aurore de 
jours meilleurs et ne plus être un “peuple en­
tretenu”. — A.R.

Récemment, le chanoine C.-E. Brassard, curé de la 
paroisse Saint-Frédéric, a procédé à la bénédiction 
du nouveau salon funéraire J.-N. Donais Ltée, si­
tué au 191, rue Lindsay. Il s’agit d'un salon très 
spacieux et moderne qui est à proximité d’un ter­
rain de stationnement privé pour les familles. Cette 
maison funéraire fondée en 1916 par son prési­

dent actuel M. J.-N. Donais possède maintenant 
50 ans d’expérience dans cette profession. Elle est 
établie à Drummondville depuis 1937. On voit ici 
à gauche M. Robert Donais, directeur et à droite 
M. J.-N. Donais, président, en compagnie du cha­
noine Brassard.

Lettre à l’éditeur

Qui va répondre ?
Prenant note d’un* article de La 

Parole “mercredi 8 novembre 1967” 
dans lequel M. Louis-Philippe Bé- 
dard fut interviewé par M. Jean- 
Paul Levasseur, au sujet de la fu­
sion des services pédagogiques, 
nous relevons quelques citations, 
présentant d’une part les idéologies 
et d’autre part ce qurse déroule.

Citation: “Un beau succès. M. 
Bédard nous a mentionné qu’il est 
très satisfait des résultats obtenus 
jusqu’ici pour le nouveau Secondai­
re 1 et aussi le Secondaire V qui ont 
été mis sur pied cette année dans 
différentes écoles de la cité, entre 
autres à Jean-Raimbault et à May- 
rand.”

La Tribune de “vendredi 10 no­
vembre 1967” lance en gros titre: 
“LE SECONDAIRE V FACE A 
DE SÉRIEUX ÉCUEILS.”

Cette division entre l’exposé et la 
réalité de la vie scolaire régionale 
apporte à nos esprits certaines in­
terrogations.

Dans La Parole de ce même jour 
et dans le même article nous lisons 
ceci: “A la Locale il y a des hom­

mes compétents en place, que de­
viendront-ils? — Je tiens à préciser 
que pour l’année en cours tous con­
serveraient leur poste et les change­
ments s’effectueraient dans l’avenir 
s’il y a lieu.”

Il est possible que certains as­
pects de la situation nous échap­
pent. Il est très important pour la 
satisfaction de tous qu’on s’expli­
que.

Il ne s’agit en aucune façon de se 
faire l’apologiste ni même le défen­
seur d’une théorie, mais tout sim­
plement questionner, interroger, les 
personnes capables de répondre 
adéquatement

Si un pédagogue peut nous éclai­
rer dans notre prise de position face 
à la situation actuelle, je suis certai­
ne que le conciliant, le détendu, 
l’intransigeant, le grincheux, seront 
heureux de le lire pour mieux pen­
ser d’abord et mieux réaliser l’Ecole 
d’aujourd’hui.

L’Association des enseignants de 
la Régionale Saint-François, 

par: Dolorès Vigneault

Lettre à l’éditeur
Manque de planification pour le 
Secondaire V selon l’Association 
des parents de SS.-Pierre & Paul

Dans votre édition de mercredi le 
25 octobre ou du 1er novembre, un 
de vos journalistes a écrit dans la 
chronique des nouvelles de la Com­
mission scolaire régionale Saint- 
François que le Fr. René Desro­
siers, directeur du Service des Bi­
bliothèques, comptait 14 années de 
scolarité.

Cher Monsieur, j’ignore où ce 
journaliste a pris ses renseigne­
ments, puisque le Fr. René Desro­
siers compte 19 ans de scolarité. En 
effet, Fr. Desrosiers possède. les 
qualifications suivantes:

1947: Diplôme supérieur d’Ecole 
Normale. 1953: Baccalauréat ès 
Arts de l’Université de Montréal. 
1956: Maîtrise ès Arts (option His­
toire) de l’Univ. de Montréal. 1957: 
Brevet “A” du Ministère de l’Edu- 
cation. 1957: Baccalauréat en Péda­
gogie de l’Univ. de Sherbrooke. 
1962: Licence en Pédagogie de l’U- 
niv. de Montréal. 1968: Il terminera 
en août prochain son baccalauréat 
en bibliothéconomie.

C’est pour terminer ce dernier di­
plôme qu’il a demandé à la Régio­
nale la permission d’aller étudier à 
l’Univ. d’Ottawa de janvier à mai 
1968. Il prendra ses derniers crédits 
pendant les vacances de 1968.

A titre de Directeur, je tenais à 
vous signaler cette erreur à l’endroit 
d’un confrère qui enseigne depuis 
21 ans et qui a toujours continué à 
étudier pendant ses vacances et les 
fins de semaine.

Votre tout dévoué,
Le Directeur du C.S.B.

Lettre à l'éditeur

Trois bravos pour 
les étudiants du

Secondaire V
A l’école Mnyrand, un cours su­

périeur réunit cette année, pour 
la première fois à Drummondville 
des garçons et des Hiles de toutes 
les options de la Régionale Saint- 
François au niveau de douzième 
année. Ces étudiants, conscients de 
leurs responsabilités envers les au­
torités scolaires et envers leur ville 
s’efforcent déjà, au début de l’an­
née, de montrer ce qu’ils savent 
faire. La preuve?

L’organisation de deux danses. 
Cela peut vous paraître banal ! 
Les résultats ont provoqué, croyez- 
le ou non, un enthousiasme géné­
ral. Une organisation sérieuse et 
concrète, basée sur la coopération 
des jeunes, a apporté un élément 
essentiel à l’atmosphère.

Des décors enchanteurs, alliés à 
une atmosphère formidable ont 
transformé la salle principale. -

La réponse des étudiants à ce 
projet d’apporter l’amitié véritable 
et l’unité par une danse nous a 
comblés. Tout a surpassé nos es­
poirs. Les décors avaient été réali­
sés, cette première fois, par “Le 
clan” sous la direction de M._ Lizée, 
avec la collaboration d’un comité 
formé à cet effet.

Le trois novembre dernier, nous 
avons répété notre expérience, en­
couragés par le succès précédent.

Nous célébrions l’Hallowe’en et 
la fin de nos examens...

Le nombre des personnes présentas 
dépassait les deux cents et nous avons

été heureux d’y compter un bol 
nombre de nos professeurs. La d(l 
gnité et le savoir-vivre adoptés oni 
été appréciés de tous.

Les principaux organisateurs sont 
Robert Côté, président, Joël Cha­
bot, publiciste et Marjolaine Spfi. 
nard, secrétaire et démarches. Les 
décors étaient signés Joël Chabot: 
et Michel Fréchette, assistés de 
Joanne Coulure, Jean-Guy Grenier 
Paul-Emile Lizée et Daniel Paru- 
dis.

Les Peerless de Drummondville 
fournissaient une musique approf 
priée et applaudie.

Nous remercions sincèrement les 
dirigeants de notre école et la Coni- 
mission scolaire de nous avoir fait 
confiance et nous croyons avoir, 
répondu à leur attente.

L’expérience a pleinement réussi! 
et a démontré que les étudiants, 
quand ils veulent, peuvent concilier 
sérieux et loisirs pour mener à bien 
une entreprise.

Et, bientôt des élections ... j 
Marjolaine Spénard 
Michel Fréchette. 1 
(Sec. V)

les commissaires acceptent

Un terrain de stationnement en 
{ace de l’école Jeanne-Mance

Estimé des 
travaux: $3,000 

La Régionale Saint-François a

OUVELLES DE

ST-NAZAIRE
Par: Mme Denis Miclette.

lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllH

Gagnante
Le tirage moitié-moitié du 12 no! 

vembre, par le club de hockey de 
Saint-Nazaire, a été gagné par 
Mme Jean-Baptiste Benoît. Le 
montant était de $18.25. Un tirage 
aura lieu à toutes les semaines. En­
courageons nos jeunes.

mtorisé M. Armand Brunelle, ré- 
fôjseur à la Commission scolaire, 
^entreprendre des démarches avec 
[es autorités de l’hôpital Sainte- 
,'Croix en vue de l’aménagement 
d'un terrain de stationnement en 
fgce de l’école Jeanne-Mance.

î M. Brunelle a expliqué aux com­
missaires d’écoles qu’actuellement il 
H un manque d’espace pour sta­
tionner les automobiles, tant des 
professeurs que des élèves qui sui­
vent des cours le soir à cette institu- 
ilion.

D’après les estimés, M. Brunelle 
a informé les commissaires qu’il en 
coûtera environ $3,000 pour amé­
nager le terrain qui appartient à 
Ijlhôpital Sainte-Croix.
■Il s’agit d’un emplacement de 66 
pieds par 350 pieds qui pourrait 
acommoder environ 80 autos.
I Pour le moment, il n’est pas ques- 
lion de poser de l’asphalte, mais on 
y étendra plutôt de la pierre concas­
sée.
g Les autorités de l’hôpital Sainte- 
Croix sembleraient d’accord pour

prêter le terrain à cette fin, mais el­
les ont mis comme condition qu’a­
vec un avis de trois mois, il faudra 
quitter les lieux si l’hôpital a besoin 
de l’emplacement plus tard. 
Equipement volé

D’autre part, M. Armand Brunel­
le a dévoilé que l’on a dérobé pour 
environ $1,500 d’équipement sco­
laire dans diverses écoles du grand 
Drummondville au cours des der­
nières semaines, notamment des 
tourne-disques et des magnétopho­
nes.

Puisque ces équipements sont né­
cessaires pour renseignement aux 
élèves, le régisseur a reçu l’autorisa­
tion d’en acheter des nouveaux 
pour remplacer ceux qui étaient vo­
lés.

En parlant des vols, M. Jacob a 
été prié de voir à ce que le matériel 
soit couvert par une assurance en 
cas de vol par effraction.

ENCOURAGEZ

NOS ANNONCEURS

REPRESENTANT DEMANDE

ÉPARGNEZ $100
ENTENDEZ MIEUX !

PROFITEZ DE LA VIE ! 
ÉPARGNEZ DE L’ARGENT !

AVEC

ZENI TH ÏEMBLEM
VALEUR COMPARABLE À 
UN APPAREIL DE $295

Le miracle de la miniaturisation allié à la 
qualité Zenith ! Conçu pour la plupart des 
cas de surdité faible ou moyenne. Se por- ■ 
te confortablement et discrètement à l’in­
térieur de l’oreille.

The quality goes iri 
belore the name goes on*

WHI

D. DEMERS
APPAREILS AUDITIFS

1855, boul. St-Joseph Tél. 472-5329 
Drummondville

Aucune expérience exigée, rien à vendre, rien à offrir. Notre 
compagnie a besoin d’un représentant demeurant dans là région 
pour travailler quelques heures par semaine dans ses temps li­
bres. Revenus minimum $100 par semaine. Le candidat devra in­
vestir un capital de $1,500 minimum. Inutile d'appliquer si vous 
n'avez pas le capital.

Faire application par correspondance et nous ferons le né­

cessaire pour le rendez-vous.

ADRESSE

TÉL.......................................
BOÎTE POSTALE 22, 
LA PAROLE, 
DRUMMONDVILLE, P.Q.

SPECIAL - PROJECTEUR 35 MM.
ANSCOMATIC

500 WATT - PLATEAU À 
100 DIAPOSITIVES 

à^rUQ.oo 
DE V # ET PlUS

Un client averti achète ses acces- 
i soires photographiques où la 

~~«qualité. et.le„ser vice PRIMENT

LA SÉCURITÉ A TOUJOURS SA PLACE
Avec l'arrivée de l’hiver, il faut redoubler de vigi­
lance dans tous les domaines et tout particulière­
ment au volant d'une automobile. En effet, la sé­
curité a toujours sa place et pour éviter des in­
cidents malheureux et même parfois funestes, la 
population est invitée à se montrer prudente par­
tout, aussi bien pour protéger sa vie que celle des

autres. C'est le message qu'a voulu livrer le lieu­
tenant Gratien Raîche, jeudi soir dernier, lors du 
souper hebdomadaire du Club Richelieu. Nous 
apercevons ici de gauche à droite: MM. Hugues 
Blanchette qui a remercié le conférencier; le lieu­
tenant Gratien Raîche; le président Richelieu Ro­
ger Bourgeois et Robert Savoie._______________

Monsieur,
L’Association des parents a ap­

pris avec stupeur que cinquante 
élèves ont été admis au Secondaire 
V en septembre dernier sans possé­
der les diplômes ou pré-requis né­
cessaires et qu’ils ont été renvoyés 
au début de la semaine dernière.

Nous croyons qu’un tel état de 
choses constitue une injustice pour 
les élèves concernés et que c’est le 
fruit d’un manque flagrant de sens 
de responsabilité et de planification 
de la part des administrateurs de la 
Commission scolaire régionale.

Il nous apparaît comme absolu­
ment inconcevable que ces mêmes 
administrateurs, en plus d’avoir ac­
cepté les élèves en septembre, de les. 
avoir expulsés en novembre, ne leur 
ont pas encore ouvert les portes 
d’aucune de leurs institutions même 
après s’être engagés publiquement 
à le faire lors de l’assemblée du 8 
novembre dernier.

Nous estimons urgent que ces 
mêmes administrateurs prennent 
immédiatement les mesures néces­
saires pour assurer une année sco­
laire normale à ces étudiants; c’est- 
à-dire organiser une classe de versi­
fication pour les élèves qui étaient 
au classique l’an dernier et une 
classe de llième année pour ceux 
du secteur public.

Au moment même où certains of­
ficiers de nos commissions scolaires 
songent à réunir ou unifier des ser­
vices pédagogiques, l’Association 
des parents de SS.-Pierre et Paul se 
demande si des administrateurs qui 
se montrent aussi incohérents dans 
leurs politiques seraient capables 
d’étendre leur administration à un 
autre secteur de l’éducation encore 
plus grand que celui qu’ils adminis­
trent actuellement.

L’Association avait recommandé 
aux administrateurs de procéder 
avec beaucoup de prudence à l’im­
plantation du décloisonnement 
(8ième année) et du Secondaire V; 
les résultats indiquent malheureu­
sement qu’il y a eu plus de témérité 
que de prudence.

Claude Bourgault, Président.
Michel Mathieu, 

Vice-président.
Publiciste.

Les voyageurs de 
commerce fêtent 

leur président
L’Association des voyageurs de 

commerce de la région tiendra sa 
soirée annuelle du président, same­
di soir prochain, le 25 novembre, au 
motel le Dauphin.

Tous les membres accompagnés 
de leurs épouses ainsi que leurs amis 
sont invités à prendre part à cette 
activité sociale qui commencera à 
9h.

Un orchestre connu sera là pour 
la danse. Tous ceux qui désirent se 
joindre au groupe n’ont qu’à com­
muniquer avec M. Georges Potvin.

Le président actuel de l’Associa­
tion des voyageurs de commerce de 
Drummondville est M. Eddy Cou­
ture.

VENTE
AMEUBLEMENT BOULEVARD

LAUNDROMAT ET SÉCHEUSE WESTINGHOUSE

STEREO WESTINGHOUSE
i Style provincial italien classique en pla­
cage de noyer avec dessus de meuble 
fixe. Puissance de crête de 80 watts. 
Tourne-disque automatique DUAL 1010. 
Six haut-parleurs équilibrés. Stéréo AM/ 
FM/AFC/FM.

476 Lindsay

PHOTO HENAULT ENR
FILMS - PROJECTEURS ET CAMÉRAS À uOUER 

SERVICE ET EXPLICATIONS PAR UN EXPERT
Tél. 478-2331

LAUNDROMAT 2 VITESSES
Capacité géante de 15 1b réduisant les 
journées de lavage - Sélection de 2 vi­
tesses - Contrôle variable du niveau 
d’eau - Transmission extra-robuste plus 
double action de lavage - Marqueurs de 
charge à code de couleur - Système de 
suspension spécial - Loquet de sûreté 
sur le couvercle - Panneau de contrôles 
deluxe - Dessus en émail-porcelaine - 
Cuve en porcelaine.

SÉCHEUSE ULTRA-RAPIDE

5 programmes dé séchage pour tout 
genre de tissus - Séchage automatique - 
- Sélecteur automatique de durée - Pé­
riode de refroidissement automatique - 
Système de séchage à flot d’air équili­
bré - Pratique lumière intérieure - Gros­
se cuve en porcelaine très lisse - Pan­
neau de contrôles deluxe - Interrupteur 
de sûreté dans la porte - Cabinet au fini 
acrylique.

Bénéficiez de 
notre vente

LE PRIX
COÛTANT

PLUS 10%
1 " :hâtez-vous 1 _ r : il

AMEUBLEMENT BOULEVARD H
P.-E. MORIN, PROP.

MEUBLES ET APPAREILS ÉLECTRIQUES
Tel. 478-3978

1930, boul. Mercure Drumrr

Depuis hier, la campagne annuelle de souscription de l'institut national canadien 
des aveugles, qui est organisée et fermement soutenue par le Club des Francs, est 
ouverte à Drummondville. Ceux qui ont assisté au souper de ce club de service, hier 
soir, et ils étaient très nombreux, se sont rendu compte de l'enthousiasme, du 
dynamisme et de la vigueur avec lesquels la campagne est menée. La photo que 
notre photographe a pu prendre, lors de ce souper, nous montre quelques-uns de 
ceux qui ont travaillé avec le plus d'acharnement à faire de cette campagne un 
succès et qui n'ont maintenant d'autre souhait que de voir la population répondre 
favorablement à leurs efforts en souscrivant avec une exceptionnelle générosité. Il 
s'agit des Francs Phil. Dion, Fernand Huneault, Maurice Jones et Laurent Jutras. 
Quant au Père Roland Campbell, que l'on remarque à l'extrême droite de la photo, il 
était le conférencier invité au souper et son vibrant plaidoyer en faveur des aveugles 
a vraiment stimulé les Francs.

La campagne de l’INCA est ouverte
Le président qui a été nommé 

pour s’occuper de cette campa­
gne est le Franc-notaire Laurent 
Jutras. Puissamment secondé 
par ceux que nous venons de 
mentionner et par M. Marcel 
Lequin, tête dirigeante de l’ins­
titut national canadien pour les 
aveugles dans plusieurs des 
comtés environnants et surtout 
le nôtre, il a employé toute son 
énergie, depuis quelques temps 
à ce que la campagne soit un re­
marquable succès. Ses efforts 
sont en voie de réussir, si on en 
juge par la puissante organisa­
tion qui a été mise sur pieds et 
par les premiers résultats qui ont 
été rapportés au souper d’hier 
soit par les chefs d’équipes qui 
ont commencé leur travail.

Incidemment, au souper pré-

cèdent, trente postes clefs 
avaient été distribués aux plus 
dynamiques des Francs; ces 
postes étaient ceux des chefs d’é­
quipes et ceux des hommes qui 
devaient aller solliciter et re­
cueillir les dons spéciaux. Ces 
chefs d’équipes, dix en tout et 
un par secteur, avaient à se choi­
sir parmi les autres Francs des 
assistants, de façon à ce que tou­
te la ville soit vraiment sollicitée. 
Comme on le voit, il y a eu une 
structuration de faite et c’est là 
ce qui va faire le triomphe de la 
campagne.

Par ailleurs, le côté publicitai­
re n’a pas été négligé non plus et 
on a pu s’en rendre compte par 
le souper d’hier, alors que nom­
bre de personnalités des gouver-

Distribution de cadeaux aux
vieillards par le Club Rotary

Les membres du Club Rotary de 
Drummondville ont décidé, hier 
soir, à l’occasion de leur souper 
hebdomadaire, à la ferme de Saint- 
Cyrille, de poursuivre leur oeuvre 
qui consiste à procurer des dou­
ceurs et du conforl aux gens âgés.

Donc, il a été entendu qu’encore 
cette année à l’occasion de la pério­
de des Fêtes, les Rotariens rendront 
visite aux vieillards du Pavillon

Georges-Frédéric et ils feront 
distribution de cadeaux.

une

Miss France laboure au Québec
Mlle Jeanne Beck, Miss France 

1967, de passage récemment au 
Québec démontrait d’une façon très 
pratique son habileté de fermière. 
En effet, mademoiselle Beck est un 
peu la Miss Agriculture de France

car elle est authentiquement fille 
d’agriculteur. Elle demeure sur. la 
ferme paternelle à Saint-Pierre du' 
Mont, Normandie. Jeanne Beck 
conduit parfaitement le tracteur fa­
milial Renault et laboure à son aise.

Il y a quelques jours, la très jolie 
Miss France, conduisant un trac­
teur Renault labourait quelques sil­
lons sur une ferme du comté de 
l’Assomption. La visite de made­
moiselle Beck au Québec était com­
manditée par la Régie française Re­
nault, manufacturiers des populai­
res tracteurs Renault.

BOTTES

VETEMENTS

C’est à la boutique préférée
des connaisseurs que
vous trouverez le plus
grand choix de skis
et vêtements de ski

Il a été signalé que présentement 
on conipte 132 personnes âgées au 
Pavillon dans l’aile de l’héberge­
ment.

Or, mercredi le 20 décembre pro­
chain, le Père Noël et les membres 
rotariens feront une tournée pour 
causer-avec les vieillards tout en re­
mettant à chacun un petit cadeau.

M. Georges Jutras a été désigné 
pour voir à l’achat des cadeaux et il 
a été aussi souligné que l’emballage 
aura lieu, le samedi précédent, le 16 
décembre à la Ferme Rotary.
Autre suggestion'

Les responsables du Pavillon 
Georges-Frédéric ont convoqué là 
semaine dernière les présidents des 
Clubs Rotary, Lions et Francs afin 
de leur demander de voir à la déco­
ration de l’extérieur et de l’intérieur 
du Pavillon pour la période des Fê­
tes.

de la région

DU COMMENCEMENT
A LA FIN

Plusieurs causes 
incitent les jeunes 
à la délinquance

NOUS AVONS CE QU’IL VOUS FAUT 

dons les marques les plus réputées

SKIS
SOHLER 

HEAD 
ATTENHOFER 

KNEISSL 
ARLBERG 

ET AUTRES

HARNAIS
CORBER 
TYROLIA
CUBCO 

NEVADA 
MARKER 

ET AUTRES

A la dernière veillée d’informa­
tion sur l’alcoolisme au Centre de 
consultation externe pour alcooli­
ques, M. l’abbé Gaétan Lebel, con­
férencier invité, a expliqué les cau­
ses et les conséquences de la délin­
quence.

“La délinquence, dit-il, est un ac­
te extérieur passible de punition. 
Les causes qui sont nombreuses 
peuvent se situées sur le plan indi­
viduel, familial et social. Chéz l’in­
dividu même, la délinquence dé­
coule souvent d’incapacité physi­
que ou mentale ou d’une cause psy­
chique tel que maniaque sexuel ou 
autre. Les mauvaises habitudes ac­
quises dans la jeunesse ainsi que 
l’usage immodéré du plaisir sont 
des facteurs qui mènent à la délin­
quence. Le milieu familial peut 
pousser indirectement l’adolescent 
à des actes répréhensibles. La mau­
vaise éducation et le mauvais exem­
ple, la mésentente au foyer, l’atmos­
phère d’insécurité dûe à l’alcoolis­
me, la désertion du père et le man­
que d’argent entrent dans les causes 
d’ordre familial. Au plan social; 
l’influence du milieu de travail, les 
mauvais amis, le salaire insuffisant; 
trop de loisirs mal organisés, le chô­
mage, la promiscuité sont autant de 
raisons qui engendrent la délin­
quence.”

TYROL - HENKEE - RIEKER - HOOH
- LAND - MOLITOR ET AUTRES.
PEDIGREE — WHITE STAG — McGRE- 
GOR - DUOFOLD - STANFIELD - ME- 
DICO ET AUTRES.

OUELLET & FRERE LTEE
153, rue Lindsay, Drummondville Tél. 472-4806

“Les tristes conséquences de la 
délinquence touchent toute la socié­
té à commencer par le délinquant 
lui-même et sa famille. On suppose 
les situations pénibles que rencon­
tre un individu qui a un dossier ju­
diciaire. Il perd l’estime de son en­
tourage et il devient difficile pour 
lui de se tailler une place dans la 
société.”

Cette semaine le conférencier in­
vité est M. Jean-Guy Lamoureux, 
Directeur du Service de la Proba­
tion à la Cour du Bien-Être Social 
de Saint-Hyacinthe. Cette soirée 
aura lieu mercredi à 8h.3O, au Cen­
tre de consultation externe pour al­
cooliques, 670, rue Mélançon.

de JOUETS — CADEAUX !
De tout pour les Fêtes

1
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PATINS
HOCKEYS escompte 35%

de marques “Philips”APPAREILS
G.E.”

LAMPES

VERRE SOUFFLE V.T’X1

H

O-WM

choix varié de 
$4.95 à $48.95

de tous les styles 
$1.25 à $125

PEINTURE “SICO”

A

VERRE TAILLE européenne

nements municipaux de la Cilé 
et de Drummondville-Sud ont 
accepté que leur nom soit lié à 
la campagne. Les journalistes 
ont eu à apporter leur contribu­
tion, en mettant bien en éviden­
ce le fait de la campagne de 
1T.N.C.A. par le Club des 
Francs, et le poste de radio aus­
si.

Terminons en incitant la po­
pulation de Drummondville et 
des environs à faire tout ce qui 
est en son pouvoir pour aider à 
l’intégration dans la société de 
ceux qui, pour reprendre les 
propos du Père Campbell, “ont 
à se débrouiller dans le monde 
avec des facultés moindres.” Le 
moyen pour y arriver, c’est de 
souscrire et d’y METTRE LE 
PAQUET!

Cette suggestion a été proposée 
aux membres rotariens, mais on a 
plutôt préféré continuer la tradi­
tion de la distribution des cadeaux 
comme par les années passées.

Le président Arthur L’Heureux a 
aussi annoncé aux membres pré­
sents au souper que la moyenne 
d’assistance a été meilleure au cours 
du dernier mois et avec un pour­
centage supérieur on a grimpé dans 
le classement dés présences pour les 
clubs du district.
Ê

A

r'ù'w

CAMILLE BOISVERT, P.C.P.

POUR VOS COURS DE CULTURE PHYSIQUE

CONSULTEZ LE

STUDIO CULTURAMA
angle des rues Cockburn et Lindsay - Drummondville

TÉL.: 478-5466

Bénéficiez de notre

GRAND SPECIAL
Il est en force jusqu’au

25 NOVEMBRE
UN ABONNEMENT DE

6 MOIS
POUR LE PRIX DE

3 MOIS

M®»
Plan mise de côté sans frais - Un léger dépôt suffit

% DE MILLION

IMPORTANT
OUVERT JUSQU’À lOh. p.m 

tous les soirs

FERRONNERIE

HAMEL ENR.
909, STE-THÉRtSE 478-1990

JOUETS choix de 
25,000 item

“Sunbeam”
ELECTRIQUES et«...sP«c

WF

«a

Choix très 
considérable de 

DÉCORATIONS
DE NOËL 

pour 
RÉSIDENCES 

HÔTELS 
RESTAURANTS 
une seule visite 
vous convaincra

VERRERIE
céramique, 
porcelaine, 
bois espagnol

Services de vaisselle - Mannes à 
linge - Tableaux - Horloges - Mi­
roirs - Cadrans - Montres - Fonte 
émaillée - Plaques murales - Us­
tensiles de toutes sortes - Fleurs 
artificielles.

&
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Junior Chamber of Commerce
A spécial committee of the J.C. of 

C.hasbeensludyingthesubjectofan- 
nexation of Drummondville-South 
to Drummondville proper and has 
sent a report of its finding to the 
City Council. In it the great advan- 
tages of such a union are pointed 
out, especially in services such as 
police, administration, road securi-

ty, roads, snow removal, etc. The 
disadvantages to individuals — no 
more shopping at night and buying 
one’s becr on Monday were not 
mentioned.
Schools

After having admitted 50 stu- 
dents into the Secondary V class in 
September, the teachers found that 
they were not sufficiently prepared

INDICATEUR PROFESSIONNEL

Tel. 472-7563

RÉNALD AUBÉ
Poseur de tuiles, prélarts et tapis. 

Sablage de planchers et fini plastique 
Ouvrage garantie

690, boul. Saint-Charles Dr'ville-Nord, P.Q.

ARMAND SAINT-PIERRE, a.g. 
DENIS SAINT-PIERRE , a.g. ing.

ARPENTEURS-GÉOMÈTRES

117, rue Notre-Dame, Victoriaville Tel. 752-5989

INGÉNIEURS
GOULET, ST-PIERRE, BERTRAND, CHARRON & SAVOIE

INGÉNIEURS-CONSEILS

DRAINAGE • EGOUTS • 
DE FILTRATION ET D’ÉPURATION 

ACIER ET BÉTON • SOLS ET

ROBERT SAVOIE, Ing., M. ès Sc.
DENIS ST-PIERRE. Ing., A.G.
NORBERT FAUTEUX, Ing.,

AQUEDUC. • USINES 
DES EAUX • CHARPENTES 
FONDATIONS • VOIRIE

DENIS BERTRAND, Ing.
JEAN CHARRON, Ing., M. ès Sc.
PROSPER DUQUETTE, Ing. Jr.
GUY AREL, Ing. Jr.

11, ave. des Châtaigniers, Dr'vil le 

2239 ouest, rue Galt, Sherbrooke 

117 est, rue Notre-Dame, Victoriaville

Tel. 478-0808

Tel. 569-7022
Tel. 752-5989

and dismissed them. After this the 
Régional School Commission came 
under fire of the St. Pierre and Paul 
Parents’Association, who declared 
that no diplomas or qualifications 
were demanded of the pupils when 
they were admitted and that no 
other schools were ready to take 
them, when they'were dismissed. In 
the meantime ail of them hâve bcen 
taken in by various schools, having 
missed only a few days of study.

It has not yet been cstabhshed, 
whether the vandalism committed 
in the Mayrand school is connected 
with these hurt and dissatisfied pu­
pils. Doors and Windows were 
smashed and téléphonés tom out in 
the night of last Wednesday to 
Thursday.
Cultural Centre

For the third year running a gala 
evening will take place in the Cul­
tural Centre during which nine tro- 
phies will be handed to winners. 
The personality of the year will be 
chosen and awards will go to pro­
minent interprétées of music, arts, 
theater, exhibitions, artisanat, etc. It 
will be remembered that the theater 
award went to the Thespians for the 
last two years. There will be perfor­
mances of various groups and indi­
viduals; well-known singer from 
St. Germain, Georges Dor will per­
forai and these galas are always so 
well-organized. lively and interest- 
ing, that you’ll miss something, if 
you don’t attend. ON SUNDAY, 
NOVEMBER 26th.
On December 7th

a Thursday, the Thespians will pré­
sent two plays. The first one is “Vil­
lage Wooing” by G. B. Shaw with a 
cast of two, — Arthur Needham and 
Joan Golding. This is a comedy 
and the story of two young people, 
who meet on a boat and again in a 
village shop. She intends to marry 
him, but will he? The second play is 
a tragedy by Holeworthy Hall 
called “Valiant” with Bob Howarth, 
Bruce Fairbaim, Tim McNeil, Iris 
Chammah and Frank James. A 
young girl wonders whether a 
young man in prison and to be 
hanged shortly is her brother, who 
left home 10 years ago. This is thé 
first time that the Thespians are 
giving us two enjoyable evenings a 
year and we are very happy about 
that.
On December 14th

the Quebec Symphony Orchestra 
under the direction of young Pierre 
Devraux will bring its 70 musicians 
to the Cultural Centre, the first time 
that Drummondville will be able to 
hear a full-scale orchestra at home. 
Tickets will be slightly more expen­
sive for the evening performance 
and there will be a matinée for stu-

which not only hclps 600 children 
every day to cross strects, but also 
to take responsibility for their own 
safety and for the safety of others.
Accidents

In spite of the intensely slippery 
roads over the week-end, only a few 
cars went out of control. At a corner 
of the Blvd. St.Charles two cars col- 
lided and 4 persons, 3 of them 
under 20, had to be taken to hospi­
tal. Other accidents were less sc- 
vere, but material damages run into 
many thousands of dollars. In the 
early hours of Sunday, 2 cars were 
damaged by hit-and-run drivers, 
one on St. Jean and the other one at 
the intersection of Notre-Dame and 
St.Pierre. The police hâve a good 
idea where to find the culprits.

band was on the other sidc of the 
Légion, cqually happy. No supper 
tonight, daddy.

* ♦ ♦
Also from the other side a man, 

slightly over hippy age came over 
to buy an Afncan violet. Flowcr 
power?

♦ • ♦
People were buying left and 

right; everything in sighl was 
snapped up, priées were low, the 
décorations remarkably pretty and 
obviously made with great love, the 
crowd milling and the noise deaf- 
ening.
City Council

The newly-elected council lost no 
time getting down to business. As 
known, His Honour Mayor Phi-

LUCIEN LECLAIR & ASSOCIÉS
INGÉNIEURS-CONSEILS

154, rue Dunkin Tel. 472-4426
Drummondville

HAMEL, MALOUIN & ASSOCIÉS
INGÉNIEURS-CONSEILS

Boulevard Lemire Tel. 478-4151
Drummondville

OPTOMÉTRISTES
J.-H. MELANÇON, o.d.d.

OPTOMÉTRISTE

EXAMEN DE LA VUE

470-A, rue Lindsay Tel. 472-3993
Drummondville

ASSURANCES GÉNÉRALES

dents. More anon.
The Fifth Dimension discothè­

que in the Cultural Centre very 
commendably has decided to play 
only modem and avant-garde mu­
sic, so as to attract real lovers of 
jazz This doesn’t mean that popu- 
lar records won’t be played, be- 
cause a better style of jazz can be 
very popular. But unfortunately not 
enough and the discotheque’s bet­
ter music will give better under-' 
standing of tonal values, instrumen­
tation and techniques, even if the 
tunes hâve to be heard several 
limes before sinking in.

♦ * *
The Cultural Centre has bought 

two new pianos, — lhank God for 
that — oné of them a Steinway, best 
of ail grand concert pianos, the 
other one not so exclusive but of 
good quality. The administration of 
the Centre will lance a subscription 
among business and commercial es­
tablishments to help pay for the 
new acquisitions.

• * *
A 5-day music festival for young 

people is being organized to last 
from May 22nd — 26th in the Cul­
tural Centre. The compétition is 
open to ail students, who follow op- 
tional music courses given by the 
Régional SL Francis. They will 
hâve to undergo a stiff examination 
in theory before being admitted. 
There will be five categories — sing- 
ing; instruments comprising piano, 
violin, violoncelle, flûte, clarinet, 
French hom, trumpet, etc.; the 3rd 
category is reserved for school 
groups from the first to the Ilth 
grade, the 4th for choirs and the 5th 
for chamber music. Every candi­
date will hâve to render two pièces, 
one prescribed and one of his or 
her or their choice. The festival will, 
end with the awarding of trophies. 
What a good idea and how encour- 
aging for our future stars.
Deputy Bernard Pinard

said in his week-end broadeast

Grade Eleven of DHS
Teacher: Mr. C. Johnson; first 

row: Kathy Hesson and Chareen 
Dias; second row: Lomé Hibbert, 
Ron. Joubert and Dough. Smith; 
third row: Ricky Dumesnil and 
Marylin Abercrombie.

Please!
As every year before Christmas a 

collection of présents for cancer pa­
tients will be made. Il always has 
been a great success and il is good 
to see how many companies, stores, 
organizations and private indivi­
duals are willingly and generously 
contribuling to a happier Christmas 
for many of our co-citizens. Details 
of the number of patients on the 
Canadien Cancer Society’s list and 
their needs will be given over 
CH RD lomorrow, Thursday at 
8:30 a.m. Please listen.
Sidelights

At the Anglican Bazaar last Sa- 
turday in the Légion Hall a small 
boy, money clutched in his hand 
was looking for a présent for his 
mother. After a long search, he 
triumphantly carried off an enor- 
mous and very prickly cactus. One 
should hâve liked to see the 
mother’s face.

♦ ♦ ♦
A lady visitor was observed sit- 

ting happily through three leas, eat- 
ing everything in sight. Her hus-

lippe Bemier was elecled by accla­
mation to everybody’s joy and satis­
faction, immediately started to share 
out responsibilities for smooth mu­
nicipal collaboration. Eight com- 
millees were formed. M. Roger 
Prince is president of the committee 
of planning and finance, including 
revenues, expenses and taxes. M. 
Laurent Bemier deals with urban­
isai, constructiôh and expropria­
tions. Newly-elected,-M. LaVal Al­
lard is handling police, insurance, 
civil protection, hygiene, circulation 
and welfare. Dr. Rosaire Milette 
continues to administer sports, lei- 
sure, arts, pafks, library and the 
arena. M. J,A..Michaud’s domaine 
is public works. Two new corhmit- 
tees were set up. The first under 
newly-elected M. Jules Dupuy has 
as lask public • relations with in- 
dustry, commerce and similar bo- 
dies; the second under newly-elect­
ed M. Antonio Baril deals with per­
sonnel, efficiency, tenders, equip- 
ment and collective bargaining. 
Mayor Bemier suggested that the 
presidents study their new appoint- 
ments for some months, before it 
becomes clear, if this arrangement 
is workable. Changes and modifica­
tions may be made la ter.

If not so many people, mostly 
children, walked on the Canadian 
Pacific rails, especially between and

around Notre-Dame and St. Jean, 
the locomotive engincs wouldn’t 
have to whistle so much. This is 
what C.P. agent Ulric Tétrcault told 
the council in response to a plea for 
less noise. But how otherwise can 
one prevent accidents?

The municipal élections on No- 
vember 6th cost the City $5,733.18 
plus $ 1,766 for setting up poils and 
$161.12 for lost man-hours.
Trahi Wreck

Rescue work after the train wreck 
ncar St. Germain was slowed and 
seriously hampered by the blinding 
and blowing snow, the cold and the 
one-mile distance between the rails 
and the nearest accessible road. Po­
lice, doctors and ambulance per­
sonnel had to walk over rough 
ground, mostly through a Field. The 
eagerness and willingness of pass- 
ing automobilists, who helped to 
transport and transfer passengers, 
injured and disturbed people to the 
Ste.Croix hospital and other des­
tinations was rcmarkable. This is 
what a young reporter from the lo­
cal radio station, Gérald Martin 
told us, when he came to see us to 
have his story translated ‘ and 
fiashed to U.P.

Though traffic was re-established 
the next day the engines, heaps 
of twisted métal are still lying by 
the side of the track. No evidence 
yet, as how the tragedy happened, 
but il seems that human error was 
connccted with it.
Misdccds indeed

An armed bandit walked into the 
St. Joseph drugstore last Thursday 
al 5:30 made the proprietor open 
the cash register, look out the mon­
ey in it — $462 and forced M. Guy 
Champagne to lie strelchcd out on 
the floor, while he walked out. 
There were no customers in the 
store at that time. The man was 5'8" 
lall, weighed approximately 170 
Ibs. and wore a beige overcoat.

A manhunt on foot bagged two 
adolescents who broke into the 
Canadian National train station 

'and stole $50. Détectives think that 
this is not the only lawless opera­
tion committed by thjpe two and 
hope to clear up thefs which have 
occurred in the last weeks. '

Two other youngsters on leave to 
visit their families in Drummond­
ville broke into the store of Lionel 
Gi'roux on St.Jean Street. Their re- 
gular address is the. Mont St.An- 
toine correction home and they were 
retumed to it. Probably just wanted 
to keep their hand in.
Rotary Club Protégé

Jean-Denis Bélisle, a young man 
who studied in Geneva, Swilzer- 
land on a Rotary scholarship and 
worked at Expo during the sum- 
mer, has been attached to the Ex­
ternat Affairs office in Ottawa. The 
Rotary Club will extend its assist-

ance to young men, to cover not on­
ly students but also youlh in profes­
sions and commerce.
Chamber of Commerce

The C. of C. opened this yepr’s 
rccruitmenl campaign with an ob­
jective of 350 members. This would 
cnablc the orgunization to become 
"régional” with more weighl and 
greater efficacy behind it. At the 
moment lhe membership stands at 
270 and there are indications that 
more people would be interested in 
taking part in the Chamber’s opera­
tions, decisions and researches. Its 
program covers every aspect of 
every citizen’s Life. The English po­
pulation^ too.

Their next supper will take place 
on Sunday, Novembcr 26lh at 6:00 
p.m., in the Manoir and their guest- 
speaker will be the Hon. Mitchell 
Sharp, minister of Finance to the 
fédéral government. Mr. Sharp will 
be in town ail day and will partici- 
pate in the official opening of the 
now-completed municipal airport. 
A délégation of Drummondville 
workers will contact the Finance 
minister and prolesl againsl the 
raise in taxes.

Décès de M. 
Alfred Baillargeon ■ 
à l’âge de 83 ans | 
A Notrc-Dame-de-Lourdcs, Clé 

Mégantic, le 13 novembre, est décé. 
dé ù l'âge de 81 ans et 3 mois, M. 
Alfred Baillargeon, époux de Alice 
Bédard autrefois de Drummontlvilg 
le. Le défunt laisse dans le deuil ou­
tre son épouse, ses filles Mme Ber- 
nard Béland (Jeanne) de Drunw 
mondville, Mme Gérard Nadcaffl 
(Simone) de Montréal, ses fils An­
dré et Rosaire de Drummondviljw 
Gérard de Montréal ainsi que pluJ 
sieurs petits-enfants.

ENCOURAGEZ
NOS ANNONCEURS

lUIHITEiIroseJ
JULIEN TRAVERSY & FILS

HUILE À CHAUFFAGE

445, rue Ferland Tél. 472-3866
Drummondville, P.Q.

COURCHESNE & COURCHESNE
M. COURCHESNE, Prop. ÉTABLIE EN 1890

ASSURANCES GÉNÉRALES

Assurance-Feu, Accidents, Automobile, Patronale, Vol 
Bouilloires, Marine, etc. - Nous représentons les plus 

fortes compagnies canadiennes, anglaises et américaines-

246, rue Lindsay Drummondville Tel. 478-0454

PAUL LEMAIRE
COURTIER D'ASSURANCE AGRÉÉ 

Assurances générales, etc.

Heures de bureau: 9 h. a.m. à 12 h. a.m.

depuis 28 ans

1 h. p.m. à 5 h. p.m., tous les jours 
6 h. p.m. à 8 h. p.m., vendredi soir 

Fermé toute la journée le samedi.

Edifice Caisse Populaire St-Frédéric - Bureau 201
100, Place Girouard Drummondville ^él. 478-0414

478-5888

ASSURANCES GENERALES
FEU - AUTOMOBILES — VIE 
VOL - RESPONSABILITÉS -

ETC., ETC.

ARTHUR DÉSUETS
Courtier d’assurances agréé

945, boul. Bréboeuf Drummondville-Sud
Tel, : résidence et bureau : 472-7176

that Premier Johnson has been 
brandishing the specter of equality 
or independence for the province 
without having the means of en- 
forcing it. He will hâve to retum to 
more serene politics and will proba- 
bly not be so agressive at the Corn­
ing conférence of premiers in To­
ronto. It would be a good idea to 
take ex-premier Jean Lesage along 
with him, thought Mr. Pinard. As to 
Mr. Johnson’s visit to New York, 
our deputy said that this was an 
absolute necessity to reassure 
American financiers. Déclaration of 
members of the Union nationale 
concerning Quebec’s independence 
hâve done much to frighten foreign 
investors. Mr. Pinard also warned 
the govemment that the rising un- 
empïoyment situation in the pro­
vince could provoke an économie 
crisis.
Télévision Wickets

The Caisse Populaire St. Frédéric 
has opened télévision wickets out- 
side the bank earlier this week. Ex­
perts hâve worked on them for 
months now. It will be a great relief 
to deposit money without leaving 
one’s car, especially in the winter. 
Police

One of our brightest policemen, 
Lieutenant Gratien Raîche told his 
audience during a meeting of the 
Consultation of Alcoholics that 
adults are responsible for the pro- 
gress of their children, who hâve to 
be encouraged and curbed in the 
right way at the right time. He also 
sketched the rôle of a modem po- 
liceman as a helper and educator 
rather than just a stem keeper of 
the law. The police départaient for 
which Lieutenant Raîche is respon-

LE NOUVEAU

GRANDE-PRE OUVERTURE
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ESSAI GRATUIT
Appelez au studio

POUR UN 
COURS CONÇU 
POUR VOUS

en seulement

4 MOIS GRATUITS
si nous n'arrivons pas aux ré-

A DRUMMONDVILLE

DÉPARTEMENT 
SÉPARÉ 

POUR DAMES 
DÉPARTEMENT 

SÉPARÉ 
POUR MESSIEURS

BAIN DE

VAPEUR SAUNA

I
vous fera perdre du 
.poids facilement, ra­
pidement et agréa­
blement et quelle dé-

GRATIS 
sans frais 

supplémentaires 
• Bain de 

vapeur
• Massages 

mécaniques
• Lampes 

solaires
• Leçon 

indlV duelle

OFFRE SPÉCIALE POUR CETTE SEMAINE
Les 25 premières personnes à appeler ou à se 
présenter ne paieront que

sultats suivants 
60 jours.

SURPOIDS :
Perdre 15 Ib, 2 
pouces de là 
taille et 1 pouce 
des chevilles.

LES CLUBS EXECUTIFS DE SANTE

PAR 
MOIS

SOUSPOIDS :
Ajouter 2 pou­
ces au buste. 
Améliorer 
le maintien et 
reproportionner 
les mensura­
tions du corps

TÉL.: 478-8185 
402, Lindsay — Drummondville 
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EN HAUT DE LA LIBRAIRIE FERLAND
i

UNE TOURNÉE DU CONSEIL
'Son Honneur le maire Bemier et quelques échevins du Conseil de 
ville ont fait une tournée des édifices municipaux, la semaine der­
nière, et le premier arrêt a été à l'usine de traitement d'eau. On 
(aperçoit ici l'échevin Raymond Luneau (à gauche) qui cause avec 
i|inouveau surintendant du filtre, M. Georges Cloutier, devant un 
lableau de contrôle. On sait que M. Luneau est président du comi- 
| administratif qui inclut le filtre dans ses responsabilités à l'hôtel 
ée ville. Les membres du Conseil se sont également rendus à la bi­
bliothèque de la cité, au marché public, puis enfin au garage Ga- 
jnon consacré au service de la protection des incendies et au gara­
ge municipal pour l'entretien de l'équipement de la ville.

Les écoles Saint-Joseph et 
Saint-Georges possèdent 
leurs ateliers pédagogiques
jiLa soirée d’information, tenue à 
à salle de l’école Saint-Joseph, jeu- 
ifi dernier, le 16 novembre, s’est 
avéré un réel succès parce que plu­
sieurs parents se sont dérangés pour. 
I assister. On a compté au moins 
JOO personnes et les organisateurs 

celte séance d’information sont 
|és enchantés de voir l’intérêt porté 
ijàr les parents à la cause de rédu­
ction.

Naturellement, ils se disent en- 
tturagés par ce souffle nouveau et 
,par la suite, ils espèrent pouvoir 
lüiéntôt constituer le comité perma­
nent de l’Association des parents de 
'Saint-Joseph lors d’une assemblée 
ijénérale où il y aura élection.

L’exposé bref, mais judicieux 
donné par Mme Landry a mis en 
lainière les réalités que couvre la 
terminologie nouvelle de l’atelier 
pédagogique, de progrès continus 
dans l’enseignement, de polyvalen­
te, de nouvelles formules etc.

Après la causerie de Mme Lan­
dry, les parents ayant des enfants 
au secondaire et au primaire dans 
les écoles Saint-Joseph et Saint- 
Georges, ont été invités à élire leurs 
représentants dans les différents 
ateliers pédagogiques.

Voici les résultats de ces élec­
tions:

Au secondaire Saint-Joseph: 
Mmes Paul Rousseau, Gérard 
Smith, Bruno Lefebvre et Paul La- 
haie, substitut.

Au primaire Saint-Joseph: Mme 
Marcel Paulhus, M. Jean-Paul Le­
vasseur, Mmes Martial Picard, 
Ruth Beaudry, Jean-Marc Perreault 
ainsi que Mmes Jean Lecomte et 
Léo L’Heureux comme substituts.

Au primaire Saint-Georges: 
Mme Irénée Dufresne, M. Jules Le- 
Çl?rÇ, Mme Marcel Ayotte, ainsi 
que Mmes Julien Roberge et Jules 
Leclerc comme substituts.

350 abonnés devront composer sept 

chiffres pour un appel téléphonique 

A Saint-Félix- de-Kingsey
■brummondville — Les 350 abon­
nés au - ' Service téléphonique de

FONDS MUTUELS ;
[AMERICAN GROWTH
■CON INVESTMENT FUND
■DREYFUS
TONDS COLLECTIFS
■GIS
I GROWTH EQUITY
■MUTUAL ACCUMULATING
■MUTUAL GROWTH
■Mutual income

IRRÉT ET REVENU
f ALL CDN
[TV ELECTRONICS

(Lequel vous convient?
Laissez-nous vous conseiller.

Grenier. Ruel & Cie Inc.
2. AVENUE CHAUVEAU/QUEBEC 4 TÉL ; 522-B251

Saint-Felix-de-Kingsey doivent 
maintenant faire les sept chiffrés 
d’un numéro de téléphone pour 
compléter un appel local.

M. L.-W. Bail, directeur commer­
cial de Bell Canada à Drummond­
ville, a expliqué que ce mode de 
composition, soit “848” et les quatre 
chiffres du numéro de téléphone 
désiré, était nécessaire à cause du 
nouvel outillage installé dernière­
ment. En effet, B.ell Canada termi­
nait récemment la construction 
d’un centre de commutation auto­
matique à Saint-Félix-de-Kingsey.

Ce nouveau centre, d’une super­
ficie de 600 pieds carrés a coûté en­
viron $90,000. Il a été construit 
pour faire face aux exigences futu­
res du service téléphonique.

On se rappelle que Bell Canada a 
commencé à desservir les abonnés 
de Saint-Félix-de-Kingsey le 7 mai 
1967. Depuis cette date, ils bénéfi­
cient du service téléphonique auto­
matique et peuvent communiquer 
sans frais d’interurbain avec les 
abonnés de Richmond qui ont Je 
même privilège.

vous offre cet

ensemble InqliA

Pour Noël offrez aux vôtres un ensemble de

LESSIVEUSE ET SECHEUSE InqlüAUTOMATIQUES
Inqlü citation

COUTEAU ÉLECTRIQUE

BALAYEUSEPOÊLON ÉLECTRIQUE

à partir 
de

Lessiveuse automatique 
5 cycles, 2 vitesses et 
sécheuse à “Réglage d’humidité”

Lionel Giroux

à un prix exceptionnel 
Hâtez-vous d’en

MIXETTE 
3 VITESSES

BOUILLOIRE ÉLECTRIQUE 
AUTOMATIQUE

prix 
à partir de

FER A VAPEUR ET A SEC
GENERAL ELECTRIC 

SUNBEAM 
HOOVER

1 an 
de garantie

DOMINION

RASOIR “SUNBEAM” 
POUR HOMMES

«16’5
Combattez 

la FAIBLESSE
I Si vous êtes pâle, faible, toujours 
I fatiguée, sans appétit, nerveuse, 

endurant des malaises organiques 
dus à la pauvreté du sang, les bon­
nes PILULES ROUGES, par leur for-

I mule à base de fer, sont un tonique 
I qu'il vous fàut. Achetez aujourd'hui 

mêmes les

PILULES 
ROUGES

AMÉLIORÉES
। Elles sont peu coûteuses. 

Tonique à base de fer, 
préparé contre l’anémie. 3-59

nrob. .^cliniques
Mardi, le 28 novembre à lOh. 

Drummondville-Ouest — Ecole 
Frédéric-Tétreau.

Mardi, le 28 novembre à lh.30 
Drummondville (bureau) — 345, rue 
Marchand.

Clinique de puériculture et d’im­
munisation contre: diphtérie-coque­
luche-tétanos (DTC),poliô(SABIN), 
variole (ANTIVARIOLIQUE).

Dr Julien Lamoureux, M.D.,
D.H.P., 

Unité sanitaire, Drummondville.

JEAN-MARC LEMAIRE
STATION SERVICE HRViNçf

Spécialité : NETTOYAGE - MEMBRE CAA 

Nous sommes maintenant équipés pour poser sous 

votre auto un enduit anti-rouille “Body-Guard"

I 54, boul. Bernard Tél. 472-7404

REPRÉSENTANTS VENDEURS 
DEMANDÉS »

( Besoin immédiat de 2 représentants vendeurs pour région 
de Drummondville. Agés entre 25 et 40 ans, de préfé- 

k fonce mariés. Finances pour 2 ans selon budget.
| Attention particulière aux candidats da'ns la vente actuel-
E lèment. Toute communication confidentielle.

COMMUNIQUEZ DU LUNDI AU VENDREDI

|L BUREAU 4>8-4235_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

prix 
à partir 

de

OUVRE- 
BOÎTES 
ÉLEC­
TRIQUE

$10’5

PRESTO

pr|x $10.95
SPÉCIAL | W

Lessiveuse: Modèle LB05700 W.S.R. — LB04700 N.S.R. (Blanc)

L’ensemble Citation vous libère du repassage des 
vêtements de Pressage permanent — Laver et porter et 
vous assure des heures de loisir supplémentaires. La 
lessiveuse vous offre une flexibilité totale de lavage ... il 
vous suffit de choisir la durée de lavage appropriée 
pour chaque brassée, parmi les 5 cycles automatiques, 
comprenant le cycle de Super-lavage et le cycle Pressage 
permanent — Laver et porter • 2 vitesses de lavage 
• 2 vitesses d’essorage • Sélecteur de niveaux d’eau 
multiples • Filtre autonettoyeur • Distributeur d’eau de 
javel et de conditionneur de tissus • Réglage de la 
température de lavage et de rinçage par boutons-poussoirs 
• Lampe germicide Sani-Sun.

Sécheuse Électrique: Modèle LB08700 (Blanc)
Sécheuse au gaz: Modèle LB07700 Nat (Blanc) — LBO67D0 Prop. (Blanc) 

La sécheuse Citation assortie possède un réglage de 
l’humidité plus un cycle chronométré facultatif 
allant jusqu’à 90 min. • 5 sélections automatiques de 
température, par boutons-poussoirs • Période spéciale 
de refroidissement pour les vêtements de pressage 
permanent • Filtre à charpie monté sur le dessus 
• Fameux système de séchage Inglis à chaleur tempérée 
• Lampe germicide Sani-Sun et éclairage intérieur du 
tambour.

GENERAL ELECTRIC
SUNBEAM
PHILIPS 
WESTINGHOUSE 
HOOVER

etc.

prix 
à partir 

de

$43” 
ML”

HOOVER 

GENERAL 
ELECTRIC

À PLANCHAI
GENERAL 
ELECTRIC

HOOVER $2258
CHAUFFERETTE ÉLECTRIQUE

SUNBEAM $17”
GENERAL ELECTRIC H4”
WESTINGHOUSE $1379

avec thermostat, éventail

à partir 
de $13,s

TOURNE-DISQUE 
AUTOMATIQUE

4 vitesses ▼ 2^’^^ 

régulier

51695

PLAN 
MISE DE 

COTE
EMBALLAGE

GRATUIT

A 0UT000R UMTS

JEU DE 25 
AMPOULES

JEU DE 15 
AMPOULES

Le plus vaste 

choix de cadeaux 
de toutes les 
marques, lauk 

meilleurs prix 

en ville.

NOUS SOMMES

PROFITEZ DE NOS GRANDES FACILITÉS DE PAIEMENT
Chaque achat vous donne droit au

RADIOS TRANSISTORS
6 $0-95
RADIO ÉLECTRIQUE

POÊLES À HOT-DOG

O IMBATTABLES canadien $l£-95
___________ ______________ 5 lampes I Q

TIRAGE D’UNE TV-COULEUR
LES BAS PRIX LIONEL GIROUX

SONT IMBATTABLES

M
MEUBLES E

252, RUE ST-JEAN

Prix à 
partir de

APPAREILS ÉLECTRIQUES

DRUMMONDVILLE TÉL. 472-3909
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308 jours d’absence chez les 
enseignants de la Régionale

A la réunion des commissaires 
d’écoles, lundi soir, M. Hervé La­
joie, de la direction des études, a di­
vulgué que les absences chez les en­
seignants à la Régionale Saint- 
François se chiffrent jusqu’ici à 308 
jours, soit depuis le début de l’an­
née scolaire.

Devant un nombre aussi élevé en 
seulement deux mois et demi de 
classe, les commissaires ont jugé 
bon de procéder à des vérifications 
en désignant un médecin qui visite­

ra les malades après trois jours 
d’absence.

M. Jacob a signalé à l’attention 
des commissaires que l’an passé la 
Régionale Saint-François a débour­
sé près de $30,000 afin de payer des 
suppléants à la suite d’absences des 
enseignants. M. Jacob a aussi ajou­
té qu’il y a trois ans, cet item n’avait 
demandé que $7,000 à la Régiona­
le.
Engagement ratifié

Le directeur général des écoles, 
M. Bédard, a demandé aux com-

Le ministre du Commerce et de l'industrie a voulu lui-même rendre 
hommage au commissaire du Pavillon des industries du Québec à 
l’Expo 67, au restaurant Hélène-de-Champlain, en lui remettant un 
certificat d'honneur et une médaille au cours d'une cérémonie mar­
quant la fin de la grande manifestation internationale. L’on aper­
çoit ici, l'hon. Maurice Bellemare félicitant M. Maurice de Goumois 
pour l'immense succès remporté par son pavillon auquel quelque 
160 entreprises participèrent. Le Québec fut la seule province à 
prendre l’initiative d'un tel pavillon à l’Expo.

SOIRÉE CANADIENNE 
◦ tous les samedis soirs au 
CAFÉ BON GOÛT 
situé au 665, boul. Saint-Charles

C’est un rendez-vous avec vos amis 
MUSIQUE DE VARIÉTÉS, QUADRILLES ET POPULAIRE

Les soirées débutent à 9h. p.m. 
NOMBREUX PRIX DE PRÉSENCE

missaires d’écoles de ratifier l’enga­
gement du personnel enseignant 
pour l’année 1967-68.

On compte en tout 98 ensei­
gnants, soit 7,8 laïcs et 20 religieux. 
Il y a 40 hommes et 38 femmes 
pour le laïcat et 12 religieux, 8 reli­
gieuses pour les communautés.
Des subventions

Les commissaires ont consenti à 
verser des subventions à deux orga­
nisations. Un $25 pour le journal 
des finissants de Philo II au collège 
Marie-de-la-Présentation et une 
somme de $225 pour permettre à 
des étudiants du secondaire d’assis­
ter à un concert qui sera présenté 
au Centre culturel, le 14 décembre 
prochain.

D’autre part, le ministère de l’E- 
ducation a approuvé l’engagement 
des ingénieurs-conseils Hamel et 
Malouin pour l’école polyvalente 
de Drummondville.

Rapport annuel 
de Steinberg

Montréal — Malgré la tendance 
accrue et marquée de l’automation 
des industries, Steinberg Limitée 
continue de mettre l’accent sur les 
gens qui, selon les administrateurs, 
demeurent “le gage de son avenir”.

C’est ce qui ressort du message 
annuel de M. Sam Steinberg, prési­
dent, aux actionnaires de la compa­
gnie, message publié dans le rap­
port annuel 1967 rendu public au­
jourd’hui.

M. Steinberg a en effet expliqué 
que la pholosophie de la compa­
gnie était basée sur le “développe­
ment progressif des potentialités 
humaines...”

“Nous pensons que Steinberg 
progressera dans la mesure où les 
employés intelligents de la compa­
gnie trouveront à leur travail l’occa­
sion d’un perfectionnement person­
nel — l’occasion de mettre en doute 
toute ligne de conduite en vigueur, 
d’exprimer leurs propres idées posi­
tives et constructives et de partici­
per dans toute la mesure possible à 
la mise en oeuvre des changements 
désirables.”

“Cette philosophie,” poursuit-il, 
“trouve son application aujourd’hui 
dans tous les secteurs de la compa­
gnie. Les employés, à tous les ni­
veaux, contribuent à la solution des

Toutes ces "grabiches", dans leur accoutre­
ment quèlque peu passé de mode et cet entrepre­
neur de pompes funèbres portent les jolis noms 
suivants: Euphrasine Lamoureux, Alphonse Bârbi- 
chon, la servante Rose, Angélique Crampon et 
Mme veuve Sophie Pruneau. Point n’est besoin de 
préciser qu'il s'agit là de costumes et de noms de 
théâtre. En réalité, il s'agit de quelques membres 
de la Jeune Chambre qui ont bien voulu poser 
pour notre photographe, alors qu'ils répétaient, 
lundi soir, la comédie bouffe qu'ils doivent jouer,

au restaurant Bois-Joli, samedi soir. Tous les 
membres de la Jeune Chambre ainsi que leurs 
amis sont invités à assister, ce soir-là, à la repré­
sentation d'"UN MARI À LA CARTE", pièce de 
Gaby Farmer-Denis, que la Jeune Chambre donne­
ra à l'occasion de la Sainte-Catherine. Le scénario: 
Euphrasine fonde une agence matrimoniale; trois 
vieilles filles (Angélique, Sophie et . . .la derniè­
re, c'est une surprisel) sont ses premières clientes. 
Il faut voir quel genre de maris elle leur dénicherai

ASSURANCES GÉNÉRALES

Feu - Automobiles - Accidents 
Vols - Responsibilité civile 

et patronale - Assurance-groupe

MAURICE DESFOSSÉS
Bur. : 472-2292

634 Brouillard, Drummondville Rés. : 472-4174

LES PIANOS 
“MASON & RISCH” 

et 
HEINTZMAN

LES PRIX DES PIANOS 
SONT À LA PORTÉE DE 
TOUS LES MÉLOMANES

MAGASIN DE MUSIQUE “GERVAIS”
125 rue Des Forges Drummondville

SI VOTRE BATTERIE 
A PLUS DE DEUX 
ANS, EUE RISQUE 
DE VOUS FAIRE 
FAUX BOND CET 

HIVER!

GARANTIE 
de

36 MOIS
• Batterie de même qualité 

que l’équipement d’origine.
• Plaques et séparateurs 

améliorés pour charge à 
sec, d’une durée maximum.

• Protection contre les sur­
charges et les surtensions.

CONVIENT AUX PRODUITS 
G.M., CHRYSLER ET FORD 
ET A LA PLUPART DES 
VOITURES ÉTRANGÈRES.
Voir notre gamme complète.
Economie semblable pour 

autres voitures.

MAGASINS

1525, boul. St-Joseph 472-5471

NOUVELLES DE

N ST-JOACHIM 
■ «i Par: Mme Abel Grondin 
lüliOIIUIDIIWillllIllIUllIMIIlillllIIIIW^
Décès

A l’hôpital Sainte-Croix de 
Drummondville, le 5 novembre, à 
la suite d’une très courte maladie, 
est décédé M. Albert Gamelin, à 
l’âge de 75 ans.

11 laisse dans le deuil, son épouse, 
née Délisca Côté; une fille religieu­
se, née d’un premier mariage, Sr 
Marie-de-Saint-René (Jeannette), 
missionnaire ^en Ontario; ainsi que 
cinq autres enfants, ses gendres et 
ses brus: M. et Mme Léo Brunelle 
(Rose), de Saint-Jean, M. et Mme 
Rosaire Lahaie (Odalva), de Drum­
mondville, M. et Mme Joseph Ray­
mond (Thérèse), de Sainte-Gene- 
viève-de-Pierrefonds, M. et Mme 
Ovila Gamelin, de Saint-Nicépho- 
re, M. et Mme Gilles Gamelin, de 
Saint-Joachim.

Trente petits-enfants lui survi­
vent: Roger, René, Réal, Louis et 
Louise Brunelle; Ginette, Serge, Jo­
hanne, Richard et Guy Lahaie; Ro­
bert, Gaétan, Marcel, Danielle, Mi­
chel, Lise et Martine Raymond; 
Denise (Mme Hanuel), André, De­
nis, Francine, Céline, Diane, Yvon, 
Claude, Réjean et Sylvie Gamelin 
(Ovila); Josée, Patrick et Stéphan 
Gamelin (Gilles).

Ses beaux-frères et belles-soeurs: 
Mme Ludger Gamelin, M. et Mme 
Bruno Boisvert et M. Doria Côté.

Le défunt fut exposé au salon 
Daniel Vachon de Drummondville.

Les funérailles eurent lieu mer­
credi à 3h.3O, à Saint-Joachim. M. 
le curé Orner Proulx fît la levée du 
corps et célébra l’office dans le 
nouveau rite, revêtu des ornements 
blancs.

La chorale de la paroisse s’occu­
pa du chant. Mlle Marielle Turcotte 
touchait l’orgue. L’inhumation sui­
vit au cimetière de la paroisse.

Un nombre imposant de parents 
et d’amis lui ont rendu un dernier 
hommage en assistant aux funérail­
les.

Sincères condoléances à la famil­
le.
Soirée

Samedi le 4 novembre, les jeunes 
du Cercle des loisirs ont organisé 
une veillée de danse à la salle de 
l’école, afin de recueillir des fonds 
pour la patinoire. Les résultats dé­
passèrent toutes les espérances. Fé­
licitations à ceux qui se dévouent 
sans compter pour cette oeuvre. 
Réunion de l’AFEAS

Lundi le 6 novembre, les dames 
de l’AFEAS se réunissaient pour 
leur assemblée mensuelle. M. l’abbé 
Veronneau, aumônier, et Mme 
Marcel Allard, directrice de notre 
secteur, rehaussaient de leur pré­
sence cette réunion.

Mme Henri St-Cyr, présidente, 
dirigea les discussions sur les 
moyens d’information que sont les 
journaux et les revues. M. l’abbé 
Verronneau tira les conclusions en 
disant que les nouvelles publiées ne 
reflètent pas toujours la vérité, qu’il 
y a encore beaucoup de partisane- 
rie politique, et pas suffisamment 
d’articles qui cultivent et élèvent le 
lecteur. Les photographies pour les 
films sont souvent de fort mauvais 
goût.

Plusieurs dames avaient apporté 
des articles faits de leurs mains. 
Plusieurs prix de présence furent 
donnés.

Mme Allard félicita le cercle 
pour sa bonne marche, et constata 
avec plaisir l’enthousiasme chez les 
dames, et les encouragea à envoyer 
des articles pour l’exposition.

A la prochaine réunion, une 
technicienne viendra parler de la 
congélation. Il y aura sûrement 
quelque chose à apprendre pour 
nous perfectionner dans ce moyen 
dprnnCA.nratiAn.Hpc oljmpnfç

tiers Pik-Nik de même qùe quel­
ques kiosques à beignes, alors que 
plusieurs magasins d’alimentation, 
aussi bien au Québec qu'en Onta­
rio, étaient rénovés.

Depuis la fin de l’exercice clos le 
29 juillet 1967, la compagnie a 
ajouté à sa chaîne cinq nouveaux 
magasins d’alimentation. On pré­
voit, d’ici à la fin de l’exercice 1967- 
1968, l’ouverture de six autres ma­
gasins d’alimentation, ainsi que la 
construction de quatre centres com­
merciaux, la rénovation d’un centre 
commercial, de quelques grands 
magasins Miracle Mart existants et 
d’une dizaine de magasins d’ali­
mentation.

Dédié aux quelque 18,000 em­

ployés de la compagnie, le rappo| 
annuel 1967 de Steinberg Lim[tfl| 
publié en français et en ûngltüj M 
empreint de reconnaissance de tous 
les progrès que la compagnie a cor. 
nus depuis cinquante ans, et de 
confiance en l’avenir.

ENCOURAGEZ
NOS ANNONCEURS

problèmes de la compagnie, à l’éla­
boration de méthodes nouvelles et 
à l’examen d’idées touchant son ex­
pansion future.”
Foi au Québec

M. Steinberg s’est également dit 
très optimiste au sujet de la situa­
tion politique et sociale actuelle 
du Canada et du Québec. A cet 
égard, il a rappelé que Steinberg 
avait pris naissance au Québec et 
qu’elle y puisait une grande partie 
de ses ressources. “Nous profitons 
de l’occasion,” a-t-il dit, “pour af­
firmer notre foi dans notre provin­
ce, son gouvernement et, surtout, sa 
population. La nouvelle vitalité et 
la détermination de la province 
nous enthousiasment La grande 
majorité des citoyens du Québec, 
nous en sommes sûrs, aspirent et 
travaillent pour un Québec plus 
fort et plus modeme dans un Cana­
da plus grand. Nous sommes con­
vaincus que le Québec continuera 
d’être une province où il fait bon

vivre, une province où Steinberg 
pourra grandir.

Le rapport contient une section 
consacrée à la Ivanhoe Corp. où il 
est rappelé que Steinberg Limitée a 
acquis, au cours de l’exercice, la 
pleine propriété de la Ivanhoe dont 
elle détenait déjà 49% des actions. 
Une année de progrès

M. Steinberg a aussi souligné 
dans son message que 1967 avait 
été pour Steinberg Limitée et ses fi­
liales “une autre année de progrès 
aux chapitres des ventes, de l’ex­
pansion matérielle et du perfection­
nement des employés”.

Dans le domaine des ventes, la 
compagnie à enregistré un nouveau 
sommet de $439,495,953, dépassant 
de 9.6% les ventes de l’exercice pré­
cédent. Les profits nets se sont sta­
bilisés à $7,698,308, soit une très lé­
gère hausse sur les profits de l’an 
dernier, de $7,639,787. Le revenu 
découlant de l’exploitation a décli­
né en regard des niveaux obtenus ° i

en 1966, mais l’acquisition de la 
Ivanhoe Corp. a permis de recueil­
lir assez de revenus supplémentai­
res pour compenser cette diminu­
tion. Les profits par action sont de­
meurés au niveau de $1.11 pour 
chaque action ordinaire et de classe 
“A” en cours, tandis qu’ils décli­
naient de 1.90 cent à 1.75 en regard 
du dollar de ventes.

Quant à l’actif de la compagnie, 
il s’élevait à $153,987,722, tandis 
que le fond de roulement était ré­
duit à $21,283,006, les disponibilités 
correspondant à 1.6 fois les exigibi­
lités.

M. Steinberg a en outre révélé 
que l’entreprise avaiLporté à 168 le 
nombre de ses magasins d’alimen­
tation avec l’ouverture de 12 nou­
velles unités, tandis que le nombre 
de ses grands magasins Steinberg 
Miracle Mart passait de 11 à 15 
unités. Au cours de l’exercice, on a 
ouvert une boulangerie des plus 
modernes, quatre restaurants rou­

Monsieur Raoul Poliquin 
et la famille Oscar Blanchette

remercient sincèrement toutes les personnes qui 
leur ont témoigné de la sympathie, soit par 
offrandes de messes, tributs floraux, télégram­
mes, bouquets spirituels, visites ou assistance 
aux funérailles, lors du décès de

MADAME RAOUL POLIQUIN

On demande
HOMMES pour prendre soin de

CHEVAUX

Bonnes conditions de travail

Ecrire à:
Casier postal 220 

Drummondville
pu

Téléphoner 478-2546

(Demander Alain Veilleux)

LE HANDBALL DEVENU POPULAIRE

Les protégées de Jocelyne Houle 
demeurent invincibles

Dans une troisième rencontre 
consécutive, les protégées du capi­
taine Jocelyne Houle sont demeu­
rées invincibles pour détenir con­
jointement la première place de la 
Ligue féminine de ballon-panier 
des Loisirs communautaires avec le 
Club Gauthier.

Il a fallu toutefois que les joueu­
ses de Jocelyne Houle exécutent un 
ralliement dans la seconde moitié

compter au début de la joute.
La seconde position sera à l’enjeu 

vendredi prochain alors que l’insti­
tut familial disputera la victoire à 
l’équipe “B” du collège Marie-de- 
la-Présentation. Les deux clans ont 
un record d’une victoire et d’une 
défaite.

L’équipe Jeanne-Mance fera face 
dans l’autre match au clan “A” du 
CMP qui n’a pas encore réussi à in­
fliger la défaite à son adversaire.
PosHIon des équipes

G P PTS 
Jeanne-Mance 2 0 4
Institut fam. 1 1 2
Equipe B CMP 1 1 2
Equipe A CMP 0 2 0

de la partie pour pouvoir l’empor­
ter difficilement au compte de 17 à 
16 contre l’équipe de Louise Valliè­
res, qui en était incidemment à sa 
3e défaite en ligne.

La capitaine Jocelyne Houle a 
été la grande vedette de son club en 
enfilant 9 des 17 points au cours de 
cette première partie à l’affiche, 
vendredi soir dernier, au gymnase 
de l’école Jean-Raimbault.

L’équipe Houle possède mainte­
nant un total de 5 points, ayant un 
record de 2 gains et une joute nulle.

Pour les perdantes, Suzanne 
Saint-Pierre a brillé en obtenant 6 
points. Cette 3e défaite du clan Val­
lières le laisse en dernière place du 
circuit Boucher.

Une deuxième victoire
Continuant d’afficher une bril­

lante performance, l’équipe de 
Louise Gauthier a triomphé de cel­
le de Sharon Shaw au compte de 16 
à 12 dans la seconde partie cédulée, 
le même soir.

C’est grâce à Marthe Lacroix et 
Louise Gauthier que la victoire a

penché du côté du Club Gauthier. 
Ces deux porte-couleurs ont enre­
gistré respectivement 8 et 7 points 
pour ainsi marquer 15 des 16 points 
de leur club. Il s’agissait du 2e gain 
des protégées de L. Gauthier.

Monique Dionne a été la plus en 
évidence pour les vaincues en réus­
sissant 4 points.
A l’affiche

Lors du 4e programme de la sai­
son, vendredi prochain, le 24 no­

vembre, l’équipe Louise VaHières 
sera de nouveau en quête de sa lie 
victoire cette année alors qu’elle af­
frontera le Club de Louise Gau­
thier. La tâche ne sera sûrement pas 
facile pour les détenteurs de la der­
nière place du classement.

L’autre rencontre, cédulée pour 8 
heures, opposera les porte-couleurs 
de J. Houle contre celles de Sharon 
Shaw. Un match à rie pas manquer.

Pour sa part, Jocelyne Houle et 
ses coéquipières tenteront de se his­
ser seules en première place tandis 
qu’une victoire de Sharon Shaw 
resserrerait les rangs.
Classement des équipes ç & p n Pts.
Houle 2 0 I 5
Gauthier 2 0 1,5
Shaw .12 0 2
Vallières 0 3 0 0

M. Clément LAUZIÈRE et sa 
famille ainsi que la famille 

Alcide BOUCHER 
remercient sincèrement toutes les personnes 
qui leur ont témoigné de la sympathie soit par 
offrandes de messes, tributs floraux, télégram­
mes, bouquets spirituels, visites ou assistan­
ce aux funérailles lors du décès de Mme Clé­
ment Lauzière, à Saint-Charles, le 16 octo­
bre 1967.

Un sport qui gagne rapidement en popularité auprès de la jeunesse 
(étudiante, est le handball. Une toute nouvelle ligue a été organisée, 
dette année, pour les jeunes filles fréquentant le collège Marie-de- 
la-Présentation, l'institut familial et l'école Jeanne-Mance. Les qua­
tre équipes se livrent des matchs chaque vendredi soir au gymnase 
de l'école Jeanne-Mance. Ce jeu ressemble beaucoup au hockey

et imite aussi le ballon-panier. On voit ici une scène qui s'est dé­
roulée vendredi dernier lors de la joute mettant aux prises l'équipe 
de l'institut familial et l'école Jeanne-Mance. La victoire est allée 
à l'école Jeanne-Mance, la seconde en autant de joutes. Il s'agit 
d'une autre activité des Loisirs communautaires.

Mme Arthur LAPLANTE 
M. et Mme René LAPLANTE 

ainsi que 
Roger, André et Marcel 

remercient bien sincèrement toutes les person­
nes qui leur ont témoigné de la sympathie lors 
du décès de

M. Arthur LAPLANTE

L’Ambassador climatisée 
se vend trop vite. Nous avons dû en 

construire sans climatisation.
Pour une surprise ce fut une surprise ! 
Pouvions-nous imaginer.que tant de 
personnes sauteraient sur l’occa­
sion: la climatisation sans frais sup­
plémentaires. Bien sûr c’est telle­
ment plus agréable en été. Et en hiver 
le chauffage y gagne tellement en 
efficacité . . . Mais une telle inonda­
tion de commandes!

Résultat, lesclimatisateurs ne ren­
traient pas assez vite. Il n’était pas 
possible; bien sûr, d’arrêter les 
chaînes d’assemblage. C’est donc

bien contre notre gré que nous 
avons dû construire environ 1200 
Ambassador sans climatisation.

Nous avons demandé à nos con­
cessionnaires de vendre ces voitures 
le plus vite possible, avec une bonne 
réduction de prix. Le problème des 
climatisateurs a été résolu. L’Am- 
bassador que nous fabriquons et 
l'Ambassador que vous voyez dans 
les salles d’exposition sont, mainte­
nant, équipées de la climatisation 
sans frais supplémentaires.

Si vous croyez que vous pouvez 
supporter la chaleur un peu plus 
longtemps pour bénéficier d’une ex­
cellente affaire, voyez donc le con­
cessionnaire American Motors/ 
Rambler le plus proche. Mais n’atten­
dez pas. Les rabais sont importants 
pour que les voitures se vendent vite.

American Motors
une différence réelle, une voiture supérieure

VOYEZ LA GAMME COMPLÈTE DES MODÈLES 1968 REBEL, AMBASSADOR ET LA TOUTE NOUVELLE JAVELIN EN MONTRE CHEZ LES CONCESSIONNAIRES AMERICAN MOTORS/RAMBLER SUIVANTS:

GARAGE PARENT ENR.
142, rue St-Damien Drummondville Tél. 472-5521

FRÉCHETTE AUTOMOBILE ENR.
ffl!/ rue St-Pierre____ Drummondville Tel. 472-5243

Les membres de la famille 
Léo HAMEL

vous prient d'agréer l'expression de leurs sin­
cères remerciements pour la sympathie que 
vous leur avez témoignée à l'occasion du dé­
cès de

Mme Léo HAMEL
Drummondville, le 31 octobre 1967>.

Mme Pierre JEAN 
ainsi que les membres des 
familles TAILLON et JEAN 

remercient sincèrement toutes les personnes 
qui leur ont témoigné de la sympathie, soit 
par offrandes de messes, tributs floraux, télé­
grammes, bouquets spirituels, visites ou assis­
tance aux funérailles lors du décès de
M. Pierre JEAN Le 6 novembre 1967.

M. Rodolphe BÉLIVEAU
remercie sincèrement toutes les personnes qui 
lui ont témoigné de la sympathie, soit par of­
frandes de messes, tributs floraux, télégram­
mes, bouquets spirituels, visites ou assistance 
aux funérailles lors du décès de

Mme Rodolphe BÉLIVEAU

Loisirs communautaires
MERCREDI, 22 NOVEMBRE

A Jean-Raimbault
19h.30 — Pratique pour les joueurs de la Ligue masculine de 
ballon-volant.
20h. — Cours de karaté avec Pierre-Paul Blouin.
JEUDI, 23 NOVEMBRE

A Jeanne-Mance
19h.30 — Cours de pré-ski donné par Alain Madore.

A Saint-Louis-de-Gonzague
19h.l5, 20h.l5 et 21 h. 15 — Trois cours de yoga avec Jean 
Roy.

A Jean-Raimbault
19h.3O — Reconditionnement physique pour les dames avec 
D. Madore.
19h.3O et 21 h. — Deux cours de danse avec M. et Mme Jac­
ques Lambert.
VENDREDI, 24 NOVEMBRE

A Jeanne-Mance
19h. — Deux joutes de la Ligue féminine de handball.
Équipe “B” CMP vs Institut familial (19h)
Jeanne-Mance vs Equipe “A” CMP. (20h)

A Jean-Raimbault
19h — Deux joutes de la Ligue féminine de ballon-panier.
Equipe Gauthier vs Equipe Vallières.
Equipe Houle vs Equipe Shaw.
SAMEDI, 25 NOVEMBRE

A Jean-Raimbault et Saint-Frédéric 
lOh. — Cours de gymnastique pour les jeunes filles. 
13h.30 — Cours de gymnastique pour les jeunes garçons. 
LUNDI, 27 NOVEMBRE

A Jean-Raimbault
l9h.30 — Joules de la Ligue masculine de ballon-panier (sec.
V)-
Algonquins vs Sioux.
Hurons vs Iroquois.
19h.30 — Cours de karaté.
MARDI, 28 NOVEMBRE

A Jean-Raimbault
I9h. — Joutes de la Ligue masculine de ballon-panier de la 
Cité.

A Saint-Louis-de-Gonzague
19h. 15 et 20h. 15 — Deux cours de yoga avec Jean Roy. 
ORGANISÉS EN COLLABORATION AVEC L’OTJ DE 
DRUMMONDVILLE.

La Ligue Interscolaire de basketball 
et de handball continue ses activités

Vos chèques 
"personnalisés’ 

de Compte 
de Chèques 

Véritable

Votre carnet 
de Compte 
d’Epargnes 
Véritable

La formule idéale: 2 Comptes Véritables

Les pièces dont vous aurez besoin pour vos comptes 
couplés (un Compte d’Epargnes Véritable et un 
Compte de Chèques Véritable) sont réunies dans 
l’élégant portefeuille qui vous est offert. Et vos chèques 
sont complètement personnalisés.
C’est la formule vraiment idéale: ces comptes couplés 
vous permettent de contrôler vos économies et vos 
paiements. Vous gardez une provision suffisante dans 
votre Compte de Chèques Véritable pour régler vos 
factures; vous déposez le reste à votre Compte 
d’Epargnes Véritable rapportant 4îà %. (Si vous avez 
déjà un compte d’épargnes “ordinaire” à 3%, vous 
pouvez le convertir en “Véritable” à 416%.)
Cela simplifie merveilleusement vos opérations ban­
caires. Venez nous voir pour vous renseigner en détail 
sur cette nouvelle formule de comptabilité “Véri­
table”. Nous vous remettrons gratuitement votre 
nouveau portefeuille bleu.

Banque de Montréal
La Première Banque au Canada

Dans la Ligue masculine de bas­
ketball Senior, vendredi soir, le 
Drummondville High School et le 
Collège Saint-Bernard sont passés 
en tête du circuit, ayant chacun à 
leur actif deux parties de gagnées 
sur deux déjouées.

En effet, le Drummondville High 
School y est allé d’une victoire de 
44-22 sur l’Equipe Noir et Or de 
l’école secondaire Jean-Raim­
bault. Doug Smith et Bob Illick 
ont été les vedettes des vainqueurs 
en enfilant respectivement 13 et 11 
points pour conduire leur équipe à 
la victoire. Pierre Raymond et Yves 
Gaudreault ont amoindri la défaite 
des leurs en enregistrant chacun 
6 points.

Pour sa part, le Collège Saint- 
Bernard a remporté la victoire sur 
le Présentation High School au 
compte de 56 à 26. Les étoiles de la 
partie ont été Michel Dupuis avec 
22 points et Michel Viau de même 
que Jean Morin avec 9 points cha­
cun, pour le Saint-Bernard, et Guy 
Lépine et Gerry Bibeau avec res­
pectivement 17 et 9 points pour le 
Présentation High School.

L’école supérieure Saint-Frédé­
ric a profité de la chance qui lui 
était donnée pour quitter la dernière 
place du circuit en l’emportant sur 
les Ailes Bleues de l’école secon­
daire Jean-Raimbault au compte 
de 35-25. Gaston Beaudoin a été 
l’étoile de la partie en enregistrant à 
lui seul 24 points pour les vain­
queurs. Pour les perdants, Rémi 
Faucher y allait de 8 points.

Position des équipes dans la 
ligue interscolaire.

Basketball Senior: garçons 
Dr’ville High School 2 2 04 
Collège Saint-Bernard 2 20 4 
Noir et Or 2 112
E.S.S.F. 2 112
Ailes Bleues 2 0 2 0
Présentation High School 2 0 2 0

Basket junior: garçons
Dr’ville High. School 2 2 0 4
Saint-Louis-de-Gonzague 2 2 0 4
Jean-Raimbault. 2 2 04
Présentation High School 2 0 2 0
Saint-Frédéric 2 0 2 0
Saint-Bernard 2 0 2 0

Basket Senior: filles 
Marie-de-la-Présentation 2 2 0 4
Dr’ville High School 2 112
Présentation High School 2 112
Jeanne-Mance 10 10
Institut Familial 10 10

Hand- bail Senior: garçons 
Jean-Raimbault 2 2 0 4
Saint-Frédéric 2 2 0 4
Métiers 2 0 2 0
Saint-Bernard 2 0 2 0

Hand-ball Junior: garçons 
Jean-Raimbault (B) 2 2 0 4
Saint-Frédéric 2 2 0 4
Jean-Raimbault 2 0 2 0
Présentation High School 2020

A l’affiche:
Vendredi soir prochain, les Ailes 

Bleues de l’école secondaire Jean- 
Raimbault et le Présentation High 
School, qui n’ont pas encore de vic­
toire à leur actif, tenteront de ravir 
à leurs adversaires une place plus 
confortable dans là ligue.

Carole Côté compte 5 buts

Drummondville, 221, rue Heriot:
' J. R. R. RHEAUME, gérant

Richmond: HECTOR ARSENEAU, gérant
Victqriaville: GEORGES FRANCOEUR, gérant

Dans une joule régulière de la 
Ligue féminine de handball, ven­
dredi soir dernier, Carole Côté s’est 
vivement distinguée pour compter 5 
buts et ainsi permettre à l’équipe 
“B” du collège Marie-de-la-Présen­
tation de triompher 6 à 1 de l’équi­
pe “A” de la même institution.

C’était la première victoire de ce 
club, mais c’était aussi la seconde 
défaite de suite pour le clan “A” du 
collège. Avec ce gain, le club “B” a 
rejoint l’institut en seconde place 
du circuit Lafrenière.

Lise Rousseau a marqué le 6e but 
des vainqueurs et l’équipe “A” a 
évité le blanchissage grâce au but 
enregistré pqr Monique Couture.

En tête
L’équipe Jeanne-Mance s’est his­

sée seule en tête du circuit, la se­
maine dernière, en remportant une 
2e victoire d’affilée aux dépens cet­
te fois de l’institut familial au poin­
tage de 3 à 0.

Louisette Boucher a été l’étoile 
des siennes en logeant le ballon- 
dans les buts à deux reprises au 
cours de la première période pour 
placer son équipe sur le chemin du 
triomphe. Louise Gaudet a complé­
té le pointage pour le Jeanne-Man­
ce.

Il faut dire que l’institut a livré 
une chaude lutte à son opposant et 
on a raté plusieurs occasions de

Le pneu
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Achetez une paire de pneus “Town & Country” Firestone 
à SECTION OVALE, et vous recevrez 2 roues gratuitement.

(yENEZ VOIR CE PNEU 
ULTRA-LARGE

Tireront 
à SECTION, 
OVALE
Le pneu d’hiver le plus moderne! Semelle 
ultra-large donnant une meilleure 
prise dans la neige. Nouvelle carcasse 
robuste 4 plis en câblé de nylon. 
Rainures très larges rejetant la neige 
tassée et permettant une meilleure 
adhérence et une meilleure prise. 
Lés pneus “Town & Country” à 
SECTION OVALE portent la garantie | 
imbattable de Firestone.

MONO OU STEREO 
(Limite: un par client)

DISQUES DE NOËL
Le disque 6, avec Jack Jones et 

Roberta Peters en vedette. Valeur: $4.95.

ANTIGEL PREPARE
POUR LAVE-GLACES
Essentiel en hiver. Prêt 
à installer. Pas de mé­
lange. Sûr par les froids 
les plus rigoureux.

Prix courant: $1.95

99’Jv W gallon
6-V-52

HEURES D’OUVERTURE :

r , Profitez du. 
CREDIT DIRECT Firestone

Tous les jours de 8h. a.m. à 6h. p.m.
Vendredi soir jusqu’à lOh. p.m.

MAGASINS

Une drviston de FIRESTONE TIRE & RUBBER Company et Canada LirnHad 

GRAND TERRAIN DE STATIONNEMENT

1525, boul. St-Joseph 472-5471
RÉAL ST-LOUIS, GÉRANT
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Un sondage révélateur 
du Club Automobile

Un tiers des acheteurs de voitures 
neuves se déclarent non totalement 
satisfaits de l’état dans lequel elles 
leur ont été livrées, selon un récent 
sondage effectué par le Club Auto-

mobile Québec (CAA-AAA) auprès 
de ses membres.

En effet, 65.2 pour cent des ré­
pondants ont dit “avoir été satis­
faits’’ mais par contre 11.1 pour

M. et Mme Ahdré Côté (Lise Parent), dont le mariage a été célébré 
en l'église Saint-Frédéric. Une réception suivit au motel Le 4 Saisons, 
de Notre-Dame-du-Bon-ConseiL

M. et Mme André Côté (Lucille Hivon), dont le mariage a été célébré 
le 23 septembre en l'église SS.-Pierre et Paul.

cent ont répondu non à la question 
pendant que 23.7 pour cent ne s’a­
vouaient satisfaits qu’en partie.

Compte tenu du prix très élevé 
qu’on exige pour une voiture neu­
ve, le Club Automobile juge inac­
ceptable un tel état de choses et y 
voit une preuve que la vérification 
préalable qui est faite tant à l’usine 
que chez le concessionnaire est net­
tement insuffisante. “Il n’est pas 
normal qu’on attende la réaction de 
l’acheteur pour effectuer de nom­
breux ajustements dont le besoin 
n’est justifié que par un douteux 
contrôle de la qualité du produit”, 
poursuit le Club Automobile.

Par ailleurs, le même sondage a 
révélé qu’un nombre encore plus 
grand d’acheteurs n’étaient pas sa­
tisfaits du service après-vente qu’ils 
avaient reçus. Ainsi, si 63.6% se sont 
dits satisfaits, 36.4% ont apporté 
une réponse négative ou ne se sont 
dits satisfaits qu’en partie.

Et parmi ces défauts que le nou­
veau propriétaire est appelé à rele­
ver, certains louchent des points de 
sécurité importants.

A une troisième question, les lec­
teurs ont répondu en majorité que 
la faute la plus courante dans les 
voilures neuves se retrouvait dans 
les portières (ajustement, étanchéi­
té, bordure, etc.). Ont suivi dans 
l’ordre des freins mal réglés, défec­
tueux; un carburateur mal réglé; le 
manque d’étanchéité; mauvais ali­
gnement des roues; ennuis avec les 
fenêtres et les glaces; phares défec­
tueux. brûlés ou mal réglés; bruits 
divers, etc.

Toujours selon le Club, la liste 
des pièces composantes de l'auto­
mobile signalées comme ayant été 
défectueuses constitue un inventai­
re presque complet de toutes celles 
qui entrent dans la fabrication d’un 
véhicule. Parmi les cas les plus gra­
ves, l'enquête a révélé celui d’une 
voilure dont la roue gauche avant a 
cessé de tourner les huit premiers 
milles de marche, ei celui où les 
pneux ont dû être emplacés après 
quelques mille milles seulement.

Et le Club Automobile de con­
clure “qu’une industrie aussi renta­
ble que cella-là ne remplit pas ses 
obligations lorsqu’elle livre des voi­
tures de plusieurs milliers de dollars 
dans un état souvent insatisfaisant. 
Quand, en plus, elle s’insurge con­
tre les normes de sécurité qu’on 
veut lui imposer sous prétexte qu’il 
peut en résulter de fortes perturba­
tions économiques pour l’industrie 
nord-américaine, on peut alors s’in­
terroger sérieusement sur sa bonne 
foi.”

On peut s'imaginer, en examinant cette photo, le 
caractère pour le moins "anarchique" de la joute 
de hockey qui a opposé, jeudi soir dernier, au Cen­
tre civique, les Optimistes et les Buttards, les gars 
de CHRD. Alors qu'il a été impossible d'identifier 
les deux lutteurs qui, à l'avant-plan, s'adonnaient 
à corps perdu à leur sport favori, les trois "spor­
tifs" qui se livrent aux simagrées que l'on voit sont 
Denis Bourbonnière. Horace Michaud et Claude

René. La partie s'est terminée au compte de 6 à 6, 
après d'inénarrables péripéties. A-t-on déjà vu, en 
effet, un arbitre devoir aller purger son deux minu­
tes de punition? Ou bien, condamner au même 
sort un joueur pour avoir "zigonné autour des 
buts"? Cette inconcevable partie restera, dans les 
annales du hockey très, très amateur, sinon un 
exemple de joute âprement disputée, du moins un 
exemple de divertissement très réussi.

11 faut agir avec prudence en por­
tant secours à quelqu'un tombé à 
travers la glace. Etendez-vous à plat 
ventre sur la glace, avancez en ram­
pant et tendez un appui à la victi­
me. Quand la victime s'est bien 
agrippée à l'appui, jirez-la hors de 
l'eau. Il ne faut jamais se tenir de­
bout sur la glace pendant toute la 
durée du sauvetage.

S’il n'y a aucun-appareil de se­
cours, tel que décrit plus haut, plu-

sieurs personnes peuvent former 
\ine chaîne humaine. Chacun s’é­
tend à plat sur la glace et s’agrippe 
aux chevilles ou aux patins de la 
personne devant lui. La chaîne s’a­
vance ainsi en zigzaguant vers la 
victime, le conducteur saisit les poi­
gnets de la victime et la chaîne re­
cule, en zigzaguant, vers la rive.

Si vous êtes seul et que vous tom­
biez à travers la glace n’essayez pas 
de grimper à la surface. Etendez

vos bras sur la surface de la glace et 
agitez vos jambes vigoureusement. 
Ceci aidera votre corps à prendre 
une position horizontale et vous 
pourrez alors glisser sur la glace so­
lide. Roulez alors en lieu sûr.

Il est bon aussi de porter sur 
vous, un poinçon ou un couteau 
quand vous allez patiner. En cas 
d'accident vous pouvez planter le 
poinçon ou le couteau dans la glace 
et ainsi vous tirer d’affaire tout seul.

M. et Mme Jacques Chamberland (Christine Avoine), dont le mariage 
a été célébré le 30 septembre en l'église Saint-Frédéric. Une récep­
tion suivit au Restaurant Bois-Joli.

GRANDE OUVERTURE

DISCOTHEQUE
SALLE CENTRALE

en face de la fromagerie Lemaire

SAINT-CYRILLE

SAMEDI ET DIMANCHE
25 et 26 nov

Un danger pour 
la jeunesse

Des milliers d’enfants, de jeunes 
gens, d’adultes, se livreront bientôt 
à la pratique de leurs sports d’hiver 
préférés et la Croix-Rouge nous 
met en garde contre certains dan­
gers qu’offre une mince couche de 
glace sur les étangs, les lacs ou les 
rivières.

“Le secret de la sécurité sur glace 
consiste à savoir quand et où s’y 
aventurer sans danger”, déclare 
Raymond Grenon, directeur pro­
vincial du Service de Sécurité 
Aquatique de la Croix-Rouge.

“Ainsi, la première couche de 
glace est une invitation presque ir­
résistible au patinage parce qu’elle 
est belle et lisse, dit-il, mais cette 
couche de glace peui être traîtresse 
car elle est souvent mince et d’é­
paisseur variable. Elle est particu­
lièrement fragile aux endroits où 
l’eau coule rapidement. Les rivières 
sont les plus dangereuses.”

La glace neuve, explique M. Gre­
non, n’est vraiment pas sûre avant 
qu’elle ait atteint trois ou quatre 
pouces d’épaisseur. Même dans ce 
cas, lés patineurs devraient s’y 
aventurer avec précaution et rester 
le plus près possible de la rive. 
Quand la glace a atteint une épais­
seur uniforme de quatre pouces au 
moins, un grand nombre de pati­
neurs peuvent alors s’y aventurer.

M. Grenon a préparé la liste sui­
vante des règles additionnelles de 
sécurité concernant les patineurs:

Patinez dans des endroits surveil­
lés, de préférence sur un étang ou 
un lac peu profond (eau jusqu’à la 
ceinture).

Patinez avec un copain mais évi­
tez de former des groupes trop 
nombreux au même endroit.

Faites un feu sur la rive mais pas 
sur la glace.

Avertissez les autres patineurs s’il 
y a cause de danger.

Sou venez-vous que la glace est 
particulièrement dangereuse pen­
dant, les périodes de dégel et vers la 
fin de l’hiver.

Ayez la précaution de toujours 
avoir près de la zone de patinage 
une corde, une perche, une échelle 
ou une planche pour porter secours 
à un patineur en cas d’accident.

ADMISSION 504
Cordiale bienvenue à tous Jouets de
ATTENTION guerre

Apprenez à jouer :

La GUITARE, la BASSE, le SAXOPHÔNE. 

la TROMPETTE, l’ORGUE et la BATTERIE

à l’école de musique

JEAN BISSON
615, Notre-Dame Tél. 478-0414

5 PROFESSEURS À VOTRE DISPOSITION 
dont le fameux guitariste Jean Bisson

AUSSI
Nous vendons des instruments de marqué eti 
des systèmes de son neufs ou usagés - Ré-, 
parution.

GRANDS SPÉCIAUX À L’OCCASION DES FÊTES
Acceptons échanges

Nombre de parents abhorrent les 
jouets de guerre, mais ils les achè­
tent quand même pour leurs en­
fants simplement parce que se sont 
les jouets les plus intéressants que 
l’on puisse se procurer . . .

Les jouets de guerre ne feront pas 
d’un enfant un assassin, mais ils 
contribuent à lui faire accepter la 
guerre comme une chose inévitable. 
Et, chez l’enfant, cette idée il la gar­
dera à l’âge adulte. En d’autres 
termes, les jouets de guerre sont de 
merveilleux instruments de propa­
gande.

Comme l’engagement des Etats- 
Unis au Vietnam s’est développé en 
un véritable état de guerre qui dure 
depuis trois ans, on a inventé des 
jouets de guerre bien plus compli­
qués et bien plus intéressants.

Maintenant nous avons même 
des poupées “G.I. Joe” qui peuvent 
à volonté représenter les “Marines”, 
les pilotes d’avions de combat, les 
soldats qui sont dans le “grand 
Nord”, se déplaçant en skis, et ceux 
qui font du plongeon sous-marin.

pendance du Québec. En réponse à 
une autre question, il a déclaré ridi­
cule l’idée d’une fùite des capitaux, 
hors du Québec.'

pondu que cette limite était impos­
sible à déterminer, étant donné 
qu’elle dépend de plusieurs facteurs 
imprévisibles, tout comme l’indé­

bien des deux parties en cause. 
Donc, que les ouvriers deviennent 
non-propriétaires de, mais dans 
l’entreprise.

Citant l’exemple soviétique, le 
Père Bouvier a démontré comment, 
là-bas, on obtenait de bons résul­
tats. Les budgets sont volés par les 
ministères qui font office de pa­
trons et tout le reste de la gestion se 
fait par la classe ouvrière.

Au fond, les syndicats ne sont pas 
intéressés au suicide. Si on leur fait 
comprendre que nos vieilles con­
ceptions marxistes de l’ouvrier qui 
veut faire cracher le patron sont de­
venues inadéquates et qu’on court à 
la ruine en continuant de les appli­
quer, ils en viendront à accepter le 
nouveau système.

Une dés principales questions 
auxquelles le Père Bouvier a eu à 
répondre concernait la limite de 
temps à l’intérieur de laquelle sa 
théorie serait appliquable. Il a ré-

Le 27, les Lions recevront 
le docteur Léopold Bourque

Dans un communiqué qui nous a 
été remis hier, le Club des Lions de 
Drummondvillé nous prie d’annon­
cer qu’à son prochain souper bi­
mensuel, le conférencier invité sera 
le Dr Léopold Bourque, B.A., B. 
Sc.Agr., M.Sc., Ph.D.; toutes ces let­
tres qui suivent son nom, le Dr 
Bourque les tient des études qu’il a 
effectuées aux Universités Laval, 
McGill et Corne! (Ithaca, N.Y.).

Le Dr est originaire de Bonaven- 
ture, en Gaspésie et il est marié à 
Marcelin Perreault dont il a eu qua­
tre enfants, Paul-André, Monique, 
Louis et Diane. Il est agronome, 
professeur d’horticulture et secrétai­
re de la Faculté d’Agriculture de 
l’Université Laval. L’aspect hortico­
le ornemental l’a toujours intéressé 
et il fut l’un des pionniers dans l’or­
ganisation des méthodes modernes 
en vue de la destruction biochimi­
que des mauvaises herbes et de l’a­
ménagement des espaces verts sur 
les autoroutes, les terrains de golf, 
etc.

Le Dr Bourque, qui parle cou-

raniment le français, l’anglais, l'es, 
pagnol et l’allemand donnera sa 
conférence sur “l’horticulture et les 
espaces verts au Québec.’’ Tous les 
Lions sont invités à se rendre à celte 
intéressante causerie.

Dans une conférence extrêmement complète et du 
plus haut intérêt donnée, lundi soir, devant le Club 
^administration industrielle, le Père Emile Bou­
der a préconisé, pour Sortir du marasme notre 
économie menacée par les grèves, les revendica- 
[jons de la classe ouvrière et le bas niveau de la 
Productivité, de rendre accessible aux travailleurs 
|e second palier de l'administration des entrepri-

ses, celui de la gestion. De gauche à droite sur no­
tre photo, on voit M. Pierre Filiatreault, le Père 
Bouvier, directeur de la faculté d'administration 
de l’Université de Sherbrooke, Son Honneur M. le 
maire Philippe Bernier, M. Roland Johnson, qui 
remerciait le conférencier, et M. Roger Vincent, 
qui le présentait.

classes. Serons-nous plus riches, 
quand le patronat, ruiné par des 
grèves dues à l’inconscience, n’aura 
plus les moyens de faire vivre le 
prolétariat?

Passant ensuite à l’administration 
des entreprises, le Père Bouvier a 
déclaré qu’elle n’était pas inatta- 
3uable, dans la situation actuelle de 

ésordre. Le propriétaire, a-t-il dit, 
peut faire, en théorie, ce qu’il veut 
de son entreprise. En pratique, 
c’est-à-dire dans un milieu social, il 
est moins libre. Il a alors une res­
ponsabilité sociologique. Il obtiendra 
de ses employés une meilleure pro­
ductivité si ceux-ci se sentent direc­
tement concernés dans l’intérêt de 
l’entreprise.

Pour y arriver, le directeur de la 
faculté d’administration a lancé une 
suggestion. Une entreprise se divise 
en trois paliers, a-t-il dit. Le pre­
mier, c’est celui du contrôle du 
Conseil d’administration. Le se­
cond, c’est la gestion au niveau lo­
cal; et le troisième, c’est le niveau

du département. Selon lui, les ou­
vriers ne sont pas intéressés à con­
trôler le premier palier; le troisiè­
me, il est acquis. Reste le second. Il 
faut absolument que les travailleurs 
y accèdent, pour qu’ils aient le sen­
timent de leur responsabilité dans 
la bonne marche de l’entreprise. 
Pour y arriver, qu’on les érige en 
quasi-actionnaires. La formule est 
sans danger, puisqu’ils n’auront ja­
mais la majorité et la démocratisa­
tion des entreprises sera faite.

Il ne faut pas oublier que la ren­
tabilité des entreprises vient du 
haut, tandis que la gestion vient du 
bas. Si le bas contredit le haut, la 
productivité en souffre, les salaires 
restent stationnaires et les grèves se 
déclenchent. Il y a toujours eu une 
opposition capital-travail. Il faut 
l’admettre. Mais si on associe le tra­
vail au capital, Je problème est ré­
glé. En France, on l’a compris et 
c’est pourquoi on a volé la loi. Val­
lon dont l’application se fait pro­
gressivement pour le plus grand

GRATIS !

HÔTEL-MOTEL
NOTRE-DAME-DU-BON-CONSEIL - TÉL. 336-2606

ALICE ET R. LAMBERT PROPS.

DANSE
Tous les jeu., ven., sam., dim 

avec l’ensemble

JEAN-NOËL LAVALLÉE
et ANNY DARCY chanteuse et m.c.

N.B.: que le bal annuel à l’approche 
des Fêtes aura lieu le 3 décembre. 
Réservez dès maintenant vos billets 
jusqu’au 26 nov. Bienvenue à tous.

La Ford 1968. Son silence rassure, sa puissance excite,

sa ligne séduit
La Ford 1968: la plus récente interprétation des mêmes Ford qui se sont 
révélées extraordinairement solides, merveilleusement silencieuses—sur les 
pistes d'essai comme sur les grand-routes. En 1965, la Ford s'est révélée 
plus silencieuse que la Rolls Royce ... en 1966, elle se compare avanta­
geusement aux voitures européennes les plus luxueuses... en 1967, elle 
prouve son endurance en négociant les marches du Colisée de Los Angeles. 
En 1968, la Ford de la nouvelle génération est, plus que |amais, une 
routière formidable.

Chacune conserve sa propre personnalité: le classicisme des LTD à 2 et 4 
portes. L'élan des décapotables. Le luxe des wagonnettes. Le brio d'une 
nouvelle Fastback à six places. Et, sous le couvert de l'élégance, une foule 
de bonnes idées: servo-freins à disque, désembueur de glace arrière, 
volant inclinable en 7 positions, phares escamotables (véritable tour de

passe-passe), combiné radio AM/magnétophone stéréophonique, et bien 
d'autres encore. Une liste si complète que vous pourrez pratiquement 
équiper votre Ford sur mesure.

La transmission SelectShift améliorée (à la fois manuelle et automatique), 
fonctionne comme une frois-vitesses pour améliorer encore la souplesse et 
les performances des nouveaux V8 Ford. Un choix de V8 allant du nouveau 
302-po. eu. . . . au puissant 428. Pour des performances enlevantes et 
l'économie d’un six-cylindres; un gros Six de 
240 pouces cubes.

Essayez les Ford 68. Plus silencieuses parce 
que plus solides. Plus solides parce que mieux 
construites. Et si élégantes! Des routières 
formidables.

L'INSURPASSABLE GARANTIE FORD EN TROIS POINTS—5 ANS/50,000 MILLES—SUR VOITURES NEUVES—LE CONCESSIONAIRE FORD VOUS FOURNIRA TOUS DÉTAILS.

PINARD & PINARD LTÉE 620, rue Lindsay, Tél. 478-4241

Le Père Bouvier au Club d'administration industrielle: 

four sortir notre économie du marasme, 
le patronat doit ouvrir à la classe 
ouvrière le palier de la gestion

। Dans le, discours extrêmement 
touffu qu’il a prononcé devant les 
membres du Club d’administration 
industrielle, lundi soir, à l’hôtel 
Rocdor, le P. Emile Bouvier, jésuite 
et directeur de la faculté d’adminis- 
tration de l’Université de Sherbroo- 
fe, a carrément prôné, pour mettre 
fin au malaise économique qui sévit 
présentement au sein des sociétés 
capitalistes et, en particulier, ici, au

Québec, la participation de la classe 
ouvrière au palier de la gestion des 
entreprises.

Précédemment, le Père Bouvier, 
dont la maîtrise et la personnalité 
ont fortement impressionné l’audi­
toire, avait commencé par expliquer 
que la situation économique du 
Québec était chancelante, pour des 
raisons courantes en société capita­
liste: disproportion croissante entre

RÉGIE DES ALCOOLS DU QUÉBEC

AVIS
Avis est par la présente donné que la personne ci- 

après mentionnée a fait une demande de permis à la Ré­
gie des Alcools du Québec.

Nom Adresse Catégorie

COMTÉ DRUMMOND

Roger, FORTIER, Kingsey Falls, (village) Épicerie

Quiconque désire formuler des objections à l’émission 
de ce permis doit le faire par écrit, dans les quinze jours 
de la publication dû présent avis.

L’écrit contenant les raisons de l.’objection à l’octroi 
d’un permis doit être signé et envoyé dans le délai ci- 
dessus, par poste recommandée à :

. RÉGIE DES ALCOOLS DU QUÉBEC
BUREAU DU GREFFIER

CASE POSTALE 2027. QUÉBEC 2

le coût de la vie et le pouvoir d’a­
chat, grèves à la chaîne, trop faible 
productivité.

Se demandant ensuite quelles 
sont les solutions qu’il faudrait ap­
porter à ces problèmes, le Père Bou­
vier a déclaré qu’il fallait d’abord 
analyser la question en gardant 
bien en vue le fait que nous vivons 
dans une société capitaliste où les 
ouvriers, à tort, n’ont jamais cessé 
d’avoir, vis-à-vis le patronat, une 
attitude marxiste, celle de la lutte 
des classes.

Les deux principaux facteurs de 
l’opposition entre ouvriers et pa­
trons, a-t-il dit, résident dans l’ap­
plication que nous faisons du libé­
ralisme économique, en particulier 
en ce qui concerne les contrats de 
travail et les méthodes d’adminis­
tration.

S’en prenant d’abord aux con­
trats de travail, le jésuite a expliqué 
que, fondamentalement, ce sont des 
engagements réciproques par les­
quels les ouvriers vendent leur ca­
pacité de travail à un employeur 
qui, lui, consent à fournir travail et 
salaire. Il a ensuite démonté que, 
dans une société démocratique 
comme prétend l’être la nôtre, il 
existait un déséquilibre endémique 
dû au fait que la classe laborieuse 
se trouve dans un état de subordi­
nation constant par rapport à la 
classe dirigeante dont la tutelle est, 
selon lui, illégitime. Bien sûr, a-t-il 
admis, nous avons un code du tra­
vail et les relations ouvrières s’amé­
liorent sans cesse. Mais cela n’em­
pêche pas les grèves qui se font sur 
le principe marxiste de la lutté des

CE JOLI BAR
Vous pouvez faire vous-même

pour 
moins de

Au dernier souper des Optimistes, mercredi soir 
dernier, les dix invités étaient les dix jeunes qui ont 
été choisis comme candidats pour la semaine 
d’appréciation de la jeunesse. Il s’agit de (assis de 
g. à d.) Jacques Lemaire, 11 ans, hockey et base­
ball, Yvon Camirand, 10 ans, maire à l'OTJ; 
Monique Joyal, 11 ans, mairesse à l'OTJ; (de­
bout) Claudette Dionne, 10 ans, mairesse à

l'OTJ; Lousette Boucher, 15 ans, natation: Jo­
celyne Héneault, 19 ans, candidate prés. J.-M.; 
Hubert Langevin, 20 ans, scoutisme; le président 
du Club des Optimistes qui, bien que jeune, n'a 
pas été choisi; Jacques Verrier, 13 ans, tennis; 
Claude Vachon, 1 6 ans, président de l'école’ se­
condaire Saint-Frédéric, et Guy Perreault, 14 ans, 
étudiant modèle.

Drummondvillé aura 
son festival musical

Lors d’une conférence de presse 
tenue.vendredi dernier, dans les lo­
caux du Centre culturel, le direc­
teur, Pierre Parent, nous a annoncé 
officiellement la mise en oeuvre 
d’un projet qui mijotait depuis un 
certain temps dans la tête de ses 
promoteurs, la tenue dans notre vil­
le d’un festival musical.

Celui-ci se tiendra, au mois - de 
mai prochain, du 22 au 26, plus 
exactement, au Centre culturel. Son 
organisation a été placée sous la 
responsabilité d’un comité spécial 
(et spécialisé . . .) de six membres 
dont les noms nous ont été dévoilés.

4e ANNIVERSAIRE
LEMENT BOULEVARD

lors de la conférence de presse. Il 
s’agit de M. Robert Malouin, qui a 
été nommé président, M. Roland 
Nadeau, vice-président, M. Lucien 
Couture, publiciste et agent de liai­
son, M. Gilles Fortin, conseiller 
musical, Mlle Cécile Benoît, tréso- 
rière, et Mme Gisèle Lemieux, se­
crétaire.
Cinq disciplines

Ce festival, qui sera couronné par 
une soirée de gala, mettant en ve­
dette les candidats qui seront sortis 
vainqueurs des épreuves de qualifi­
cation, sera divisé en cinq discipli­
nes distinctes.

I — Chanteurs.
2 — Musiciens utilisant les instru­

ments suivants: piano, violon, vio­
loncelle, flûte à bec, flûte traversiè- 
re, clarinette, hautbois, saxophone, 
basson, trompette, cor français, 
mellophone, trombone et percus­
sions.

3 — Groupes scolaires, de la Ire à 
la 1 le année; programme: un chant 
imposé, un chant au choix.

4 — Chorales.
5 — Groupes instrumentaux (mu­

sique de chambre).
Trois étapes

Le festival, qui est ouvert à tous 
les jeunes artistes du territoires de 
la Régionale Saint-François, se dé­
roulera en trois étapes:

a) D’abord, un examen qui, en 
fait, servira réellement d’examen 
pour les élèves inscrits dans les op­
tions musicales de la Commission 
scolaire régionale; cet examen com­
prendra la lecture rythmique, la 
lecture à vue, une pièce imposée et 
une autre au choix.

b) Ceux qui auront réussi dans la 
première étape, pourront se présen-, 
ter à un concours qui ne compren­
dra qu’une partie pratique, soit cel­
le de l’interprétation de deux pièces 
pour chaque candidat choisi.

c) Enfin, les meilleurs musiciens 
et interprètes seront appelés à parti­
ciper au gala final du festival.
Public bienvenu

A l’exception des examen théori­
ques, le public est cordialement in­
vité à assister aux trois phases du 
festival, examen pratique, concours 
et gala.

Selon M. Parent, ce festival pour­
rait bien devenir annuel et compter 
parmi les activités artistiques les 
plus recherchées dans notre ville. Il 
constituera, en tout cas, un excel­
lent stimulant pour les jeunes qui 
désirent se perfectionner en musi­
que.

Tous les candidats qui sont inté­
ressés à participer à ce premier fes­
tival, sont invités à . faire parvenir 
leur inscription au secrétariat du 
festival, au Centre culturel; la date 
limite est fixée au premier février.

POUR NOËL OFFREZ
MAYTAG LESSIVEUSE

MAYTAG Saint-Eugène
Funérailles

AUSSI 
le plan d’un

pour 
aussi peu 
que

De plus nous avons
13 AUTRES PLANS

chez

Boul. Lemire

BOIS ET 
MATÉRIAUX 

DE 
CONSTRUCTION

Tél. 478-2583
Drummondvillé

Vous y trouverez tout pour la construction 
et la rénovation.

Tout ce qu’il vous faut

pour MONTER votre CHAMBRE de BAIN !

TOILETTE porcelaine, première 
qualité, fabrication canadienne 
complète avec siège.

$32’8

BAIN porcelaine sur acier de 
première qualité, fabrication 
canadienne.

$49.50

E3EE

DIMENSIONS : Hauteur de la carrosserie : 36"; hauteur du sol au haut du tableau de 
commande : 4314"; hauteur hors tout (couvercle ouvert) : 51"; largeur : 25W; profon­
deur : 27", y compris surplomb de 1 '/2". TEMPÉRATURE DE L’EAU DE LAVAGE : Com­
mande par boutons-poussoirs ; HOT (chaude) aussi chaude que la fournit le chauffe-eau 
de la maison ; WARM (tiède) mélange d'eau chaude et d'eau froide ; COLD (froide) à 
la température normale de l’eau de la maison. TEMPÉRATURE DE L'EAU DE RINÇA­
GE : Commande par boutons-poussoirs; WARM (tiède) ou COLD (froide)^CONSOMMA- 
TION D’EAU : Petite charge (SMALL) : 33.2 gai. imp.; charge normale (NORMAL) : 28.2 
jal. imp.; grosse charge (LARGE) : 33.2 gai. imp. DURÉE DU LAVAGE : Au choix de 1
à TO'/ï minutes. RINÇAGES : Un rin­
çage par jet d'eau, de 45 secondes 
et un rinçage à grande eau avec a- 
gitation de 2'Zi minutes. MAYTAG
SÉCHEUSE
DIMENSIONS : Hauteur de la car­
rosserie : 36"; hauteur du sol au 
haut du tableau de commande : 
43'/b"; largeur : 28'/î"; profondeur : 
27", y compris surplomb de 1 ’/j". 
DUREE DU SÉCHAGE : Automati­
quement variable. ÉVACUATION :

Tuyau de 4" pour évacuation jusqu'à 30'. MOTEUR : ’Z< C.V.; 115 volts; 60 périodes ; 
coupe-circuit thermique ; réenclenchement automatique. ÉLÉMENT CHAUFFANT : Ser­
pentin hélicoïdal de nichrome. CONSOMMATION D’ÉLECTRICITÉ : Pour 230 volts, 
entrée à 3 fils — 4,800 watts ; utiliser un fusible de 30 ampères sur chaque fil sous ten­
sion. Pour 115 volts, entrée à 2 fils, 1,500 watts ; utiliser un fusible de 20 ampères. 
COULEURS : Blanc, jaune, turquoise ou cuivre patiné.

AU PRIX COÛTANT 
PLUS 10%

Mercredi dernier avaient lieu les 
funérailles de M. Henri Poudrette, 
époux de feu Marie Dion, décédé à 
l’âge de 87 ans et 7 mois. M. l’abbé 
Elphège Lebel fit la levée du corps 
et chanta le service. M. le maire Lé- 
veillée conduisait le cercueil. Il lais­
se pour pleurer sa perte trois en­
fants: M. et Mme Gaston Poudret­
te, M. et Mme Raoul Poudrette, 
ainsi que M. et Mme Lucien Girard 
(Solange); ses belles-soeurs et 
beaux-frères: M. et Mme Léo-Paul 
Dion, Mme Henri Dion, Mme Pier­
re Dion et Soeur Marie du Bon- 
Pasteur des Soeurs de Saint-Joseph 
de Saint-Hyacinthe, ainsi que plu­
sieurs petits-enfants et arrières-pe- 
tits-enfants. La quête fut faite par 
ses petits-fils: Henri et Réal Pou­
drette. Les porteurs étaient, MM. 
Amédée Landry, Samuel Gélinas, 
Donat Laprade, Léo Rondeau, Ar­
mand Beaunoyer et François La- 
charité. Nos condoléances à la fa­
mille.

Nos sympathies à la famille de 
M. Arthur Picotin à l’occasion du 
décès de son frère de Drummond- 
ville.
Soirée récréative Le comité des loi­
sirs invite la population de la pa­
roisse et des environs à une soirée 
de danse à l’occasion de la Sainte- 
Catherine samedi le 25 novembre. 
Et comme attraction spéciale tous 
les jeunes qui ont participé à Same­
di-Jeunesse répéteront leurs numé­
ros de chant. Bienvenue à tous.

LAVEUSE et SÉCHEUSE BEAT-
TY aux plus bas prix.

ÉVIER double en acier inoxy­
dable,,-garanti à viej complet 
avec crépine à panier.

*35”

LAVABO "vanity", complet 
avec cercle d’acier inoxydable.

ÉVIER simple, acier inoxyda­
ble, garanti à vie, complet’ 
‘avec crépine à panier.

Choix

de tout genre

$]7.95

ACCESSOIRES

CHAUFFAGE 
EAU CHAUDE 
ET AIR CHAUD
Choix complet pour 
installation ou répa­
ration.

FOURNAISE 
AIR CHAUD

AMEUBLEMENT BOULEVARD M
P.-E. MORIN, PROP. ENR. WfU

MEUBLES ET APPAREILS ÉLECTRIQUES
Tél. 47,8-3978 V

1930, boul. Mercure1 Drummondvillé

Partie de cartes
Les Filles d’Isabelle organisent 

une partie de cartes, qui aura lieu le 
28 novembre prochain à 8h., au 
sous-sol de l’église Saint-Frédéric.

Un prix par table, plus de nom­
breux prix de présence.

Un goûter sera servi par Mme 
Alphonse Brunelle.

Les billets seront disponibles à la 
porte de la salle. Pour réservations 
communiquez avec Mme Lucienne 
Marchesseault tél.: 472-3763.

I.___

ÉVENTAIL 
CAPUCHON-COUVREUR

$■10.95
■ et plus

Nous pouvons aussi 
vous fournir tout 
genre de tuyaux et 
raccords de plombe­
rie

AUX PRIX LES 
PLUS AVANTAGEUX

CHAUFFE-EAU 
électrique "Cas­
cade 40" 10 
ans.de garantie 
sans condition, 
intérieur doublé 
de verre.

*64 ”

FERRONNERIE LAROCQUE
Dr’ville Tél. 472-4100

ans.de
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Inauguration d’un système "Auto-TV”
à la Caisse Populaire Saint-Frédéric

Les nouveaux guichets extérieurs 
avec circuit fermé de télévision in­
stallés à la Caisse Populaire Saint- 
Frédéric, sont depuis hier, à la dis­
position des automobilistes et des 
piétons. En effet, en présence de 
plusieurs personnalités et d’invités 
d’honneur, on en a fait l’inaugura­
tion officielle mardi matin, à 7h.45.

Tout en venant apprécier cette 
nouvelle et moderne initiative lan­
cée par la Caisse Saint-Frédéric, les 
usagers des nouveaux guichets 
“Auto-TV” pourront également 
participer à un concours qui pour­
ra leur faire gagner des pnx en 
argent.

C’est le gérant de la Caisse, M. 
Ferdinand Smith, qui a fait men­
tion de cette promotion en. faveur 
de la clientèle, lors de la cérémonie 
qui a marqué l’ouverture de l’opé­
ration de ces nouveaux appareils 
qui viendront sûrement donner en­
core plus de rapidité à servir les so­
ciétaires:

Vous recevrez bientôt par la pos­
te une enveloppe spéciale pour le 
service de guichets “Auto-TV” 
et à compter de vendredi, le 24 no­
vembre, et pour les cinq autres sui­
vants, on pigera une enveloppe 
ayant servi aux guichets “Auto- 
TV” ou au comptpir. Les déten­
teurs des numéros gagnants se ver­
ront élus à la gérance de ces gui­
chets, au salaire de $10, pour cha­
cune des semaines.

En outre, une personne qui dépo­
serait toutes les semaines d’ici Noël 
aurait cinq chances d’être nommée 
gérant pour la semaine de Noël et 
du Jour de l’An, au salaire de $50. 
Un système moderne

Après quelques années de recher­
ches, la Maison Robert Thibeault 
Electronique Limitée de Drum­
mondville vient de compléter l’ins­
tallation de 2 guichets extérieurs 
“Auto-TV” à l’avantage des auto­
mobilistes, des cyclistes et même 
des piétons, membres de la progres­
sive Caisse Populaire Saint-Frédé­
ric de Drummondville.

Ce système, où le mécanisme au­
dio-visuel et pneumatique orchestré 
de façon à ce que le service exté­
rieur de la Caisse puisse être aussi 
rapide que celui en opération à l’in­
térieur, sera certainement très ap­
précié du public.

Cette unité est formée d’abord 
d’un guichet extérieur en acier ino­
xydable comprenant caméra, écran 
de télévision, microphone, haut- 
parleur et chariot placé à l’intérieur 
d’un tube activé par une turbine 
qui pousse le document du membre 
au caissier et aussi d’un guichet à 
l’intérieur de la Caisse comprenant, 
en plus du matériel ci-dessus nom-

mé, un mécanisme pour actionner 
le système.
Le fonctionnement

En arrivant au guichet extérieur, 
l’automobiliste voit dans un écran 
de télévision de 16” la caissière qui 
se trouve à l’intérieur de la Caisse. 
La caissière voit de son côté l’auto­
mobiliste de son propre téléviseur.

Par un système d’intercommuni­
cation, microphones et écouteurs, le 
déposant entend le “Bonjour” de la 
réceptionniste et peut converser 
avec elle d’un ton de voix normal.

La caissière en pressant un bou­
ton fait ouvrir électroniquement la 
porte à la hauteur de l’automobilis­
te. Le chariot est prêt à recevoir le 
bordereau du membre, (émis à cette 
fin) ses billets de banque, sa mon­
naie, son carnet ou bien encore les 
chèques qu’il désire échanger.

Les seules transactions bancaires 
qui ne peuvent s’effectuer par ce 
système “Auto-TV” sont: ouvertu­
res de compte et demandes d’em­
prunt

La caissière pousse un autre bou­
ton, la porte du guichet extérieur se 
referme. A la vitesse de 10 pieds à 
la seconde, la voie pneumatique 
conduit le chariot en face de la cais­
sière. Une porte s’ouvre, la caissière 
compte l’argent du dépôt ou prépa­
re l’échange du chèque sous l’oeil 
inquisiteur de l’automobiliste qui 
voit de son téléviseur toutes les dé­
marches de la caissière. Opération 
terminée, entrées faites au carnet ou 
produit du chèque échangé, le tout, 
sur la fermeture de la porte, se rend 
à l’automobiliste qui vérifie la tran­
saction et repart

Un système de ce genre est en 
opération dans le Wisconsin depuis 
près de 7 ans et jouit de plus en 
plus de la faveur du public. Sou­
vent, il existe un problème de sta­
tionnement autour de la Caisse. 
Désormais, ce problème ne se pré­
sentera plus. La tenue vestimentaire 
gêne parfois une personne de se 
présenter dans un édifice public. 
Avec ce service ces problèmes sont 
réglés. De plus, les vols à main 
armée sont impossibles à l’institu­
tion lorsque seul ce système “Auto- 
TV” est en fonction. Des heures ad­
ditionnelles de service seront offer­
tes sans l’obligation de mobiliser 
tout le personnel.

L’esprit d’initiative des dirigeants 
de la Caisse Populaire de Saint- 
Frédéric n’est pas encore démenti. 
(L’aménagement d’un centre des 
arts dans la mezzanine de leur spa­
cieux édifice est une initiative enco­
re unique en province.) Grâce à ses 
officiers et à la firme qui a collabo­
ré à ce plan “Auto-TV”, le système

de dépôt dans nos institutions fi­
nancières sera révolutionné d’ici 
quelques années.

Une visite à la Caisse de Saint-

Frédéric vous convaincra que là on 
ne boude pas le progrès et que ses 
officiers ont le perpétuel souci de 
mieux servir leurs membres.

M. Ferdinand Smith rappelle les 
initiatives prises par la Caisse 
Saint-Frédéric depuis cinq ans

A l’occasion de l’ouverture des 
guichets extérieurs “Auto-TV” 
de la Caisse Populaire Saint-Frédé­
ric, mardi matin, le gérant de cet 
établissement, M. Ferdinand Smith 
a prononcé une courte allocution 
pour donner une rétrospective des 
nombreuses initiatives prises par la 
Caisse Populaire Saint-Frédéric au 
cours des cinq dernières années et 
démontrer aussi le dynamisme de 
ses dirigeants.

La Caisse populaire, a dit M. 
Smith, par sa volonté de servir 
cherche sans cesse à s’intégrer dans 
son milieu, et ce milieu, bien infor­
mé du désir de la Caisse de rendre 
service, suit assidûment l’activité 
de l’organisme qu’il s’est donné.

Je ne peux pas dire ici que les 
dernières réalisations suivent le tra­
cé d’un plan quinquennal, mais el­
les marquent quand même chez les 
dirigeants le souci de voir la Caisse 
susciter des initiatives qui plairont 
à ses membres.

L’année 1963 est celle de l’inau­
guration de nouveaux locaux. Mis 
en chantier le 8 août 1962, notre 
splendide immeuble aux lignes so­
bres et au caractère fonctionnel fut 
mis à la disposition du public le 21 
mai 1963, et, cet édifice est depuis 
lors, l’objet d’une légitime fierté de 
nos membres et concitoyens.

En 1964 ce fut l’année de l’infor­
mation. C’est alors que les diri­
geants demandèrent à la Fédéra­
tion des Caisses Populaires Desjar­
dins du Québec d’accepter l’adhé- 
sioii de notre Caisse au programme 
intégré des moyens d'information et 
d’éducation par l’envoi à domicile 
de la Revue “Ma Caisse”.

En cette même année, le person­
nel désireux de perfectionner son 
travail commença à suivre des cours 
spéciaux.

En 1965, cette intégration plus 
grande de la Caisse au milieu géo­
graphique qui est le nôtre, fut re­
marquée par tous, par notre partici-

pation très large aux célébrations 
du 150e anniversaire de fondation 
de Drummondville. On se rappelle 
que notre Caisse a été le orincipal 
foyer de manifestations culturelles: 
expositions historiques, picturales 
et artistiques qui ont attire des mil­
liers et des milliers de visiteurs.

On se souviendra de l’ouverture 
du Comptoir Saint-Charles, en 
1966, pour mieux servir nos mem­
bres éloignés, créant ainsi un précé­
dent dans les annales des Caisses 
Populaires Desjardins du Québec.

Des séries de cours en économie 
familiale fournirent un moyen édu­
cationnel de première valeur.

Après d’intenses recherches de la 
part de la Maison Robert Thibeault 
Electronique Limitée, nous inaugu­
rons aujourd’hui ce service qui sau­
ra attirer nos concitoyens. Il per­
mettra, de plus, à nos membres de 
bénéficier d’heures supplémentaires 
où il leur sera possible de transiger 
avec nous.

Ce circuit fermé de télévision et 
ce canal pneumatique témoignent 
de notre souci de bien et de mieux 
servir.

Depuis 4 ans et demi, nous oc­
cupons ces locaux, le nombre de 
membres a été augmenté de 2,300, 
l’actif s’est accru de $2,640,000. Il 
s’est prêté sous forme de prêts per­
sonnels $5,750,000 et sur prêts hy­
pothécaires $2,073,400.

N’est-ce pas qu’il a fallu à notre 
organisme des dirigeants qui reflè­
tent bien l’intérêt de notre intelli­
gente population pour notre Cais­
se ? Je profite de la circonstance 
pour remercier ces officiers de leur 
dévouement et pour leur enthou­
siasme à toujours mieux vous servir.

Continuez à utiliser tous nos ser­
vices. Venez visiter notre nouvelle 
installation; elle est moderne com­
me demain.

Tous ensemble vers de nouveaux 
sommets, par l’entraide et la coopé­
ration.

Une visite des édifices municipaux

— RENCONTRES DU SOIR : 
Lun., mar., mer.

— JOURNÉES CONJUGALES :

Dim. 19 nov.
Dim. 3 déc.

REINE DES COEURS 
(Drummond ville) 

Tél. 472-3411

— RENCONTRES DIVERSES :
DAMES: 
ven. 24 nov. - dim. 26 nov. 
HOMMES : 
ven. 10 nov. - dim. 12 nov. 
JEUNES FILLES: 
ven. 3 et dim. 5 nov. 
ven. 1 et dim. 3 déc.' 
GARÇONS ET FILLES (mixte) : 
ven. 17 et dim. 19 nov.

Le maire Philippe Bemier et 
quelques échevins ont effectué une 
tournée dans les différents édifices 
municipaux, mercredi dernier, pour 
rencontrer d’abord les responsables 
de chacun de ces immeubles et aus­
si dans le but de découvrir les trou­
bles et les améliorations qu’on 
pourrait apporter pour une meilleu­
re administration.

La visite a commencé par l’usine 
de traitement d’eau où on a pu cau­
ser avec le nouveau surintendant 
M. Georges Cloutier. En même 
temps, M. Cloutier a signalé aux 
membres du Conseil municipal les 
troubles qui se posent au point de 
vue fonctionnement des filtres de­
puis quelque temps.

De là, les administrateurs muni­
cipaux se sont dirigés vers la biblio­
thèque pour constater que les lo-

eaux devenaient de plus en plus 
étroits et moins fonctionnels. Ensui­
te, on a fait un saut au marché pu­
blic qui cause bien des problèmes 
depuis quelque temps.

Enfin la visite s’est terminée en 
allant au garage Gagnon du boule­
vard Saint-Joseph et au garage mu­
nicipal. Selon les observations obte­
nues, les membres du Conseil ont 
noté qu’il y a place pour des amé­
liorations à tous ces endroits et qu’il 
faudra bientôt y songer.

NOUVEAU NOUVEAU CHEZ
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Nous sommes
maintenant

DEPOSITAIRES

625A LINDSAY
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FAMEUX PNEUS

Au prix du gros — Voyagez dans la neige avec
* KELLY-SPRINGFIELD
* EXPLORER
* GRIP-TRACK À CRAMPONS

Le meilleur pneu à neige sur le marché

4 NAPPES (PLIS) NYLON

SÉCURITÉ - TRACTION PRÉPARÉE POUR CRAMPONS

AUSSI PNEUS RECHAPES À PRIX POPULAIRES

AVIS PUBLIC
Province de Québec, 
Municipalité du village de Notre- 
Dame-du-Bon-Conseil
Comté Drummond.
Règlement no 28

Projet de règlement
Attendu que par son règlement 

no 14 adopté le 22 mars 1962, et 
approuvé par la majorité en nom­
bre des électeurs municipaux en da­
te du 25 avril 1962, il fut décrété 
que les permis suivants pourraient 
être exploités dans les limites de la 
municipalité, à savoir:

“Deux permis d’hôtel, compre­
nant seulement un permis de bar- 
comptoir chacun, que le détenteur 
d’un permis d’hôtel peut demander 
pour exploitation dans son établis­
sement, conformément aux disposi­
tions de l’article .22 de la Loi con­
cernant la Régie des alcools, y 
compris les permis d’épicerie auto­
risés par le paragraphe 4e, de l’arti­
cle 18 de ladite Loi, et ces permis 
d’épicerie devront être transférés à 
des épiceries ad venant que la Loi 
soit amendée par l’Assemblée lé­
gislative de Québec.”

Attendu que le Conseil est d’avis 
qu’il y a lieu de modifier le règle­
ment de prohibition de cette muni­
cipalité.

Attendu qu’avis de modification 
à la session régulière du Conseil te­
nue le 6 novembre 1967, a été don­
né; A CES CAUSES, il est par le 
présent règlement no 28, décrété ce 
qui suit:

1. — L’article 2A du règlement 
no 14 est remplacé par le suivant, 
à savoir:

Deux (2) permis d’hôtel, compre­
nant tous les permis que le déten­
teur du permis d’hôtel peut deman­
der pour l’exploitation, dans son 
hôtel, conformément aux disposi­
tions de la Loi de la Régie des al­
cools, y compris les permis d’épice­
rie; et les permis d’épicerie advenant 
que la loi soit amendée par l’Assem-* 
blée législative de Québec devront 
être transférés à des épiceries.

2. -r-' Le présent règlement sera 
soumis à l’approbation des élec­
teurs municipaux de la municipali­
té conformément à la loi, et s’il est 
approuvé, il aura force et vigueur 
dans les limites de ladite municipa­
lité et constituera pour le territoire 
ci-dessus, une demande à la Régie, 
conformément aux dispositions des 
articles 57 et 58 de la Régie des al­
cools.

3. — Après son approbation, co­
pie du présent règlement sera dépo­
sée au bureau de la Régie des al-
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À L'HYDRO-QUÉBEC — Voici le groupe des neuf 
vétérans ayant 25 ans de service honorés le 9 no­
vembre dernier, au Manoir Drummond, en com­
pagnie de deux directeurs de l'Hydro-Québec. Ce 
sont, 1re rangée, de g. à d., J.-P. Rivest et J.-M. 
'Collette du secteur Valleyfield; Jules Bouchard, di­
recteur de la région Richelieu; Robert A. Boyd,

directeur général; O. Vachon du secteur Victoria- 
ville; (2e rangée, dans le même ordre): A.W. 
Bockus du siège régional; R. Ladouceur et J.-D. 
Daoust du secteur Valleyfield; P. Lapierre et J.-A. 
Roux du secteur Victoriaville et K.H. Marshall du 
secteur Saint-Jean.

PAGE TREIZE

En 1968

L’Association des pilotes sera 
présidée par M. Albert Paquet

M. Albert Paquet a été élu prési­
dent de l’Association des pilotes de 
[Drummondville, lors de l’assemblée 
générale annuelle de cet organisme

HABITS 
pour hommes

TISSUS 
VÉNITIENS 

coupe moderne 

Valeur 
$79

pour

I Incroyable 

mais vrai 
chez : 

DENIS ENR 
2271, boul. Mercure 

coin 117e Avenue 

Drummondville-Sud

Tel. 478-0904

Ouvert du lundi au samedi inclusivement' 
de lOh. a.m. à 1 Oh. p.m.

qui a eu lieu au chalet de l’aéro­
port municipal, la semaine derniè­
re. Il succède ainsi à M. Charles-A. 
Giroux qui a préféré céder sa place

M. Paquet

UN BON PLACEMENT: 
LE CHÀSSE-NEIGE

"SNOW SHARK"
IL vous rendra heureux et 
SANS SOUCIS TOUT L'HIVER!

PROVINCIAL MUFFLERS LTEE
cools à Québec. 
Pierre Picard 
Maire Guy Shooner 

Sec.-trés.

TEL. 472-4074
625A LINDSAY DRUMMONDVILLE

Vraie copie, 
Donnée à Notre-Dame-du-Bon- 
Conseil, ce 20e jour de. novem­
bre mil neuf cent soixante-sept.

Guy Shooner, sec.-trés.
Municipalité du village de 

Notre-Dame-du-Bon-Conseil

EPAULE DE VEAU
roulé - spécial CO-OP

SUCRE BLANC
spécial CO-OP

JELL-0
3 oz - spécial CO-OP
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L’Hydro-Québec fête à Drummondville 
des vétérans ayant 25 ans de service

Drummondville — Une grande 
fête s’est déroulée le 9 novembre, 
au Manoir Drummond, afin de 
souligner dans la joie les 25 ans de 
service constant et loyal de neuf 
employés de la région Richelieu au 
.sein de l’Hydro-Québec.

Plus de 250 personnes, la plupart

général, a précisé que non seule­
ment il fallait tendre à ce que cha­
que employé se sente heureux et à 
sa place active dans sa fonction, 
mais aussi “que nous devons espé­
rer, à l’avenir, voir se multiplier les 
rencontres de groupes afin de se 
mieux connaître et d’apporter des 
solutions positives aux différents 
problèmes soulevés”.

chain, le conférencier a poursuivi 
en ces termes: “Nous devrons, en 
1968, à tous les échelons de l’entre­
prise, mettre l’accent sur le service 
aux abonnés afin de concrétiser 
sous toutes ses formes notre souci 
de servir adéquatement le public'de 
notre province”.

M. Bouchafd, reprenant un des 
thèmes de la causerie du directeur

adressé la parole aux convives; M. 
Guy Marcoux, gérant, relations 
publiques, agissant à titre d’anima­
teur de celte journée mouvementée.

M. Boyd exprima la fierté que 
tous doivent avoir d’être de l’Hy­
dro-Québec car, dit-il “à cause de 
nos projets et de l’ampleur de notre 
organisation on parle de nous par­
tout, même en Turquie, où j’ai eu le 
plaisir de me rendre récemment par 
affaires”. El, comme en guise de 
lancement de l’objectif prioritaire de 
l’Hydro-Québec, pour l’an pro-

de l’entreprise, ont participé au 
banquet au cours duquel fut remise 
à chacun de ces bien méritants une 
montre-bracelet en or gravée au 
sceau de l’entreprise.

Plusieurs personnalités de l’Hy- 
dro-Québec ont assisté à cette ré­
jouissance collective, donnant ainsi 
à ce geste de félicitations un accent 
officiel de reconnaissance des auto­
rités. Vers la fin de repas, MM. Ro­
bert A. Boyd et Jules Bouchard, res­
pectivement directeur général et di­
recteur de la Région Richelieu, ont

Décès
M. Rosaire Picotin

Le 17 novembre, est décédé à l’â­
ge de 49 ans, M. Rosaire Picotin, 
époux de Rolande Geoffroy de­
meurant au 507 rue Moisan. Il fut 
exposé au salon funéraire J.-N. Do- 
nâis, 255 rue Celanese, et les funé­
railles ont eu lieu lundi Je 20 no­
vembre, en l’église Sainte-Thérèse.

Mme Ephrem Duquette
Le 14 novembre est décédée à l’â­

ge de 84 ans, Mme Ephrem Du­
quette, née Alexandrina Despeault, 
autrefois de Saint-Germain. Elle fut 
exposée au salon funéraire J.-N. 
Donais, 130, rue Saint-Damase. Les 
funérailles ont eu lieu vendredi le 
17 novembre, en l’église Saint-Jean- 
baptiste et l’inhumation à Saint- 
Germain.
Mme Raoul Poliquin

Le 14 novembre, est décédée à 
l’âge de 39 ans, Mme Raoul Poli­
quin, née Jeannine Blanchette, de­
meurant au 365 rue Notre-Dame. 
Elle fut exposée au salon funéraire 
J.-N. Donais, 130 rue Saint-Dama­
se, et les funérailles ont eu lieu jeu­
di le 16 novembre, en l’église Saint- 
Joseph.

619 donneurs de sang à la 
clinique de mercredi dernier

NOTRE DÉPARTEMENT 
DE

GARNITURES DE ROBES
Choix complet de :

PAILLETTES, PIERRES DU RHIN ET 
PERLES DE TOUTES LES COULEURS 
TOILES À ROBES, COSTUMES ET 

PANTALONS D’AUTOMNE

Sans doute à cause de la tempête 
de neige soudaine de mercredi der­
nier, Je résultat de la clinique de la 
Croix-Rouge n’a pas été ce qu’on 
espérait. Un total de 619 donneurs 
de sang ont été ' reçus durant les 
trois jours: 440 pour la ville, 107 
Dominion Textile et Notre-Dame 
du Bon Conseil 72.

Ce total de 619 joint à la clinique 
du printemps dernier, 1049, a pér-: 
mis de recevoir durant l’année 1967, 
1668 donneurs de sang, soit une 
légère amélioration.

Les dirigeants de cette clinique 
désirent remercier tous nos méde­
cins, nos infirmières professionnel­
les qui ont offert gratuitement leurs 
services.

Un grand merci aux Chevaliers 
de Colomb, qui ont offert le cognac 
aux donneurs, toujours très appré-

cié, ainsi qu’à M. Georges Plamon- 
don, pour le breuvage.

Nous remercions également tou­
tes les dames el les messieurs qui 
ont bien voulu prêter leur concours, 
durant ces jours de clinique.

Notre ville de 43,000 habitants 
pourrait fournir un plus grand 
nombre de donneurs de sang pour 
sauver la vie de nos malades. On 
nous disait récemment, que la ville 
de Joliette, moins populeuse que la 
nôtre, collabore avec 2,000 don­
neurs, à chacune des cliniques.

Dans les salles de la Légion Ca­
nadienne, très spacieuses, la Croix- 
Rouge est organisée pour recevoir 
plus de 600 donneurs durant l’a­
près-midi et le soir. La prochaine 
clinique du printemps se tiendra en 
mai.

... pour l’école ... et collège ...
Tissus bleu marin et gris 

Broadcloth de soie, blanc à blouses
après avoir présidé l’Association au 
cours des trois dernières années. 
Les présidents qui ont précédé ont 
été: MM. Philippe Bemier et Larry 
Morin.

Plusieurs membres de l’Associa­
tion des pilotes ont assisté à celte 
réunion annuelle au cours de la­
quelle on a également choisi les au­
tres officiers qui feront partie du 
bureau de direction pour l’année 
1968. En plus du président élu, il y 
a eu aussi la nomination de M. Ar­
thur Hivon à la vice-présidence 
tandis que Mlle Colette Bussières a 
été réélue au poste de secrétaire. 
Les autres directeurs sont: 
MM.Charles-A. Giroux, Michel La­
pierre, Jean-Maurice Lemaire et 
Jean Moreau.

Le comité d’élection présidé par 
M. Albert Madore et composé de 
MM. André Dionne et Jean-Mauri­
ce Lemaire ont ensuite fait l’instal­
lation des nouveaux officiers pour 
l’année qui vient.
Les déjeuners

Les membres de l’Association des 
pilotes ont approuvé la vente des 
accessoires, propriété de l’A.P.D. à 
la compagnie Mober afin de pour­
suivre l’initiative des déjeuners ser­
vis au chalet de l’aéroport munici­
pal. En effet, la compagnie Mober 
a manifesté le désir de reprendre à 
ses frais les déjeuners hebdomadai­
res du dimanche matin et ce, à 
compter du 19 novembre.
Un rapport

Le .président sortant de charge, , 
M. Giroux, a rappelé brièvement 
les activités qui ont marqué d’une 
façon particulière l’année qui vient 
de s’écouler, signalant entre autres 
la soirée annuelle de janvier, l’adhé­
sion de l’Association à l’escadrille 
no 9, la réception en l’honneur des 
Aigles de Drummondville et enfin 
le spectacle des Paladins du Cente­
naire.

Nouvelles du Club 
d’astronomie de 
Drummondville

Le Club d’astronomie de Drum­
mondville continue présentement le 
travail qu’il a entrepris il y a bientôt 
deux ans. Bien que nous-souhaitons 
encore de nombreux adeptes à no­
tre mouvement, l’enthousiasme et la 
collaboration manifestées jusqu’à 
présent nous laissent entrevoir un 
avenir prometteur.

La plus récente initiative a été la 
mise sur pied d’une bibliothèque à 
la disposition des membres. En ef­
fet, grâce à des dons, nous avons 
déjà réuni une trentaine de volumes 
et revues scientifiques.

Les membres travaillent aussi à 
classifier, dans des “scrapbooks”, la 
plus grande documentation possi­
ble concernant l’astronomie, les es­
sais spatiaux et les autres sujets 
connexes’, y compris le sujet si con­
troversé des soucoupes volantes. Or, 
il est impossible pour nos membres 
de lire tous les journaux et périodi­
ques en vente dans les kiosques.

Aussi devons-nous faire appel à 
la collaboration du public. Les gens 
désireux de se départir à notre, pro­
fit d’articles à teneur scientifique, 
de revues ou de livres, sont invités à 
le faire. Les résidents de Drum­
mondville peuvent confier cette do­
cumentation à un membre de leur 
connaissance ou encore, communi­
quer avec M. Louis Laneville, Tél. 
8-2688. Il se fera un plaisir d’aller 
les chercher. Les donateurs peuvent 
aussi nous les faire parvenir par 
poste; aü secrétariat. 'du Club 
d’astronomie de Drummondville 
Inc.,98-7e ave. Les personnes dési­
rant se faire rembourser les frais de 
poste n’ont qu’à l’indiquer dans 
leur envoi.

à nos deux magasins 
317 Hériot - 472-5333 

30 St-Laurent - 472-6742 
DRUMMONDVILLE, P.Q.

MME I. SCHAEFER LTEE

Notez bien que chaque mobilier peut être 
acheté séparément. Profitez de cette vente 
immédiatement; nous entreposons vos 
meubles' Qratuitement jusqu'à demande.

MOBILIER DE CHAMBRE — Grand bureau triple, chif­
fonnier à 4 tiroirs, lit double ou lit simple, au choix, deux 
lampes. Ces meubles sont à l’épreuve des égratignures, 
brûlures et taches.

NOTRE PLAN BUDGETAIRE 
EST TRES AVANTAGEUX

MOBILIER DE CUISINE — Choix de tables ovales ou rectan­
gulaires et 4 chaises au fini érable.

Choix de tissus et teintes

Construction érable solide

180, rue St-Damose Tél. 472-3393
x Drummondville

△GlSlON

PLUS BESOIN DE PELLETER LA NEIGE OU D'ATTENDRE UN 
REMORQUAGE! DÉBLAYER UN BANC DE NEIGE EN QUELQUES 
MINUTES NE SERA QU'UN JEU! À TOUTE MAISON, IL FAUT UNpour 35^

49*

| OIGNONS

lb

99*

65*

BANANES
No 1

^pq*s65'
SUNLIGHT O OO<
savon liquide - spécial CO-OP P?urJr Jr

F10* 49*
SPAGHETTI
Bravo - spécial CO-OP

JUS D’ORANGE OASIS 
spécial CO-OP - cruche 64 oz

SN0W SHARK I OU III.

FANTASTIK 24 oz
nettoyeur à vaporiser - spécial CO-OP

SAVON “ENCORE”
spécial CO-OP - sac 5 lb

SIROP DE TABLE CROWN
32 oz - spécial CO-OP

BISCUITS SODA
Christie - spécial CO-OP 2*65’
BISCUITS MARVENS
mélangés 2’4 lb - spécial CO-OP

PAPIERS-MOUCHOIRSn DOUrCFacelle - spécial CO-OP JK P

\ TIRAGE 1
) À S
CHAQUE SEMAINE 

D'ICI NOËL
AVEC VOS 

REÇUS DE CAISSE

SAUCE A SPAGHETTI 
à la viande 

CORDON BLEU

MINUTE BREAKFAST
GENERAL FOOD

spécial 
CO-OP

LIVRAISON GRATUITE !
PAR TOUTE LA VILLE -4

\ CONCOMBRES
3*3 -29

SECHOIR A
CHEVEUX
genre professionnel 

Westinghouse

H 31.35
COMMANDES TÉLÉPHONIQUES O 1 AflÛ

SIGNALEZ O" ■ 7

LE PUISSANT SN0W SHARK I À 
TURBOSOUFFLEUSE DÉBLAYANT DEUX

TONNES A LA MINUTE.

Modèle nulomoloiir. Molour do 6 CV pour sorvico dur. 
équipa pour l'hivor Transmission h engrenages. Roule­
ments à billes auloiubrihés Très grandes roues avec 
pneus type tracteur, chaînes è pneus comprises. Corn- 
S1 ai!?DS au Ou|don Tuyère pivotante, proieianl la neige 
de 90' A gaucho b 90’ à droite

LE PUISSANT SN0W SHARK III 
À UN SEUL TAMBOUR A VIS.

RENDEMENT ÉPROUVÉ.

Modèle automoteur Molour do 4 CV entièrement 
équipé pour l'hiver Ce modèle à un seul tambour à vis. 
de grande ellicaciié. projette directement la neige par 
la tuyère. Roulements A billes aulolubtilids. Potins 
réglables Pratique commando do la tuyère.

Vous choisirez le Snow Shark I ou III selon l'étendue du ter­
rain que vous devez débarrasser de neige—petit terrain, 
grande prppriété, terrain de stationnement, etc. Les Snow 
Shark sont de puissantes machines qui portent la marque du 
plus important fabricant canadien d'équipement de déblaie­
ment de la neige. Ils sont entièrement garantis. Achetez-en 
un pour votre confort et votre agrément. Demandez au 
vendeur Moto-Mower de vous fournir tous les renseigne­
ments sur les chasse-neige Snow Shark, ou demandez une 
démonstration. Achetez un Snow Shark dès maintenant, 
passez l'hiver sans soucis.
VOUS MÉNAGEREZ VOTRE COEUR EN LE 

REGARDANT TRAVAILLER!
(jMOTO-MOWER) division de la Walter Kidde Company Inc., 
X^orcANAOA^—/ Ingersoll (Ontario).

DRUMMOND CHAIN SAW
VENTE - ÉCHANGE - SERVICE 

TOUS MOTEURS REFROIDIS À L’AIR
166, rue Cockburn Tél. 478-0629

Drummondville

Décès
M. Harold Parenteau

Le 15 novembre est décédé M. 
Harold Parenteau époux de Fer­
nande Dalpé, demeurant au 850 
rue Laval. Il fut exposé au -salon fu­
néraire J .-N. Donais, 255 rue Cela- 
nese, et les funérailles ont eu lieu 
samedi le 18 novembre, en l’église 
Saint-Philippe.
Mme Alfred Simoneau

Le 15 novembre est décédée à l’â­
ge de 84 ans, Mme Alfred Simo­
neau, née Corona Boisvert, demeu­
rant au 190 rue Hériot. Elle fut ex­
posée au nouveau salon funéraire 
J.-N. Donais, 191 rue Lindsay, et 
les funérailles ont-eu lieu samedi le 
18 novembre en l’église Saint-Fré­
déric.

«ad cummccm

GRANDES FACILITÉS DE STATIONNEMENT

LIVRAISON ET ENTREPOSAGE GRATUITS.
APPOINTEMENT LE SOIR SI DÉSIRÉ.
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POIGNÉES FLEURIES

On a peur d’être gentil

Quelques retailles bien choisies de couleurs vives, formant les fleurs 
et feuilles, font de ces poignées d'attrayants objets, agréables à re­
garder mais conservant leur utilité première. Faites-en plusieurs 
afin qu'elles soient toujours fraîches et propres dans la cuisine. Mo­
dèle no PS. 2562F. — Pour commander ce patron, écrivez au 
Journal La Parole, C.P. 458, Drummondville, Québec. N'oubliez pas 
d'inclure une enveloppe affranchie ainsi que 10C pour frais de manu­
tention.

Oser ! Est-il besoin d’être témé­
raire, ou seulement hardi, pour poser 
certains gestes, certains actes que la 
morale et la conscience ne réprou­
vent nullement, au contraire ? Sans 
doute. Mais il est d’autres gestes, 
d’autres actes que des êtres qui, par 
ailleurs, se manifestent comme har­
dis, voire téméraires, n’osent pas ac­
complir. Et ce sont des actes, des 
gestes de la vie courante, par exem­
ple, offrir des fleurs à sa femme à 
son anniversaire, lui faire un com­
pliment pour un bon repas, une toi­
lette bien choisie.

Nombreux sont les gens réputés 
normaux et même peu timides, qui 
se trouvent tout gênés, tout décon­
tenancés quand il s’agit de faire ou 
de dire quelque chose de bien ou 
d’aimable. On déplace les vraies va­
leurs. On n’ose pas aider un pauvre, 
dire une bonne parole à une per­
sonne déshéritée ou désolée.

A tous ceux qui laissent passer 
l’occasion de faire de bonnes ac­
tions, de beaux gestes qui, tout en 
rendant service ou faisant plaisir, il­
lumineraient leur vie, je dirai:

nous-même; les causes exactes pour 
lesquelles nous sentons un frein in­
térieur et diabolique à nos nobles 
épanchements.

Une des raisons de celte absten­
tion particulière est que nous avons 
peur de paraître gentils. Pourquoi ? 
Bien des personnes se sont fabriqué 
une carapace d’homme ou de fem­
me insensible, égoïste. Cela les ar­
range très souvent. Elles ont peur 
qu’un geste aimable de leur part ne 
soit considéré par le bénéficiaire 
comme un aveu de faiblesse ou 
d’impuissance, ou encore une auto­
risation tacite d’en demander le re­
nouvellement comme un dû en une 
autre circonstance. Pour ces êtres, 
cette propension instinctive à la 
gentillesse ou à l’amabilité, c’est la 
partie vulnérable de leur armature, 
c’est leur talon d’Achille. Et forts de 
l’exemple 'du héros légendaire, ils 
craignent toujours la flèche d’un 
quelconque parti à leur endroit sen­

sible. Cette attitude n’est pas stricte­
ment ce qu’on pourrait qualifier 
d'égoïsme, c'est une marque certai­
ne de leur manque de confiance en 
eux-mêmes.

Une des autres raisons qui empê­
chent souvent certains gestes, c'est 
la peur du ridicule. Et Dieu sait où 
elle va se nicher. Cette peur est une 
autre manifestation de sa propre 
faiblesse. Ceux qui ont peur d’être 
gentils ou ridicules trouvent quel­
quefois une justification à leur atti­
tude négative dans les sarcasmes in­
considérés qui saluent leurs bonnes 
intentions. Pensez-vous que des 
gens qui estiment vos qualités vous 
considéreraient comme un imbécile 
parce que vous avez fait un geste 
aimable ? Sûrement pas. Même s’il 
en était ainsi, ces personnes qui ont 
l'intelligence rétrécie se mettront vi­
te de votre côté et imiteront d'ins­
tinct votre façon d’agir plus gra­
cieuse que la leur.

Cette photo a été prise lors du Gala de Coiffure au Nous apercevons sur cette photo Huguette, Diane, 
Motel Le Dauphin, mardi soir le 14 novembre. Monique et Denise qui étaient mannequins à ce défilé.

Pour être toujours jolie

Album de bébé
Tout d’abord, pourquoi n’osez- 

vous pas ? Ne pas oser... c'est vite 
dit. Mais ce n’est pas une explica­
tion. ça ne signifie rien, si l'on ne re­
cherche pas les raisons subscons- 
cientes qui motivent cet interdit, ce 
veto que nous nous donnons à

Vous qui vivez à la campagne
La vie à la campagne offre bien 

des ressources de beauté, souvent 
négligées par celles qui les ont à 
leur portée. Quant aux inconvé­
nients, il est aisé d’en avoir raison, 
pour peu qu’on le veuille.

La dominante des nouvelles 
collections de montres — la couleur

LA CULTURE 

PHYSIQUE 

ET VOUS . . .

par CAMILLE BOISVERT.
P.C.P.

NDLR. Nous poursuivons celle semaine sous cette rubrique une sé­
rie d’articles destinés à faire connaître à nos lecteurs les bienfaits de la 
culture physique sur le corps humain. L'auteur de cette série, M. Camil-

L’une des précautions premières 
à prendre est de protéger l’épider­
me. Pensez à l’épreuve que subit 
votre visage, lorsque vous passez 
plusieurs heures à l’extérieur. L'ar­
deur du soleil et la poussière le des­
sèchent. L’hiver,, le froid vif et le 
vent ne lui sont guère plus favora­
bles.

Il est indispensable, avant de 
l’exposer à ces rigueurs, de le pré­
server par l’application d’une crème 
nourrissante; à défaut, remplacez la 
crème par de la lanoline à laquelle 
vous ajouterez quelques gouttes de 
jus de citron. En rentrant chez vous, 
essuyez délicatement le visage et lo- 
tionnez soit avec de l’eau de gui­
mauve qui assouplit ou une décoc­
tion de camomille. Vous pouvez 
même utiliser l’eau de cuisson des 
poireaux. Si votre épiderme a ten­
dance à se dartrer, l’eau de son l’en 
empêchera.

L’été, les bras restent, eux aussi, 
longuement exposés au soleil. Pro- 
tégez-les en les enduisant d’huile 
antisolaire, également bonne pour 
le visage. Lorsque cette précaution 
n’est pas prise, il est fréquent de 
voir apparaître les taches de rous­
seur, dont on se débarrasse diffici­
lement. Pour les atténuer, faites 
bouillir pendant une demi-heure 
une grosse poignée de pissenlit 
dans une pinte d’eau, passez et ser­
vez-vous de cette décoction pour lo- 
tionner deux fois par jour. Vous 
pouvez aussi frotter les taches avec 
la peau blanche qui se trouve à l’in­
térieur de la cosse des fèves, à 
moins que vous n’employiez un pro­
duit spécial.

Un inconvénient des travaux à 
l’extérieur, dans le jardin par exem­
ple, est la position penchée à la­
quelle ils obligent. Chaque fois que 
vous le pouvez, allongez-vous sur 
une planche ou à même le sol, à 
plat, de façon à remettre la colon­
ne vertébrale bien d’aplomb. Vous 
pouvez profiler pour cela, en été, 
du moment de la sieste, générale­
ment observée à cette saison.

Plusieurs fois par jour, ou tout au 
moins matin et soir, faites de larges 
exercices respiratoires, remplissez 
vos poumons de l’air pur dans le­

quel vous avez la chance de vivre. 
Aussi souvent que possible, faites 
une heure de marche. Marchez 
d’un bon pas, les bras suivant le 
rythme,, les pieds à l’aise dans des 
chaussures confortables. Il vous est 
facile de recueillir de l’eau de pluie. 
Profitez largement de cet avantage 
et servez-vous de celle eau pour vos 
ablutions. Utilisez-la également 
pour vous laver les cheveux, ce 
que vous devez faire une ibis par 
semaine, soit avec un shampooing 
tout prêt, soit en en confectionnant 
un vous-même avec un oeuf.

Adoptez une coiffure simple qui 
vous permette de refaire facile­
ment votre mise en plis si, comme 
c’est le cas le plus souvent, vous 
n’avez pas une coiffeuse à proximi­
té. Ayez toutefois recours à elle 
pour couper vos cheveux comme il’ 
convient. Une bonne coupe facilite 
la mise en plis. Brossez longuement 
vos cheveux deux fois par jour.

Avant de vous livrer à des occupa­
tions qui risquent de les salir, cou- 
vrez-les d’un foulard harmonieuse­
ment disposé. Mais, sitôt votre tâ­
che terminée, enlevez-le et donnez 
quelques coups de brosse. Les che­
veux ont besoin d’être aérés, de res­
pirer.

Vous n’ignorez pas l’importance 
de la nourriture pour la fraîcheur 
du teint. A ce point de vue, vous 
êtes privilégiée puisque vous avez à 
votre disposition des légumes par­
faitement frais. Consommez-en le 
plus possible crus, en salade. Pour 
ceux que vous désirez manger cuits;, 
préférez la cuisson à la vapeur pour 
conserver les vitamines (la saveur 
aussi, par la même occasion) et lais­
sez cuire juste le temps nécessaire. .

Buvez du lait, mangez du froma­
ge, de la crème, du beurre. C’est ex­
cellent pour vos cheveux et vos. 
dents, pour votre santé générale et 
votre bonne humeur.

Bélier: 21 mars—20 avril. Baisse 
temporaire d’énergie. Prenez les 
précautions nécessaires pour y re­
médier. Bonnes relations dans la fa­
mille. Ebauche d’une idylle qui 
vous fera chaud au coeur, et qui de­
viendra tenace. Réussite heureuse 
dans le domaine professionnel. Vo­
tre jour: jeudi.

Taureau: 21 avril—21 mai. Prenez 
soin de votre santé. Surveillez votre 
alimentation. Diminuez l’absorp­
tion du café ou de l’alcool si cet 
abus s’applique^ vous. Dans le do­
maine affectif, ménagez vos paroles 
et surveillez vos gestes. Ne soyez 
pas insensible aux déclarations que 
lion veut vous faire. N’hésitez pas 
ion seul instant au sujet de votre en- 
itreprise. Votre jour: samedi.

Gémeaux: 22 mai—21 juin. Vous 
êtes toujours en forme, votre éner­
gie se renouvelle. Au sujet du

le Boisvert, est professeur de culture physique et il s'efforcera de parta­
ger avec nos lecteurs ses connaissances accumulées au cours de ses nom-, 
breuses années d’expérience.
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CITATIONS
Oter de la vie l’amitié, c’est ôter le soleil de l’univers.

Cicéron.
Les hommes qui n’ont pas le respect de votre personnalité, il ne faut pas 
les voir ou il faut leur mettre impitoyablement les menottes de la conve? 
nance. Nietzsche.
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UNE 
SCIE A CHAINE 

VRAIMENT 
EXTRAORDINAIRE!

Ce mignon bébé s'appelle Allan John, il est âgé de 2 1/2 mois, pèse 
14 livres, mesure 24 pouces. Il est le fils de M. et Mme J.E. B. 
Martin (Annette Arseneau) de Cranston, R.l.

NAPPERONS
C'est avec fierté que vous disposerez ces napperons sur votre table 
lorsque vous recevrez vos amis à dîner. Voilà une parure de table fa­
cile à réaliser.
modèle no E.9644F. — Obtenez ce patron en nous faisant parvenir 
10C ainsi qu'une enveloppe affranchie. Ecrivez dès maintenant à 
Page féminine. Journal La Parole, C.P. 458, Drummondville, P.Q.

Je remercie tous les lecteurs qui 
suivent hebdomadairement cette 
chronique. Les nombreux télépho­
nes en témoignent, J’aimerais ce­
pendant vous faire une remarque: 
la médecine n’est pas mon domai­
ne. Si vous êtes atteints de -troubles, 
qu’ils soient physiques ou organi­
ques consultez d’abord votre méde­
cin, il esl le seul qualifié pour vous 
prescrire le remède approprié.

Souvent je vous répète que les 
exercices doivent toujours être con­
ditionnés à l’âge, à la santé età la 
condition physique de chaque indi­
vidu: c’est vrai à tel point que si un 
programme individuel n’est pas 
spécifiquement conçu, la culture 
physique peut vous faire plus de 
tort que de bien. Afin de bien vous 
faire comprendre mon poini de 
vue, voyons de façon générale en 
parlant de l’enfance jusqu’à la vieil­
lesse un programme d’exercices qui 
devrait convenir à la plupart des 
personnes.

Comme tout jeune animal, l’en­
fant aime d’instinct à jouer: il-est 
naturel pour lui de s’adonner aux 
divers jeux d’intérieur et d’exté­

ELLE MOULERA VOTRE
CORPS DE FAÇON REMARQUABLE !

GAINE
LENO _
TAILLE HAUTE 
DOS ET DEVANT BALEINÉS 
LÉGÈREMENT
PANNEAUX DEVANT NYLON

MODÈLE: 650
GRANDEURS: 24-34 
COULEUR: BLANC

$14.00

LINGERIE THÉRÈSE ENR.
Mme Y. PELLERIN, prop.

269 St-Norbert Tél. 472-3462
(ENTRE LES RUES MANSEAU ET ST-LOUIS)

rieur. Il faut le laisser faire, ou plu­
tôt lui apprendre à jouer. A cet âge, 
veillez surtout à sa sécurité.

Pendant l’adolescence soit de la 
puberté à la fin du développement 
de la stature, ou de 12 à 18 ans envi­
ron, il importe de ménager les orga­
nes vitaux, coeur ei poumons, qui 
ont peine à suivre la poussée de 
croissance qui caractérise cette pé­
riode. A cet âge il est très important 
de rejeter les exercices de force, les 
marathons, et donner la préférence 
à des' exercices de souplessemata- 
lion et gymnastique qui favorisent 
un développement harmonieux du 
corps.

Permettez-moi ici de donner un 
avertissement aux parents concer­
nant les garçons. Vous n’êtes pas 
sans savoir qu’à cette période l’ado­
lescent esl en mutation, il passe de 
l’enfance à l’état adulte. C’est l’âge 
critique. L’adolescent veut, dans un 
laps de temps très court, qu’on le 
considère comme un adulte. Tout 
dans son comportement tend vers 
ça. Aussi son physique est une de 
ses principales préoccupations. Sera- 
t-il beau., fort, grand, etc.? Comme 
il voudrait être le plus fort, lé plus 
musclé, il se lance tête baissée dans 
un entraînement physique chargé, 
esquintant, qui est beaucoup plus à 
la portée de l’adulte que de l’ado­
lescent. A maintes reprises des jeu­
nes de 12, 13 ou 15 ans viennent me 
consulter sur la meilleure et la plus 
rapide des méthodes pour acquérir 
une musculature saillante. Leur im­
patience à ce faire est exaspérante, 
j’essaie toujours de leur expliquer 
les avantages d’un développement 
physique harmonieux, en souplesse, 
qui les aidera dans leur croissance. 
L’adolescent qui s’astreint à un pro­
gramme de culture physique basé 
sur les saillies musculaires, peut le 
regretter amèrement vers la trentai­
ne. Je suis convaincu, quoique cer­
tains en disent, qu’une saillie mus­
culaire trop prononcée à l’adoles­
cence, ne peut que nuire à l’expan­
sion et la croissance de la muscula­
ture. Aussi est-il très important que 
ses exercices soient pratiqués sous 
l’oeil vigilant d’un expert, qui saura 
refréner l’impatience si naturelle à 
cet âge.

Chers parents évitez des problè­
mes futurs à votre adolescent. Invi- 
tez-le à l’exercice modéré. Montrez- 
lui les dangers de l’exagération. De 
la sorte, en, plus de développer 
un physique harmonieux, il se for­
mera un caractère patient; car tout 
arrive à point à qui sait attendre.

La semaine prochaine je conti­
nuerai à la croissance terminée. 
J’aurai des choses intéressantes à 
vous raconter. D’ici là jé vous sou­
haite une bonne semaine et jé vous 
invite à ne pas oublier ceci: Etre en 
bonne condition physique, c’est vi­
vre.

P.S. Pour tous commentaires, ren­
seignements ou informations, je 
vous invite à m’écrire ou à me télé­
phoner au Studio Culturama 150 
rue Cockburn, Drummondville. 
Tél.: 478-5466.

Camille Boisvert

N

1

HOMELITE 
XL-12

BIJOUTIERS

237, Hériot

Festival de Noël
Achetez un cadeau! Obtenez-en un...gratis!
Facilitez votre magasinage de Noël !
Obtenez deux produits Singer pour le prix d’un

Hommage à Miss Canada
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Spécial Couronnement!
L’extra-ordinaire Golden Touch 
& Sew! Comme celle offerte à 
Miss Canada par Singer!
Super Deluxe! Entièrement automatique! 
Bobine presse-bouton exclusive! Points 
de fantaisie au toucher du doigt! Plu­
sieurs autres innovations! Meuble et 
tabouret inclus! PAS DE PAIEMENT 
INITIAL.

Obtenez un de ceux-ci... 
gratis!
Faites votre choix!
Valeur jusqu’à $59.95!

GRATIS! Aspirateur format baril, 
économique. Singer! Moteur ultra-puis­
sant! Cadran à 3 positions! Tous les ac­
cessoires inclus, (modèle E-9)

GRATIS! Stéréo portatif Singer! Le 
stéréo à batteries qui joue n’importe 
où. 3 vitesses. 8 transistors. 2 haut-par­
leurs (modèle HE 2210).

GRATIS! Radio portatif Singer AM/ 
FM! Meuble en noyer véritable. 10 tran­
sistors, Qualité de son incomparable, 
(modèle 930BD)

GRATIS! Machine à écrire portative 
Singer. Légère! Petit format! Clavier 
français ou anglais, (modèle T-4)
Choix- parmi 7 autres cadeaux de valeur, 
gratis.

Autres machines à coudre Singer, offertes avec cadeaux, à votre Centre Singer!
Plus:- Spécial Princesse! Spécial Royal! Spécial Souverain!
Spéciaux formidables sur menus articles ! Cadeaux pour bas de Noël !

CENTRES SINGER
154, Hériot - Drummondville - Tél. 472-2703

•une marque déposée de la Compagnie Singer du Canada, Liée.

Vente de Porcelaine
• Royal Doulton • Spode • Rosenthal • Noritake •

Un couvert gratuit...
Du 15 au 25 novembre seulement

BIJOUTIERS

237, rue Hériot

Coupe des bûches de 12” en 
10 secondes

,. . abat des arbres jusqu'à 
3' de diamètre

• Exécute une multitude 
de corvées de coupe.

• Equilibre parfait... mani­
pulation facile.

• Structure renforcée qui 
résiste aux pires abus.

Obtenez une démonstration 
gratuite dès aujourd’hui!

THIVIERGE enr. 
OUVERT TOUS LES SOIRS 

Tél.: 395-4396
• Scies à chaîne
• Autos-neige
• Remorques pour 

autos-neige
VENTE ET SERVICE 

STRUCTURE D'ACIER 
SOUDURE EN GÉNÉRAL

Coin Route 13 
5e Rang 

ST-NICÉPHORE

coeur, continuez à être prudente et 
loyale; vous serez payée au centu­
ple. Votre conscience professionnel­
le va vous mettre en valeur. Votre 
jour: lundi.

Cancer: 22 juin—23 juillet. Vous 
allez bien. Votre santé se raffermit. 
Sur le plan sentimental, suiviez atti- 
vement les conseils familiaux. 
Grande joie du coeur pour des mois 
à venir. Ne brusquez rien dans les 
affaires. Attendez votre jour de 
chànce. Votre jour: dimanche.

Lion: 24 juillet—23 août. Vous al­
lez bien. N’abusez pas de vos for­
ces. Stabilité dans vos affections. 
Un membre de votre famille a une 
influence favorable sur un être qui 
vous est très cher. Votre indulgence 
en une circonstance particulière 
pourrait rétablir l’ordre. Retard 
temporaire dans un projet d’affai­
res. Votre jour: vendredi.

Vierge: 24 août—23 septembre. 
Légers malaises. Attention à la gor­
ge; évitez le froid. Les questions du 
coeur sont des plus heureuses grâce 
à votre charme naturel et à votre 
calme de ces derniers temps. Quant 
au travail, n’émiettez pas vos ef­
forts; attaquez-vous de tout coeur à 
un même projet. Votre jour: mardi.

Balance: 24 septembre—23 octo­
bre. Surveillez les voies respiratoi­
res. Couchez la fenêtre ouverte si 
vous voulez bénéficier entièrement 
de votre sommeil. Le calme est re­
venu dans le domaine des senti­
ments. Tout, rentre dans l’ordre et 
votre clairvoyance aura raison de 
bien des petites misères inutiles. 
Dans les affaires, vous aurez à faire 
face à la concurrence. Votre travail 
et votre valeur personnelle feront 
pencher la balance. Votre jour: sa­
medi.

Scorpion: 24 octobre—22 novem­
bre. Suractivité déprimante. Ne 
vous agitez pas en vain. Définissez 
sur papier un programme de travail 
qui vous ferait épargner du temps 
et des efforts. Sur le plan sentimen­
tal, ne vous tourmentez pas sans 
raison. Attachez un peu plus d’im­
portance à votre féminité et à votre 
présentation. Dans les questions 
d’argent, solution satisfaisante. Vo­
tre jour: mercredi.

Sagittaire: 23 novembre—22 dé­
cembre. Tendance à la fatigue. 
Voyez un médecin. Grande joie du 
coeur. Persévérez dans vôtre espoir. 
Il n’est .pas vain. Pécuniairement, 
vous êtes en voie de prendre le des­
sus. Votre dessus. Votre jour: same­
di.

Capricorne: 23 décembre—21 jan­
vier. Bon état général, excellente 
santé. La solution que vous cher­
chez résidé dans votre coeur et non 
dans l’opinion des autres. Ecoutez- 
le attentivement. Chassez vos petits 
chagrins, ils vous minent comme du 
poison. Soyez ferme et courageuse. 
Analysez la ligne de conduite que 
vous devez suivre, et prenez absolu­
ment les moyens nécessaires pour la 
suivre. Financièrement, vous êtes 
en bonne voie. Vos succès sont en 
rapport avec vos efforts. Votre jour: 
samedi.

Verseau: 22 janvier—19 février. 
Attention au froid, surtout aux 
pieds. Vous allez gagner l’estime de 
votre cercle familial. Votre fierté 
vous attire des critiques dans votre 
entourage. N’y faites aucune atten­
tion. Semaine relativement calme 
dans le domaine du coeur. Situa­
tion d’affaires assez bonne. Votre 
jour: dimanche.

Poissons: 20 février—20 mars. 
Aucun malaise grave à redouter. 
Au sujet du coeur, acceptez de bon-. 
ne grâce les compliments qu’on 
vous fait. Ils sont sentis. Comptez 
sur votre travail plutôt que sur la 
chance. Votre jour: lundi.

1 C’est le salon suisse “Montres et 
Bijoux”, tenu à Genève ce mois-ci, 
qui dicte les tendances de la mode 
dans le monde entier. C’est là, sous 
un seul toit, que les élites de l’horlo- 
fjerie suisse sont invitées à présenter 
eurs plus récentes créations, des 

créations originales qui sont exami­
nées par des personnes venant de 
toutes les parties du globe.

Les idées d’avant-garde abon­
dent à cette exposition car la mon­
tre est l’accessoire mode qui, en 
plus d’être indispensable, doit 
s’harmoniser parfaitement à la te­
nue de l’heure.

Comme un phénomène catalyti­
que, la couleur devient le grand 
coup de maître de la mode horlogè- 
re celte année. Le bleu prend la ve­
dette; il est suivi d’étoiles non. 
moins brillantes dans les tons de 
vert, de rouge, de brun et de beige. 
Des saphirs et d’autres pierres pré­
cieuses servent à accentuer la forme 
du cadran et à marquer les heures. 
Il existe un. modèle, vraiment très 
artistique, qui laisse voir une mi­
nuscule montre enchâssée dans un 
bracelet formé de trois rangs de sa­
phirs étincelants. L’émail satiné et 
gai, dans un grand choix de coloris, 
orne non seulement les cadrans 
mais les boîtiers également.

Chaque montre acquiert une per* 
sonnalité pleine de verve grâce au

nouveau style des cadrans. C’est ce 
style à facettes qui fait le triomphe 
de la couleur car les artisans ont 
choisi, pour les cadrans, une grande 
variété de pierres semi-précieuses, 
dont le jade, l’oeil-de-chat, la rho- 
donite, le lapis-lazuli et nombre 
d’autres. Un dessinateur a même 
fait plus: il s’est servi d’une pierre 
fine de couleur pour tailler boîtier 
et cadran du modèle qu’il a créé.

Le nouveau profil tonneau, mis 
en vedette au salon “Montres et Bi­
joux”, s’adapte d’une façon magni­
fique au format plus grand des 
montres. Cette ligne arrondie et 
douce a fait ressortir l’importance 
du rôle que doit jouer un bracelet et 
a donné naissance à des modèles 
très larges, à anneaux ou à mail­
lons, qui, ayant le même profil ton­
neau, donnent à ces bijoux un style 
totalement intégré.

Bien que cette exposition ait ac­
centué le style et le modèle même, 
les fonctions essentielles d’une 
montre restent toujours d’indiquer 
l’heure juste. C’est pourquoi les 
meilleurs dessinateurs et les meil­
leurs techniciens travaillent en rap­
ports étroits afin de fabriquer ces 
montres de précision, aussi belles 
qu’utiles, qui font la renommée de 
l’horloger suisse dans le monde en­
tier.

MONTRE DE VOYAGE À DEUX CADRANS
Spécialement conçue pour ceux qui voyagent d'un continent à 
l'autre ou d'un fuseau horaire à un autre. Les horlogers suisses 
ont créé deux cadrans dans un seul boîtier, révélant ainsi simulta­
nément les heures différentes de deux parties du monde — partout 
au monde ! Le premier indique l'heure exacte "chez soi" tandis 
qu'on règle l'autre à "l'heure locale". La collection des modèles à 
deux cadrans offre des montres-calendriers à remontage automati­
que, ainsi que des modèles très féminins pour les grandes voya­
geuses.

CHRONIQUE 
HEBDOMADAIRE La santé

par les herbes
Hl. .. BONJOUR !

Avez-vous remarqué que grâce 
aux artifices modernes les femmes 
semblent rayonnantes, les hommes 
forts et décontractés?’Vous les pen­
sez en bonne santé n’est-cè pas?

Pourtant il n’en est rien. Combien 
d’entre nous sitôt chez eux posent 
le masque?

C’est-à-dire qu’ils redeviennent 
eux-mêmes, nerveux, irritables, 
traits tirés, les yeux cernés, les jam­
bes enflées, les épaules s’affaissant 
en une minute. On ne joue plus la 
comédie soit de l’homme d’affaires 
qui malgré ses 14 à 16 heures de 
bureau, reste en pleine forme, et 
pour Madame vite perdue celte vi­
talité que chacun enviait durant 
tou l’après-midi.

On n’est pas malade, c’est vrai ça 
ne veut pas dire pourtant que l’on 
est en bonne Santé.

La Santé, c’est bien plus que l’ab­
sence de maladie, de troubles de 
toutes sortes.

La Santé c’est l’absence de cette 
fatigue anormale, surgissant comme 
ça par période, la Santé c’est avoir 
l’équilibre parfait tant moral que 
physique, c’est éprouver en soi la 
joie de vivre, être capable de faire

face aux vicissitudes de la vie de 
tous les jours.

Savez-vous pourquoi les deux 
exemples dépeints plus haut, tien­
nent le coup devant leur entourage, 
tout simplement grâce à l’aide dé 
certains produits qui endorment, la 
sensation de douleurs. La causé du 
malaise est toujours là, celui-ci ne 
se fait pas sentir, il est latent sitôt 
qu’il réapparaît, on l’endort à nou­
veau, ainsi de suite jusqu’au moment 
où plus rien n’agit.

Si la sagesse, leur avait fait choi­
sir un traitement naturel l’effet au­
rait été bien différent. Les traite­
ments naturels ne freinent pas les 
symptômes, tout au contraire iis 
tentent à exalter le potentiel vital, 
peut-être y aurait-il eu une amplifi­
cation du mal et des symptômes, 
qui aurait pû sembler une aggrava­
tion, mais loin d’être alarmante cette 
réaction démontre l’effort et le tra­
vail salutaire qui s’opère dans l’or­
ganisme, les voies naturelles entrant 
en action pour l’évacuation des to­
xines, cela explique que le corps 
lutte par lui-même.

Au revoir, à la semaine prochaine.

Aussi pure que Célestins
VICHY CÉLESTINS, une eau minérale alcaline 
naturelle absolument pure et rafraîchissante, 
convient à tous, aux enfants comme aux adultes. 
Légèrement thérapeutique, VICHY CÉLESTINS 
apporte à l'organisme des sels minéraux et des 
oligo-éléments qui contribuent aux digestions 
faciles. IMPORTÉE DE FRANCE, CÉLESTINS 
est la seule authentique EAU DE VICHY vendue 
au Canada.

Méfiez-vous des imitations, exigez toujours

VICHY CELESTINS
l'eau qui fait.: du bien!

32 OZ. 59ÿ —16 OZ, 39^ — 8 OZ. 2 pour 49<

LE MAGASIN DES FEMMES ÉLÉGANTES

Tél. GR. 2-6744

Vous trouverez des vêtements de nuit de rêve. Tous façonnés

et $25.00 à tous les Reitman’s

MARQUÉS DE 2.S8 À 24.98 
NEMANQUEZ PAS CETTE CHANCE 
VOUS ÉPARGNEREZ SUR CHACUN DES ITEMS 
PENDANT CETTE VENTE D’AVANT-NDEl. 
HÂTEZ-VOUS, LA VENTE SE TERMINE SAMEDI!

LES CERTIFICATS-CADEAUX 
REITMAN’S
résolvent vos problèmes des Fêtes.
Disponibles en valeurs de $2.50, $5.00, $10.00

MARQUES DE 2.98 
ET DUSTERS

189 - 191, rue Hériot

dans des tissus de Contes de Fée; du Mini au Grand Style. 
Nuisettes délicieuses ... Une abondance de peignoirs 
façonnés dans un Monde merveilleux de coloris et de tissus

20% DE RABAIS
SUR TOUS VÊTEMENTS DE NUIT



PAGE SEIZE DRUMMONDVILLE, LA PAROLE, MERCREDI 22 NOVEMBRE 1967 DRUMMONDVILLE, LA PAROLE , MERCREDI 22 NOVEMBRE 1967 PAGE DIX-SEPT

LA VILLE DE GAGNON, PRÈS DU LAC BARBEL

C'est au coût d'une cinquantaine de millions de dollars que la com­
pagnie Quebec Cartier Mining a construit un port pour permettre aux 
navires d'accoster à Port-Cartier. On a une vue aérienne de ce gigan­
tesque port entièrement bâti par les employés de la compagnie alors 
[qu’un minéralier des Grands Lacs entre dans la rade principale. Tous 
las wagons sont déchargés automatiquement par des culbuteurs et le

concentré est amené ensuite vers le chargeur de bateaux ou l'entre­
pôt sur un tapis roulant. Le havre de Port-Cartier est un grand bassin 
taillé à même le roc solide qui peut accommoder des minéraliers jau­
geant jusqu'à 100,000 tonnes chacun. La longueur du port est de 
2,500 pieds et sa largeur est de 450 pieds.

En suivant le chemin de fer de Port-Cartier, situé près du fleuve Saint- 
Laurent, la ville de Gagnon est à 200 milles. La population actuelle 
est de 4,000 âmes et l’on voit ici une vue aérienne de cette ville. Elle 
est dirigée par un conseil municipal sous la présidence du maire Tho­
mas Lacombe. Un total de 511 habitations ont été construites par la 
compagnie, comprenant des maisons de dix logements, cinq immeu­
bles pour les employés non mariés, une cafetaria, un centre de loisirs 
(une arena, club de curling, piscine) un hôtel de ville, des églises (ca­

tholiques et protestantes), trois écoles, une usine de pompage et une 
usine d'épuration des égouts conçue pour servir une population 
éventuelle de 9,000 habitants. La grande majorité des citoyens de 
Gagnon sont de langue française. La température est plutôt froide, 
mais le soleil brille presque toujours. Au point de vue sportif, la 
pêche et la chasse sont excellentes. Le seul handicap: aucun chemin 
ne mène à Gagnon. Il faut voyager soit en avion ou en train.

La vaste mine à ciel ouvert du lac Jeannine, exploitée par la compa­
gnie Quebec Cartier Mining, près de la ville de Gagnon, est un gise­
ment de fer qui s'étend sur une longueur de quelque 8,000 pieds et 
une largeur de 2,300 pieds. La profondeur de ce gisement que l'on 
voit sur cette photo dépasse 1,000 pieds. La production quotidien­
ne est de l'ordre d'environ 60,000 tonnes de minerai que des ca­
mions de 85,000, 60,000 et 45,000 tonnes transportent à l'usine 
de concentration que l'on aperçoit à l'avant-plan. L'usine a une capa-

cité de 8,000,000 tonnes de concentré de ter par année, l une des 
plus importantes au monde. Les ouvriers travaillent jour et nuit étal 
toute l'exploitation se fait avec des équipements motorisés. Selon les 
renseignements obtenus, il y a des possibilités pour soutirer de ce sol 
du minerai à teneur de 30% encore pour environ huit ans. A quel­
ques milles de cet endroit, on a aussi trouvé du minerai de fer. Un 
total de 1,200 employés composent le personnel de la mine du lac 
Jeannine.

En pleine forêt

Gagnon est une petite ville attrayante
Par Jean-Paul Levasseur

En 1959, la compagnie Qué- ploitation du sol de la mine du 
bec Cartier Mining, une filiale Lac Jeannine, près de la ville 
dé U.S. Steel, commençait l’ex- de Gagnon, fondée spéciale-

MADAME FRANÇOISE LECLAIR, 
propriétaire de

L'École de coupe et couture France Rémi enr.

vous invite à lui rendre 
visite à sa nouvelle bou­
tique de haute couture. 
Elle vous conseillera dans 
le choix du tissu et du mo­
dèle de votre robe de bal 
ou du soir et des robes 
cocktail que vous porterez 
pour vos réunions des Fê­
tes. Deux ou trois essaya­
ges assurent un ajustement 
parfait.

Pour rendez-vous, appelez : 472-2695

BOUTIQUE DE FRANCE
113z rue St-Damase - Dr’ville

ROBES DU SOIR À LOUER OU À VENDRE

Les prochaines manifestations 
au CENTRE CULTUREL 

de Drummondville

Dimanche, 26 nov. 
à 9h. p.m. 

LE 3e GALA 
ARTISTIQUE ANNUEL

En deuxième partie:.

GEORGES DOR
Commandité par le Centre culturel

Admission: $1.50 et $2.50

Mercredi, 29 novembre, 8h.3O 
LES ALEXANDRINS 

SALLE BLEUE & OR 
Commandité par 5e Dimension Ehr.

Admission: $1.50

Jeudi le 30 novembre à 8h.3O 
MEN OFSONG 

Quatuor vocal
Commandité par: La Société des concerts 

Billets ën vente au bureau
COURCHESNE ASSURANCES

Lès billets pour ces spectacles sont maintenant 
eh vente au Centre culturel — 472-3365 
Albert Marier, tabaconiste — 478-0410

(Les retardataires lors de toutes les manifestations qui 
se dérouleront à l'avenir au Centre culturel devront at­
tendre Jusqu'à l'intermission avant de pouvoir pénétre/ 

- dans l'auditorium.)

ment pour accueillir les em­
ployés désireux de se joindre à 
l’industrie. Une usine de con­
centration a été érigée et par 
centaines des hommes de tous 
les coins de la province arri­
vaient pour s’engager.

De nos jours, la ville de Ga­
gnon possède une population 
de 4,000 âmes environ, etelle

jouit de tous les privilèges que 
peut accorder la vie moderne 
et sociale, sauf évidemment la 
possibilité d’une route qui la 
relierait à d’autres centres du 
Nord québécois. En effet, le 
seul moyen dé locomotion, à 
l’exception de l’avion, est le 
chemin de fer. Les gens de Ga­
gnon peuvent se rendre à Port-

Cartier, à 200 milles de distan­
ce, une fois par semaine par le 
train, soit le vendredi soir pour 
revenir à Gagnon le dimanche 
matin.

A Gagnon, il y a une arena 
qui s’appelle Severson, en 
l’honneur du premier président 
de Québec Cartier Mining; on

Une chaude réception offerte par la 
compagnie Quebec Cartier Mining

A l’occasion de notre récent voyage à Gagnon en compagnie du mi­
nistre Jean-Luc Pépin, nous avons été les hôtes de la compagnie de 
Québec Cartier Mining et on peut affirmer que la réception a été 
vraiment cordiale et d’une grande générosité.

Les dirigeants de cette industrie canadienne nous ont accueillis 
à l’aéroport de Gagnon. Après avoir dégusté un succulent dîner, 
nous avons eu l’avantage de parcourir tout le territoire de la com­
pagnie ainsi que l’usine dans sa totalité, recevant toutes les infor­
mations pour satisfaire notre curiosité. Pour ma part, je fus piloté 
par MM. Rudy Stierli et Bruno Boissé; le premier est un ancien 
Drummond villois qui travaillait à la Dominion Dyeing et le second 
habitait Asbestos et il a un fils qui poursuit ses études au Secondai­
re V à Drummondville présentement.

En soirée, on nous a encore traités 
comme des rois en nous offrant un 
délicieux souper en plus d’un gîte 
pour la -nuit à l’hôtel des Cascades. 
Après un déjeuner, toujours à la 
santé de la compagnie, nous avons 
ensuite visité tout remplacement du 
havre de Port-Cartier d’où partent 
les bateaux qui transportent le con­
centré vers les Grands Lacs ou les 
Etats-Unis. Incidemment, Port-Car­
tier compte une population de 3,- 
000 habitants environ.

Nous profitons de la circonstance 
pour remercier tous les dirigeants

qui nous ont reçus aussi chaleureu­
sement: ce sont MM. L. J. Patter­
son, président des deux usines; R. J. 
Stierli, V. Saint-Onge, avocat de la 
compagnie; R.-L. Boudreau, res­
ponsable des relations extérieures; 
R. Ross, B. Boissé. La délégation 
qui a accompagné l’hon. Jean-Luc- 
Pépin, lors de ce voyage dans le 
Nord québécois, était composée de 
MM. Gustave Blouin, député du 
comté de Saguenay; Paul Tellier, 
adjoint exécutif, Jean Arseneault, 
adjoint spécial; Benoît Houle de la

(Suite à la page 17)

Faut voir, pour le croire
La voie ferrée qui part de la ville de Gagnon pour se diriger vers 

Port Cartier est une voie simple de 200 milles, avec six voies d’évite­
ment. Il a fallu construire 17 ponts sur le parcours dont le plus long 
est de 880 pieds et le plus élevé de 120 pieds. En outre, on a percé 
cinq tunnels sur le trajet, dont les longueurs varient de 350 à 1,430 
pieds. Ça prend neuf heures pour parcourir le trajet de Gagnon à 
Port-Cartier. La construction de ce chemin de fer a demandé 2 ans de 
travail.

-o-o-
On dispose de 17 diesels et environ 600 wagons. Un atelier a été 

construit spécialement pour voir à l’entretien de tout cet équipement 
ferroviaire. Un convoi compte habituellement 125 wagons tirés par 4 
locomotives.

-O-O-O-
La mine du Lac Jeannine couvre une superficie d’environ 330 

acres; la différence du niveau est dé 380 pieds, du haut de la monta­
gne au niveau du lac. La mine est exploitée par gradins de 40 pieds et 
les chemins aménagés autour de la mine pour les camions sont larges 
de 60 pieds.

-O-O-O-
Les premières prospections ont été faites en 1952 dans cette ré­

gion et c’est en 1957 que Québec Cartier Mining a été incorporé pour 
l’exploitation de la mine du Lac Jeannine. L’usine a commencé à 
produire vers 1959.

-O-O-O-
M. Langlois, responsable des relations extérieures à Wabush Mi­

nes, nous a dirigés dans la visite de l’usine de boulettes de fer, sise à 
Pointe-Noire, en face de Sept-Iles.

-o-o-o-
Çette industrie a commencé à produire, il y a deux ans, soit en 

1965. Elle possède également son port pour recevoir les navires qui 
transportent le produit fini de Wabush Mines vers le marché améri­
cain ou canadien.

-0-0-0-
Iron Ore possède un terminus à Sept-Iles pour approvisionner 

les bateaux. Le minerai vient de Shefferville et de Labrador City. De 
Schefferville, le minerai est rouge et il ne subit aucune concentration 
tandis que celui de Labrador City est concentré. On compte près dé 
500 employés au terminus de Iron Ore à Sept-Iles. Tout le minerai est 
transporté par voie ferrée sur une distance de 360 milles; la durée du 
trajet est d’environ' 15 heures ...

-O-O-O-
Concemant Québec Cartier Mining, on nous a laissé entendre 

qu’il a fallu investir plus de 250 millions de dollars pour mettre sur 
pied une gigantesque organisation de cette envergure. Exploitation, 
villes, chemin, de fer, port, etc . . . un développement presque in­
croyable, mais bel et bien véridique. Il faut voir pour le croire . . .

y trouve aussi un superbe club 
de curling, une piscine inté­
rieure, des terrains de jeux, des 
écoles catholiques et protes­
tantes, des églises, un hôtel, un 
hôpital et un centre d’achats. 
En tout, il y a 30 milles de che­
min qui courent dans cette ré­
gion en pleine forêt. Un fait 
fort inusité qu’il faut signaler 
c’est qu’on compte pas moins 
de 1,200 véhicules à Gagnon 
pour 4,000 habitants. L’été, la 
pêche est plus qu’excellente et 
la chasse aussi à l’automne. On 
n’a pas besoin de parcourir de 
longues- 'distances,1- car. les-lacs

sont proches et nombreux et la 
forêt entoure la ville.
Le climat

L’hiver est naturellement 
très froid, mais il est aussi très 
sec, ce qui permet de l’endurer 
sans trop de difficulté. La tem­
pérature descend souvent à 
42° sous zéro.

A partir de la fin de décem­
bre, le soleil se met de la partie 
et le firmament se maintient 
clair jusqu’à la fin de février. Il 
y a bien quelques tempêtes de 
neige, mais ça ne dure guère 
plus qu’une ou deux heures.

L’été est aussi chaud que 
dans les Cantons de l’Est. En 
juillet et août, le thermomètre 
se tient dans les 80° et même 
parfois 90° le jour pour retom­
ber aux alentours de 65° du­
rant la nuit. Il faut noter ce­
pendant que l’été le soleil se lè­
ve vers 4h. du matin et se cou­
che très tard puisqu’il fait en-

cote clair à lOh. le soir. AïïJ 
mois de mai les gens se font 
bronzer à l’extérieur alors qu’il 
y a encore de la neige qui re­
couvre le sol et que les la® 
sont encore gelés. .

Lors de notre tournée à GaJ- 
gnon, nous avons eu l’honneur 
d’être reçus en compagnie & 
l’hon. Pépin par le maire M 
mas Lacombe, à l’hôtel de vi® 
le. La ville est administrée par 
un Conseil formé d’un maire e^j 
de six échevins. C’est un gérant 
municipal qui voit à la bonne ' 
administration de la municipa­
lité.

Disons que la majorité d® 
gros édifices aux services de lai 
population ont été construits;- 
par la compagnie Québec Ça® 
tier Mining. Plusieurs de cê| 
immeubles ont été ensuite ven|; 
dus à la ville ou à la Commis-;i 
sion scolaire pour là modique^ 
somme d’un dollar. UNE VUE INTÉRIEURE DE L'USINE DE CONCENTRATION

[Après que les camions ont déchargé le minérai qui est extrait du sol, 
des (concasseurs réduisent les grosses pierres en petits cailloux qui 
k'àcheminent ensuite dans les broyeurs Harding que l'on aperçoit en 
[ligne en bas à droite. Le concentré est alors tamisé à la jortie des 
broyeurs jusqu'au moment où il est devenu assez fin pour être con­
duit dans les spirales Humphrey que l'on voit à gauche de la photo.

En descendant dans ces spirales, le concentré de fer se sépare de la 
poussière et des résidus pour tomber dans des cuves qui fournissent 
à leur tour les réservoirs servant à remplir les wagons. Ce concentré 
rendu à 66% est dirigé alors par chemin de fer vers Port-Cartier. Le 
convoi de 125 wagons, contenant 12,500 tonnes de minerai, par­
court le trajet en neuf heures.

L’hon. Jean-Luc Pépin donne un aperçu 
du travail réalisé par son ministère

Les marchands d’huile à chauffage dont les noms suivent ci-après 
vous prient de noter les messages suivants concernant l’HUILE À
POÊLE SEULEMENT. *

1 - La livraison de ce PRODUIT SEULEMENT sera dorénavant 
sur une BASE COMPTANT.

2 - Toute commande reçue après 4h. p.m. sera livrée le lendemain 
et non dans la même journée. En ce qui concerne le samedi, 
toute commande reçue après 4h. p.m. sera livrée le lundi.

N.B. Ces messages concernent l’huile à poêle seulement
et ne dérangent en aucune 
et le service des brûleurs.

façon la livraison d’huile à fournaise

Auger & Fils
Benoît Réal

Bergeron Pierre

Blanchard Antoine
Blanchette J.-M

Boisdair Richard
Fournier Ltée
Jean Rémi

Leclerc Robert

Les Pétroles Drummond

Beaulieu Ltée

Les Pétroles Irving Inc

Marchand Petroleum Co. Ltd
Prince Normand

Prince Roger Enr.
Sylvestre Aurélien

Therrien L-P

Traversy Julien

CE QU’IL Y A DE MIEUX I

MODÈLE QL I.9E
* Objectif haute définition F/1.9 de 45 mm à correction chro­

matique, pour de superbes photos.
* Obturateur électrique transistorisé, 6 transistors, 3 diodes as­

surant une haute précision et un fonctionnement sur.
* Système de pose automatique.
* Calcul automatique pour lampe-éclair.
* Chargement rapide “QL” (exclusif).
* Oeil électrique programmé couplé à l'obturateur pour élimi­

ner tout réglage.
* Lampe d’avertissement lorsque la lumière est insuffisante.
* Complet avec étui et flashcube.

VOYEZ-LE ... À LA...

BIJOUTERIE

FERNAND E
UELINEAU
885, RUE LÉVIS — DRUMMONDVILLE — TÉL. GR. 2-4005

LA QUALITÉ CANON EST VOTRE MEILLEURE GARANTIE

Devant environ 350 personnes, 
membres et invités de la Chambre 
de commerce de Sept-Iles, réunies 
à la salle à dîner de l’hôtel Sept- 
Iles, le ministre fédéral de l’Energie, 
des Mines et des Ressources a pro­
noncé une causerie à l’occasion de 
sa visite dans ce coin du Nord qué­
bécois, samedi soir, le 11 novembre.

“Hier et aujourd’hui, a-t-il dit, 
j’ai eu le plaisir de faire la connais­
sance de divers établissements mi­
niers de votre région. En visitant 
Gagnon, Sept-Iles et Port-Cartier, 
j’ai été frappé par l’importance de 
ces établissements et par le dévelop­
pement de ces villes minières dont

Une chaude__
(Suite de la page 16) 

Presse canadienne, Gérald Martin 
de CHRD, Roch Lessard de La Tri­
bune, Robert Gaudreau, du Nou­
velliste et Jean-Paul Levasseur de 
La Parole.

Comme nous l’avons aussi men­
tionné la semaine dernière, nous 
avons également eu l’opportunité 
de visiter d’autres usines comme 
celles de Wabush Mines à Pointe- 
Noire et Iron Ore à Sept-Iles. La 
première produit des boulettes de 
fer et elle se procure le minerai à la 
mine de Wabush qui est située plus 
haut que Gagnon. Quant à Iron 
Ore, le minerai provient des mines 
de Schefferville et de Labrador City.

Les dirigeants de ces deux autres 
compagnies nous ont également 
bien accueillis et ils se sont empres­
sés de nous fournir toutes les expli­
cations nécessaires concernant les 
procédés de la production.

N’oublions pas de signaler que le 
Conseil de ville de Sept-Iles nous a 
réservé une réception civique, sa­
medi midi. Le maire Donald Gal- 
lienne et ses échevins ont causé une 
bonne heure avec nous.

La ville de Sept-Iles compte au­
jourd’hui plus de 18,000 citoyens 
dont 88% sont des Canadiens fran­
çais. On y voit beaucoup de déve­
loppement et la construction est flo­
rissante.

A Pointe-Noire, face à Sept-Iles, 
Wabush Mines donne de l’emploi à 
près de 600 ouvriers tandis que Iron 
Ore a besoin de 500 hommes à son 
terminus de Sept-Iles.

En causant avec les représentants 
du Conseil de ville, on a pu saisir 
que d’autres développements in­
dustriels attendent cette partie du 
Nord québécois. L’échevm Collin 
nous a aussi longuement parlé de la 
gérance municipale qui rapporte 
beaucoup de fruits à cette munici­
palité en pleine expansion.

le pays et la province à juste titre 
sont fiers.

Dans ces nombreux déplace­
ments j’ai constaté l’intérêt que por­
tent mes interlocuteurs au ministère 
et aux différents organismes gou­
vernementaux dont j’ai la responsa­
bilité. C’est de cela dont je voudrais 
vous parler ce soir.

Le Canada possède deux ressour­
ces desquelles dépend en grande 
partie sa prospérité, des richesses 
naturelles surabondantes et une po­
pulation industrieuse. Le gouverne­
ment fédéral reconnaissait d’ail­
leurs l’importance de ce fait en 
créant en 1966 deux nouveaux mi­
nistères, celui de la Main-d’oeuvre 
et celui de l’Energie, des Mines et 
des Ressources.

Si mon ministère peut vous sem­
bler à l’occasion plus distant, moins 
proche de vos problèmes quotidiens 
que celui des Richesses naturelles 
de Québec ce n’est sûrement pas à 
cause d’un manque d’intérêt de no­
tre part mais surtout à cause de la 
constitution canadienne. En vertu 
de cette constitution en effet la juri­
diction de mon ministère ne couvre 
que les aspects interprovinciaux, 
nationaux et internationaux de la 
mise en valeur des ressources natu­
relles.

Le ministère de l’Energie, des 
Mines et des Ressources comprend 
quatre secteurs: la recherche, l’ex­
ploitation minérale, l’eau et l’éner­
gie- , ,

La recherche scientifique s’étend 
aux diverses sciences de la terre: 
géologie, géographie, cartographie, 
océanographie, glaciologie, astrono­
mie, etc. Ces recherches sont orien­
tées vers des réalisations concrètes, 
par exemple: toutes les cartes de 
navigation maritime et aérienne, la 
majorité des cartes de base pour 
l’exploration minière en usage au 
Canada sont produites par ce mi­
nistère.

Le secteur dit de “l’exploitation 
minérale" met l’accent sur le point 
de vue économique. Des études es­
sentielles au progrès de l’industrie 
minière y sont faites: recherches de 
nouveaux marchés d’exportation, 
effets du Kennedy Round, du rap­
port Carter, etc.

La question des eaux élabore la 
politique fédérale dans ce domaine. 
Si l’eau comme ressource naturelle 
est de juridiction provinciale, il n’en 
reste pas moins que la constitution 
proclame la compétence du parle­
ment fédéral en matière de pêche­
ries, de navigation maritime, de re­
lations extérieures (et certaines ri­
vières canadiennes ont un caractère 
international), de droit criminel 
... Ce secteur coordonne les acti­
vités du gouvernement central 
quant aux ressources hydrauliques 
(Nelson, Baie de Fundy, etc.) et à la 
pollution (Grands Lacs) par exem­
ple.

Enfin le secteur de l’énergie, 
quand il sera en pleine activité, 
contribuera à l’analyse des besoins 
actuels et futurs à l’échelle nationa­
le. Il coordonnera les données es­
sentielles à l’élaboration d’une poli­
tique, globale pour l’utilisation ma­
ximale des diverses sources énergé­
tiques.

Le ministre de l’Energie, des Mi­
nes et des Ressources est également 
responsable au Parlement pour di­
vers organismes fédéraux dans ce 
même domaine.

Organisme quasi judiciaire, il ré­
glemente la construction et l’exploi­
tation des pipe-lines interprovin­
ciaux, l’exportation et l’importation 
du gaz, l’exportation de l’énergie 
électrique. C’est aussi le principal 
conseiller du gouvernement pour 
l’élaboration des grandes politiques 
du gaz et du pétrole.

L ’Energie atomique du Canada 
Limitée est le pionnier et le grand 
responsable de l’effort nucléaire ca­
nadien. L’Energie atomique du Ca­
nada Limitée a surtout oeuvré jus­
qu’à récemment en Ontario (Chalk 
River, Douglas Point, Pickering) où 
les besoins étaient plus immédiats 
— offre et demande. Mais récem­
ment cet organisme a entrepris la 
construction de centrales au Mani­
toba (Whiteshell) et au Québec 
(Gentilly).

L’Energie atomique du Canada 
Limitée est en voie de construire à 
Gentilly en aval de Trois-Rivières, 
la première centrale éleclronucléai- 
re du Québec. Cette centrale, qui 
coûtera quelque cent millions de 
dollard et produira 250,000 kW,

est construite en coopération avec 
l’Hydro-Québec et sera achetée par 
cette société lorsque complétée.

Ce projet servira à deux fins. 
D’abord il permettra à l’Hydro- 
Québec de se familiariser avec lé 

(Suite à la page 36)

A-l SERVICE RÉPONSE DE TÉLÉPHONE D.T.A.S.

9A, rue Des Forges — 478-2504

TABAGIE TREMBLAY
J.A. COMEAU, PROP.

Spécialités : tabac à cigarettes $1.35 et plus ’/z lb. — Tubes à 
cigarettes 30< le 1,000 — Nouveaux tubes filtres, Tremblay 20< 
le 100 — Tubes à I épreuve de l'eau — Tabàc à pipe (haché) en 
'/î lb. — Le plus grand assortiment de tabac en féuilles en ville.

15, rue St-Louis - Ouvert tous les soirs - Tel. 472-5220

BENOIT & FRERE LIEE 
vous invite à visiter son 

incomparable 

RAYON DES JOUETS
le plus vaste de la région

ORGUE ÉLECTRIQUE
MAGNUS

octave plus 6 basses 
avec demi-tons
GRAND SPÉCIAL

JEU “OUI-JA
qui dit 
la bonne
aventure A

SPÉCIAL

SPÉCIAL 
escompte de 15% 
sur soldat “G-l JOE” 
et sur les accessoires

JEU DE CHIQUENAUDES
complet avec 
pied et pièces 
à jouer SPÉCIAL

HABITS pour adeptes de 
l’auto-neige. Choix dans 
toutes les grandeurs.

FERRONNERIE BENOÎT & FRÈRE LTÉE
QUINCAILLERIE - PEINTURE - JOUETS - CHASSE - PÊCHE

85, 10e ave Tel. 472-5897 Drummondville

SPÉCIAUX DE NOTRE VENTE ANNIVERSAIRE
RÔTI DE CÔTE
DE LARD
2'A à 3 lb .45*
LARD ET VEAU
haché

£ 
tourtières I^L

lb

RÔTI DE BOUT CÔTELETTES
DE FILET 
de lard 
272 à 3 lb .53' DE LARD

Spécial

TÊTE FROMAGÉE
Gano aont
spécial

CREIONS
Gano 
7 oz 
spécial

SAUCISSE FUMÉE
Maple Leaf A
et Fédéral V

dx3 Q
ATTENTION CA R5 LE CARTON

ABETTEC V avec commande de $5.00

VlwMlvLl I | SPÉCIAUX EN VIGUEUR DU 22 AU 25 NOV.

TOMATES AYLMER
19 oz

FLEECY
64 oz

PÊCHES DEL MONTE
moitiés - 28 oz

JUS DE POMME OQC
Mont-Rouge - 48 oz

GÂTEAUX DUNCAN HINES
or fondant et chocolat fondant

BOLD
Géant

PAPIER TOILETTE
Delsey - 2 roui.

BISCUITS SODA
Christie - 2 lb

SOUPE AYLMER
légumes - 10 oz

CRÈME GLACÉE
Leclerc - ¥2 gai.

MACÉDOINE
Ferlandière - 19 oz

FROMAGE
Lemaire

CATSUP ROUGE
Kraft - 15 oz

BEURRE
la lb

OIGNONS

2 • 13'
BANANES PATATES
la lb 13* 1019'

ÉPICERIE CHAMPAGNE ENR.
LÉO PÉTRIN, PROP.

BOUCHER — ÉPICIER — LICENCIÉ
843, boul. Mercure — Tel. 478-2537 ■=" Drummondville

LIVRAISON GRATUITE PAR TOUTE LA VILLE AVEC COMMANDES DE $4.00 ET PLUS
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OUVELLES DE WIIIIIIIMM^

STE-BRIGITTE
IUIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIH Par: M me L eurent Jutras.

Naissance
M. et Mme Jean-Claude Benoît 

(Lucie Lemire) sont les heureux pa­
rents d'un fils né là 20 octobre et 
baptisé le 29 sous le prénom de 
Marc. Parrain et marraine, M. et 
Mme Edgar Valois (Céline Benoît), 
oncle et tante de l’enfant. Mme Fer­
nand Valois (Michelle Lemire), 
tante de l'enfant, était la porteuse. 
Félicitations.

Lauréats du concours d’embellisse­
ment.

Nos plus sincères félicitations 
vont à M. et Mme Frank Dumou­
lin, de Sainte-Brigitte qui furent les 
heureux gagnants d'une médaille 
d’or", du diplôme de “Très grand 
Mérite”, ainsi qu’un prix en argent 
de $200 dans le concours d'embel­
lissement des abords des fermes, or­
ganisé par le ministère de l'Agricul-

OUVELLES DE lllllilillllliiillllilliililillllllim

NOTRE-DAME-DU-
BON-CONSEIL

IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIUIIIIM Nicole Pinard !■'

Récemment, en l'église Immaculée-Conception, M. l'abbé Lucien 
Leblanc bénissait le mariage de M. et Mme Jean Couture (Lucie 
Pelchat). Le marié est le fils de M. et Mme Raoul Couture et la 
mariée la fille de M. et Mme Joseph Pelchat. Une réception suivit 
à l'hôtel-motel le Dauphin. Les nouveaux époux demeureront à Saint- 
Jérôme.

Ligue de quilles interparoissiale
Une soirée nulle au point de vue 

classement, puisque les 4 équipes 
ont annulé 2 à 2. Le classement res­
te le même avec Saint-Léonard en 
Ire place 13 points, Saint-Charles 
10 points, Saint-Samuel 9, et Notre- 
thiaume 415 et pour Saint-Samuel,

Les vedettes de cette soirée: pour 
Notre-Dame Jeannine Audet 462; 
pour Saint-Charles, René Daneau 
438; Saint-Léonard, Elphège Ber- 
thiaume 415 et pour Saint-Hamel, 
Lucien Auger 455.
Au télé-quilles

La rencontre fut très contestée. 
Les champions Lucien Auger et 
Normand Gentes, pour une deuxiè­
me semaine, l’ont emporté sur l’é­
quipe Jeannine Audet et Jean-Guy 
Bergeron par une faible marge de 
12 quilles. Le compte rendu 467 à 
455.

Dimanche le 19 novembre l’équi­
pe Jacques Courchesne et Robert 
Morin tenteront de déloger les 
champions.

Dans la Ligue Sainte-Clotilde, le 
classement est très sérieux: Lucien 
10 points, Jean-Paul 9, Rosaire 8, 
Claude 8, Thérèse 8, Richard 5. 
Madeleine Boumival remporte les 
honneurs de la soirée chez les fem­
mes avec 321 : chez les hommes Lu­
cien Boucher avec 399.

Dans un match de défi en télé­
quilles, Jeannine Audet et Gisèle 
Héroux ont eu facilement raison de 
l’équipe Gaston Lacharité et Flo­
rent Héroux par une marge de 17 
quilles. Une fois de plus, le sexe fai­
ble l’a emporté sur le sexe fort.

Bravo pour Gisèle et Jeannine. 
Mais Gaston et Florent ont dit “que 
ça ne resterait pas là; c’est pas fini.”

turc et de la Colonisation à l’occa­
sion de l’Expo 67. Ce concours s’est 
terminé lundi le 23 octobre par la 
remise des prix aux lauréats, lors 
d’une cérémonie présidée par l’ho­
norable Clément Vincent, au pavil­
lon Dupont, sur le site de l’Expo 67.

Ce concours provincial était sub­
divisé en 66 concours régionaux. M. 
et Mme Dumoulin se méritaient le 
premier prix d’une de ces régions.

Leurs frais de déplacement et sé­
jour pour la cérénomie étaient à la 
charge du ministère.
Organisation de loisirs

Les Chevaliers de Colomb ap­
portent leurs concours pour les loi­
sirs. C’est ainsi qu’ils organisent un 
grand bercethon qui débutera 
vendredi soir le 24 novembre à 9h. 
à la salle de l’école centrale de 
Sainte-Brigitte en présence de M. le 
curé Blais et de M. le maire Léodo- 
re Jutras et son épouse, sous la pré­
sidence de M. Jean-Paul Crépeau.

16 concurrents prendront part à 
ce bercethon. En voici les noms: 
M. Félicien Marcotte pour les Che­
valiers de Colomb, Mme Pierre 
Vincent, l’Aféas, M. Pierre Martel, 
l’UCC; M. Gilbert Allard, les loi­
sirs Mlle Daniel DeGrandpré, la li­
gue de quilles; Mlle Mariette Car­
dinal, la Caisse populaire, M Rémi 
Allard, M. Germain Dionne, bou­

langer; Mlle Noëlla Saint-Louis, le 
transport d’écoliers Crépeau et Cô­
té; M. Fernand DeGrandpré, M. 
Albert Fréchette marchand général; 
Mlle Carmen Faucher, M. Conrad 
Faucher, garagiste; M. Ernest 
Proulx, M. Léo Proulx boucher; M. 
André Bédard, M. Rolland De? 
Grandpré, marchand général; Mlle 
Monique Jutras, M. Georges Forest 
garagiste; Mlle Nicole Benoît, M. 
Aurèle Allard représentant Jito; M. 
René Jutras, M. Jean-Guy Lambert 
camionneur; M. Gaétan Cardinal, 
M. Martin Cardinal producteur de 
patates; M. Rémi Bergeron, Rémi 
Bergeron entrepreneur en déména­
gement de bâtisses.

Le public est invité à assister à 
cette ouverture et aux divertisse­
ments qui auront lieu toute la nuit 
du vendredi et la journée du same­
di, pour se terminer par une grande 
soirée dansante, samedi soir le 25 
novembre. Les prix seront alors ac­
cordés aux gagnants. Il y aura donc 
du plaisir pour tous. Cordiale bien­
venue.
La Croix-Rouge

N’oublions pas la clinique de 
donneurs de sang à la salle de l’éco­
le centrale de Notre-Dame-du-Bon- 
Conseil, jeudi le 16 novembre de 
2h.30 p.m. à 5h.3O et 7h. p.m. à 
9h.3O.

OUVELLES DE

STE-CLOTILDE
par: Mme Camille Langlois

iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiim

Les Miradores
Un bingo aux dindes eut lieu le 

19 novembre au profit des Majo­
rettes les Miradores. Pourquoi? Ce 
groupe existe depuis trois ans, nous 
devrions dire: elles tiennent le coup 
depuis trois ans. Comme elles ont 
maintenant leur propre exécutif, el­
les ont besoin de revenus. Les 
dames et messieurs qui s’occupent

de ces filles ont à coeur d’améliorer 
le corps. Au printemps, il sera en­
tièrement musical. C’est un groj 
travail. Les Miradores atteindront 
leur but si elles persévèrent à assis, 
ter aux pratiques; si elles ont IM 
pui des parents et du public. । 

Déjà les municipalités de Sainte. 
Clotilde ont fait leur part en don- 
nant respectivement $50, $25 q 
$20. C’est très beau. Cela nous g 
permis de maintenir nos pratiques) 
Saint-Samuel ne reste pas en arriè­
re; on vient de disposer de $75; 
Merci au “Club de balle” de Saint. 
Samuel et au Conseil de Saint-Sa. 
muel. Les majorettes vont offrir des 
cartes; donnez-leur votre appui. |

Pour un service impeccable, confiez-nous 
votre NETTOYAGE, PRESSAGE, TEINTURE 
et LAVAGE DE CHEMISES.

Signalez 478-0878

PNEUS D’HIVER

TW I SERVICE sans EGAL I V I QUALITÉ INSURPASSABLE
Pour un choix complet de télévisions en noir et blanc ou 
en couleur avec service sous la surveillance d’un techni­
cien diplômé en coopération avec RCA Victor, VOYEZ :

GERVAIS MUSIQUE
125, rue Des Forges Tel. 478-1808

Drummondville

Mme Viateur Dulac s'improvisa femme d'affaires il y a moins de 
vingt ans; aujourd'hui, elle dirige de son bureau de Lauzon l'une 
des entreprises canadiennes-françaises les plus prospères.

GOOD/YEAR

NOUVEAU BUREAU

Dr WILFRID MÉLANÇON
MÉDECIN - CHIRURGIEN

1140, boul. Mercure - Tél.: 472-2424 
Drummondville

Peut-on s’improviser 
femme d’affaires ?

Dans un monde où nous avons 
trop souvent l’impression, que les 
affaires sont du ressort exclusif de 
l’homme, la femme peut se tailler

ch.

Nous distribuons les principaux fonds 
mutuels canadiens et américains.

Pour vos placements sur obligations 
et pour tout genre d'opérations 
boursières, 

consultez

M. ROLAND TURCOTTE
141, boul. des Ormes — Tél. 478-3526

Drummondville-Ouest

représentant de :

BOUCHARD & CIE LIÉE

membres : 
Bourse de Montréal 
Bourse Canadienne 
Bourse de Toronto

BOUCHARD & LEBLOND INC. 

membres : 
l’Assocation canadienne des 

courtiers en valeurs 
mobilières.

ANGLAIS 
ESPAGNOL

cuirs Leçons Particulières

Cours Collectifs 
6 Elèves Maximum 
20 Semaines $95.00 
Livres & Diplômes Inclus

conversation Leçon d'Essai Gratuite 
De 13 Heures à 21 Heures 
Inscrivez-vous Immédiatement

BÉNÉFICIEZ DE NOS 90 ANNÉES 
D'EXPÉRIENCE ET DE RECHERCHES

DEVENEZ 
PARFAIT 

BILINGUE 
TRILINGUE

ENTIÈRE GARANTIE CHEZ BERLITZ

Écoles

Berlitz
Langues vivantes 
Drummondville 
Granby 
St. Hyacinthe 
Sorel 
St. Jean 
Beloeil 
Sherbrooke

478-7000 
378-8787 
773-7022 
743-4679 
346-6100 
467-2655 
569-9179

Egalement — Calgary — Châteauguay —
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une place de choix et même pren­
dre le dessus sur le sexe fort.

Telle est la conclusion que nous 
pouvons tirer de l’expérience de 
Mme Viateur Dulac, une femme 
dans la force de l’âge qui dirige71e 
son bureau de Lauzon, en banlieue 
de Québec, une entreprise dont le 
chiffre d’affaires annuel se compte 
par millions, la maison Dulac Inc.

Mme Dulac, qui perdit son 
époux alors que le plus vieux de ses 
trois fils n’avait que 17 ans, jugea 
qu’il lui serait difficile de maintenir 
le train de vie auquel elle était ha­
bituée à moins de trouver une sour­
ce extérieure de revenus. Mais que 
faire? Elle ne possédait aucune sor­
te d’expérience des affaires et, d’ail­
leurs, les possibilités étaient res­
treintes à Sainte-Maire-de-Beauce 
où elle habitait

Un jour, des nièces vinrent des 
Etats-Unis pour lui rendre visite. 
Comme elles voulaient voir Qué­
bec, elle leur traça un itinéraire qui 
comprenait entre autres, un voyage 
à Lévis sur le traversier.

Le soir, en rentrant de leur excur­
sion, les jeunes filles se dirent fort 
heureuses de leur journée, sauf 
qu’elles n’avaient guère apprécié les 
“chips” achetées sur le traversier et 
qui, dirent-elles, goûtaient le caout­
chouc, contrairement à celles qu’el­
les étaient habituées de manger 
dans leur pays.

Pour Mme Dulac, cette réflexion 
fut l’origine d’une entreprise indus­
trielle qui, aujourd’hui, a répandu 
son nom aux quatre coins du Qué­
bec et des provinces de l’Atlanti­
que: l’empire des croustilles Dulac.

En effet, cette remarque germa 
dans l’esprit de Mme Dulac qui, 
quelques mois plus tard, décidait de 
se lancer dans l’industrie. Oh, ce fut 
d’abord sur une base assez modeste 
puisqu’elle n’y investit qu’environ 
cinq mille dollars et que ses premiè­
res croustilles étaient cuites et em­
ballées à la main. Mais, de succès 
en succès, l’entreprise qui, au dé­
part, ne devait servir qu’à complé- 
menter le revenu familial, est deve­
nue une compagnie qui compte 
près de 300 employés et une ving­
taine d’entrepôts répartis de Cham- 
bly, dans la région métropolitaine, 
à Terreneuve.

— Jamais, nous a déclaré Mme 
Dulac, je n’aurais pu prévoir que 
notre maison prendrait une telle 
ampleur. Je ne la voyais au début 
que comme une autre de nos petites 
industries familiales et nous voilà 
maintenant installés dans une usine 
ultra-moderne qui, déjà, suffit à 
peine à répondre à la demande.

En effet, la maison Dulac Inc., en 
plus de conserver son usine de 
Sainte-Marie, vient d’inaugurer des 
locaux de 225 pieds par 350 pieds 
dans le parc industriel de Lauzon. 
L’entreprise, qui demeure entière­
ment dans les mains de la famille 
Dulac, vend annuellement des di­
zaines de millions de sacs de crous­
tilles. Elle possède une flotte de 
plus de 125 véhicules, dont une di­
zaine d’immenses camions-remor­
ques, et sa seule consommation de 
pommes de terre atteint près d’un 
demi-million de sacs de 75 livres 
tous les ans.

Aujourd’hui, Mme Dulac, qui est 
présidente du bureau de direction 
de la compagnie, est secondée par 
ses trois fils: Roland, à titre de gé­
rant général; Maurice, le directeur 
des achats; et Cyrille, directeur de 
la production.

La danse annuelle des Lions a été un franc succès. 
Parmi les quelque cent quinze personnes qui y par­
ticipaient, on remarquait, notamment, le Dr et 
Mme François Soucy, M. V. Melançon et M. et

Mme Réal Benoît, La soirée s'est déroulée au mo­
tel Albatros et elle a été agrémentée du tour de 
chant des Baronets..
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Décès Ritchot, à l’âge de 84 ans. Il était
| Le 20 octobre est décédé M. Deus l’époux de Evelina Théroux. Le ser-
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vice a été chanté le 22. En plus de 
ses enfants et petits-enfants, de 
nombreux parents et amis ont assis­
té aux funérailles.

Le J er novembre est décédé acci­
dentellement M. Harris Viens, 57 
ans. Son service fut chanté le 4 no­
vembre par M. le curé A. Taillon, 
assisté de l’abbé Jean-Paul Fleu­
rent, ainsi que M. le curé Côté, de 
Saint-Bonaventure. Il laisse dans le 
deuil son épouse, née Joséphine 
Carpentier; ses enfants: M. et Mme 
Judes Viens, de Ville Jacques-Car­
tier, M. et Mme Raymond Théroux 
(Lorraine), de Saint-Bonaventure, 
Louis, Rodrigue, Carmen, Ginette 
et Viateur; ses petits-enfants: Thé­
rèse et Gérard Théroux; ses frères 
et soeurs: M. et Mme Alphonse 
Viens, de Jewett City, Connetticut, 
M. et Mme Alcée Viens, de Saint- 
Guillaume, M. et Mme Noël Viens, 
Jewett City, M. et Mme Léopold 
Viens, Saint-Benoît de La Corne, 
Abitibi, M. et Mme Benoît Viens, 
de Saint-Guillaume, M. et Mme 
Almanzor Niquette (Hermance) 
Saint-Nicéphore; ses beaux-frères 
et belles-soeurs: M. et Mme Joa­
chim Carpentier, de Greenfield 
Park, M. et Mme Vincent Carpen­
tier, de Greenfield Park, M. et Mme 
Aristide Carpentier, de Beloeil, M. 
et Mme Viateur Trudel (Margueri­
te), de Montréal, M. et Mme Féréol 
Carpentier, de Montréal. La quête 
faite par ses deux filleuls: Denis 
Niquette et Robert Carpentier. Les 
porteurs étaient Jean-Guy Doyon, 
Ernest Lanoie, Lomer Mélançon, 
Gérard Thibault, Denis Coürnoyer 
et Wilfrid Dàuphinais.
Etats civils:

A l’hôpital Sainte-Croix est né le 
16 septembre Joseph-Paul-Serge- 
Laurier, enfant de Laurier Michaud 
et Denise Richard. Parrain et mar­
raine, M. et Mme Paul Lachapelle, 
de Saint-Guillaume.

Le 25 septembre à l’hôpital Sain­
te-Croix est’ né Stéphane-Pierfe- 
Jacques, baptisé le 15 octobre, en­
fant dé M. et Mme Jean-Denis 
Lambert (Hermance Bibeau). Par­
rain, George-Henri Bibeau, marrai­
ne, Brigitte Lambert.

Le 11 octobre à l’hôpital Sainte- 
Croix est née Marie-Elaine-Louise, 
baptisée le 22 octobre, enfant de 
Jacques Julien (Rollande Taillon). 
Parrain, Roger Julien, frère de l’en­
fant; marraine, Lise Julien, cousine 
de l’enfant.
Mariage

Le 28 octobre avait lieu le maria­
ge de Jocelyn Labonté, fils de M. et 
Mme Philippe Labonté, de Saint- 
Pie, avec Mlle Marie-Jeanne Gau­
cher, fille de M. et Mme Urbain 
Gaucher, de cette paroisse.

N
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Décès

Le 31 octobre décédait à l’hôpital 
Notre-Dame-de-la-Mêrci de Mon­
tréal, le R.P. Jean-Louis Bourque, 
franciscains, dans la 32e année de 
son âge, la 13e année de sa profes­
sion religieuse et la 5e de son sacer­
doce.

Le P. Bourque naquit à Saint- 
Pie-de-Guire, le 5 décembre 1935. 
Après ses études primaires à l’école 
du rang, il entrait au séminaire 
Saint-Antoine des franciscains, à 
Trois-Rivières, pour y poursuivre 
ses études classiques.

Le 8 août 1954, il entrait au novi­
ciat franciscain de Sherbrooke et le 
14 août de l’année suivante, il pro­
nonçait ses premiers voeux. Le 31 
août 1958, il s’engageait définitive­
ment dans l’Ordre des frères mi­
neurs par la profession solennelle 
des voeux perpétuels. Après ses étu­
des philosophiques et théologiques 
aux cléricats franciscains de Qué­
bec et Montréal, il était ordonné 
prêtre, le 28 mai 1962.

Son ministère sacerdotal fut de 
courte durée. Après une année d’é­
tude en Pastorale chez les dpmini 
cains de Montréal, il était nommé 
de résidence au Couvent de la Ré­
surrection, boulevard Rosemont, 
Montréal, mais un mal terrible le 
rongeait tranquillement et la scléro­
se en plaque l’obligea à la réclusion 
quasi totale à l’infirmerie provin­
ciale et à l’hôpital Notre-Dame-de- 
la-Merci.

Il laisse dans le deuil sa mère, 
Mme Moïse Bourque, de Montréal; 
ses frères: Fernand et Claude, de 
Montréal, deux franciscains: 2010 
ouest boul. Dorchester, Montréal, 
Marcel, de Haute-Rive, Bernard, de 
Saint-Pie-de-Guire, Gérard, de 
Pierreville; ses soeurs: Mme Jean 
Savoie (Thérèse) de Longueuil, 
Mlles Cécile et Gertrude, de Mont­
réal, la R.S. Marie-Bénigna, des 
SS. du Bon-Pasteur de Montréal et 
la R.S. François-d’Assise, des 
Soeurs de la Providence de Joliette. 
Aussi 17 neveux et nièces.

Il a été exposé au Couvent des 
franciscains, 5750 boul. Rosemont, 
où les funérailles eurent lieu ven­
dredi matin. Inhumation au cime­
tière de la communauté à Château-
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Combat les 
pellicules

Nouveau format 
familial !

Jean Ostiguy, C.A.
André St-Arnaud, C.A.,

Jacques-René De Cotret, C.A.,
Paul-René De Cotret, C.A.,

Léopold Beauchemin, C.A.

BUREAUX:

NOUVEAUX 
BAS PRIX

type sans chambre 
AVEC REPRISE

F

ANTIDERAPANTS
GOOD/YEAR

• Evite de glisser sur la glace vive
• Accroche bien dans les côtes

■et dans les courbes
• Se posent sur tous les pneus 

neufs et rechapés 
Suburbanite

CARBURE DE 
TUNGSTENE

DURABLE

Pose

Ancien prix $33.61
AUTRES DIMENSIONS COURANTES A PRIX TRÈS BAS

Les pneus d’hiver 
les plus en demande 
du Canada se vendent 
à prix d’aubaine
Economisez maintenant, pendant que vous pouvez 
acheter le pneu d’hiver le plus populaire du Canada à 
prix d’aubaine. Avec les pneus Suburbanite Goodyear, 
la conduite d’hiver ne présente aucun problème. Vous Ü? 
passez partout. . . vous arrêtez rapidement et vous 
roulez en toute sécurité.
• La semelle des célèbres pneus d’hiver Suburbanite 

Goodyear comporte 260 crampons à sculpture 
profonde qui procurent une adhérence sûre dans 
la neige et la boue.

• Construction en Tufsyn, le caoutchouc pour 
semelles le plus résistant jamais utilisé par 
Goodyear. C’est un pneu qui dure de nombreux 
hivers.

• Carcasse en câblé de nylon 3-T ultra-résistant, 
ultra-sûr.

• Les Suburbanites ont la garantie illimitée 
Goodyear.

achetez dès maintenant
SERVICE RAPIDE—POSE GRATUITE

Du nouveau!
Pneus Suburbanite

Vytacord jGOODzYEAR

• Sculptures uniques en “S" donnant une 
adhérence parfaite dans la boue et dans la neige

• Câblé Polyester Vytacord, aussi résistant que le 
nylon—pas de surface plate le matin

• Semelle caoutchouc TUFSYN ultra-solide
• Construit pour permettre la pose de clous 

antidérapants au tungstène

$*>£.85
7.75/14 FLANCS NOIRS 
TYPE SANS CHAMBRE 
AVEC REPRISE

rfous

ICIER AU

Propriétaires de station de service : contactez notre représentant 
M. CLAUDE BEAULIEU

Dans l’une de ces pompes, 
j’ai l’essence qu’il faut à 

votre voiture.

GOUGEON& FRERE
LIMITÉE

1095, boul. St-Joseph 
Drummondville

Tél. 478-1488 PNEUS 
DE 

TOUTES SORTES

480, rue Saint-Jean, 
Casier postal 128 

Drummondville
Tél.:

478-2541

NICOLET:
Tel.: 293-5891

TROIS-RIVIÈRES:

Tél. 378-4831

Un produit efficace et têtu 
qui s'acharne après les 
pellicules.

YVON DIONNÉ/C.Æ*^" MAUfj|(Ag RICHARD, C.A.

DIONNE, RICHARD & CIE
COMPTABLES AGRÉÉS

220, rue Brock, suite 320 478-4661
Edifice Caisse populaire St-Frédéric

JULES SIROIS, C.A.
COMPTABLE AGRÉÉ

25, BOULEVARD GALL TÉL. 472-3381 

DRUMMONDVILLE-OUEST

J. Raymond Mélançon, c.a.
COMPTABLE AGRÉÉ

207, rue Brock 
Drummondville
Tél. 472-3974

7025, rue Molson 
Montréal 

Tél. RA. 9-3410

HÉBERT, VERRIER & CIE, C.A.
Comptables agréés

Charles Hébert, C.A. René Verrier, C.A.

148, rué Saint-Jean, suite 3, Drummondville

Casier postal
130

TÉL. ----------|
| 478-1484 |

RAYMOND GRÉGOIRE, C.A.
COMPTABLE AGRÉÉ

193, rue Lindsay Tél. 472-4177

Drummondville

PAUL-E. CORRIVEAU, CA.
COMPTABLE AGRÉÉ

TÉL. 472-2115

148, RUE ST-JEAN - DRUMMONDVILLE 
Édifice Caisse Populaire Ste-Thérèse

Pour le soulagement rapide 
des dérangements tfesto- 
mae, maux de tête et tension 
nerveuse.

BROMO
SELTZER

FORMAT 
DE FAMILLE

BROMO I
SELTZER : 

te- "
Il :'

1OO COMPRIMÉS

ANACIN
Pour un prompt soulagement des 
rhumes, maux de fête, douleurs 
arthritiques ou rhumatismales.

GRATIS:
Thermomètre médical 

avec étui

SOULAGEMENT RAPIDE * u DOULEUR
MAUX DE TÈTE-RHUMES - DOULEURS AltTHRinaUES M RHUHAItSMMES

QbA TfC f 48 enveloppes
• format sac à main

MANUFACTURKS

LaSalle
FACTORIES LTD. .
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Qualité supérieure à très bas prix !

BROSSES À DENTS 
"PRO'r

Ordinaire en Nylon - Medium Nylon 
résistant - Ordinaire Naturel.

2 pour le prix d'une seule
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En rouge

LUREX IMPRIME

CHEMISES HABILLEES POUR HOMMES
VWette!

CHACUNE

1.99 1.99
2.19

2.66

CONFECTION À 
COUTURE SIMPLE

Solide et durable. Ch< 
couleurs. Dim.: 72” x 9(

CHAT SAUVAGE 
NATUREL

FINI 
ABSORBANT

PANTALONS fi
DE SKI E
NYLON/VISCOSE ®
DE BRUCK - POUR DAMES

PLEINE PEAU
Ravissants chapeaux de chat 
sauvage naturel, pleine peau. 
S'attache au menton. Style 
capuchon, convient à toute 
pointure. /Vv.

MERVEILLEUX 
MANTEAU POUR 
L’HIVER QUI VIENT
Dames tailles: 10 à 18

COUVERTURE ANNIVERSARY'
100% pure laine vierge en bleu, rose, vert 

ou champagne. Chaque couverture 
_ _ \ avec bordure de satin. Dimen- 88 k___ — """ - _

COUVERTURES VISCOSE 
"BEAUMONT"
Une bonne couverture à prix d't 
nomie. Tissu viscose mixte en r< 
bleu poudré, sable, turquoise 
vert. Bordures de satin. Dim,:

Un chaud manteau de 
marche tissu laine glacé. 
Ce manteau est orné 
d'un collet de chat sau­
vage naturel ou blanchi 
devant croisé et doublure

PRESSAGE PERMANENT aucun REPASSAGE

côté, glissière à la poche. Sous-pieds 
élastiques. Noir, rouille, brun. 8 à 18.

' ’SLUMBER"X XJ 
DRAPS ET TAIES D'OREILLERSvàJ^
Magnifiques draps et taies d'oreillers 100% coton 
blanc de belle qualité à prix de rabais économiques.

DRAPS 72" x 100" 2.44

Voici la valeur sensationnelle' 
de la saison. Des chemises de: 
qualité à un prix excessive-' 
ment avantageux. Une fine 
trame en relief type tricot 
Terylene et une coupe soignée. 
Modèle à manchettes simples. 
Choix dé blanc ou bleu uni ou 
à fines rayures. Encolures: 14 
à 17. Longueurs de manches: 
32, 33, 34.

COUVERTURES THERMAL 
"LOOM AIR"
Un beau tissu viscose/nylon mixte et 
bordure de Nylon aux deux bouts.

85% Rayonne - 15% Lurex 
tailles 6 à 16
Lurex laminé de haute mode. Les motifs et 
couleurs sont sensationnels et rayonnants de 
vie. Un tissu doux et souple.

COUVERTURES DE LAINE 
"PLAYER"
Une couverture de haute qualité 
dans les nuances de bleu, vert ou 
rouge avec rayures contrastantes 
en noir. Bordure à point d'ourlet. 
Dim.: 72'' x 90".

COUVERTURES PLAID 
"EDITA"
De chaudes et attrayantes 
vertures aux motifs plaid et nu 
variés. Coton laminé. Bordi 
point d'ourlet. Dim.: 60" x

------------
CHAPEAUX

À GAUCHE:- Modèle semi 
ajusté aux motifs géométri­
ques, col roulé et ceinture 
assortie. Bleu, vert, rose. 
À DROITE:- Dessins abs­
traits, modèle sans manches 
de style tente avec glissière 
au dos. Orange, vert, bleu.

------------------

ROBES DE

TERYLENE
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LES PIONNIERS DE LA VENTE À RABAIS AU CANADA
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MAJOR MAT MASON
L'HOMME DANS L'ESPACE
Voguez vers l'espace avec Major Matt Mason, l'hom­
me dans l'espace. Il défie le monde lunaire. Ce'

GROUPE 2GROUPE 1

1488 1988
GROUPE 4GROUPE 3

2288 2788
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voyageur interplanétaire est muni 
d'un équipement conforme aux don­
nées des envolées spatiales avec cos­
tume moulé, casque détachable et 
viseur mobile. Val. $3.98.

Tous /es modèles ne sont pas nécessaire­
ment tels qu'illustrés.

rampant. Cet étonnant véhicule possède 8 
pattes rotatives et tampons arrondis. Le 
major l'utilise pour soulever du matériel et 
comme grue pour monter et descendre les 
accessoires. Val. $8.98.

ENS. TRAVERSIER ET VOITURES
Le traversier roule sur le plancher, flotte sur l'eau. Traversier de 24" 
une reproduction authentique. Des grues servent à charger et à

L'APPAREIL RAMPANT
Lorsque le chemin devient dangereux Major M.M. traverse des 
terrains accidentés et de profondes crevasses dans son véhicule

Tourne-disques stereophomque 
Symphonie” à 4 vitesses

Un tourne-disques portatif en­
tièrement automatique à 4 vi­
tesses. Il s'arrête automatique­
ment au dernier disque. 
Adapteur 45 R.P.M. inclus. 
Amplificateur avec contrôle 
séparé pour le son et le volu­
me. Puissant haut-parleur. Ca­
binet portatif bien fini.

VAL. 49.95

36”
GRAND SOLDE

MANTEAUX
D'HIVER
POUR FILLETTES

Tailles: 7 à 12 ans - Quatre groupes in­
téressants de manteaux d'hiver de qualité 
pour fillettes. Tissus: Sjmili-cuir, peluche 
genre léopard, suèdes, lainages laminés. 
Garnitures: Collets de chat sauvage, simili- 
fourrure, collets peluche, ceintures? plis, 
capuchons. Nuances ‘saisonnières variées. 
VALEURS JUSQU'À $42.88.

A - Veste de ski nylon
POUR GARÇONS
Une veste de ski confortable confectionnée de Nylon 
Schuss piqué en noir, bleu sarcelle, bourgogne ou vert 
bouteille. Doublure peluche acrylique. Avec ou sans 
rayures "Instructeur" à la manche gauche. Deux pàches 

“ ' ‘ cordon

647
Radio réveil AM “Symphonie 
avec minuterie Telechron
Un attrayant modèle avec 
horloge et réveil. Entièrement 
automatique. Circuit 5 lam­
pes, haut-parleur de qualité, 
2 châssis IF, minuterie Telech- 
ron. Cabinet de styrène résis­
tant. Fini blanc et noyer avec 
garniture couleur or.

VAL. 26.95

19”
RAPPELEZ-VOUS: SI CEST MATTEL C'EST ÉPATANT

B- Parka peluche orlon
AVEC CAPUCHON, GARÇONS
Conçu pour la jeunesse moderne. Une chaude et épaisse 
peluche Orlon. Deux poches en biais, motif contras­
tant, glissière géante, peluche Orlon au capuchon et 
doublure piquée. Vert bruni, bleu bruni ou bourgogne.

1644
G - Canadienne en Melton
TOUT LAINE POUR GARÇONS
Une coupe et un fini soignée. Tissu Melton tout laine

glissière et boutons fuseau. Deux poches en biais, dou­
blure matelassée. Capuchon. Tailles: 6 à 12.

LES JOUETS "HASSENFELD" SONT SÛRS DE PLAIRE

ÜIHIMIIWISI fia
MAJOR MAT MAS0N
DANS SON COSTUME LUNAIRE
Il doit se défier des radiations solaires, des météores 
et des températures extrêmes. Major Matt Mason 
(compris). L'astraunaute porte un costume lunaire de 
plastique avec pompe à air pour le contrôle à dis­
tance du mouvement des bras. Dé­
tecteur de radioactivité 2 pièces, clé, 
tourne-vis, marteau à pierre et éti­
quettes spatiales. Val. $5.98.

SÉCHOIR À CHEVEUX
"SNOWWH1TE"
Le séchoir à cheveux classique de "Hasbro" pour 
les fillettes et leurs poupées. Donne un courant 
d'air froid sans danger. Mallette moulée, bonnet 
plastique, souffleur 
Fonctionne avec oile

ENSEMBLE 
STATION SPATIALE 
ACTIONNÉE DE LUXE17«

Une résidence dans le monde des 
étoiles pour le Major Matt Ma- 
son ! L'appareil rampant monte 
et descend de lourds accessoires 
sur le dessus de la station spa­
tiale. Comprend: Appareil ram­
pant, glisseur et propulseur à jet, 
2 plateformes spatiales, 6 sup­
ports et 6 panneaux solaires. 
Siège de trois pièces, console de 
contrôle, plateforme supérieure, 
feuille de vinyle et étiquettes spa­
tiales. Val. $24.95.

MUNUfALlUKl» LIER.

LaSalle

MACHINE À CRÈME GLACÉE
"FROSTY FREEZE"
Service de restaurant à la maison. Cette 
machine formidable vous prépare des frian- 

, dises froides en 10 saveurs différentes:
Orange, fraise, citron, etc. Mesurez, mélan- 
gez, ajoutez la glace, le sel et votre saveur 
favorite et vous obtenez d'excellentes 
friandises.

Val. 
4.98

décharger le cargo. Les écoutilles s'ouvrent pour 
placer des marchandises dans la cale. Chaloupes 
de sauvetage. Voitures et camions montent sur les 
rampes. Avertisseurs, projecteur, radar tournant, 
portes battantes, employés et cargo. Val. $6.95
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Arts et culture
-------- (par Pierre Parent)----------

“J’avais 16 ans. Nous étions onze 
enfants chez nous. J’étais le sixième. 
Nous vivions sur une terre. Des cul­

tivateurs. Je voulais aider mon père, 
mes frères. J’y mettais toute ma 
bonne volonté, toute ma force.

Mais je n’étais pas un bon labou­
reur, un bon jardinier, un bon sar- 
cleur. J’adorais cela mais je n’étais 
pas aussi habile que mes frères. “Ce 
que je fais dans les champs, toi tu le 
fais dans ta tête’’ me disait mon pè­
re. Et il ajoutait: “Ne t’inquiète pas. 
C’est peut-être ton chemin*’. Mes 
frères me consolaient: “On sait que 
tu aimes notre «métier, disaient-ils 
. . . Mais peut-être tu es incapable

de t'atteler sur un labour d’une 
étoile à l’autre, L’étoile du matin et 
du soir . . . Va-t-en dans ta cham­
bre, dans le grenier . . . Ecris nos 
souffrances, nos joies .... On sait 
que tu es de la terre mais tu nous 
embêtes dans les champs”. "Et voi­
là: ça a commencé comme ça . . . 
le soir, je prenais la guitare, le pia­
no: je chantais. Ça restait dans la 
famille .... Un jour, un voisin est

venu m’entendre. Un autre jour, le 
village. Ils disaient que je leur don­
nais confiance et dignité pour leur 
métier ... Et puis, de plus en plus 
des gens m’ont demande de chanter 
pour eux . . .’*

Cette histoire, Félix Leclerc l’a 
déjà racontée dans un de ses livres, 
“Pieds nus dans l’aube”, paru en 
1940. C’est l’histoire de sa vie, sim­
ple comme il l’a voulue. Son grand-

père était un conteur, sa mère lui a 
appris la musique et son père, l’a­
mour de l’homme: “Je viens d’un 
conteur, d’une femme sensible à la 
musique, d’un colosse qui avait la 
bougeotte et j’ai appris à respecter 
les rudes travailleurs . . . Alors? 
... Je suis ce que je suis . . . logi­
quement.”

Félix Leclerc fui sans contredit le 
pionnier de la chanson au Québec.

II est d’ailleurs le seul à avoir véri­
tablement réussi à s'imposer hors 
de nos frontières. Il a été le plus po­
pulaire de nos compositeurs de 
chansons et demeure encore l’un 
des plus demandés. Mais, est-il vrai­
ment ce qu’il est convenu d’appeler 
une vedette? Laissons Félix répon­
dre à cette question: “S’il y a un 
mot que je déteste: c’est bien celui- 
làl C’est un mot qui m’effraie. 
Pourquoi faire d’un homme un être 
à part? Je préfère rentrer dans le 
bois. Les vedettes sont des gens qui 
ne sont plus eux-mêmes. Je veux vi­
vre anonyme. Marcher dans la fou­
le. Je veux chanter comme un ou­
vrier travaille et rentre à 5h. chez 
lui. Quelquefois je me dis que c’est 
cela que j’aurais dû faire. Je me dis 
aussi que je voudrais être un chan­
teur mort. Si les gens veulent enten­
dre mes chansons qu’ils les enten­
dent . . .”

Félix Leclerc a également tou­
jours été un très grand patriote et il 
est sans doute l’un des responsables 
de cet éveil soudain des Québécois 
que l’on a appelé révolution tran­
quille. Que pense le plus vieux de 
nos chansonniers de cette prise de 
position québécoise? “Il était très 
longtemps 4h. du matin dans Qué­
bec. Maintenant, il est 8h. . . . Je 
veut dire qu’il y fait jour pour les 
Canadiens français. On découvre 
des visages, des champs, des mai­
sons, des comtés, des millions de 
frères et soeurs. On entre dans la 
maturité. Les six millions de Cana­
diens français revendiquent dignité 
et respect vis-à-vis des Anglais. Au­
jourd’hui, ils sont forcés de nous re­
connaître. Sinon: c’est le séparatis­
me. Et ce sont eux qui l’auront vou­
lu. Pendant très longtemps: des 
voix ont crié dans le désert. Sans 
écho. Les voix du peuple des Cana-

diens français dominés, humilié^ 
éteints par la forcel . . .”

Comment est-ce que tout cela a 
commencé? — “Il y a 4 ans à Otta-1 
wa. Un petit député cunadien-fraift 
çais de l’Abitibi, demanda A |B 
Chambre, d’une voix douce, qu 
président des chemins de fer, un 
Anglais, M. Gordon: “Pourquoi,au 
Canada, aucun Français ne possède 
de poste important”. M. Gordon ré- 
pliqua ce que lui avait enseigné son 
père: “Parce qu’ils sont incompé- 
lents.” Je ne l’accable pas de cette 
erreur, disons, atavique. Mais je 
lendemain, l’effigie de M. Gordon 
fut brûlée dans 10 villes: Québec 
Montréal, Sherbrooke, Trois-Rivife 
res ... Puis 3,000 étudiants canal 
diens-français se rendirent dans |ç 
bureau de la compagnie des che­
mins de fer à Montréal. Ils exigé, 
dèrent des explications. Ils exigé, 
renl que l’on sollicite leurs connais,- 
sances. M. Gordon se rétracta. Le 
grand réveil des Canadiens français' 
a commencé à cette époque ... Si 
je suis revenu au Canada, c’est bien 
parce que je voulais être témoin de 
toutes ces choses . . . On va vers la 
fraternité... Du reste, il fauI 
qu’elle devienne universelle. Autre*, 
ment, c’est la fin de l’humanité. Jj

Félix Leclerc est un homme en* 
gagé qui aime la liberté et qui mène 
une existence qui le prouve. “Dans 
ma maison* de Vaudreuil, je reçois 
des lettres . . . Elles me sont adresi 
sées depuis des couvents, des caser» 
nés, une île de pêcheurs, un camp 
de bûcherons. Tous me demandent' 
d’aller chanter . . . Je regarde ma 
carte et je fais mon itinéraire . .11 
Cela me fait plaisir car au prins 
temps, une fièvre me saisit de voin 
la débâcle, le réveil, la cassure des 
glaces . . . Alors, je prends mon amj 
to avec ma guitare sur le siège arrièi 
re et je pars chanter, devant des sé­
nateurs ou des draveurs...”

le directeur du Centre culturel déclare:

"Nous ferons du cinéma non commercial; si je 
n’ai pas gain de cause, je démissionnerai”

ŒRCLESWPH 3
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Le 14 novembre, le Cercle des Fermières Saint-Joseph rendait horM 
mage à la présidente sortant de charge, Mme Napoléon Boilard.il 
Après 8 ans de généreux services, elle méritait bien qu'on lui offre un- 
cadeau-souvenir en témoignage de gratitude. Toutes ses compagnes 
se sont ensuite réunies pour le buffet froid. De gauche à droite, 
Mmes Galaise, et Larose, Mlles Camirand et Pagé, Mme Boilard ex­
présidente, Mmes Parenteau, Allaire et Turgeon.

N
ouvelles de

ST-ZÉPHIRIN
Par: Rêjeanne Boisvert
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Déléguées
Mmes Albert Lemaire et Henri 

René ont participé au symposium 
tenu à Montréal au Centre Maison­
neuve, dimanche lé 12 novembre.

Les parents catholiques du Qué­
bec sont déterminés à élever la voix 
pour se faire entendre par le gou­
vernement provincial et le ministère 
de l’Education. Les quelque 1,000 
délégués l’ont proclamé sans équi­
voque.

Le ministère de l’Education lan­
çait récemment une campagne d’in­
formation pour convaincre les pa­
rents que l’éducation, c’est leur af­
faire.

Ceux-ci ne veulent plus être ac­
cusés de négativisme; ils apportent 
nombre de suggestions et de projets 
pour que les réformes scolaires s’o­
rientent dans le sens le plus salutai­
re pour l’ensemble de nos enfants. 
L’Association des parents catholi­
ques du Québec entend mener la 
lutte pour faire reconnaître ses 
droits et être consultée par ceux qui 
prennent des décisions en éduca­
tion. Ce n’est qu’au sein d’une forte 
association que les parents pourront 
vraiment faire valoir leurs vues et 
s’affirmer. Selon l’avis d’un mem­
bre du Conseil supérieur de l’Edu- 
cation, le gouvernement attend la 
voix des parents.

Va-et-vient
Mme Albany Blanchette, MM. et 

Mmes Pierre-Paul Bourassa, André 
Frappier, André Blanchette, M. 
Pierre Blanchette et Mlle Céline 
Moulin se sont rendus à Montréal 
samedi le 11 novembre, assister au

mariage de M. Guy Blanchette et 
de Mlle Diane Michaud, fille de M[ 
et Mme Joseph Michaud. Au isteûi' 
de, leur voyage à Baie Comeaujes, 
nouveaux époux demeureront M 
Montréal.

VOULEZ-VOUS 
FAIRE CARRIÈRE

DANS LA VENTE?

Êtes-vous ambitieux ?
Êtes-vous travailleur ?
Aimez-vous la vente ?
... Si oui, la Compagnie 
Singer du Canada Ltée, 
offre cette opportunité à 
toute personne ayant de 
25 à 50 ans.

Pour renseignements: 
TEL. 472-2703

Demandez J.-P. BERGERON 
gérant

Toutes applications tenues 
strictement confidentielles

'DISTILLÉ AU CANADA POUR LA DISTILLERIE ERVEN LUCAS BOLS, AMSTERDAM, HOLLANDE.'

LE GROS GIN 
BOLS 
ON LE
SENT PASSER
Car BOLS est un "gros gin” 
fort en esprit qui réchauffe le 
coeur. L’hiver ou l’été, au 
printemps ou en automne, 
c’est le "gros gin” préféré de 
tous ceux qui vivent au grand 
air: chasseurs, pêcheurs, 
sportifs ... en un mot des vrais 
amateurs de “gros gin”. -,

Le carnaval... 
on le voit passe

V.O.GENEVEP 
f’V'GROS

JJ.G. — Monsieur Parent, à la 
suite (le votre décision de présenter 
gu Centre culturel un film pour les 
tofants, une controverse s’est éle- 

à savoir si le statut dont vous 
jouissez permet de faire du cinéma 
gu Centré culturel. Lundi soir der­
nier, le débat a été porté devant le 
conseil municipal par un gérant 
de cinéma, qui a laissé entendre 
qu'il s’agirait d’une concurrence dé­
loyale, étant donné qu’un accord au- 
uilt été conclu, avant la construc­
tion du Centre culturel, entre les 
promoteurs de ce Centre et les ciné­
mas, pour qu’il n’y ait pas de films 
gu Centre culturel. Qu’en est-il 
exactement, d’après vous?

p. P. — Il ext exact qu’à cette épo­
que, un accord s’était établi entre 
les promoteurs du Centre et les ci­
némas. Mais il ne s’agissait que 
id'un accord tacite. En fait, rien n’a 
été signé à ce sujet, à ma connais­
sance, et aucun document légal 
nous prive du droit de faire du ci­
néma. En principe, donc, le Centre 
.culturel pourrait faire du cinéma 
tant qu’il le voudrait. Mais je recon­
nais que tel n’est.- pas son rôle, du 
moins en ce qui concerne le cinéma 
.commercial. Que les gérants de ci­
néma se rassurent, il n’entre nulle­
ment dans nos intentions d’attirer 
les foules et de faire de la concur­
rence aux cinémas, en présentant 
des films commerciaux.

JJ.G. — Avez-vous l’intention de 
faire du cinéma non commercial, 
alors?
«P.P. — Voyez-vous, il existe une 
classe de gens, à Drummondville, 
qui s’intéresse au cinéma d’art. Or, 
dans aucun des quatre cinémas de 
là ville, ils peuvent voir du Renoir, 
du Bresson ou du Godard. Je suis 
d’avis qu’il entre alors dans le rôle 
du Centre culturel de satisfaire ce 
besoin qui existe chez les amateurs 
de cinéma d’art. Comme vous le 
’gÿez, il-ne s’agit donc pas de con- 
currence. . .

JJ.G. — Toute la question se bor­
né alors à établir la différence entre 
un film commercial et le cinéma 
d’art?

P.P, — Pratiquement. Il est enten­
du qu’il n’existe pas de. critères ab­
solus à ce sujet et qu’à part les films 
franchement commerciaux comme 
les Brigitte Bardot ou carrément ar­
tistiques comme le cinéma d’Eisens-

Dans l’intimité 
du Club Richelieu 
La période des élections annuel­

les est arrivée au Club Richelieu. 
Le président Roger BOURGEOIS 
à annoncé que les bulletins de vote 
ont été envoyés la semaine dernière 
et lès membres sont priés de choisir 
quinze (15) noms sur la liste. Les 
quinze candidats élus se réuniront 
[ensuite pour élire à leur tour les 
[membres qui formeront le nouveau 
(bureau de direction et son président 
(pour l’année 1968.

☆ ☆ ☆
: Deux invités ont assisté au dér­
ider souper du club et ce sont: 
[MM. Albert Dupuis, marchand de 
la rue Saint-Marcel, et Roméo Clé­
ment, agent de publicité à La PA­
ROLE.

☆ ☆ ☆
[ Evidemment, R/CHARLES HE­
BERT a profité de la circonstance 
pour glisser un mot sur la campa­
gne de recrutement de la Chambre 
de commerce du comté de Drum- 
mond. II est bien convaincu que cet 
(organisme est devenu le corps inter­
médiaire le plus important chez nous. 
Naturellement, le R/Charles a été 
l’objet de quelques taquineries à ce 
sujet, mais il a atteint son but en li­
vrant quand même son message.

☆ ☆ ☆
| R/HUGUES BLANCHETTE a 
profité de ce souper pour présenter 
?ùx confrères Richelieu son film, 
sur la sécurité routière. A nos côtés, 
nous avions les RR/JEAN-MARC 
MORIN et MARCEL FRENETTE 
qui ont commenté le film. Ils regor­
gent d’humour ces deux gars- 
là...

☆ ☆ ☆
I Incidemment, le R/DR J.-MARC 
MORIN nous a décrit (oh! briève­
ment) son captivant voyage dans les 
îles du Pacifique. Il va sûrement 
nous revenir pour nous en parler 
plus longuement lors d’une confé­
rence.

☆ ☆ ☆
I A la table d’honneur, outre le 
conférencier le lieutenant Gratièn 
Raîche et le président Roger Bour­
geois, nous avons remarqué les 
RR/Albert Marier, Maurice Ray­
mond, Léo Loiselle et Hugues 
Blanchette.

☆ ☆ ☆
R/GERARD FRADET s’est in­

formé quel était le poids minimum 
pour entrer au service de LA PA­
ROLE. Cette observation est venue 
à là suite de la présentation de l’in- 
y>té Roméo Clément, agent de pu­
blicité au journal.

☆ ☆ ☆
R/BENOIT NADEAU a dû ex­

pliquer le dernier contrat qu’il vient 
de signer lui et ses associés avec la 
compagnie Shell. Plusieurs avanta­
ges et un contrat unique dans son 
genre au Québec. Ce fut . . . aussi 
Une amende unique . . . pour lui et 
ses partenaires.

☆ ☆ ☆
Une nouvelle photo est mainte- 

,nanl accrochée au mur sur laquel­
le apparaissent toutes les figures 

anciens présidents du Club Ri­
chelieu depuis vingt ans. Il faut dire, 
comme l’a soufflé le Dr Morin, que 
Plusieurs ont vieilli depuis le temps 
du portrait . . ..

n. • * * *
vui sera choisi comme nouveau 

P. sideyt pour le prochain terme? 
P n n’a encore transpiré des cou­
rses. Pourtant dans le bon vieux 
emps, comme le disent les moins 

J®Unes>c’^tah choisi d’avance. Peut- 
we que ce sera ALBERT...

N.D.L.R. — A la suite de la discussion qui s’est élevée, lun­
di soir le I3 novembre, à la séance du Conseil de ville, au 
sujet d’une représentation cinématographique que le Centre 
culturel a mise à son programme, vu qu’il s’agit là d’une ques­
tion de principe et que le problème peut remonter à la surface 
chaque fois qu’il s’agira de présenter un film au Centre cul­
turel, nous avons cru qu’il serait d’intérêt public de recueillir 
pour les présenter à la population, les propos à ce sujet des 
deux principaux intéressés dans cette question, MM. Marcel 
Labbé, gérant du théâtre Drummond, et Pierre Parent direc­
teur et animateur du Centre culturel. Nous avons envoyé, 
pour les rencontrer, notre reporter, Jean-Jacques Gagné. Ce­
lui-ci a d’abord rencontré, jeudi matin, M. Labbé, qui s’est 
refusé à “déclarer la guerre”; il a simplement répondu à 
notre reporter qu’il croyait être dans son droit et qu’il laisse­
rait à M. Parent l’initiative des déclarations publiques, quitte 
à répondre aux propos de M. Parent, la semaine prochaine. 
Quant au directeur du Centre culturel, que Jean-Jacques 
Gagné a rencontré jeudi après-midi, il déclare qu’en tant 
que fonctionnaire municipal, il a le devoir de donner son 
point de vue au public. Nous vous présentons donc le conte­
nu de l’interview exclusive que notre reporter a obtenue de 
M. Pierre Parent.

Le directeur du Centre culturel, M. Pierre Parent, a gracieusement 
consenti, jeudi après-midi, à accorder une interview à notre reporter 
Jean-Jacques Gagné. Ils se sont entretenus du litige qui existe, 
présentement, entre le Centre culturel de Drummondville, et les 
gérants de cinémas. Ces derniers contestent le droit de notre "Place 
des Arts" de faire du cinéma, même non commercial.

tein, il en existe toute une catégorie 
à cheval sur la clôture.

J.J.G. — D’une façon pratique, en 
admettant que le Centre culturel se 
mette à présenter des films d’art aux 
amateurs, sur quoi vous baseriez- 
vous pour établir que tel film est 
bien du cinéma d’art?

P.P. — D’abord, il y aurait une 
question de présentation: celle-ci 
différerait de ce qui se fait dans les 
cinémas; le plus souvent possible, 
nous retiendrions les services d’ani­
mateurs spécialisés pour commen­
ter nos films. Ensuite, il y a la pro­
venance: personne n’osera qualifier

de commerciaux des films fournis 
par J’Office national du film, des 
films que Radio-Canada passe à ses 
ciné-clubs ou qui tiennent l’affiche 
de cinémas d’essai tels que l’Elysée 
ou le Verdi, à Montréal, des films 
qu’un conférencier apporte avec lui 
pour illustrer ses démonstrations 
(ici, je pense à Christian Zuber, un 
explorateur européen qui sera au 
Centre culturel, en décembre) ou 
enfin, des films que la Fédération 
des centres culturels, organisme 
formé pour aider les centres cultu­
rels et coordonner leurs activités, 
nous passerait dans le cadre de son 
programme de distribution de films 
culturels. J’ai ici une lettre qu’ils 
m’ont envoyée pour m’en proposer 
une dizaine, parmi lesquels nous 
trouvons des films de réalisateurs 
comme Claude Autant-Lara, Re­
noir, Cocteau et Allégret; ils me les 
proposent gratuitement et je ne vois 
pas pourquoi le Centre culturel de 
Drummondville ne profiterait pas 
des mêmes avantages que les autres 
centres culturels du Québec; de 
plus, ces films ne sont destinés 
qu’aux centres culturels et nos ciné­
mas locaux ne les présenteront cer­
tainement pas.

JJ.G. — Que feriez-vous si la ré­
gie du Centre culturel ou le Conseil 
de ville vous empêchaient de mettre 
en oeuvre votre programme?

P.P. — Eh bien! notez ce que je 
vais dire, car c’est très important; 
dans un tel cas, je démissionnerais, 
car le Conseil de la Régie iraient à 
l’encontre d’un des éléments qui 
constituent ma programmation ar­
tistique; mais cela me surprendrait, 
car jusqu’à maintenant, j’ai tou­
jours été fortement appuyé par ces 
deux organismes.

JJ.G. — Si, au contraire, votre 
programme est accepté, croyez-vous 
qu’il existe à Drummondville un pu­
blic assez important pour que de 
tels ciné-clubs soient des succès? 
Car ce sont bien des ciné-clubs, que 
vous voulez mettre sur pied?

P.P. — En réponse à la seconde 
question, disons qu’actuellement, 
de façon concrète, il y a au moins 
une organisation sociale (le mo­
ment n’est pas encore venu de la 
nommer) qui est intéressée à ce que

le Centre culturel organise des ciné- 
clubs pour elle. Pour répondre à la 
première question, disons qu’en po­
tentiel, il y a suffisamment de gens 
à Drummondville, pour monter 
plusieurs ciné-clubs. Il suffit de les 
intéresser. De semer . . . et dans 
quelque temps, on récoltera. Un co­
mité de ciné-clubs sera formé pour 
prendre charge de tout cela.

J J. G. — Pour en revenir à “Tin- 
tin et les oranges bleues”, puisque 
c’est ce film qui est à la base du dé­
clenchement de toute cette polémi­
que, pourquoi tenez-vous tant à pré­
senter ce film, quelle est la valeur de 
ce film et quelles sont vos impres­
sions sur toute cette affaire?

P.P. — D’abord, il faut dire que 
jusqu’à un certain point, Tintin est 
un film culturel. On retrouve ce 
personnage dans toutes les bonnes 
bibliothèques pour enfants, c’est un 
héros intéressant en même temps 
que très moral, le film est bon et la. 
moitié du Pavillon belge à l’Expo 
était consacrée à Tintin; voilà déjà 
plusieurs raisons qui militaient en 
faveur du projet. Et puis, il y avait 
la question de principe. Nous te­
nons absolument à ce que le droit 
soit reconnu, pour le Centre cultu­
rel, de faire du cinéma. Voyez-vous, 
c’est un film culturel pour enfants, 
il y aura un animateur pour le pré­
senter, les jeunes n’auront pas à 
payer pour le voir et finalement, ce­
la est très important, la compagnie 
Quaker, de par son contrat avec la 
compagnie belge de films, n’a pas 
le droit de présenter Tintin dans un 
cinéma.

J.J.G. — Ce film a-t-il suscité les 
mêmes difficultés, dans les autres 
villes?

P.P. — Absolument pas! A Vic- 
lori avilie, par exemple, on va le 
présenter au Centre civique et je 
peux même ajouter que l’un des vé­
ritables propriétaires d’un cinéma 
local, a aussi un cinéma à Victoria- 
ville; pourtant, il n’a pas dit un seul 
mot pour protester. Je m’étonne de 
la hargne dont font preuve certai­
nes personnes à Drummondville, 
contre le Centre culturel; pourquoi 
s’en prendre à nous? Si Quaker 
Oats n’était pas venu ici, c’aurait 
été dans une autre salle et personne 
n’aurait protesté. Le même film a 
aussi été présenté dans nombre 
d’autres centres culturels et il n’y a 
pas eu de difficultés nulle part.

JJ.G. — Avant de terminer, ne 
craignez-vous pas de devoir présen­
ter un jour au Centre culturel des 
films commerciaux, pour renflouer 
un déficit créé par la présentation 
de films non rentables?

P.P. — Jamais! Je suis personnel­

lement contre; de plus, on aurait 
tout de suite sur le dos plusieurs as­
sociations et enfin, je préférerais, si 
l’expérience occasionnait un trop 
grand déficit, l’arrêter, plutôt que

d’en venir à une concurrence dé­
loyale.

JJ.G. — En conclusion?
P.P. —' Le Centre culturel n’a 

d’ordres à donner à personne. Inver­

sement, qu’on ne se mêle donc pas 
de nos affaires. Le Centre culturel 
est administré par onze personnali­
tés compétentes qui savent ce qu’el­
les ont à faire.

POULET

RÔTI SANS HUILE,

DU VRAI
À TOUTE HEURE, DEVANT LE CLIENT

PATATES DORÉES-------

140, SAINT-DAMASE

DORÉ
POULET BAR-B-Q

-------SAUCE DORÉE

— TEL. 478-4995
- LIVRAISON GRATUITE ET RAPIDE -

SPÉCIAL MENUS
REPAS COMPLET
au choix du chef

!4 BAR-B-Q
au comptoir seulement

RECEPTIONS

No 1 - FORMAT FAMILIAL

Poulet entier
Patates dorées (2)
Salade (2) éftE
Sauce (2) |>e20
Pain (2)

No 4 - CUISSE

Patates dorées
Salade
Saucé
Pain

POUR GROUPES OU RÉUNIONS FAMILIALES 
demandez le gérant Camil Hamel 

PRIX SPÉCIAUX

No 2 - DEMI-POULET No 5 - HOT CHICKEN

20 couverts 
ou plus LIVRÉS DANS 20 couverts 

ou plus

Patates dorées
Salade
Sauce
Pain

. , NOS BOÎTES . z
1.00 74 OU ASSIETTES 1.50 72

Si possible commandez une heure d’avance

NOËL — JOUR DE L’AN
Nous serons ouverts 24 heures 

pour vos réveillons à ces occasions 
COMMANDEZ DÈS MAINTENANT

INVITATION

M. CAMIL HAMEL, GÉRANT

vous invite à venir visiter sa rôtis­
serie qui est unique en son genre 
dans la région.

CORDIALE BIENVENUE

HEURES D’OUVERTURE
Sur semaine 
Vendredi 
Samedi 
Dimanche

lOh. 
lOh. 
lOh. 
lOh.

a.m.
4h. a.m.
4h. a.m.

No 3 - POITRINE

Patates dorées
Salade
Sauce
Pain

Poulet entier 
Demi-poulet 

Poitrine 
Cuisse

Patates dorées
Pois verts
Salade
Viande blanche J
Viande brune “

Nb 6 -CLUB SANDWICH

Hors d’oeuvre 
Patates dorées 
Viande blanche 
Viande brune

À LA CARTE

2.50
1.50 
0.95 
0.70

Sandwich
Poulet blanc 

Sandwich 
Bar-B-Q

Smoked méat

1 -Sans apprêts - Plain

PIZZA -r 
p 

1.10
2-Pimerrts verts - Green Peppers 1 .20
3-Anchois - Anchovies
4-Champignons - Mushrooms
5-Pepperoni
6-Garnie - Ail Dressed

1.40
1.25
1.30
1.60

M
1.60
1.80
1.90
1.90
2.00
2,25

DESSERT SI DÉSIRÉ

1.50
1.25

0.75

0.60

0.55

L
2.10
2.20
2.40
2.40
2.40
3.00

Vhlm p'act/om!

'WMa, 
ORFEI elaM

SCOPB 
COULEURS

dEAN-ClAUDE BERCQ 
MAftILU TOLO 
REMETTE PRADIER 
PATRICIA VITER60

DU 25 NOVEMBRE 
AU

1 er DÉCEMBRE

SAMEDI, LE 25 NOV. À Ih. p.m. POUR LES JEUNES
Deux grands films en couleur — Admission 334

1-LES TERREURS DE L’OUEST comédie avec DARRY COWL et LES BRUTUS

2-MATHIAS SANDORF Grand film d’aventures

DEUX FILMS 
EN 

COULEUR

249 LINDSAY

TÉL. 472-7720

Horaire sur semaine
JUDOKA : 6h.29 - 9h.28
FILMS - ANNONCES : 6h.l7 - 9h.l6
DESSINS ANIMÉS : 6h.24 - 9h.23 
ROME EN FLAMMES : 8h.

DIMANCHE 
CONTINUEL 

À PARTIR DE 

12h.3O

STATIONNEMENT 
POUR TOUS 
CONFORT 

ET 
COURTOISIE

Boilard.il
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De nouvelles structures à 
l’administration ARDA-Québec

QUÉBEC - M. Clément Vin­
cent, ministre responsable de l’ap­
plication dans le Québec de l’enten­
te fédéral-provinciale ARDA, an­
nonce une structuration nouvelle 
des cartes de l’Administration AR- 
DA-Québec.

Ces nouvelles structures, a expli­
qué le ministre, ont été rendues né­
cessaires par suite de l’intérêt de 
plus en plus marqué que le gouver­
nement du Québec porte aux pro­
blèmes de l’aménagement du terri­
toire, c’est-à-dire à la mise en va­
leur rationnelle des ressources phy­
siques et humaines. L’entente AR­
DA, qui prévoit un partage, par Ot­
tawa et Québec, du coût de travaux 
d’aménagement dans les régions ru­
rales, est l’un des moyens à la dis­
position du Québec pour parvenir à 
cette mise en valeur.

Deux adjoints ont été nommés au 
directeur de l’Administration AR- 
DA-Québec, M. le sous-ministre 
adjoint J.-B. Bergevin. Ces adjoints 
sont: Me Gabriel Béland, notaire, 
et M. Irénée Marsolais, ingénieur 
professionnel. M. Bergevin est éga­

lement président du Comité perma­
nent d’aménagement des ressources 
(CPAR), et Me Béland est son ad­
joint à la présidence de ce comité. 
Le CPAR est un organisme intermi­
nistériel qui coordonne les actions 
des ministères intéressés à l’aména­
gement et qui agit comme conseiller 
du ministre quant à l’utilisation des 
fonds ARDA dans le Québec.

Parlant de ces deux organismes, 
le CPAR et l’Administration AR- 
DA-Québec, M. Vincent a souligné 
qu’ils ont joué un rôle important 
dans-ce domaine nouveau qu’est 
l’aménagement régional. Mainte­
nant, dit-il, que le Québec, après 
une période où l’on a dû mettre 
l’accent sur les études et les recher­
ches en aménagement, est entré de 
façon décisive dans la phase des 
réalisations, notamment dans le Bas 
Saint-Laurent, en Gaspésie et aux 
Des-de-la-Madeleine, leur rôle 
prendra encore davantage d’am­
pleur. Il est heureux que, dans ces 
circonstances, des hommes de l’ex­
périence et de la compétence de 
MM. Béland et Marsolais, accèdent

GRANDE MATINÉE

une production GEORGE STEVENS

LA PLUS 
GRANDE 

HISTOIRE 
JAMAIS 

RACONTEE

Pour mieux vous satisfaire, 
nous vous offrons deux grandes 
matinées, soit mercredi et 
jeudi à 4H.30.
Une invitation spéciale est 
lancée aux étudiants . • • 
Adm. 754.

à des postes d’influence comme 
ceux qu’ils détiennent maintenant. 
Mc Béland

Me Béland, qui a fait ses études 
secondaires à Sainte-Anne-de-la- 
Pocatière et ses études en droit à 
l’Université Laval, a exercé sa pro­
fession de notaire dans sa ville na­
tale de Cabano.,

Membre, directeur ou animateur 
de diverses associations socio-éco­
nomiques de la région du Bas 
Saint-Laurent, il participa de façon 
très active, à compter de 1961, aux 
travaux du Conseil d’orientation 
économique du Bas Saint-Laurent. 
Ce conseil économique régional 
dont Me Béland devient le prési­
dent en 1964, avait été formé en 
1956 dans le but de promouvoir le 
développement économique de la 
région. Lorsqu'on 1963, le Québec 
accepta de participer au program­
me d’aménagement rural et de dé­
veloppement agricole (ARDA) pro­
posé par Ottawa, le C.O.E.B. entre­
prit des démarches qui donnèrent 
lieu à la reconnaissance par le gou­
vernement du Québec, du territoire 
du Bas Saint-Laurent, de la Gaspé­
sie et des lles-de-la-Madeleine com­
me territoire-pilote d’aménagement. 
Peu de temps après, le Bureau d’a­
ménagement de l’.est du Québec 
(BAEQ) était formé.

Me Béland a siégé au conseil 
d’administration du BAEQ dès 
1964. On sait que le BAEQ est un 
organisme sans but lucratif qui a 
préparé, à même les fonds ARDA, 
un plan-directeur d’aménagement 
du territoire-pilote.

Quant au Conseil canadien de 
l’aménagement rural, dont M. le 
notaire Béland a été membre, il est 
formé de quelque 40 personnes 
choisies par le gouvernement fédé­
ral dans toutes les provinces cana­
diennes. Cet organisme a reçu man­
dat de conseiller le ministre fédéral 
responsable de la loi ARDA, en 
matière d’aménagement rural.
M. Marsolais:

M. Marsolais est originaire de 
Saint-Jacques de Montcalm et, jus­
qu’à sa nomination, il habitait 
Drummondville-Ouest dont il est 
l’un des échevins.

Diplômé du Collège de l’As­
somption et de l’Ecole polytechni­
que de Montréal à titre d’ingénieur 
civil et de bachelier ès-sciences ap­
pliquées, il est membre de la Cor­
poration des ingénieurs du Québec. 
Ses études terminées, il fut inspec­
teur du matériel de guerre pour le 
compte du gouvernement améri­
cain, ingénieur divisionnaire à l’Of- 
fice du drainage du Québec, ingé­
nieur et chef de district de Drum­
mondville, assistant-ingénieur en 
chef du Québec. A titre d’ingé­
nieur-conseil, M. Marsolais a sur­
veillé la construction de la route 
transcanadienne et de l’autoroute 
des Cantons de l'est. L’Administra­
tion ARDA-Québec avait retenu 
ses services, depuis un an, comme 
directeur de projets. Le nouvel ad­
joint au directeur de l’Administra- 
tion ARDA-Québec est donc bien 
au fait des perspectives dans les­
quelles le gouvernement du Québec 
veut utiliser les fonds ARDA. Ses 
connaissances d’ingénieur seront 
par ailleurs particulièrement utiles 
dans l’élaboration des programmes 
pour le relèvement économique et 
social des régions rurales.

N
ouvelles de

ST-EUGÈNE
Par: HELENE ROZON
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Noces d’argent
Dimanche le 5 novembre, les pa­

roissiens de Saint-Elphège étaient 
en liesse à l’occasion du 25e anni­
versaire d’ordination sacerdotale de 
leur dévoué curé, M. l’abbé Pierre 
de- Montigny.

Il y eut messe solennelle par le 
jubilaire, sermon de circonstance 
par M. l’abbé Martin Moulin, con­
frère de M. le curé.

Offrande d’un calice, don des pa­
roissiens, par M. Jules Coll, mar- 
guillier qui l’a présenté à notre dé­
voué pasteur à l’offertoire de la 
messe. Toute la famille paroissiale 
s’est unie plus intimement et plus 
pieusement au célébrant en ce jour 
de fête.
■ A la fin de la messe, il y eut 
chant d’actions de grâces par toute 
l’assemblée. M. Laplante de Drum­
mondville fut commentateur à la 
messe.

Le soir, réunion paroissiale à la 
salle de l’école. Une adresse fut lue 
par M. Simon Précourt, marguillier, 
offrande d’une gerbe spirituelle par 
Lise Coll et don d’une bourse 
par François Lemire.

Plusieurs personnes ont contribué 
au programme de la fête: Mme Er­
nest Turcotte, piano; M. Marcel 
Bellavance violon; M. Alexis Belis- 
le, chant; M. Bertrand Lefebvre 
chant; . Mlle Johanne Turcotte, 
piano; M. Jacques Lépine, piano et 
guitare; M. Michel Lépine, violon; 
Mlle Marie-Paule Gauthier piano; 
Mlle Denise Binette chant; Mlle 
Lucie Coll, chant; M. Edouard La- 
force, violon ainsi que la chorale 
dés jeunes de l’école. Mlle Hélèna 
Hamel accompagnait les chanteurs 
et musiciens.

Nous offrons nos voeux de bon­
heur et longue vie à notre dévoué 
curé, espérant que le bon Dieu le 
laissera de nombreuses années par­
mi nous.

Nous remercions nos religieuses, 
les SS de l’Assomption d’avoir con­
tribué beaucoup à l’organisation de 
cette fête. Merci à MM. les mar- 
guilliers et à M. le maire de la pa­
roisse.

M. le curé a décoré M. Alexis Bé- 
lisle du mérite diocésain — la mé­
daille Béni Merenti — pour services 
rendus à la chorale de la paroisse 
depuis cinquante ans. Félicitations 
à M. Alexis Bélisle pour cette ré­
compense bien méritée.

ENCOURAGEZ 
NOS ANNONCEURS

Lundi soir, au souper bimensuel du Club des Lions, le conférencier 
invité était M. Gilles Lachance, judoka chevronné, en plus de travail­
ler dans la finance. On le voit ici, le second à partir de la gauche, en­
touré des Lions André Allie, qui l'a présenté, Maurice Lesage, vice- 
président du Club des Lions et Jacques Adam. M. Lachance a vive­
ment intéressé l'assistance par sa causerie très vivante et accompa­
gnée d'une spectaculaire démonstration sur le judo.

EGALEMENT A L'AFFICHE

N
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STE-CLOTILDE
par: Mmo Camille Langlois

bliable; d’abord un accueil chaleu­
reux, puis on pénétrait dans une 
salle aménagée en palais de fée. La 
table tournante mettait du piquant 
dans les jambes; les copains dansè­

rent toute la soirée. Elle fait Un 
voeu: revoir bientôt tous ces visagên 
ravis.” Nous souhaitons qu’il y Qjt 
beaucoup d’autres fêtes de ce genre-, 
termina-t-elle.

Le village de Sainte-Clotilde sera 
doté d’un bureau de poste moder­
ne; les travaux de construction 
commenceront très prochainement.

Décès
Est décédé à Nicolet, M, Théode 

Hébert, âgé de 90 ans et onze mois, 
époux de feu Virginie Désilets. Son 
service et sa sépulture ont eu lieu 
lundi le 13 novembre en l’église de 
Sainte-Clotilde. Nos sincères con­
doléances à la famille.

Soirée réussie
L’organisation Loisirs-Danses a 

fait ses débuts le 11 novembre. Une 
jeune Mlle M.D. nous livre ses im­
pressions: “Ce fut une fête inou­

DÉBOSSELEUR DEMANDÉ
On demande un débosseleur pour dépositai­
re Ford dans l’Ouest de Montréal. Meilleures 
conditions de travail et salaire, assurance- 
groupe, travail à la pièce si désiré.

Pour informations, communiquez avec :

M. Roland Gùérette,
Montréal, 
Téls.: le jour jusqu’à 6h. p.m. 697-2211 
le soir 671-6455

478-1212

SEMAINE DU 25 NOV. AU 1er DÉCEMBRE
SAMEDI À VENDREDI

attention :
ce film traite des problèmes délicats
de l’adolescence, il est réservé ADM.: $1.25

aux personnes de 18 ans et plus.

ins hommes sont esclaves de la femme dont ils sont amoureux

HAYA HARAREET • JEAN-LOUIS TRINTIGNANT 
AMÉDÉO NAZZARI • GEORGES RIVIÈRE <

\ SCOPE - COULEURS /
UN DRAME VIOLENT QUI VOUS RÉVÉLERA LE SECRET DES AMOURS D’ANTINÉA

miKEEDE
À L’ÂGE ATOMIQUE

D'APRES LE ROMAN DF PIERRE BENOIT

PROGRAMME POUR ENFANTS — SAMEDI LE 25 NOVEMBRE — ADM.: $0.35 
2 GRANDS FILMS EN COULEUR

SINBAD (aventures) et LA FLOTTE (comédie)
contre les sept sarrasins se mouille

Proulx et de Yvette Légaré, de
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Mariage

CHEZ

«t ’
ST-BONAVENTURE

■IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIH Mme J.-P. Bonin ■■

Le 28 octobre se sont épousés Drummondville, et Wilfrid Saint- 
Lorraine Proulx, fille de feu Joseph Germain, fils de feu Wilfrid Saint-

Germain et de Cora Pétrin de 
Saint-Bonaventure. Après la céré­
monie religieuse, lés nouveaux 
époux sont partis en voyage de no­
ces aux chutes Niagara. A leur're­
tour, ils demeureront à Saint-Bona­
venture. Nous leur souhaitons 
beaucoup de bonheur.
L’Aféas

Le 14 novembre l’Aféas tenait

son assemblée mensuelle. Lé prix 
de présence fut gagné par Mlle 
Yvette Caya. Il y eut démonstration 
de tricot.

L’Aféas organise une partie de 
cartes pour samedi le 2 décembre. Il 
y aura plusieurs prix à gagner. 
Bienvenue à toutes les personnes 
qui voudront bien encourager cette, 
organisation paroissiale.

Va-et-vient

UN DES SUCCÈS DE L’ANNÉE

— PARIS MATCH

Le Club Aramis de notre ville, qui comptait déjà 792 membres en 
Lgle, s'est enrichi, dimanche dernier, d'un important groupe de 
nouveaux Aramis convaincus et enthousiastes. Comme d'habitude, 
les cérémonies ont eu lieu en l'école Saint-Frédéric. 77 candidats, 
igiie nous voyons sur cette photo, accompagnés de quelques officiers

’ Avez-vous des problèmes 
de boisson ?

[ LES ALCOOLIQUES ANONYMES 

'h pourraient peut-être vous aider.

Composez : 478-8338 ou 
472-6803 ou 
478-7154

Assemblées hebdomadaires-ouvertes 

au public le jeudi à 8h.3O p.m. '

■École Chabanel, 1050 Chabanel, 

Drummondville-Sud

MlkMM'KIlWeilllMi
Ministère de la Main-d'oeuvre et de l'immigration

■ OUVELLES DE 

Nst-nicéphore
■ W Par: Mme R« .Lachafité 
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EN

EXCLUSIVITE
a

LES

SURPRISE PARTY

DES MILLIONNAIRES

AVEC SES

DESHABILLES
PROGRESSIFS

DESENCHANTEMENT

D'UN JOLI MANNEQUIN

QUI AURAIT DECIDE

QUE SEULEDE RETOUR
LA RICHESSE

A LA DEMANDE GENERALE COMPTAIT

EN COULEUR

LE 2 DEC.

POUR UNE SEMAINE

PALME D'OR
Festival Cannes 1966

un film de

Claude lelouch **s 
anouk aimée 
Jean-louis trintignant 
pierre barouh

ELLE SAVAIT ENVOUTER LES HOMMES LES
PLUS BEAUX ET LES PLUS RICHES !

LES ARAMIS

du Conseil, ont "subi” avec succès les différentes phases de l'initia­
tion. Le tout s'est terminé par un banquet, dans une atmosphère de 
gaieté et de fraternité. Les cérémonies de l'initiation étaient confiées 
à une équipe d'Asbestos. (Photo Paquin).

Un surveillant de contrôle de la 
qàalité doit posséder baccalauréat 
^sciences ou une spécialisation en 
chimie ou physique. Salaire $6,700 

[148,400 par année selon les qualifi- 
I cations.

Un dessinateur industriel (méca- 
nique) diplômé d’une école de 
technologie et ayant quelques an­
nées d’expérience. Travaille sous 
^veillance d’un ingénieur et doit 
Hfflrôler le travail de subalternes. 
(Echelle de salaire entre $6,500 et 

j 59,000 selon qualifications.
F [Un.pharmacien d’hôpital. Salaire 
selon l’échelle normale des pharma­
ciens avec un boni-responsabilité 
dé $700.

lUn contremaître pour atelier d’u­
sinage situé à Drummondville. Doit 
être bilingue et posséder expérience

Démangeaison 
r Rectale Vite

Soulagée
. y JJiie substance cicatrisante, 

exclusive soulage la douleur 
K. et réduit les hémorroïdes.
ISii vous recherchez un remède effi­
cace aux “hémorroïdes à démangeai­
son’’, voici une bonne nouvelle. Un 
laboratoire réputé a découvert une 
substance cicatrisante qui soulage 
ifapidement douleurs et démangeai­
sons et même réduit les hémorroïdes, 
tout en hâtant la cicatrisation et en 
aidant à prévenir l’infection.
.©ans de nombreux cas, et meme 

des cas anciens, on a constaté “une 
Amélioration étonnante”, maintenue 
durant plusieurs mois.

Çés succès résultent d’une nou­
velle substance cicatrisante (la Bio- 
Dyne) qui agit sur les cellules lésées 
<ot .stimule la croissance des tissus 
Bpüveaux. La nouvelle Bio-Dyne se 
présente sous forme d’onguent ou de 
suppositoires dénommés “Prépara­
tion H”. En vente à tous les 
^comptoirs pharmaceutiques. Satis- 
faction ou remboursement.

dans la production ainsi que con­
naissance des machines, outils.

Déux vendeurs fonds mutuels, 
excellentes conditions de salaire.

Des vendeurs d’assurance. Excel­
lentes conditions de salaire et de 
travail. Mariés de préférence.

Deux vendeurs de porte en por­
te. Salaire à commission. Vente de 
plans de bourses ou batteries de 
cuisine, produits domestiques.

Un mécanicien d’automobile, 
Ire classe, 10 ans d’expérience mi­
nimum. Agé de 30 à 35 ans. Doit 
posséder ses propres outils. Salaire 
très raisonnable à discuter avec 
l’employeur.

Un réparateur de calculatrices. 
Doit posséder 3 ans- d’expérience. 
Salaire $90 par semaine minimum.

Des opérateurs de débusqueuses 
(timber-jack) pour diverses régions 
de la province.

Il existe aussi une forte demande 
'de bûcherons avec expérience'

Un mécanicien de machine fixe 
avec licence 4 AB ou 3 AB pour 
Saint-Jean.. Salaire $2.25- à $2.40 
l’heure.

4 maçons avec carte de compa­
gnon. Salaire $2.80 l’heure.

Un modeleur dans une fonderie. 
Soit, posséder. 5 ans d’expérience. 

:Salaire_$2^5-Theure-— 45 heures 
'paTsemaineT'—

Un commis de finance. Salaire 
$275 par mois. 5'8" et plus — lie 
année.

Une diététicienne pour une insti­
tution hospitalière. Etre diplômée et

avoir terminé son stage en diététi­
que. Salaire selon la convention 
collective des hôpitaux de la pro­
vince de Québec.

Une physiothérapeute pour une 
institution hospitalière. Etre diplô­
mée en physiothérapie et avoir ter­
miné son stage. Salaire selon la 
convention collective des hôpitaux 
de la province de Québec.

Dix infirmières licenciées pour 
l’extérieur de Drummondville. Sa­
laire selon les normes.

Une sténo-dactylo bilingue et ex­
périmentée pour bureau d’usine. 
Salaire à discuter.

Des aides-ménagères avec ou sans 
expérience. $15 à $25 par semaine, 
logées et nourries.

Une cuisinière avec expérience 
dans restaurant pour préparer des 
repas légers. De 7h.00 p.m. à lh.00 
a.m. — 45 heures par semaine — Sa­
laire $0.90 l’heure.

4 serveuses de table avec expé­
rience. Salaire $0.80 l’heure.

^■■■1 ■■■■■■ ■■■■■■ .«■■■■■■■■■■■■■■■■■ ■ ■■■■■■■■■■■■■■ ■■■■■■■■■

472-3940
RUMMDND

DRUMMONDVILLE

6 SEMAINES 
DE SUCCES A 
MONTREAL 

DANS 2 CINEMAS

Samedi a vendredi
du 25 nov. au 1 déc. ■ $1.25

I/Im jeune ^ille c^niejué, 
Ambitieuse., ^AvissAnte

(fans La oie...

Le R. P. Alfred Laplante, des PP. 
de Ste-Croix, de l’Oratoire Saint- 
Joseph, était récemment de passage 
chezM. et Mme Aidée Beaudoin.

M. et Mme Almanzor Niquette, 
M. et Mme Harold Côté, M. et 
Mme Joseph Lavoie, M. et Mme 
Fernando Lavoie, M. et Mme 
Adrien Tremblay, M. et Mme Ro­
bert-Vigneault, M. et Mme Denis 
Niquette, Mme Sylvio Yergeau sont 
allés, samedi le 3 novembre, aux fu­
nérailles de M. Harris Viens, décé­
dé accidentellement à Saint-Guil­
laume. Il était le frère de Mme Al­
manzor Niquette. Nos plus vives 
condoléances aux familles éprou­
vées.

belles 
dents

EN 
COULEUR

EN 
COULEUR

COMMENÇANT SAMEDI
MIREILLE DARCS

Son second triomphe après GALIA

JACQUES CHARRIER 
W DANIEL GELIN

PETER VAN EYCK

‘UN GRAND AMOUR ET UN GRAND FILM” 

— L’EXPRESS

...PLUS QU'UN CHEF-D’OEUVRE”

i-LE NOUV. OBSERVATEUR

“IL SERA CONSIDÉRÉ PAR DEAUCOUP COMME 

LE PREMIER VRAI FILM D'AMOUR DU CINÉMA" 

— L'EXPRESS

HORAIRE
DEUXIEME
grand succes Une fille jeune et excitante, 

courageuse jusqu’à la provocation

SAMEDI ET LUNDI A VENDREDI 
A BELLES DENTS: 6h.3O - lOh.15 
SAFARI DIAMANTS : 8h.

un homme M 
gtuneTemme
Ce film est à l’affiche à Montréal 

depuis deux ans

DIMANCHE
À B. DENTS : 3h.05 - 6h.3O - 1 Oh.l 5
SAF. DIAMANTS : Ih. - 4h.45 - 1 Oh.l 5

BIENVENUE

HORS! FRANK

SAFARI 
DIAMANTS

SCOPE et COULEUR
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N

S’il m

TOUT A ÉTÉ RENVERSÉ DANS LE PARLOIR
UNE CUISINE FORT ENDOMMAGÉE

bancs et les tables ont percutéplus de blessés. Les chaises, les

Dans notre région
C'ÉTAIENT 2 LOCOMOTIVES ET UN WAGON

Cette superbe cuisine du train "Rapido", construite tout en acier 
inoxydable n'a pas pu s'en tirer sans des dommages appréciables, 
comme on peut lé constater par cette photo. Quand les deux trains

Le "Rapido" Champlain comptait six voitures dont un parloir. Au 
moment de l'accident au moins une quarantaine de personnes y 
prenaient place et c'est dans cette voiture qu'on a dénombré le

les uns contre les autres, jetant par terre les occupants. On voit ici 
le désordre qui règne dans le parloir quelques instants après le té­
lescopage.

se sont heurtés, tout ce qu'il y avait dans ce wagon-cuisine a changé 
de place pour s'échouer par terre, boîtes de conserve, vaisselle, 
ustensiles, chaudrons . . .

L

"ÇA FAIT BOUM"
Même si les deux convois svaiefl 
passablement ralenti leur allurfl 
il n'en reste pas moins que la col­
lision a dû être assez fracajl 
santé comme l'indique cettfl 
photo qui montre les deux puis- 
sants diesels changés en amas de 
ferraille tordue dont plusieurs p|a 
ces ont été ramassées à des dizai*i 
nés de pieds de l'endroit de 
l'impact. C'est dans l'une de ces 
locomotives qu'a été emprisonné 
le mécanicien, M. Edmour Bofl 
dreau, secouru par son compaj 
gnon qui avait réussi à sauter 
avant la collision. C'est sûrement- 
par miracle que lui et les 121? 
passagers du "Rapido" sont tous 
sortis vivants de cet accident fer­
roviaire. En voyant les dégâts ma­
tériels à notre arrivée sur les lieux,] 
il était difficile de croire que per­
sonne n'avait perdu la vie. On a 
laissé entendre que les dommage^ 
pourraient bien s'élever à prèsf 
d'un million de dollars.

Photos: Pierre Dozois 
Textes: Jean-Paul Levasseur

Premier accident ferroviaire depuis 40 ansj
En se référant aux souvenirs d’anciens employés de la gare 

du Canadien National à Drummondville, le récent accident fer­
roviaire survenu à Saint-Germain-de-Grantham, mercredi der­
nier, est le premier à se produire dans notre région depuis près 
de 40 ans. La dernière tragédie qui a causé autant de dégâts 
matériels et de blessés remonte au jour de Pâques, le 8 avril 
1928 quand un train de passagers s’est engouffré près du pont 
de la rivière Saint-François, sur la rive nord. Bien des gens se

475A Lindsay

Vous aimez la belle danse? 
Alors suivez nos cours PRIVÉS 
et GROUPES donnés par deux 
professeurs DIPLÔMÉS.

DANSE SOCIALE

GERMAINE et GEORGE

DrummondvilleTel. 472-7313

Ecole détenant un permis en vertu de la loi 
des écoles professionnelles privées.

souviennent encore de cet accident qui avait fait trois victimes 
et qui avait aussi provoqué beaucoup d’émoi chez la population 
de notre petite ville à cette époque.
Aucune perte de vie

Quarante-deux blessés et des lourds dommages matériels qui 
s’élèveront sûrement à plus d’un million de dollars, voilà le bi­
lan du télescopage qui a eu lieu la semaine dernière, à quelque 
six milles de Drummondville, soit exactement au 10e rang de 
Saint-Germain, entre un train de passagers et un convoi de 
marchandises. Les deux trains roulaient sur la même voie au 
moment de la collision qui s’est produite vers 9h.l5 du matin, 
alors que le “Rapido” Champlain filait vers Montréal et que le 
convoi de marchandises allait en direction de Drummondville.

En se heurtant violemment, les trois locomotives ont versé 
sur le côté, deux s’empilant l’une contre l’autre tandis que la 
troisième est tombée sur le versant opposé. Cependant toutes 
les six voitures du “Rapido” sont demeurées en place sur les 
rails tandis que quelques-uns des 55 wagons du convoi de mar­
chandises se sont tamponnés pour quitter la voie ferrée.
A vitesse ralentie

D’après les informations obtenues sur les lieux, les deux 
convois avaient passablement ralenti leur vitesse au moment 
de la collision frontale, allant au maximum 30 milles à l’heu­
re. Les ' mécaniciens ont fait preuve de beaucoup de vigi­
lance en appliquant rapidement les freins de sûreté, ce qui a 
eu certainement pour résultat de sauver des vies. On a su que 
dans cette zone, habituellement la vitesse permise est supé­
rieure à 50 milles à l’heure.

Après avoir tiré sur les freins de sûreté, les conducteurs, sauf 
un, ont sauté de leurs bolides à environ 50 pieds du point de 
l’impact. M. Edmour Boudreau n’a pas eu le temps de sauter et 
il est demeuré dans sa locomotive. H a toutefois été secouru 
quelques instants plus tard par son compagnon M. Gérard Vé- 
zina, tous deux mécaniciens du convoi de marchandises. Les

En avant, on voit un pan de l'extérieur d'un wagon 
qui contenait des sacs de farine et de sucre et en 
arrière ce sont les restes de deux locomotives qui 
filaient à environ une trentaine de milles à l'heure 
au moment de l'impact.

EMPLOIS DEMANDÉS

Sous le choc de la collision frontale, les deux loco­
motives du convoi de marchandises ont quitté la 
voie ferrée, entraînant avec elles un autre wagon. 
Le tout a versé sur le côté et le feu s'est mis de 
la partie comme on le constate par cette photo.

domicile la journée même ou les jours suivants. 
En plus des ambulances, plusieurs automobilistes 
ont conduit des blessés à l'hôpital. On voit ici des 
secouristes qui aident les passagers à quitter le 
train.

LES BLESSÉS QUITTENT LE TRAIN

UN PERSONNEL DILIGENT

GAGNANTS DE NOTRE TIRAGE D’OCTOBRE

primées

Participez au tirage de

AU REVE DE LA MARIEE

un assortiment de robes 
le plus complet de toute 
la ville à prix de vente, 
gr. 5 ans à 52.

CHOIX DE 75 COSTUMES
costumes d'hiver, sport et de toiletté - rég. $99 à 
$179 réduction de 25%.

CHOIX DE BLOUSES
un choix magnifique de blouses blanches et im-

MANTEAUX DE KID
doublure imfc.-fourrure gr. 5 à 18, rég. $129 pour

MANTEAUX DE SUÈDE rég. $135 réduits à moitié prix

LA LOCOMOTIVE
I Encore fumante, nous voyons sur cette photo en
I avant la locomotive du "Rapido", couchée sur le
I côté au .milieu des sacs de farine et de sucre qui
I Nichent le sol. En arrière, encore en place sur la

SOULIERS 
de toilette, reg. 

► $14.95 assortiment 
de couleurs réduits

70 MANTEAUX DE TWEED 
de qualité, sans fourrure - rég. $98 

à $1 25 réduits à$49s59

canadian 
nationalmécaniciens du “Rapido” étaient MM. L.-Philippe Pelletier et 

Magloire Fournier.
Les secours arrivent

Dans le “Rapido” les 121 personnes à bord ont ressenti 
une forte secousse qui a fait plonger tout le monde en avant au 
moment du télescopage. Les bancs, les tables ont été arrachés 
du plancher; les cuisiniers ont été brûlés par l’eau ou les appa­
reils électriques tandis qu’un maître d’hôtel du train à été as­
sommé par un buffet qui s’est écrasé sur lui.

Peu de temps après l’annonce de cet accident, des ambu­
lances de Drummondville, des membres de la Sûreté provincia­
le et les pompiers de Saint-Germain sont arrivés sur les lieux 
pour porter secours aux voyageurs les plus affectés. D’autres sa­
maritains qui étaient là ont généreusement accepté de conduire 
les blessés à l’hôpital. Signalons qu’il fallait parcourir une dis­
tance d’environ deux milles pour s’approcher de l’endroit de la 
collision. Après avoir reçu des soins, la majorité des passagers 
ont continué leur voyage vers Montréal dans un autobus où 
bien sont retournés à leur domicile. Vendredi après-midi, tous, 
sauf une dame, avaient regagné leur demeure, nous ont com­
muniqué les autorités de l’hôpital Sainte-Croix.
Le feu s’en mêle

Avec, beaucoup de célérité, des cultivateurs des alentours 
ont uni leurs efforts pour libérer les vaches qui étaient empri­
sonnées dans un wagon, tout près des flammes. Un à un, on 
attachait les bovins et on les forçait à évacuer le wagon. Sept 
bêtes n’ont pas survécu à cet accident, tuées sur le coup ou 
achevées par la suite à cause des blessures qu’elles s’étaient 
infligées.

Le “Rapido” se met en route de Québec à 7 heures du 
matin pour s’arrêter à Montréal à 10 heures de l’ayant-midi. 
Personne ne peut s’expliquer les raisons pour lesquelles les 
deux trains circulaient sur la même voie en sens contraire. 
D’ailleurs, à cet endroit il n’y a qu’une voie- simple.

Disons qu’au moment de la collision, il neigeait abondam­
ment et la visibilité était très réduite. Malgré tout, les mécani­
ciens ont pu apercevoir à temps l’autre qui venait à sa rencon­
tre pour éviter le pire.

Le gérant du trafic à la gare de Drummondville, M.R.-A. 
Sawyer nous a dit que le trafic a repris son cours normal vers 
minuit de là même journée.

DE VOTRE REVENU TIREZ-EN UN DEUXIÈME

GILBERT LAPOINTE

Achat - Vente - Echange

• ACTIONS
• OBLIGATIONS
• FONDS MUTUEL
CONSULTEZ

GRENIER, RUEL & CIE INC.
membres de 

l'Association canadienne des courtiers! 
en valeurs mobilières

COURTIERS EN VALEURS 
DE PLACEMENT

Bureau : 408 Surprenant Drummondville Tel. 478-0975

ATTENTION !
POUR VOS BANQUETS

DU "RAPIDO 
voie ferrée, c'est le wagon qui renfermait une qua­
rantaine de bovins qu'il a fallu sortir de cette cage 
un à un à l'aide d’un tracteur de ferme.

"SORTEZ-MOI D'ICI"
Parmi les 55 wagons qui étaient attachés aux deux diesels du con­
voi de marchandises, un des premiers transportait environ une qua­
rantaine de bêtes. C’est à l'aide d'un tracteur et d'un câble qu'on 
a pu réussir à les faire évacuer le wagon après la collision. On voit 
ici l'une des vaches, l'oeil hagard et un peu effrayée par ce qui se 
passe autour d'elle, attendant son tour pour quitter le wagon et al­
ler gambader dans le champ voisin. Il a fallu tout de même abattre 
environ sept bêtes qui. avaient reçu des blessures à la suite de ce 
télescopage.

L'évacuation des blessés n'a pas tardé à se faire, 
car presque aussitôt après le télescopage des deux 
trains, des ambulances de Drummondville étaient 
sur les lieux pour transporter ceux qui avaient reçu 
des blessures. L'hôpital Sainte-Croix a accueilli 42 
blessés, mais tous sauf un, ont pu regagner leur

1 ) Secrétaires bilingues
2) Aides en comptabilité
3) Vendeuses
4) Dactylos : juniors - intermédiaires - seniors
5) Dessinateurs industriels
Appelez :
OFFICE OVERLOAD
Tél. 478-4866

OFFRE LE PLUS GRAND CHOIX DE

CADEAUX DE NOËL
pour jeunes filles jusqu’aux plus âgées des dames et des 
plus petits points jusqu'aux plus grands, à prix modi­
ques.

à domicile ou à l'extérieur 
quelle que soit l'occasion

NOCES — FIANÇAILLES* 
RÉUNION APRÈS FUNÉRAILLES, ETC.

je serai heureuse de vous faire bénéficier de mes 
28 ans d'expérience ainsi que des nouvelles don­
nées acquises sur le récent cours de rafraîchisse­
ments que je viens de terminer.

Mme Estelle Proulx
POUR RENSEIGNEMENTS: TÉL. 478-5403 ROBES

$0 ’5 $10’5 $29

la paire

le chef de gare 
la collision pour 
avec les person-

nés en charge du "Rapido" Québec-Montréal. On voit justement 
à gauche M. R.-A. Sawyer qui s'entretient avec le chef de train M. 
Emilien Mathieu (à droite). Au centre, il s'agit des deux maîtres 
d'hôtel au service du train, dont à l'arrière M. Patrick Thériault qui 
a été blessé à un genou.

COUVRE-CHAUSSURES
noirs et bruns, rég. $.1 6.95 
à $25 réduits à

95 MANTEAUX DE TOILETTE ET SPORT
garnis de fourrure, réduits de 35%. Profitez de cet­
te aubaine pour être chics durant les Fêtes, gran­
deurs 5 ans à 56.

GANTS 
de chamoisette à

la paire 
en kid , la paire

$2"
CHOIX DE CHAPEAUX 
de feutre, imitation de 
fourrure et véritable 
fourrure. Environ 250 au 
choix. S 7.95 S*

*99

UTOfllOBIU

nos

- VENEZ VOIR NOTRE VASTE CHOIX -

Ces bas prix sont pour argent comptant. Il nous fera toujours plaisir 
de vous accorder une certaine marge de crédit.
Soyez tous les bienvenues. Les messieurs qui veulent offrir un beau 
cadeau à leurs amies ou épouses seront conseillés par un personnel 
compétent. _

BOURSES 
de cuir et de soirée, 
couleurs ass.
$4»5 à Sjps

tionnees en ville.

Venez nous voir et bénéficiez
d aubaines extraordinaires

Durant cette vente

GILETS
de laine et acrilan de belle
qualité, pull-overs et bou­
lonnés, gr. ass.,

516”

Bénéficiez de ces aubaines extraordinaires durant la

LE CHEF DE GARE S'INFORME
Aussitôt qu'il fut avisé du malheureux accident, 
de Drummondville s'est rendu sur les lieux de 
en connaître les conséquences et causer un peu

UN CENDRIER QUI VOYAGE
Un passager du "Rapido" avait déposé son paquet de cigarettes 
sur le bras de son siège et au moment de la collision, un c'endrier 
des bancs d'en avant est venu se loger tout bonnement dans le 
paquet de cigarettes avant de choir sur la banquette, qu'avait 
quittée le voyagemr sous la violence de la collision.

GRANDE VENTE D’AUTOS USAGEES

Toutes nos autos usagees sont munies de 2, BOUL BERNARD — TEL. 478-1396
pneus d hiver neufs.
Les voitures usagees les mieux recondi-

Toute voiture usagée de HÉROUX & THI-
BODEAU porte la garantie de satisfac­
tion de 30 ours (si non satisfait, retour-
nez-la dans les conditions normales et vo­
tre montant déjà verse sera déductible sur
I achat de n importe quelle autre voiture),
Il nous faut faire de la place.

d’autos usagées

NOUVEAUX MODELES ’68
portent.un escompte spécial
Nos voitures 1968 portent la
garantie 5 ans ou 50,000 milles

TOILETTES 
DE MARIÉES

le plus grand choix de toilet­
tes de mariées dans ce qu'il 
y a de plus beau et de plus 
nouveau, gr. 5 ans à 18 ans. 
Prix modiques.

MANTEAUX SPORT 
courts, trois-quart et longs, 
gr. 8 à 1 8 ans, réduits de

Tout le personnel à bord du train composé des 
maîtres d'hôtel, des cuisiniers et d’une serveuse, 
s'est empressé à soigner les blessés et à réconforter 
les autres passagers après la collision du "Rapido". 
Grâce à la vigilance et à l'esprit d'initiative de ces 
employés du CN, il n'y a pas eu de panique à

bord du train. Les voyageurs ont beaucoup appré­
cié le dévouement du personnel qui a oublié ses 
propres blessures pour secounr et panser ceux qui 
requéraient des soins. On voit sur cette photo un 
groupe du personnel du train qui se dirigeait vers 
Montréal.

KIMONOS
très belle Variété de kimo- 
noi et déshabillés de tout 
genre, rég. $14.95 à 
$19.95, en vente, pour

$9.95 à $ -95

AU RÊVE DE LA MARIÉE
MME JEAN LECOMTE, GÉRANTE

533, rue Saint-Jean, Drummondville Tél. ^78-7177

Soirée de F Amicale 
au collège Marie- 
de-la-Présentation
La réunion annuelle de F Amicale 

des anciennès'du CollègeMarie-de- 
la-Présentation sè tiendra'! samedi 
soir prochain, le 25 novembre, à 
20h. (8h.), à l’auditorium de cette 
institution locale.

A cette occasion, l’annonceur po­
lyglotte et fantaisiste bien connu, 
Mi ville Couture sera l’invité de 
marque et il saura amuser son audi­
toire avec ses blagues et son hu­
mour.

Le comité d’organisation lance 
une invitation à toutes les ancien­
nes du collège et il anticipe une for­
te assistance pour cette soirée.

N
ouvelles de

STE-MONIQUE
Par: CECILE ALLARD
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Décès:
Nous déplorons la mort de M. 

Xavier Horion, âgé de 95 ans. Il est 
décédé le 12 novembre. Le service 
funèbre fut célébré, mercredi le 15 
en l'église de Sainte-Monique.

Nous offrons nos plus sincères 
condoléances à la famille éprouvée.

ALFRED DUFORT 
rue Mathieu, 
Drummondville

ALBERT GAGNON 
1 8e avenue, 
Drummondville

100 GALLONS D’HUILE PAR MOIS
en nous confiant votre commande d’huile à chauffage

Le prochain tirage : le 27 nov. au Bowling Champlain

Nous desservons Drummondville et les environs
Pour vos besoins de GAZOLINE, HUILE À CHAUFFAGE, 
CARBURANT DIESEL, HUILE À MOTEUR, GRAISSE, ETC. 

contactez :

BRUNELLE HUILE A CHAUFFAGE
202, 16e Avenue Tél. 472-3716 Drummondville
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AVEC LES ECONOMIES REALISEES chez

BOLDUC & FRERES

DE JEUNE
LARD

JAMAIS VU ! RIB STEAK
994 la Ib

specia

très maigre

JUS DE TOMATE

haché beau

80 oz 754

rég. 79< la Ib

BOEUF 
HACHÉ

SPARE 
RIBS

LARD ET 
BOEUF

LARD 
HACHÉ

Prix en x 
vigueur du >
22 au 25 
novembre 1967

PAPIER DE 
TOILETTE 
qualité supérieure

JAMBON 
FUMÉ

Habitant (Acton) 
épaule désossée 

très maigre

BOEUF 
HACHÉ 

dans les meilleures 
parties - très maigre

STEAK 
DE BOEUF 
haché - extra maigre 

1 re qualité

COKE
format 10 oz

Faites votre 
provision pour les Fêtes 

FESSE COMPLÈTE 
13 à 16 1b pour congeler

HAUTS DE 

PATTES 
DE LARD 

très viandées
FROMAGE
VELVEETA

HEINZ - 20 oz

STEAK DE LARD
tranche du centre 
jeune porc frais

Pour restaurants 

STRIP 
LONG 

de choix ou faux filet 
10 à 12 Ib - rég. $1.39

JUS D’ORANGE
GREEN SPOT

RIZ MINUTE
24 oz 
avec calendrier recettes

POULET DESOSSE
ROBERTO - 16 oz

STEAK
rég. $1.09 la Ib

JUS DE RAISIN
GREEN SPOT 
80 oz - rég. 604

Ces viandes sont de Ire 
qualité - Taure classée de 
l’Ouest.

» RAISIN3 V ROUGE 

2-39
SOUPE CATELLI
POULET ET NOUILLES 
coupon de 254 inclus 
dans chaque boîte

CHOCOLAT INSTANT

JIFFY

SALADE
de Cali-^MÉ 
fornie àssH

ATTENTION !

MARCHE BOLDUC & FRERES
1270, St-Edgar, Drummondville-Sud - Tel. 478-8544

Pour restaurants et institutions — Nous sommes les seuls à Drummondville à posséder une 
machine à boulettes Hamburger Steak. Nous pouvons préparer 4, 7 ou 9 boulettes 
à la livre à des prix défiant toute compétition.

CHAQUE ACHAT DE $5.00 ET PLUS VOUS DONNE UNE CHANCE SUR UNE CARTE DE 
CKEY POUR UN TIRAGE DE $10.00 À CHAQUE JOUTE DU CANADIEN LE SAMEDI SOIR

PAROLE
LES MORDUS DU SPORT
(L’auteur de la Ronde des sports est présentement retenu chez 

hui par lu maladie. Sa chronique devrait normalement repren­
dre la semaine prochaine.)

Le rendement de Pierre Henri...
Pierre Henri ! Voilà un nom à retenir. L’an dernier avec les Ran­

gers de Montréal-Est, Henri est passé cette année dans l’alignement 
des Rangers de Drummondville.

Henri est un gaillard d’environ 5 pieds et 10 pouces qui pèse 
dans les 175 livres. Il possède un lancer foudroyant qu’on appelle 
communément “slap shot”.

Depuis le début de la saison avec les Rangers, Pierre Henri a 
[marqué dix francs buts et s’est mérité 8 passes. De plus, il a passé 17 
(minutes au cachot.

Henri est l’un de ces joueurs qui aiment le jeu rude. Il n’a pas 
peur de qui que ce soit, qu’il soit petit ou gros, et il aime bien cogner 
lorsqu’il en a l’occasion.

Cette année, Maurice Filion 
le fait jouer aux côtés de deux ex­
perts à l’attaque: Michel Parizeau 
et Denis Laliberté. Depuis qu’il 
joue sur ce trio, Henri compte 
beaucoup plus régulièrement.

Henri est l’un de ces joueurs 
qui sait monter les foules avec 
ses poussées électrisantes en zone 
adversaire. Les spectateurs, tant 
de Drummondville qu’en dehors, 
aiment le voir s’élancer soit à gau­
che ou à droite, tel un Eddie 
Shack, en possession de la ron­
delle et décocher son lancer pré­
féré, soit le lancer frappé. Lorsque 
la rondelle n’atteint pas la cible, 
on peut entendre un bruit sourd 
qui sort de la bande, au contact 
de celle-ci avec le caoutchouc.

' Henri est un gars qui n’est âgé que de 16 ans et sur qui la • 
direction drummondvilloise fonde autant d’espoir que sur des joueurs 
tels que Marcel Dionne et autres ... Henri est éligible pour trois au­

tres saisons dans l’uniforme des Rangers et il ne fait aucun doute que 
dès l’an prochain il saura se tailler un rang confortable parmi les 

I.premiers pointeurs de la Ligue Junior “A”, si ce n’est déjà fait.
"Vroum... Vroum ... les motards..

Il semble bien que tous les adeptes de la motocyclette, tant chez 
Iles garçons que chez les filles, devront attendre à l’an prochain pour 
pratiquer leur sport favori. C’est ce que “dame nature” leur suggère 
s’ils ne veulent pas se faire prendre par de mauvaises températures.

A Drummondville, nous comptions plusieurs adeptes (passion- 
Inès) de ce sport qui est si souvent dangereux. En effet, à Drùmmond- 
ville, nous pouvions voir se balader des individus de plusieurs ban­

nies, dont nous en connaissons quelques-unes: Night-Riders, Drag 
Man et autres.
« Je crois sincèrement que la plupart des gens ne comprennent pas 

ces enragés de la moto. Etant moi-même un passionné de ce sport, je 
[vous assure que l’on retrouve dans les “gangs” mentionnées plus 
[haut, non des tueurs ou des fous ou encore des obsédés, mais bien de 
[chics types; de chics types dans toute la force du mot.

Je peux-assurer que bien des, gens trouvent ces “motards” (com­
me on les appelle) des idiots, des détraqués ou encore des bons à 
rien; eh bien, croyez-moi, c’est complètement faux. Dès que l’on 
«iitend le mot “motard” eh bien on pense que ces personnes vont 

[nous faire du mal ou encore pire, veulent nous en faire. Encore là, 
[Itout est faux.

D’accord, certaines personnes vont me dire qu’un motard a fait 
ci ou a fait ça. Eh bien, ça peut arriver qu’un gars fasse des fautes. 
N’est-ce pas vrai, Messieurs les Automobilistes, que dans toute ban­

nie il y a un mouton noir comme dans toute population ou même 
civilisation, il y a des criminels, des bandits, des voleurs etc... Alors 
pourquoi blâmer toutes les personnes qui sont dans un corps de mo­

utards quand c'est la faute d’un seul parmi eux. De plus, et ça croyez-le 
ou non, lorsqu’un gars fait une bêtise, eh bien, ses compagnons le lui 

| disent et le réprimandent sévèrement.
Donc, ne jugez pas les adeptes du sport si dangereux qu’est la 

[motocyclette comme des criminels, mais jugez-les comme si c’était 
vous-mêmes que vous jugiez; ne les traitez pas comme s’il^ étaient 
■dès évadés de prison mais bien des citoyens qui ont droit de survie et 

i de liberté aussi bien que vous monsieur ou vous madame.
Un dernier mot aux passionnés de ce sport: “Attention, mes­

sieurs, car plusieurs personnes vous comprennent, mais par contre, 
(plusieurs autres ne vous comprennent pas et même vous détestent.

Un dernier mot aux automobilistes: “Lorsque vous verrez un 
motard, ne le jugez pas comme une bête mais jugez-le comme un être 

l'humain. Et j’irais même jusqu’à dire, ne lui coupez pas le chemin 
[Comme plusieurs le font, juste parce que le type en question possède 
une motocyclette.”...
Potins...
•A la soirée Fiesta, samedi dernier, Mme Réjean Timmins a rempor­

té la cagnote de $25 offerte par la salle Champion. Plusieurs autres se 
F’sont mérité des prix. Ce concours est ouvert à tous les amateurs de 
petites quilles de là région et a lieu tous les samedis soirs de 7h.,p.m.
à Ih. a.m.
• La Ligue des Waiters formée de 6 équipes et évoluant le dimanche 
matin à la salle Champion a élu son président en la personne de 

/Rosaire Marchand. M. Georges Nicol agira comme trésorier. Félici­
tations aux élus..
P Saviez-vous que le sportif bien connu, Jos. Capistran, dirigeait une 
'équipe juvénile dans le hockey mineur.
• Tous ceux qui désirent obtenir les moitiés-moitiés avec photo-sou- 
venir n’ont qu’à en faire la demande à leur camelot de La Parole.
• Nous souhaitons un prompt rétablissement à notre confrère Pierre 
Roux qui souffre actuellement d’une violente grippe.
• Notre ami, Pierre Dozois, possède une équipe de quilles qui fait . 

Inartie de la Ligue de la cité Dow. Malheureusement pour Pierre, son 
'équipe est en dernière position.
• Les Aigles de Drummondville ont dû marquer une chose de plus 

pans leurs livres: cette chose est une nouvelle acquisition. C’est un 
[organiste qui jouera à chaque partie des Aigles, quelques airs connus.

lar. Photo-Souvenir du joueur Michel Parizeau, portant le numéro 
y03 vaut cette semaine, la somme de $436. Le gagnant pourra ré- 
clamer ce montant au Restaurant Le Roi de la Patate, 433 Lindsay, 
“rurnmondville. Le tirage a eu lieu au'Restaurant Marcel Blanchard, 

kd rue Jogues, Drummondville-Sud. C'est M. Gaétan Dumais, 
du 586 rue Saint-Jean à Drummondville, gagnant de la semaine der­

rière qui a tiré le numéro chanceux de^ette semaine. M. Dumais qui 
détenteur du no 7345, s'est mérité la jolie somme de 

||424.25. Lundi prochain à 3h.00 p.m. le tirage aura lieu au Garage 
I firtrand Chapdélaine, 160 boul. Bernard, Drummondville. A l’avenir, 
Houte personne qui n'avait pas de billets les semaines précédentes et 

ne sait où .s'en procurer, n’a qu'à en faire la demande aux 
grelots de La Parole.

Drummondville et Sherbrooke menacent
de se retirer de la Ligue Provinciale

La direction de deux clubs de la 
Ligue Provinciale senior du Qué­
bec, soit celle de Drummondville et 
celle de Sherbrooke, a annoncé tard 
hier soir, lors d’une réunion tenue à 
Deauville, le retrait de leur équipe 
de ce circuit.

La réunion d’hier avait lieu à la 
résidence de M, Camille Messara, 
président des Castors de Sherbroo­
ke. La dispute a pris une allure tra­
gique alors que les dirigeants de la 
ligue ont refusé deux demandes de 
la part des Castors de Sherbrooke 
afin de replacer l’équipe sur la bon­
ne voie après leur plus mauvais dé­
but depuis qu’ils font partie de cette 
ligue.

Avant le début de cette rencon­
tre, l’on pouvait s’attendre à une 
soirée des plus mouvementées. On

pouvait supposer une décision 
grave de la part de la direction 
Castors, alors qu’ils encaissaient ré­

trés 
des

fus par-dessuà refus.
Le président des Castors vit sa 

première demande rejetée car il n’y 
avait aucun secondeur: cette de­
mande était de faire jouer l’ex-pro­
fessionnel Yvon Lacoste. M. Messa­
ra a fait un long discours et plai­
doyer dans le but de faire signer 
cet athlète, mais aucun représentant 
des autres équipes n’a secondé sa 
requête.

La deuxième demande du prési­
dent Messara a été d’annuler la ré­
cente transaction entre Saint-Hya­
cinthe et Victoriaville. Cette fois, 
Drummondville seconda la requête, 
et Len O’Donnell dut prendre une 
décision en faisant voler les autres

équipés de la ligue. La demande du 
Sherbrooke secondée par Drum­
mondville fut rejetée par 5 votes 
contre 2.

Ce deuxième échec sembla faire 
monter la pression du côté de Mes­
sara. C’est à partir de ce moment 
que Messara laissa savoir qu’il ali­
gnerait Lacoste lors du prochain 
match des Castors et que personne 
ne l’empêcherait. De plus il a ajouté 
que si la ligue ne pouvait respecter 
ses règlements, il s’en remettrait à la 
QAHA pour aligner le nombre de 
joueurs professionnels qu’il voulait, 
sans se soucier.de la constitution..

M. Messara a terminé en disant: 
“En autant que Sherbrooke est con­
cerné, notre équipe ne fait plus par­
tie de la Ligue Provinciale senior”.

Cette dernière phrase du prési­

dent des Castors lermiria dramati­
quement cette réunion spéciale.

Avant le mot de la fin, le co-pro­
priétaire des Aigles de Drummond­
ville, M. Joël Schaefer, a pris tout Je 
monde par surprise en déclarant 
q ue ses Aigles se retiraien t également 
du circuit O’Donnell à cause d’un 
manque de sérieux. Schaefer a 
commenté sa décision en ajoutant: 
“Nous sommes prêts à continuer 
dans le circuit, mais nous voudrions 
savoir où nous allons”.

C’est donc dire qu’avec le départ 
de l’équipe nationale de Hull pour 
sa tournée outre-mer, la Ligue Pro­
vinciale se retrouve avec trois équi­
pes, soit Victoriaville, Saint-Hya­
cinthe et Granby.

M. O’Donnell a demandé aux 
présidents de chaque équipe qui se

retirait de lui faire parvenir une let­
tre officielle concernant ce dit re­
trait.

M. Schaefer a pour sa part laissé 
savoir que son club ne se rendrait 
probablement pas à Granby ce soir. 
Sur ce point, il a obtenu le support 
de Messara dont l’équipe n’ira pas 
à Saint-Hyacinthe jeudi.
Pas de voyage en Europe

A la suite de la réunion pour le 
moins dramatique, la direction des 
Aigles de Drummondville, par la 
voie d’un de ses représentants, a 
laissé savoir qu’elle déclinait l’offre 
de se rendre en Europe pour repré­
senter le Canada au tournoi Bunny 
Aheame.

La principale cause de cette déci­
sion n’est pas le retrait de Drum­
mondville du circuit Len O’Don-

nell, mais bien la situation financiè-
re de l’équipe actuellement.

Le co-propriétaire a de plus dé­
claré que si à cause du refiis des Ai­
gles d’aller en Europe, la CAHA 
décidait de suspendre le club, elle 
n’aurait qu’à le faire.
Notes

L’équipe de Hull n’était pas de la 
réunion, hier à Deauville. D’ail­
leurs, depuis le début de la saison, 
Hull n’a assisté à aucune réunion 
qui s’est tenue dans les cadres de la 
Provinciale senior. Marcel Vaillan- 
court n’officiera plus lors des joutes 
des Nationaux de Hull. Ceci dû au 
fait qu’il y a entre lui et Bownass 
un certain lien de parenté.

Granby et Sherbrooke pourront 
utiliser trois autres cartes de la QA- 
HA.

Contre Shawinigan demain soir

Les Rangers en quête d’un 10e gain à domicile

HABILES COMPTEURS: — Pierre Henri, Michel 
Parizeau et Denis Laliberté forment présentement 
l'un des meilleurs trios dans la Ligue Junior "A” 
du Québec. Henri, un jeune homme de 1 6 ans 
seulement, est surtout remarqué à cause de son

lancer foudroyant. Quant à. Parizeau, il lutte tou­
jours pour le premier rang des compteurs du cir­
cuit Jacques Plante tandis que Laliberté réussira 
plus de 20 buts tout comme il l'a fait l'an dernier.

L’Union-Vie est blanchi 3-0

Le PROVINCIAL MARINE passe au 6e rang
Le Provincial Marine a fait' un 

bond appréciable au classement de 
la Ligue de quilles Molson (com­
manditée par Roger Lauzon) en 
s’assurant une belle victoire de 3- 
0 sur l’Union-Vie Assurance, mer­
credi soir, au salon Cavalier. Le 
Provincial Marine tout comme le 
Marchand Draperies ont mainte­
nant 16 points au classement et oc­
cupent le cinquième rang.

Marcel Marquis a été le meilleur 
des vainqueurs à l’offensive avec 
un triple de 569. D. Leclerc et R. 
Montgrain ont roulé pour leur part 
544 et 520. Jacques Milot a été le 
meilleur des perdants avec 473.

Le A. Saint-Pierre & Fils a con­
servé le 4e rang avec 18 points à 
son actif en défaisant le Mercerie

Perreault 2-1. M. Pérusse s’est avéré 
l’étoile du match avec un triple de 
546 suivi de Y. Toupin avec 531.

Le Légion Canadienne no 1 a 
surpris en disposant du Sylvania 
par . 2-1. Le Sylvania a ainsi raté 
une excellente chance d’améliorer 
sa situation au classement. R. Ge- 
nest et M. Boisclair ont roulé 503 et 
502 chez le Sylvania tandis que 
C.-H. Jutras a réussi un compte de 
486 pour le Légion Canadienne no 
1.

Le Marché Jacques s’est mainte­
nu dans le plus fort de la lutte, un 
point derrière le Dionne & Fils, en 
blanchissant le salon Cavalier 3-0. 
Jean Manseau et J. Provencher ont 
roulé 561 et 524 du côté du Marché 
Jacques qui demeure toujours me-

LES ACTIVITES DU CLUB

La semaine dernière a été très active; en effet, nous avons eu deux ses­
sions de duplicata soit mercredi et samedi. La session du samedi semble 
intéresser beaucoup de gens.

Nous avons donc décidé qu’à l’avenir nous tiendrons deux sessions par 
semaine, soit le mercredi à 8h.l5 et le samedi à lh.15.

Voici la liste des gagnants pour la session de mercredi le 15 novembre:
1 — H. Lemay et M.-N. Bourbeau 3816
2 — Mmes Art. Larocque et P. Pelletier 35
3 — Réginald Donais et C.-E. Dumont 3416
4 — M. et Mme Guy Richard 34
5 — R. Brunelle et A. Gauthier 3116
6 — Armand Roux et R. Payette 3016
7 — Luc Dextradeur et Y. Autotte 25
8 — G. Gagné et R. Dionne 24

La session de samedi a été encore mieux réussie alors que nous comp­
tions dix équipes. Voici les résultats:
1 — Jean Nadeau et Charles Lemaire 71’A
2 — R. Brunelle et A. Gauthier 6116
3 — Jacques Laferté et R. Dionne 6014
4 — Yvon Autotte et Luc Dextradeur 5814
5 — Dr Roch Pélissier et Roger Gauthier 55
6 — Yves Larocque et Guy Richard 5414
7 — Mme R.-L. Guillemette et H. Lomax 52
8 — Mme Pelletier et M.-N. Bourbeau 4614
9 — Armand Roux et André Dionne 4514
10 — Dr Pelletier et Dr M. Girard 36

naçant dans la présente course au 
championnat

Par ailleurs, le Légion Canadien­
ne no 2 a subi un revers-surprise de 
2-1 devant le Pepsi-Cola. Léo 
Grondin s’est avéré l’étoile des 
vainqueurs avec un triple de 521 
tandis que S. Laplante a réussi un 
triple de 503 pour le Pepsi-Cola.

Le Studio Roger est passé au 8e 
rang sur un pied d’égalité avec qua­
tre autres équipes en triomphant du 
Pharmacie Pépin 2-1. Martial Bé- 
dard et Yvon Barber ont été les 
vedettes des perdants avec des 
comptes de 531 et 520. R. Gauvin a 
été le meilleur du Studio Roger 
avec 485.

Le Dionne & Fils s’est maintenu 
difficilement en tête en défaisant le 
Dennison 2-1. Yvon Gendron, Réal 
Gagné et Gérald Beaudoin ont rou­
lé 585, 541 et 526 du côté du Dion­
ne & Fils tandis que Yvon Laplante 
et J. Deniers ont réussi des pointa­
ges de 544 et 513 chez le Dennison.

Dans le dernier match à l’affiche, 
François Martel a réussi un triple 
de 590 (le plus haut de la soirée) 
pour mener le Marchand Draperies 
à un gain de 2-1 sur le Photo Hé- 
neault. E. Boulé, P. Tremblay et M. 
BeauvilÜers ont aussi bien fait avec 
des comptes de 553, 535 et 533. R. 
Forcier et G. Nilsson ont roulé 524 
et 512 du côté du Photo Héneault.

Classement
Pts

Dionne & Fils 21
Marché Jacques 20
Légion Canadienne no 2 19 v
A. St-Pierre & Fils 18 h
Sylvania 16.5
Marchand Draperies 16
Provincial Marine 16
Pharmacie Pépin 14
L’Union-Vie 14
Pepsi-Cola 14
Studio Roger 14
Salon Cavalier 14
Dennison 13
Photo Héneault 11
Mercerie Perreault 11
Légion Canadienne no 1 .8.5

Plusieurs nouveaux joueurs faisaient leur apparition samedi et plusieurs 
ont connu certaines difficultés. Mais il est certain qu’après quelques ap­
paritions, leur rendement sera meilleur et les équipes qui croient tenir le 
haut du pavé seront quelque peu surprises.

Il avait été mentionné la semaine dernière qu’à la suite de la chroni­
que, il y aurait une main jouée la semaine précédente. Disons en passant 
que l’équipe Jean Nadeau et Charles Lemaire a joué cette main à la 
perfection en gagnant 7 carreaux >et réussissant la gageure, qui d’ailleurs 
ne peut se^manquer et ceci, peu importe le départ.

Armand Lafond se 
distingue avec un 

simple de 224
Armand Lafond a roulé le plus 

haut simple cette semaine dans la 
Ligue de quilles Labatt. Lafond s’est 
particulièrement distingué avec un 
224, pour ainsi devancer tous les 
adversaires et coéquipiers en lice.

Les Rangers de Drummondville 
seront en quête d’une douce revan­
che, demain soir au Centre civique, 
alors qu’ils recevront la visite des 
Bruins de Shawinigan.

Les Rangers ont une très mauvai­
se joute à faire oublier à leurs sup- 
porteurs. En effet, on se souvient 
que les hommes de Maurice Filion 
avaient subi un amer revers de 10- 
5, jeudi soir dernier à Shawinigan.

Pour ce faire, les Rangers devront 
batailler fermement du début à la 
fin et ne commettre aucune erreur, 
car depuis quelques joutes, il sem­
ble bien que les Bruins ont retrouvé 
le chemin de la victoire. Shawini­
gan a gagné deux de ces trois der­
nières joutes et non pas contre les 
équipes de dernier rang mais bien 
contre ceux de tête: en effet, en plus 
de leur victoire de 10-5 contre les 
Rangers, les Bruins ont remporté 
une victoire de 8-2 aux dépens des 
Canadiens de Thetford Mmes qui, 
depuis quelque temps, connaissent 
beaucoup de difficultés dans le cir­
cuit Jacques Plante.

Par contre, les Rangers tenteront 
de remporter une dixième victoire 
consécutive à domicile. Les Rangers 
qui ont augmenté leur avance en tê­
te de la Ligue Junior “A” du Qué­
bec en triomphant des As Jrs de 
Québec 7-0 dimanche après-midi, 

Un 612 (232,199,
181) pour Roger 

Provencher
Le Beaulieu Gaz Propane, pre­

mier au classement de la Ligue de la 
cité Dow, et le Ameublement A. 
Saint-Pierre, second à ce même 
classement, ont fait match nul 2-2 
dimanche, à la salle Champion.

Le Drummond Oxygen a défait 
le Restaurant Ray 3-1 à la suite 
d’un triple de 551 de Simon Yer- 
geau.

Le Club Aramis, qui avait perdu 
par défaut la semaine dernière, a 
disposé du Duchesneau & Fils au 
compte de 3-1. Lors de cette victoi­
re du club Aramis, Roger Proven­
cher a roulé un triple de 612, dont 
des parties simples de 232, 199, et 
181.

Le Fillion Meubles a baissé pa­
villon 3-1 devant le Pepsi-Cola qui 
s’est par cette victoire accaparé seul 
de la troisième position.

Le Photo Pierre Dozois a enregis­
tré son huitième point de l’année 
alors qu’il a perdu 3-1 contre le M. 
Dionne.

Les honneurs du plus haut sim­
ple et du plus haut triple vont sans 
contredit à Roger Provencher avec 
son 232 et son 612.

Le Beaulieu Gaz Propane occupe 
le premier rang avec 30 points, suivi 
du Ameublement A. Saint-Pierre 
28, Pepsi-Cola 26, Duchesneau & 
Fils 24, Club Aramis 21, Fillion 
Meubles 22, Provenciâl Oxygen inc. 
16, Restaurant Ray 10, Marcel 
Dionne 10 et Photo Pierre Dozois 8.

voudront bien augmenter une fois 
de plus cette avance qui n’est que 
de 6 points.
Laliberté-Parizeau-Henri

Les Bruins de Shawinigan de­
vront apporter une attention parti­
culière au trio Michel Parizeau, De­
nis Laliberté et Pierre Henri qui de­
puis quelques joutes fait la pluie et 
le beau temps.

Parizeau est toujours au premier 
rang des compteurs chez l’équipe 
locale avec 38 points. Laliberté est 
au quatrième rang avec 20 et Henri

au cinquième avec 18. A eux trois, 
ces joueurs ont compté 36 francs 
buts en 17 parties, soit presque la 
moitié du total des Rangers à l’of­
fensive.

Du côté des Rangers, l’instruc­
teur Maurice Filion espère bien 
que son robuste défenseur, Kevin 
Morrisson, sera de retour dans l’ali­
gnement. Dé plus; il fera jouer à ses 
hommes un jeu très robuste, car 
d’après lui, ce fut la principale 
cause de leur échec de 10-5 subi à 
Shawinigan.

Yaworski mène le bal

René Verrier participe à 
huit points: 2 buts et 6 aides

Le Larose Tire est monté sur un 
pied d’égalité avec le Motel Cardin 
en tête de la Ligue de hockey Indé­
pendante Dow, du président Denis 
Duchaîne, en écrasant le Schaefer 
Bros, au compte.de 11-4 dans la 
première joute d’un programme 
double, dimanche avant midi, au 
Centre civique.

Gilles.Lupien et Réal Ladouceur 
ont été les principales vedettes avec 
chacun un tour du chapeau. Lupien 
a de plus contribué à trois autres fi­
lets des siens. René Verrier a aussi 
bien fait avec 2 buts et 6 aides. Les 
autres filets des vainqueurs ont été 
marqués par Claude Poliquin, Mar­
cel Courchesne et Gilles Saint-Cyr.

Chez les perdants, Robert Boivin 
s’est le plus distingué en enfilant 
deux buts; les autres vont à André 
Boivin et Jean Parenteau.
Motel Cardin gagne

Dans la seconde rencontre à l’af­

fiche, le Motel Cardin a défait faci­
lement le Lemoyne Auto par le 
pointage de 9-4.

Germain Fréchette, Elmer Cain 
et André' Gravelle ont enregistré 
une paire de buts pour les vain­
queurs. Les autres filets du Motel 
Cardin ont été comptés par Gaétan 
Dumais, Jules Béland et Jean-Pier­
re Sévigny.

Yvon Lambert, avec 2 buts, Jean 
Lavigne et Jean-Guy Parenteau ont 
marqué pour le Lemoyne Auto.

Dans les fiches individuelles, Gil­
les Yaworski est le meilleur avec 13 
points, soit 4 buts et 9 aides, suivi 
de Yvon Lambert 12 et de René 
Verrier 12.

Classement
Motel Cardin 
Larose Tire 
Lemoyne Auto 
Schaefer Bros.

53117
53117
522 15
504 1 1

A la salle Champion

Tournoi Pee-Wee—Adultes
Dimanche le 26 novembre à 

lh.30 p.m., les quilleurs PEE-WEE 
joueront leur premier tournoi de la 
saison. Chaque joueur PEE-WEE 
dont l’âge varie entre 8 et 12 ans, se 
choisira un joueur adulte et les 
deux ensemble, formeront équipe.

Un handicap permettra de balan­
cer les équipes afin de donner une 
chance raisonnable à tous les 
joueurs en lice.

Coca-Cola se fait le promoteur 
de ce tournoi- en offrant de magnifi­
que trophées aux gagnants.

L’an dernier, cet événement tant 
attendu des jeunes a- donné des 
matchs forts contestés et on a pu 
apprécier le bel esprit sportif qui 
anime tous ces jeunes quilleurs en 
herbe.
Tournoi éliminatoire Champion

Une bourse de $100 sera l’enjeu 
du grand tournoi éliminatoire

Champion dont la première étape 
de classification aura lieu samedi le 
25 novembre à 2h. p.m. et à 7h.30 
p.m.

Les concurrents joueront six par­
ties sur trois paires d’allées différen­
tes et 50% des joueurs seront classés 
dans la grande finale qui se dérou­
lera samedi le 9 décembre à 7h.3.ü 
p.m.

Durant cette ronde éliminatoire, 
les concurrents ne joueront que 
trois parties sur les allées détermi­
nées par le hasard et 50% des 
joueurs quilleront un autre triple et 
ainsi de sùite jusqu’à ce qu’il ne res­
te que deux finalistes.

Toujours où cela sera possible les 
quilleurs formeront équipes à qua­
tre par deux allées et alterneront 
d’allée à chaque carreau joué.

Bonne chance à tous les sportifs 
qui participeront à cét événement.

Calendrier des activités
HOCKEY

Les Rangers à l’offensive
Nom du joueur B. A. T. P.
Michel Parizeau 14 25 39 19
Michel Archambeault 6 17 23 31
Marcel Dionne 10 11 21 26
Denis Laliberté 12 8 20 28
Pierre Henri 10 8 18 15
Yvon Bcrgcron 7 7 14 29
Christian Audy 7 5 12 4
Gary Butler 4 8 12 14
Jacques Gagné 5 4 9 24
Jocclyn Desrochers 2 7 9 33
Luc Nadeau 4 3 7 16
Kevin Morrisson 1 6 7 49
Pierre Plante 3 2 5 20
Paul Ross 0 4 4 33
Guy Senay 0 1 1 28
Jean-Denis Royal 0 1 1 21
Guy Lefrançois 0 1 1 2
Bertrand Hould 0 0 0 2

P J. B.C Moy.
Plasse et Viens 17 57 335

CLASSEMENT
Junior “A”
PJ G P N PP PC Pts

Drummondville 17 12 5 0 85 57 24
Thetford 15 10 5 0 66 57 20
Sorel 16 7 9 0 75 78 14
Trois-Rivières 18 7 Il 0 85 90 14
Québec 18 7 11 0 72 107 14
Shawinigan 16 7 9 0 77 71 14

Ligue Provinciale senior
PJ G P N PP PC Pts

Drummondville 20 12 6 2 76 61 26
Hull 20 H 7 2 71 66 24
Victoriaville 16 8 6 2 66 58 18
St-Hyacinthe 17 6 9 2 57 49 14
Granby 15 5 8 2 56 60 12

: Sherbrooke 17 3 .12 2 57. 79 8

Jeudi, 23 nov., à 8H.30
BRUINS Shawinigan vs RANGERS

au

CENTRE CIVIQUE
DRUMMONDVILLE

Vendredi, 24 nov., de 8h. à 10h. p.m. - PATINAGE:
Samedi, 25 nov., de 2h. à 4h. et 8h. à 10h.
PATINAGE

ATTENTION — à 2h.3O p.m. — ATTENTION
Dimanche, 26 nov., à 2H.3O p.m.
GAULOIS St-Hyacinthe vs AIGLES
Mardi, 28 nov., à 8h.3O
TIGRES Victoriaville vs AIGLES

Mercredi, 6 déc., à 8h.3O 
HOCKEY INTERNATIONAL 
LA ROUMANIE vs AIGLES

Billets en vente au Centre civique

Pour informations et réservations de glace

MARSHALL GRENIK, gérant
Tél. 472-7366 Drummondville

soucier.de
compte.de
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LE HOCKEY MINEUR
Mosquitos

Daniel Nappcrt a enfilé deux 
buts pour conduire le Place Drum­
mond à un troisième gain consécu­
tif, cette fois sur les Pharmaciens, 
pour ainsi s'emparer seul de la pre­
mière position de la section mos- 
quitos.

Par cette,défaite, sa première en 
trois joutes, les Pharmaciens ont 
glissé au deuxième rang avec un 
déficit de deux points.

Outre Nappert, François Forcier 
a marqué l'autre filet des vain­
queurs. Le seul but des perdants a 
été enregistré par Daniel Landry.

Dans l'autre rencontre, le Rod- 
gers a facilement disposé des Loi­
sirs Saint-Pierre par blanchissage, 
3-0, pour ainsi remporter leur pre­
mière victoire de la jeune campa­
gne et s'inscrire au classement.

Andrew lllick, Daniel Turcotte et

Jean-Yves Labrccquc a enregis­
tré l’unique filet du Rotary.
Classement.
Bergeron Sports
Légion
Celanese
Taxi Drummond 
D.B.F.
Rotary

2 0 15
2 10 4
2 10 4 
1113
1113
0 3 0 0

Plusieurs personnes se dévouent pour l'organisa­
tion du hockey mineur en dirigeant certains clubs 
de chaque division et en montrant aux jeunes, les 
principales tactiques du hockey. Nous apercevons

sur cette photo, l'instructeur des Loisirs Saint- 
Piere, M. Gilles Brousseau, en compagnie de trois 
de ses principales étoiles, soit Alain Dumont, Jean 
Lasselle et Jean Boucher.

Réjean Lachapelle ont marqué les 
filets des vainqueurs.
Classement
Place Drummond 
Pharmaciens 
Rodgcrs 
Loisirs St-Pierre

3 0 0 6
2 10 4
12 0 2
0 3 0 0

Aux dards

Revers du Sweden Frosty Treat
même après une défaite de 4-2 su-Le Sweeden Frosty Treat demeu­

re toujours au premier rang de la Li­
gue Commerciale de dards et ça

Bowling
Jacques Bolduc s’est encore une 

fois surpassé alors qu’il a roulé un 
magnifique simple de 192, dans 
une rencontre régulière de la Ligue 
de quilles, vendredi soir au salon 
Cavalier. Monik Boyce, chez les 
femmes, s’est particulièrement mise 
en évidence avec un simple de I36. 
Le classement se lit maintenant 
comme suit: Jacques Blain, 11 pts, 
Richard Bolduc, 11 pts, Yves Cour- 
temanche,. 9.5 pts, Claude Letellier, 
8.5 pts.
Nouveaux membres

Vingt autres adeptes du sport au­
tomobile viennent d’adhérer au 
club. Ce sont Jocelyn Rivard, Gilles 
Marcotte, Léo-Paul Halikas, Réjean 
Brouillard, André Duchesneau. 
Pierre Gardner, Yvon Provencher, 
Denis Goodrum, René Picard. Pier­
re Brodeur, Jean-Claude Daneau. 
Jacques Gardner, Denis Duchesne, 
Yvon Smith, Luc Dionne, Léo-Paul 
Guignard et André Allie. Ouf! Ce 
qu’ils sont.nombreux, les .mordus 
du sport automobile.
Potins . . .

Raymond et Michel se pratiquent 
pour les compétitions à venir. Ils 
ont recommencé le parcours du 
dernier rallye du club. Selon leurs 
dires, ils n’auraient perdu que 27 
points.

Denis est maintenant un adepte 
de la discothèque. Il en est même 
rendu qu’il manque la soirée du 
hockey pour aller se défouler au 
Réverbère.

Nous avons vaguement entendu 
parler de quelques membres qui 
auraient donné un spectacle dans 
un théâtre local. Peut-être aurons- 
nous plus de détails la semaine pro­
chaine.

Carmen, ménage ton mari! Fais- 
lui du bon steak pour qu’ils conser­
ve sa forme pour le bowling.

Réjean conserve toujours son ti­
tre de “Gorille recruteur”.

bie aux mains du Molson, la semai­
ne dernière. Les vedettes des deux 
équipes ont été R. Cotnoir pour le 
Molson et S. Smith pour le Swee­
den.

Le Dow s’est rapproché de la tête, 
du classement en défaisant le Laite­
rie Lamothe 4-2. L. Marcoux et 
A. Royer se sont distingués poui 
leur équipe respective.

Le Auger Huile a baissé pavillon 
au compte de 4-2 devant le Restau­
rant 3 S et ça à la suite d’un tir ex­
ceptionnel de R. Lemire. Chez les 
perdants, L. Gagné s’est le plus il­
lustré.

Le A.-R; Bolduc a lui aussi défait 
par le pointage de 4-2 son adversai­
re, en l’occurrence le Guérin & Frè­
re. N. Pinard et B. Lemire se sont 
mis en vedette pour leur équipé.

Le Théâtre Royal et l’ASC ont 
fait match nul 3-3 et il en fut de 
même pour le O’Keefe et le Denis 
Bar-B-Q. Pour le Théâtre Royal, A. 
Trépanier s’est le plus distingué, 
pendant que pour le ASC ce fut 
Y. Bissonnette. Dans l’autre partie, 
les étoiles ont été: F. Bergeron, 
pour le O’Keefe, et P. Maillette. 
pour le Denis Bar-B-Q.

Le Sweeden est demeuré au pre­
mier rang avec 28 points suivi du 
Denis Bar-B-Q 26. Molson 24. A.- 
R. Bolduc 23. Dow et Théâtre 
Royal 22, O’Keefe 21. ASC 19. 
Restaurant 3 S 19. Auger Huile 18. 
Lamothe & Frère 18 et Guérin & 
Frère 14.

Le Seven-üp 
blanchi 4-0__

Le Fleurent TV s’est emparé de 
la première position de la Ligue du 
mini-golf Saint-Jean, dimanche à 
la salle de quilles Champion, en 
blanchissant avec un point de prio­
rité sur le Salon Janine tandis que 
le Seven-Up demeure toujours au 
dernier rang du classement.

Le Gendron B.P. Service a gagne 
4-0 contre le Salon Carrousel. Le 
Gendron demeure au sixième rang 
de cette ligue et le Salon Carrousel 
est tombé au quatrième échelon.

Le Salon Janine demeure tou­
jours très près du premier rang à la 
suite d’une victoire de 3-1 sur le La- 
plante Bicycles. Le Salon Saint- 
Martin et le Letarte Transport ont 
égalisé 2-2 dans la dernière rencon­
tre de la journée.

Le publiciste de la ligue, M. B. 
Lemire, nous a annoncé qu’il y au­
ra un tournoi de dards, dimanche 
après-midi le 26. Ce tournoi sera 
commandité par la Ligue Commer­
ciale de dards et il y aura comme 
enjeu la somme de S100 en bourse. 
Ce tournoi est mixte. Les inscrip­
tions seront prises jusqu'à 2h. Les 
retardataires auront toutefois jus­
qu'à 2h.3O pour donner leur ins­
cription.

Pee-Wee

SI J'ÉTAIS UN CASCADE 40, je n'essaierais pas de cacher 

mo silhouette, je serais le plus moderne et le 

plus beau des chauffe-eau. Efficace, rapide et sûr, 

je serais choyé.

Pour de plus 

amples renseigne­

ments sur le 

chauffe-eau à 

l'électricité 

Cascade 40 et 

son mode de 

financement 

à $4.92 par mois, 
consultez votre 

fournisseur local 
ou le bureau de 

l'Hydro- Québec 

le plus près 

de chez-vous.

SI J'ÉTAIS UN CASCADE 40, l'isolation parfaite de mon 

réservoir et les deux éléments de chauffe me permet­

traient de combler tous vos besoins d'eau chaude, 

vite et en tout temps.

SI J'ÉTAIS UN CASCADE 40, je pourrais vous faire bénéficier 

du mode de financement offert par l'Hydro-Québec.

Ah. être un Cascade 4Ù.. /

H ydro- Québec

VENDU PAR :

FERRONNERIE' LAROCQUE
EN R.

432 Lindsay Drummondville Tél. 472-4100

A l’Heure des quilles

Maurice Vigneault 
demeure champion
Aux petites quilles, dimanche 

après-midi, Maurice Vigneault a 
triomphé de ses trois adversaires 
l'un après l’autre.

Il a eu le meilleur sur Claude Re­
né avec un simple de 163 contre 
128. Le deuxième concurrent, 
Adrien Tremblay, jouant de mal­
chance avec plusieurs trouées n’a 
pu réussir que 102 tandis que Vi­
gneault accumulait 138 quilles 
abattues.

Et à la troisième reprise, Maurice 
Landry avec 131 n’a jamais menaçé 
le champion qui réussissait sa plus 
belle partie de la journée soit un 
204.

Un nouveau venu sur la scène lo­
cale, René Chamberland de Saint- 
Guillaume, devra affronter Vi­
gneault dimanche le 26 novembre. 
Il sera suivi de Jean-Claude Borde- 
leau et Jean-Paul Lemire, deux ex­
cellents quilleurs de Drummohd- 
ville.

La ronde de classification "-àu 
tournoi de l’Heure des quilles pour 
le mois de décembre, aura lieu same­
di le 2 décembre à 2h.3O p.m. et à 
7h.3O p.m. et les douze meilleurs 
joueurs s’affronteront durant ce der­
nier mois de l’année 1967.

Le coin 
du damiste

Voici la solution des problèmes 
nos. A-87 et B-87 publiés dans no­
tre édition de la semaine dernière:

Les Aramis et le Charles Sports- 
wear ont fait match nul 6-6 dans la 
première joute d'un programme de 
trois parties, samedi au Centre civi­
que. C’est un ralliement des derniers 
instants qui a permis au Charles 
Sportswear d'annuler.

Luc Lapointe a dirigé l'attaque 
du Aramis avec 3 filets. Les autres 
francs tireurs ont été Denis Levas­
seur, Gaétan Paradis et Yves Va- 
chon.

Pour le Charles Sportswear, 
Yvon Drolet et Réjean Nappert ont 
marqué chacun une paire de buts. 
Jean-Luc Soucy et Réjean Rioux 
ont marqué les autres filets.

Le Benoît & Frère a écrasé le 
Teinturerie Saint-Jean 9-0 dans la se­
conde joute à l’affiche. Yves Bélan­
ger a mené l’attaque du Benoît avec 
cinq filets. Les autres buts ont été 
marqués par Michel Nadeau, René 
Dubé, A. McKenzie et Alain Belle-
mare

Dans la dernière rencontre, le
Sylvania a fait subir le premier 
échec au Pepsi-Cola en défaisant 
cette dernière équipe 3-2. Mario 
Lemire a été le principal artisan de 
ce gain avec 2 filets. Denis Paren- 
teau a réussi l’autre. Claude Houle
a marqué les deux 
Cola.
Classement 
Pepsi-Cola 
Sylvania 
Benoît & Frère 
Aramis
Charles Sportswear 
Teint. St-Jean

buts du Pepsi-

2 10 4
2 10 4
2 10 4 
1113 
1113
0 3 0 0

No A-87

Blancs

54-48'
47-41
44-38
50-37
56-49
53-47
46-9
47-40
52-50 (Gagnent)

No B-87

Blancs

Noirs

4P54 
36-34 
33-44 
31-44 
43-67 
67-39 

15-2 
34-47

Noirs

44-37 43-32
33-26 32-21
36-29 35-24
10-4 (Gagnent) -

No A-88

Coup en jouant 
Noirs 21 pièces

Blancs 21 pièces 
Dédié aux amateurs 
Par: Walter Morin

No B-88

Coup en jouant 
Noirs 20 pièces

Blancs 20 pièces 
Dédié aux amateurs 
Par: Walter Morin

Bantam
Le Club Légion a remporté une 

victoire serrée de 1-0 contre le Taxi
Drummond dans l’une des trois
joutes à l’affiche mercredi soir, dans 
la section Bantam.

Le seul but de la rencontre a été 
marqué par Paul Bourbeau à la 
toute fin du premier engagement.

Le Bergeron Sports et le D.B.F. 
ont fait match nul 4-4. Gérald Du­
hamel a enregistré les- quatre filets 
du Bergeron. Jean Audet, Jean-M. 
Benoît, Narmand Côté et Mario 
Bélair ont marqué pour le D.B.F.

Jean-Marc Paradis et Yves Lau- 
zon, avec trois filets chacun, ont 
conduit le Celanese à une victoire 
facile de 7-1 aux dépens du Club 
Rotary. L’autre but des vainqueurs 
a été marqué par Mario Hamelin. i

Midget
Le Banville a fait subir au Den- 

nison son premier revers de la sai­
son en défaisant cette dernière 
équipe 4-2, lors de la première par­
tie d'un programme de trois parties, 
lundi soir dans l’enceinte du Centre 
civique.

Réjean Bisson a dirigé l’offensive 
des vainqueurs avec deux filets. 
Eric Shooner a marqué un but et 
s’est mérité deux aides tandis que 
Richard Leblanc a complété le total 
des vainqueurs. Jacques Boisvert et 
Gilles Lefebvre ont marqué pour le 
Dennison.

Marcel Jutras et Daniel Légaré 
ont conduit le CHRD à une victoire 
facile de 6-2 aux dépens du Tex- 
Made. Pierre Jean et Roch Houle 
ont enfilé les autres filets des ga­
gnants.

Denis Drolet et Denis Joyal ont 
compté pour Tex-Made.

Dans la dernière rencontre à l’af­
fiche, le Courchesne Transport et 
les Pieds Légers ont fait match nul 
3-3. Michel Plante a compté deux 
des trois buts des Pieds Légers, l’au­
tre appartenant à Denis Ratté. Pier­
re Beaulieu, Michel Potvin et Yvon 
Désilets ont enfilé les buts pour les 
Pieds Légers.
Classement J
Dennison 2 10 4
Banville Const. 2 10 4
CHRD 2104
Courchesne Transport 1113 
Pieds Légers 1113
Tex-Made 0 3 0 0
Juvénile

Le Thibodeau et le Nolin ont fait 
match nul 2-2 dans la première jou­
te à l’affiche du programme juvéni­
le, mardi soir. Denis Leclerc et De­
nis Dupéré ont compté pour le Thi­
bodeau pendant que Robert Blan­
chard et Robert Nappert ripostait 
pour le Nolin.

Dans l’autre rencontre, Réjean 
Lacharité a compté trois buts pour 
conduire le Esso à une victoire faci­
le de 5-2 sur le Coca-Cola.

Jacques Laforce et Gérard Lam­
bert ont compté les autres filets des 
vainqueurs tandis que M. Tremblay 
et Richard Prince enregistraient 
ceux des perdants.

Le Garage Champlain 
fait match nul 2-2

Le Magasin J.-A. Joubert a aug­
menté son avance en tête de la Ligue 
Commerciale de petites quilles en 
disposant facilement du Garage 

' JàcqüesHlânchetlë'4-0." ‘ "
Le Marché Rouge et Blanc a en­

registré ses 7e et 8e points de la sai­
son en faisant match nul 2-2 avec le 
Garage Champlain.

Le plus haut simple masculin a 
été réussi par Réal Petit qui a joué 
un 180, et le plus haut triple par 
Victorin Poudrier avec un 421.

Chez les femmes, Florence Lau- 
zière a remporté tous les honneurs 
avec un simple de 138 et un triple 
de 375.

Le Magasin J.-A. Joubert occupe 
le premier rang avec 29 points suivi 
du Garage Champlain 20 1/2, Ga­
rage Jacques Blanchette 14 1/2 et 
Marché Rouge et Blanc 8.

L’ouverture officielle de la Ligue de quilles des 
femmes libérales a eu lieu la semaine dernière à la 
salle Champion: de gauche à droite, nous remar­
quons les capitaines des différentes équipes: Fran­
çoise Rajotte, Monique Bourgault, Fernande Le­

clerc, Lucie Lefebvre, Florence Boutet, Louise 
Boucher, Jacline Chabot, présidente, Jeannine 
Leclerc, Gemma Fournier, Rose Dubois, Anna Pa­
radis, Marcelle Lauzier et Thérèse Mailhot.

Le Gisèle Bourbeau devient menaçant

Échec-surprise du Steak House ”500”
Le Gisèle Bourbeau s’est rappro­

ché à un seul point du premier de 
la ligue Rose-Esso alors qu’il a fait 
match nul 2-2 avec le Drummond 
Bar-B-Q, mercredi soir à la Salle de 
quilles Champion. A la suite de cet­
te joute nulle, le Gisèle Bourbeau 
accuse un retard d’un point sur le 
Steak House 500 qui a perdu 4-0 
aux mains de la Bijouterie Capitol.

Le Garage Montplaisir a défait 
facilement le Robert Morin 4-0 à la 
suite d’un triple de 509 de Florent 
Lavallée. Pour le Robert Morin, 
trois joueurs seulement s’étaient 
présentés au rendez-vous du mer­
credi soir.

Le Restaurant La Calèche a con­
tinué sa poussée victorieuse dans le 
but de s’approcher de la tête du 
classement en défaisant le Simon 
Yergeau 4-0 pendant que le Geor­

ges Plamondon avait raison du Du­
chesneau & Fils 3-1.

Chez les hommes, Maurice Vi­
gneault a roulé le plus haut simple 
avec un 214 pendant que Claude 
Duchesneau jouait le plus haut tri­
ple avec 518.

Chez les femmes, Pauline Mélan- 
çon se méritait les honneurs du plus 
haut simple avec 175 tandis que 
Gaétane Verville tirait le plus haut
triple avec 491.

Classement
Steak House 500 28
Gisèle Bourbeau 27
Drummond Bar-B-Q 24
Garage Montplaisir 23
Georges Plamondon Ltée 22
Simon Yergeau 20
Bijouterie Capitol . 19
Restaurant La Calèche 16
Duchesneau & Fils 14
Robert Morin 11

Forte avance 
du Boucherie 
Saint-Charles

Le Boucherie Saint-Charles occu­
pe présentement le premier rang de 
la Ligue de quilles les Pieds Légen.

Le plus haut simple masculin du 
dernier programme a été réussi par 
N. Dubuc qui a joué un 204. Du- 
bue s’est également mérité le plus 
haut triple avec 498.

Classement
Boucherie Saint-Charles 21, N. 

Roberge 16, F. Laforce 14, G. Na- 
deau 14, R. Turcotte 14, J.-M. Rose 
13, N. Prince 11, Saint-Charles®?, 
me Master 9, R. Jacques 9, A. Joyal 
9, H. Savoie 7, M. Duhamel 7.

Jeannine Audet en vedette

Gain décisif du Brisson Fina
I Le Brisson Fina s’est rapproché à 
un seul point du sommet de la Ligue.' 
de quilles O’Keefe en disposant fa­
cilement du Therrien Huile à 
Chaufiagc 4-0. Grâce à celte victoi­
re le Brisson Fina Service se re- 
Irôuve en deuxième position sur un 
pied d’égalité avec le Dupont & 
Veilleux Asph. qui a remporté une 
ivictoirc de 3-1 sur le Cercle Lacor- 
raairc, jeudi à la salle de quilles No- 
iirc-Dame.

I L'Hôtel 4 Saisons a défait facile­
ment le Syndicat CO-OP 4-0 pen­
dant que la Boucherie Idéale, dé- 
((entricc de la première position de 
(celte ligue, a dû s’avouer vaincue 3- 
jjiicontrc l’Autobus Bon-Conseil.

I Le plus haut simple masculin a 
élé roulé par Jacques Courchesne 
(avec un 195 pendant que Jean-Guy 
IBergeron lui arrachait les honneurs 
du plus haut triple avec 493.

Chez les femmes, Jeannine Audet 
s'est accaparé tous les honneurs in­
dividuels en roulant un simple de 
1'67 et un triple de 461.

La Boucherie Idéale détient le 
poste de commande avec 20 points 
suivie par le Brisson Fina Service et 
le Dupont & Veilleux Asph. à 19, 
Syndicat CO-OP 17, le Cercle La- 
cordaire 16, Autobus Bon-Conseil' 
16, Hôtel 4 Saisons 16 et Therrien 
Huile à Chauffage, 4.

Ligue Métropolitaine

Le Lingerie Béland 
baisse pavillon 3-1
Le Boulangerie Beaulieu a consi­

dérablement amélioré sa fiche de 
roule dans la Ligue Métropolitaine 
O’Keefe, jeudi soir, alors qu’il a dé­
fait par blanchissage le Bergeron 
Sports 4-0.

Le Sweden Frosty Treat s’est rap­
proché du premier rang du classe­
ment en défaisant le Restaurant Pa­
villon 3-1 alors que le Lingerie Bé­
land a baissé pavillon 3-1 devant 
l’Epicerie Léveillé.

Le Marché Central a défait le Ju­
les Simard, ébéniste, tandis que le 
Bergeron Texaco et le Boilard Pein­
tre faisaient match nul 2-2.

Le plus haut simple masculin a 
été réussi par Hector . . ., du Epi­
cerie Léveillé (malheureusement 
son nom de famille nous est incon­
nu), qui a joué un 208 tandis que 
Onil Pellerin roulait le plus haut 
triple avec 556.

Chez les femmes, Thérèse Lemai­
re s’est mérité tous les honneurs 
avec un simple de 183 et un triple 
de 470.

Les Rangers demeurent invincibles à domicile
Les Rangers de Drummondville, 

habilement pilotés par Maurice Fi­
lion, ont remporté une brillante vic­
toire de 7-0 aux dépens des As Jr de 
Québec, dimanche après-midi au 
Centre civique de Drummondville, 
domicile des Rangers. Il s’agissait 
de la deuxième victoire consécutive 
des Rangers sur les As Jr par des 
pointages élevés; en effet, la semai­
ne dernière les Rangers avaient dis­
posé facilement du Québec 7-1, et 
cette semaine ils en ont fait autant 
au compte de 7-0.

Drummondville a montré beau­
coup d’agressivité à l’offensive, et si 
ce n’eut été de la tenue spectaculai­
re de Paul Hoganson, qui a repous­
sé 43 rondelles et qui s’est de plus 
mérité la troisième étoile même s’il 
s’est fait déjouer à 7 reprises, les 
Rangers l’auraient emporté par un 
score beaucoup plus élevé.

Aucun but n’a été marqué en pé­
riode initiale, Hoganson fermant la 
porte aux protégés de Filion et 
Plasse faisant de même contre les 
As Jr, alors que l’arbitre de la partie 
décerna 5 punitions dont deux aux 
Rangers.

A la deuxième, les Rangers se 
sont résolument mis à l’attaque et 
durant cette médiane, ils ont déjoué 
Hoganson à 4 reprises, pour pren­
dre une confortable avance de 4-0. 
Les Rangers ont ajouté trois autres 
points au troisième vingt pour s’as­
surer définitivement la victoire.

Les compteurs
Denis Laliberté et Christian Au­

dy ont mené l’attaque des vain­
queurs avec deux filets chacun. De 
plus, Laliberté s’est mérité une pas­
se. Les autres francs-tireurs de 
Drummondville ont été Michel Pa­
rizeau, qui s’est également mérité 
deux assistances, Yvon Bergeron et 
Jacques Gagné.

La rencontre a été dénuée de ru­
desse, l’officiel n’imposant que neuf 
punitions toutes mineures, dont 
cinq aux Rangers.
Potins. . .

• Kevin Morrisson n’était pas de 
l’alignement. On a appris que Mor­
risson souffrait d’abcès et qu’il avait

Parizeau a été coupé au front 
postemais il a pu reprendre son 

après les soins des Ambulanciers 
Saint-Jean. Par contre, Jacques
Turmel, du Québec, a été blessé à 
la deuxième et n’est pas revenu au 
jeu par la suite. L’éclaireur des 
Rangers de New York a choisi les 
trois étoiles: D. Laliberté, M. Pari­
zeau et P. Hoganson.
Sommaire:

Première période: aucun point.
Punitions: Gagné 1.56, Turmel 

5.48, Desrochers 7.46, Turmel 
12.09, Gosselin 16.54.
Deuxième période:
I— RANGERS: Parizeau 

(Laliberté)_________ _ 8.14
2- RANGERS: D. Lalibertédû être hospitalisé.

• Il s’agissait du deuxième blan­
chissage de Michel Plasse. Pour ce 3— RANGERS: D. Laliberté 
faire, il a dû repousser 21 rondelles.

(Parizeau) . . . . 8.34

• Bertrand Hould agissait comme 
cinquième joueur de défense. Il a 
fait quelques apparitions à la troi­
sième période.

• Une petite échauffourée est 
survenue à la toute fin de la partie, 
soit à 19.20, alors que Pierre Henri 
et Normand Royer en sont venus 
aux coups. Par contre, l’arbitre s’est 
trompé de joueur en infligeant des 
punitions mineures à Jean-Denis 
Royal, lors de cette légère alterca­
tion.___________________________

Ligue yéyé Dennison

(Parizeau-Henri) _ _ _ 
4-RANGERS: C. Audy 

"(Bergeron).............
Punitions: Gagné 11.19. 
Troisième période:

.. 14.55

. . 18.40

5- RANGERS: Y. Bergeron
(Gagné)---------------

6- RANGERS: J. Gagné 
(Dionne)_______

7- RANGERS: C. Audy 
(Bergeron)______

.7.04

_ . 15.18

_ . 18.24
Punitions: Royal, doubles mineures, 
19.20, Royer 19.20.
Assistance: 1600.

POURQUOI PAYER DAVANTAGE ?
Venez économiser 

en achetant 
aux deux magasins

remarque Réal Lamothe qui a gagné sa ceinture 
verte et à gauche, Guy Boisvert qui a remporté sa 
ceinture orange. Félicitations !

Fernand "Fat" Fleurent remet des ceintures à 
ideux de ses élèves qui ont gagné un degré lors 
id'une compétition spéciale qui avait été organisée 
idans la salle du restaurant Pavillon. A droite, on

Lucien Champagne joue un 227
Le Waikiki a amélioré sa fiche 

dans la Ligue de quilles Yéyé Den­
nison, en disposant du Rumba 4-0 
lundi soir à la salle de quilles 
Champion.

Le 'Gogo s’est considérablement 
rapproché des meneurs du circuit 
en défaisant facilement le Monkey 
4-0.

Le Swing a perdu une excellente 
chance de se rapprocher à un seul

Ligue de la cité Dow

Les 2 magasins les plus com­
plets en ville où vous pouvez 
vous habiller pour le sport de 
l’auto-neige.

situés à 124, rue Cockburn et à
524/ rue St-Jean (près du marché)

Combinaisons chaudement doublées - Grandeurs pour enfants, 
pour femmes, et pour hommes ; grandeurs extra-grandes pour hommes, 
pointure jusqu’à 52. Vaste choix de bottes, mitaines, lunettes.

VOICI UN EXEMPLE DE NOS BAS PRIX :

COMBINAISONS (auto-neige) pour hommes s2195
Ayez la joie de vivre cet hiver en pratiquant votre sport de l’auto-neige, confortable­
ment habillé et chaussé chez Louis-G. Vigneault.t'

HUILE À CHAUFFAGE
OBTENEZ PLUS POUR VOTRE ARGENT

QUALITÉ & SERVICE POUR LE MÊME PRIX

Maintenant !

Aujourd’hui — Commandez votre huile à chauffage 
chez

MARCHAND PETROLEUM CIE LTÉE
LIVRAISON AUTOMATIQUE

ENTRETIEN GRATUIT DES BRÛLEURS

FINANCEMENT DE SYSTÈME DE CHAUFFAGE

HUILE À FOURNAISE - HUILE À POÊLE - HUILE INDUSTRIELLE

DIESEL - GAZOLINE

MARCHAND PETROLEUM CIE LTÉE
GEORGE HAGGERTY, PRÉS.

336, St-Édouard — Drummondville, P.Q. Tel.: 472-5428

Le magasin LOUIS-G. VIGNEAULT INC. 
est heureux d’annoncer à sa clientèle la 
nomination de M. Eugène Poliquin, com­
me gérant de son chic département, situé 
angle Cockburn & Brock. M. Poliquin ap­
porte à la clientèle de ce département, 
ses 22 ans d’expérience pour guider 
l’homme qui désire être bien mis, avec élé­
gance et distinction, soit pour vêtements 
de toilette ou tenue de sport.

Au
chic

département !lc/ieaa^
124 

COCKBURN 
TÉL. 

478-4918

GRANDE VENTE
DU NOUVEAU GERANT M. POLIQUIN
Un surplus de marchandises à écouler rapidement faute 
d’espace. Voici quelques exemples :
UN VASTE CHOIX DE

COMPLETS POUR HOMMES
fabriqués par des manufacturiers de grande réputation, tels que:
Tip Top Tailors, Freedman et autres.

Val. rég. de $69.95 ।

Val. rég. de $79.95

Val. rég. de $85.00

Val. rég. de $95.00

pour

pour

pour

pour

$49 
$62
*65

CHEMISES DE TOILETTE $0.98
de marques réputées - Val. rég. $6.95 pour

SOULIERS DE TOILETTE
val. rég. $29.95 

pour
$1995

val. rég. $19.95 
pour $13M

PALETOTS 
automne ou hiver, 

réduits de 

$20 s30
par paletot

Une grande quantité d’autres aubaines vous atten­
dent au chic département de toilette de la Maison 
Louis-G. Vigneault, située au coin Cockburn et Brock à 
Drummondville.

La nouvelle politique du département :
QUALITÉ, CONFECTION IMPECCABLE. 

SATISFACTION GARANTIE À PRIX POPULAIRES.
(Nous faisons partie de la Plaza Hériot, où vous avez 
l’avantage de vous procurer les billets pour le tirage 
de l’automobile Mustang ainsi que les prix en argent 
qui sont tirés chaque semaine).

L'instructeur des Rangers de Drummondville, Mau­
rice Filion, exigera de la part de ses joueurs un jeu 
tout particulièrement rude pour ne pas permet­
tre aux Bruins de Shawinigan d'entrer trop pro­
fondément en territoire drummondvillois. On sait

très bien que Filion qualifie le revers de 10-5 com|? 
me la pire partie disputée par les Rangers et il 
croit que la cause principale est que ses joueurs 
n'ont pas assez cogné l'adversaire.

R. Côté et A. Lagueux conduisent

Le Thibodeau 
a raison des 

Policiers, 7-3
Lundi soir, dans la Ligue de hoc­

key de la cité Dow, le Héroux & 
Thibodeau a disposé facilement de 
l’Unité des policiers au compte de 
7-3.

Yvon Thibodeau et Germain 
Fréchette ont conduit l’attaque des 
vainqueurs avec chacun une paire 
de buts. En plus de leurs filets, Thi­
bodeau et Fréchette se sont mérité 
respectivement deux passes et une 
passe.

Les autres compteurs du Thibo­
deau ont été Marcel Leblanc, Paul 
Allie et Simon Yergeau. P. Allie et 
Y. Bouliane . ont amassé chacun 
trois mentions d’assistance.

Yvon Lambert, Normand Pa- 
quette et Jacques Michel ont enfilé 
les buts de l’Unité des policiers.

La joute a été dénuée de rudesse 
puisque l’officiel de la rencontre n’a 
imposé que quatre punitions, soit 
deux à chaque équipe.
Joute nulle

La seconde rencontre, mettant 
aux prisés la Brasserie Dow et les 
Loisirs Saint-Pierre, s’est terminée 
par un verdict nul de 5-5.

C’est Yvon Tremblay qui a per­
mis aux Loisirs Saint-Pierre d’égali­
ser le pointage puisqu’il a marqué 
son filet alors qu’il ne restait que 
quatre secondes de jeu dans la par­
tie.

Gaétan Daigle a marqué deux 
buts pour les Loisirs Saint-Pierre; 
les autres filets appartiennent à 
Claude Poliquin et Gilles Dupéré.

Jules Béland a dirigé l’attaque du 
Brasserie Dow avec trois buts. Mar­
cel Courchesne et Jean-Luc Besset- 
te ont enregistré les autres.

point du premier rang alors qu’il a 
subi un revers de 3-1 aux mains du 
Dans l’Vent.

Le meneur actuel, le Charleston, 
n’a pu faire mieux qu’un match nul 
de 2-2 avec le Cha-cha.

Lucien Champagne s’est mérité 
tous les honneurs individuels, chez 
les hommes, en réussissant un sim­
ple de 227 et un triple de 507.

Gisèle Plourde a tiré le plus haut 
simple féminin avec 137 et Alice 
Bergeron le plus haut triple avec 
365.

Le Charleston est en tête avec 25 
points suivi du Swing 21, Gogo 
20, Rumba 19, Dans l’Vent 17, 
Cha-cha 15, Monkey 14 et Waikiki 
13.

les Aigles à une victoire de 5-4

A Shawinigan

Les RANGERS

Un total de huit punitions a été 
décerné lors de cette partie, dont 5 
aux Loisirs Saint-Pierre.

Ligue Laurentide

Marcel Gauthier
roule un 214

Le Dominion Textile demeure 
toujours en tête de la Ligue de quil­
les Laurentide à la suite d’une vic­
toire de 3-0 aux dépens du Hôtel 
Ritz, jeudi soir au salon Cavalier.

Le Ferronnerie Godbout se 
maintient toujours au second rang 
de ce circuit. Il a remporté une vic­
toire de 2-1 contre l’Autobus 
Drummondville. Pendant ce temps, 
le Trans-Kébec Gauthier a défait le 
Texon par le même pointage, soit 2- 
1.

Le Courchesne Transport a eu 
raison des Loisirs Hydro-Québec 2- 
1. Les deux autres parties à l’affiche 
se sont terminées par des pointages 
identiques de 2-1. Tout d’abord le 
Taxi Drummond a défait le J.-A. 
Laferté tandis que le Molson avait 
raison du Salle' Roger.

Le plus haut simple de la semai­
ne a été réussi par Marcel Gauthier 
avec un 214 pendant que Robert 
Payette jouait le plus haut triple 
avec 533.

Le Dominion Textile est en tête 
avec 20 points suivi du Ferronnerie 
Godbout 1714, Autobus Drum­
mondville, Trans-Kébec Gauthier 
et Molson 16, Hôtel Ritz et Salle 
Roger 13, Taxi Drummond 12, Loi­
sirs Hydro-Québec 11, Courchesne 
Transport 1116, J.-A. Laferté 11, Te­
xon 8.

défaits 10-5
Les Rangers de Drummondville 

ont encaissé un humiliant revers de 
10-5 aux mains des Bruins de Sha­
winigan, à l’aréna de la ville de l’é­
lectricité, jeudi soir. Les Rangers 
ont été lamentables à la défensive 
et les hommes de Jos. Perron ont pu 
entrer en territoire drummondvil­
lois à leur guise.

Par cette victoire, les Bruins sont 
montés en cinquième position de la 
ligue Junior “A” du Québec, deux 
points devant les Maple Leafs de 
Trois-Rivières. Par contre, les Ran­
gers sont demeurés au premier rang 
avec un avantage de 4 points sur les 
Canadiens de Thetford Mines qui 
ont toutefois joué trois parties de 
moins que les hommes de Maurice 
Filion.

Les Bruins ont chassé Michel 
Plasse dès le début de l’engagement 
initial en le déjouant à deux repri­
ses en l’espace de quelques secon­
des. Par la suite, Filion ayant rem­
placé Plasse'par Gaston Viens, les 
protégés de Jos. Perron s’en sont 
donné à coeur joie dans le territoire 
de leurs adversaires et ont soumis 
Viens à un bombardement en règle 
et à un tir précis. Les Bruins me­
naient 5-0 après la première et 7-2 
après la deuxième.
Les compteurs:

Michel Brière s’est avéré l’étoile 
offensive des vainqueurs avec une 
paire de buts et quatre mentions 
d’assistance, tandis que Normand 
Sarra Boumet y allait de deux buts 
et trois aides. Les autres compteurs 
ont été Jack Haines, Denis Labrec- 
que, Robert Lalonde et Mike Mor­
ton. Marcel Perron a enfilé les deux 
derniers filets des Bruins.

Chez les Rangers, cinq joueurs 
différents ont enregistré les filets. 
Ce sont Gary Butler, Pierre Henri, 
Pierre Plante, Denis Laliberté et 
Michel Archambeault.

La rencontre a été dénuée de ru­
desse puisque l’officiel de la partie 
n’a décerné que 5 punitions.

Ligue <fLes Bons Copains”

Les Aigles de Drummondville 
ont remporté une éclatante victoire 
aux dépens des Castors de Sher­
brooke au compte de 5-4, dimanche 
soir au Centre civique de Drum­
mondville. Par cette victoire, les Ai­
gles raffermissent leur emprise sur 
la première position du circuit Len 
O’Donnell.

Les Aigles ont déclassé, du com­
mencement à la fin, les Castors de 
Sherbrooke, et la grande étoile de 
la partie a été sans contredit le cer­
bère sherbrookois André Gagnon 
qui a dû repousser un grand total 
de 47 lancers dont 19 au premier 
vingt

Les troupiers de Bruce Cline se 
sont mis à l’oeuvre dès le début du 
match d’hier, ranimant ainsi la 
vieille rivalité qui a toujours existé 
entre ces deux équipes. Les Aigles 
ont lancé à 19 reprises sur André 
Gagnon durant ce premier vingt et 
seul Roger Côté est parvenu à 
tromper la vigilance de l’ex-drum- 
mondvillois. Le premier vingt s’est 
terminé 2-1 en faveur des Castors 
qui ont profité de deux belles op­
portunités pour marquer.

Dès le début du deuxième enga­
gement, Lionel Robidas donna une 
avance de deux buts aux Castors, 
déjouant Houle d’un lancer de la li­
gne bleue. Mais par la suite, les Ai­
gles se sont définitivement mis à 
I’“ouvrage” pour enregistrer en l’es­
pace de sept minutes quatre buts 
sans riposte, et ainsi s’assurer les 
honneurs de la rencontre. Robert 
Bill Dupré a toutefois resserré la 
marge pour permettre aux specta­
teurs présents d’assister à une fin de 
match des plus intéressantes.

Notes:
• Yvan Houle a repoussé 25 rondel­
les dans la cage des Aigles.
• G. Haworth, Lagueux, Côté et 
Roberts se sont fait voler des buts 
certains.
• Avant la joute, une minute de si­
lence fut observée à la mémoire de 
Gilbert Saint-Laurent, ex-défenseur 
des Castors, décédé accidentelle­
ment tôt dimanche matin.
• Seul Jacques Houle n’était pas de 
l’alignement des Aigles.

Un autre gardien qui “craque

Descheneaux et les Carbonos 
goûtent à la sauce des Vulcanos

Les Vulcanos de l’instructeur 
Nelson “Punch” Lacharité avait des 
ailes samedi après-midi, au Centre 
civique alors qu’ils ont facilement 
défait les Carbonnos de l’instruc­
teur Robert Moreau au compte de 
3-0. Il s’agissait là de la victoire la 
plus décisive remportée par les Vul­
canos aux dépens des Carbonnos 
depuis la formation de ce circuit.

Le jeu au début de la première 
période a été quelque peu à l’avan­
tage des Carbonnos qui n’ont pas 
marqué mais ils ont raté plusieurs 
belles occasions de tromper la vigi­
lance de Pierre Hénaire; Jean Sa- 
wyer a profité d’une échappée pour 
ouvrir le pointage en faveur des 
Vulcanos. A partir de ce moment, 
ce fut l’affaire des Vulcanos qui ont 
dominé pour le reste de la rencon­
tre.

Serge Lemaire et Louis Fontaine 
ont marqué les autres filets des 
hommes de Lacharité. André Deak 
et Normand Verville ont offert une 
performance exceptionnelle à l’atta­
que pour les vainqueurs.

Pierre Hénaire a été brillant en 
plusieurs occasions devant la cage 
des Vulcanos et il faut cependant

dire que ce jeune cerbère a été bien 
secondé par les défenseurs Bertrand 
Landry et Michel Major. Major à 
passé presque les trois-quarts de là 
rencontre sur le jeu.

Match nul 1-1 entre les Impres- 
sios et les Typos

Onil Pellerin a compté à moins 
de cinq minutes de la fin du pre-; 
mier engagement pour permettre 
aux Typos d’annuler 1-1 avec les 
Impressios.

Le but de Pellerin, sur une passé 
du bouillant Marcel Bourrassa, à 
couronné les efforts des Typos qui 
avaient déjà lancé à plusieurs repri­
ses sur Maurice Tremblay.

Les Impressios ont raté une chan-‘ 
ce de remporter vers la fin du der-j 
nier engagement lorsque le lancer 
de Paul Allard, parvenu seul de­
vant Poirier, manquait totalement' 
de précision.

Serge Proulx avait procuré une 
avance de 1-0 aux Impressios en 
captant une passe de Gilles Boivin 
au début du premier engagement.

Les Typos ont ainsi conservé le 
troisième rang du circuit avec 2 
points en avant des Impressios.

EN VEDETTE
AU CLUB CARAVANE

'EL
DRUMMONDVILLE

rue Lindsay 
478-2595
EN VEDETTE 

JUSQU’À 
DIMANCHE INCL.

ENCOURAGEZ
NOS ANNONCEURS

Sommaire:
1. AIGLES: R. Côté

(Bégin-Sawyer)___
2. Castors: B. Dupré 

(Beckman)____
3. Castors: J. Beckman 

(Bouchard-Lepage)

.5.30

13.04

13.40
Punitions: Lapierre 14.05, Labrosse 
14.52, Gameau, 17.18, Roy, majeu­
res, 17.18, Eastman, majeures, 
19.54.
Deuxième période:
4. Castors: L. Robidas

(Despard-Beckman). .
5. AIGLES: A. Lagueux

(Therrien-Sawyer) _ _ .
6. AIGLES: R. Côté

(seul)__________ .
7. AIGLES: A. Lagueux

(Therrien-Eastman) _ .
8. AIGLES: G. Haworth

(Gameau-Bégin).___

1.40

.7.55

.9.45

13.11 '

1439

PATRICK
ZABBE
PATRICK 
ZABBÉ
PATRICK 
ZABBÉ

Le Modem Plating 
s’empare de la 

première position
Le Modem Plating s’est emparé 

seul de la première position de la Li­
gue de quilles “Les Bons Copains”, 
dont les parties sont disputées le di­
manche après-midi à la salle de 
quilles Champion, en défaisant fa­
cilement le Fernand Dionne 4-0.

Par contre, le Provincial Marine 
a glissé au second rang alors qu’il 
a défait le J-P. Alie Auto 3-1. Le 
Buffet Maurice a vaincu le Bijoute­
rie Gélineau 3-1.

Pendant ce temps, le Lamothe & 
Frère disposait du F. Girard & Fils 
par le même pointage, soit 3-1.

Chez les hommes, le plus haut 
simple de la semaine a été réussi 
par Athanase Gélineau et Gaston 
Vigneault qui ont roulé tous deux 
188. Pour le triple, Léo Leblond l’a 
emporté en jouant 478.

Le plus haut simple et le plus 
haut triple féminins vont à Shirley 
Gélineau qui a tiré un 178 et 426.

Le Modem Plating occupe le pre­
mier rang avec 23 points suivi de 
très près par le Provincial Marine à 
22, Buffet Maurice 20, F. Girard & 
Fils 19, Bijouterie Gélineau 18, Fer­
nand Dionne 18, Lamothe & Frère 
15 et Jean-Paul Alie Auto 9.

Punitions: Lepage 6.48, Dupré 7.33, 
Labrosse 10.12, Therrien 1936.
Troisième période.
9. Castors: B. Dupré

(Robidas)__________
Punitions: Leclerc 5.00,
18.40.
Arrêts: 
Gagnon 
Houle

_ _ _2.10 
Lapierre

SPECTACLES
MER./ JEU./ VEN.: 10H.30 - 12h.3O 
SAMEDI s 9H.30 - 11h. et 1h. 
DIMANCHE s 8K.30 - 10H.30

LA VOIX DE

KEN SUMMER
19 14

8 7
14 = 47
10 = 25

MOTO-SKI

MOTO-SKI, le plus fiable des auto-nei­
ge vous offre des changements majeurs 
en accord avec la grande renommée de 
son MANUFACTURIER.
Sa NOUVELLE CHENILLE ayant des 
crampons enrobés de caoutchouc vous 
procure une plus grande stabilité et 
vous permet de conduire en sécurité 
dans toutes les conditions de neige.
De plus, nous vous offrons deux MO­
TEURS complètement NOUVEAUX (voir 
spécifications) ainsi que le capot (hood) 
détachable etc.

4 MODÈLES DE MOTO-SKI À VOTRE DISPOSITION
* CADET
* CAPRI
* Zéphyr - 3 modèles différents avec moteurs 

300 c.c. - 375 c.c. - 600 c.c.
* MS-1 8 avec chenille 18” de large

REMORQUES - TRAINEAUX - HABITS, ETC.

Nous acceptons les échanges 
de scooters et motos

GEORGES ST-JACQUES, PROP.

NOS PRIX SONT SI BAS 
QU’ILS DÉFIENT TOUTE COMPÉTITION

SCOOTER’S ENR.
( VESPA) 

Tél. 472-4590 
1050, boul. Mercure Drummondville
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Les amateurs de hockey, massés vendredi soir en 
l'enceinte du Centre civique, ont pu assister à la 
fois à un très beau duel de hockey qui s'est termi­
né par un verdict nul de 4-4 et aussi à quelques

duels de boxe. L'instructeur des Aigles, Bruce Cli- 
ne, aime bien que ses joueurs se fassent respecter 
de leurs adversaires.

Gustave Caron roule un 473

Le Boucherie Idéale annule 
2-2 et se retrouve dernier

Gustave Caron a réussi un triple 
de 473 (le meilleur de la soirée) per­
mettant ainsi au Asbestos Eastern 
de faire match nul 2-2 avec le Bou­
cherie Idéale, lundi soir, dans une 
rencontre régulière de la Ligue de 
quilles Commerciale Molson dispu­
tée à Notre-Dame.

Le Astestos Eastern est ainsi de­
meuré au premier rang du circuit 
avec une avance de quatre points 
sur ses plus sérieux rivaux, le Mar­
ché Jules et le Garage A. Pinard. 
Jeannine Audet a été la meilleure 
dans le camp du Boucherie Idéale 
avec un triple de 413.

Le Lemaire Asphalte est passé au 
4e rang sur un pied d’égalité avec le 
Marché Fréchette en triomphant du 
Garage A. Pinard au pointage de 3-

I. Pauline Lambert a dirigé l’atta­
que des gagnants avec un triple de 
456 tandis que Armand Pinard a 
réussi un compte de 449 du côté des 
perdants.

Dans le dernier match ù l’affiche, 
le Marché Fréchette a eu raison du 
Marché Jules 3-1. André Saint-Sau­
veur a été le principal artisan de ce 
triomphe du Marché Fréchette avec 
un compte de 368 tandis que Ber­
trand Letourneau a réussi un triple 
de 377 pour les perdants.

Le classement des équipes est le 
suivant: Asbestos Eastern (23), 
Marché Jules (19), Garage A. Pi­
nard (19), Lemaire Asphalte (16), 
Marché Fréchette (16) et Boucherie 
Idéale (15). Les Aigles de Drummondville ont fait l'acquisition 

d’un nouveau joueur la semaine dernière: il s'agit 
d'un organiste en la personne de M. Jean-Jacques

Pinard. Tous les amateurs des Aigles pourront en­
tendre cet organiste à chaque partie que les nôtres 
disputeront au Centre civique.
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Jacques Mouette permet aux Aigles
d’annuler 4-4, vendredi soir

L’éauipe nationale du Canada et 
les Aigles de Drummondville se 
sont livrés un duel très intéressant, 
vendredi soir, au Centre civique qui 
s’est terminé par le verdict nul de 4- 
4, devant une assistance de plus de 
l .200 personnes.

La rencontre qui a demandé une 
période de prolongation a vu l’é­
quipe nationale du Canada faire 
preuve de beaucoup d’agressivité 
alors qu’elle a décoché pas moins 
de 54 lancers vers le cerbère Jac­
ques Monette qui a affiché une te­
nue vraiment superbe devant la ca­
ge des drummondvillois. Pour sa 
part, Steve Rexe a également eu 
Tort à faire en effectuant 41 arrêts. 
; Grâce à un magnifique jeu de 
position et de passes, les porte-cou- 
leurs du Canada ont réussi à pren­
dre les devants 2-0 après seulement 
quinze minutes de jeu. Toutefois,

les hommes du pilote Bruce Cline 
ont riposté durant les dernières mi­
nutes de jeu du premier vingt pour 
égaliser le pointage 2-2.

A leur retour sur la patinoire, les 
locaux ont pris par surprise les visi­
teurs grâce a un filet de Gordie Ha­
worth. Lee Hardy a ensuite porté le 
pointage 4-2.

Le troisième vingt a vu l’équipe 
nationale donner beaucoup de fil à 
retordre au Drummondville. Elle a 
réussi à égaliser le compte 4-4 alors 
qu’il ne restait pas moins de dix mi­
nutes à jouer.

Outre Haworth et Hardy, les 
compteurs du Drummondville fu­
rent Jean Therrien et André La- 
gueux. Pour les visiteurs, Derek 
Holmes, Terry Vail, Butch Gorhing 
et Paul Cadieux ont trompé la vi­
gilance de Monette.

Une escarmouche aurait pu dé-

générer en une bagarre générale à 
la fin du premier vingt alors que le 
solide défenseur Jean Therrien en 
est venu aux prises avec l’instruc­
teur Jack “Red” Bownass et que 
André Lagueux s’est est pris à John 
Ferguson. Tous les joueurs se sont 
alors précipités sur la patinoire.

Sommaire
Première période

I. Hull: Holmes
(Freitag, Bownass)_______ 8.44

2. Hull: Vail
(Picard, St-Louis).............16.03

3. Dr’ville: Therrien_______ 16.42
4. Dr’ville: Lagueux

(Bégin, Leclerc R.)..............19.41
Pun: Sawyer 5.59; Therrien 821;

Allison 11.58; Foster 19.04; Ther- 
rin et Bownass (majeures) 19.54; 
Ferguson et Lagueux (majeures) 
20.00; Eastman (mauvaise condui­
te) 8.44.

Avec chacun neuf points

Fréchette et Hyland mènent le 
bal dans la Ligue de la cité

■ Germain. Fréchette, du Héroux- 
Thibodeau et Roland Hyland, de 
l’Unité des Policiers, dominent chez 

Jes compteurs de la Ligue de la cité 
'Dow, à la suite des trois premiers 
^programmes disputés dans le circuit 
-Hector Ledoux depuis le début de 
-|a saison.
; Fréchette et Hyland ont récolté 
'chacun neuf points. Fréchette est 
; celui des deux qui a récolté le plus 
de francs buts, cinq tandis que Hy­
land a fait allumer la lumière rouge 

! à quatre reprises.
Yvon Lambert, de l’Unité des 

.Policiers; Paul Allie, du Héroux- 
Thibodeau et Claude Poliquin, des 
'Loisirs Saint-Pierre, suivent avec un 
dossier identique de huit points. 
Lambert et Allie ont compté cha­
cun cinq fois.

Le sixième rang est partagé par

Léo Sawyer et Gaétan Daigle, des 
Loisirs Saint-Pierre, qui ont récolté 
chacun sept points'jusqu’ici. Saw­
yer a compté quatre fois et Daigle 
à trois reprises.

Le meilleur gardien de buts du 
circuit est toujours André Beau­
doin, des Loisirs Saint-Pierre, qui a 
été déjoué seulement huit fois en 
trois joutes pour une moyenne de 
2.67 buts alloués par partie.

Le joueur le plus puni est Paul- 
André Beaudoin avec 18 minutes 
passées au cachoL -

Compteurs: B. A. Pts.

Deuxième période
5. Drummondville: Haworth 

(Monette)___________ 2.14
6. Dr’ville: Hardy 

(Haworth)_______ _ .424
7. Hull: Goring 

(Berry, Métras)______ 7.08
Pun: Métras 229; Lepage 734;

Leclerc 12.50 
Troisième période

8. Hull: Cadieux 
(Laidlaw, Holmes) _ _. 10i42
Pun: Ferguson (mauvaise con­

duite) 19.20. 
Supplémentaire

Aucun but 
Pun: Labrosse 922.

Des étudiants font connaître leurs 
idées sur les cours qu’ils désirent

aucunement ces matières, mais par­
ce qu’elles conduisent vers des 
goûts personnels et individuels, il 
préférerait choisir la matière qui 
l’intéresserait. U l’étudierait au lieu 
de la subir.

L’étudiant désire des cours sur

Jean-Raimbault gagne

Premier revers du Secondaire V
• Le Secondaire V a subi son pre-
mier échec de la saison dans la Li­
gue de hockey Intercollégiale, ven­
dredi soir au Centre civique, alors 
qu’il a baissé pavillon au compte de 
3-2 devanl l’Ecole des métiers.

Georges Dupont a conduit l’atta­
que de l’Ecole des métiers avec 
deux buts et une passe. L’autre filet 
des vainqueurs a élé marqué par 
Jacques Bergeron. Georges Cour­
chesne et Yvon Lambert ont enre­
gistré les buts des perdants.

Le Secondaire V occupe toujours 
la première position avec 6 points. 
Il s’agissait de la première défaite 
de celle équipe en quatre joutes. 
Réal Gagnon procure une victoire 
au Jean-Raimbault '

Réal Gagnon a procuré une vic­
toire au Jean-Raimbault, sa pre-

mière de la présente campagne, en 
enfilant trois buts, gagnant ainsi 5-2 
contre le Collège Saint-Bernard. 
Les autres francs tireurs des ga­
gnants ont été M. Lagueux el R.
Sauvageau.

Gaston Bonin et André Mont- 
calm ont enfilé les buts des per­
dants.

Chez les compteurs, Yvon Lam­
bert domine toujours avec 13 
points, soit 9 buts et 4 assistances, 
suivi de loin par R. Gagnon, G. 
Courchesne el R. Sauvageau 5 
points, et G. Dupont 4 points.

Échos de la
Légion Canadienne

Lors de notre clinique de don­
neurs de sang, mercredi dernier, 
440 personnes se sont présentées. 
Notre objectif avait été fixé à 600 
donneurs. En juin dernier, nous 
avions atteint un total de 538. La 
diminution sensible de mercredi 
dernier est partiellement due à la

Ligue Automobile

mauvaise température et à divers 
autres contretemps. Ces chiffres 
nous ont été gracieusement fournis 
par Mlle Marguerite Courchesne, 
attachée à la Croix-Rouge.

Dimanche dernier, avait lieu la 
partie d’ouverture de la Ligue de 
dards du district. A cette occasion, 
Richmond était le visiteur. Notre fi­
liale a été battue à plate coulure par 
le compte de 29 à 11 dans la section 
féminine et de 23 à 17 du côté des 
hommes. Il faudra bien prendre no­
tre revanche un de ces jours. La

prochaine joule cédulée est pour le 
3 décembre prochain, alors que 
nous serons les hôtes de Victoria# 
le. Venez encourager vos joueurs. '

Il faut dire que les choses se pré­
cisent, car nous avons une nouvelle 
importante à annoncer. C’est un 
film d’une heure que le comité des 
films viendra tourner à Druni- 
mondville sur le hockey mineur. 
Les prises de vues auront lieu les 23 
et 24 janvier prochains. Trente mi­
nutes seront consacrées sur nos jeu­
nes joueurs en action, el le reste de

Classement
Secondaire V 4 3 10 6
Collège Saint-Bernard 4 2 2 0 4
Ecole des métiers 4 2 2 0 4
Jean-Raimbault 4 13 0 2

Centre d'achats Hériot

Le motel le Dauphin accuse 
un retard de deux points

Le Pinard & Pinard passe 
seul en deuxième position

G. Fréchette 5 4 9
R. Hyland 4 5 9
Y. Lambert 5 3 8
P. Allie 5 3 8
C. Poliquin 3 5 8
L. Sawyer 4 3 7
G. Daigle 3 4 7

Une enquête, ou un référendum 
peut-être» vient d’être tenue parmi 
Nn élèves des différentes classes de 
jlil'c année sciences-mathématiques 
idc nos diverses maisons d’enseigne- 
nncnt.

Apparemment, l initiative aurait 
été prise par les élèves de l’école se­

condaire Saint-Frédéric.
Les résultats

On nous a soumis hier les résul­
tats de ces constatations qui sur­
prendront sans doute plusieurs “an­
ciens”, mais qui ne sauraient trop 
estomaquer ceux oui veulent, “tant 
bien que mal”, s’intégrer au désir

de la jeune génération. “Autres 
temps, autres moeurs” . , .

Constatons avec bonne volonté, 
au lieu de rechigner, au lieu de dire 
comme un trop grand nombre en­
core: “Dans notre temps...”

Voici donc le communiqué qu’on 
nous soumet au sujet de ce “réfé-

JOIGNEZ LES RANGS 
de

L’ÉCOLE DE JUDO
FERNAND “FAT”
FLEURENT

Nous pouvons accepter 
encore quelques inscriptions

— COURS —
Les lundis et mercredis à la sal­
le du restaurant Pavillon, 2272, 
boul. Mercure.

POUR INFORMATIONS

478-0247

Attention 
amateurs 
du sport de 
L’AUTO­
NEIGE

Au magasin

GÉRARD BERTHIAUME
192z rue Lowring, Drummondville

HABIT THERMAL
pour le sport de l’auto-neige ^21

POUR HOMMES aussi peu que
POUR DAMES ET ENFANTS *18”

SOUS-VÊTEMENT $1.M
thermal me ■

N’oubliez pas que nous avons toujours 
un comptoir d’articles tels que : chemises 
et jeans pour garçons ... à OOC

Les quilles à 
Acton Yale

ACTON VALE (AC) - L’excel­
lent quilleur Gaby Bolduc, a man­
qué de peu la partie parfaite dans 
la ligue du samedi, au Palais du 
Quilleur d’Acton Vale; en effet, il a 
obtenu onze abats pour rouler un 
excellent simple de 268 et pour 
compléter son triple avec un total 
de 598. Les autres vedettes ont été 
Henri-Paul Pépin avec 538 et Yves 
Charest avec 483. Moyennes: J.-P. 
Brisebois, 169; triple: Yves Charest, 
592; simple: Claude Tremblay, 
213; classement: Garage Champa­
gne, 17; Denis Asselin Sports, 14; 
J.-R. Charest, 13; Hôtel Manoir, 
11; Librairie Meunier, 9; Hôtel 
Windsor, 7.
Ligue du vendredi

Les vedettes ont été Jeannine 
Plasse, 453, Raymonde Bolduc 424, 
Henri-P. Pépin 489, M. Brière 430 
et Marc-A. Caya 416. Moyennes: 
Claude Tremblay, 157 et Raymon­
de Bolduc, 128; triples: M. Brière, 
456 et J. Vertefeuille, 431; simples: 
S. Leclerc, 189 et Lyse Plasse, 149. 
Classement: A. Roy, Radio & TV 
Serv., 18; Charette 5-10-15 et Se- 
ven-Ùp, 15 Coca-Cola, 14; Drape­
rie Acton, G. Tétreault, 17; Bernard 
Auto, 5.
Ligue du mercredi

R. Forest a réussi un triple de 424 
tandis que Fernande Touchette ob­
tint un simple de 152. Moyennes: 
Yves Charest, 161; Pierrette Royer, 
128; triples: Armand Beauséjour, 
182 et Y. Beauséjour, 449; simples: 
Albert Charbonneau, 182 et L. Pi­
card, 166. Classement: Thibeault & 
Frère, 19; A. Touchette Assurances 
et J.-E. Therrien & Fils Nettoyeur, 
14; Gaby Fleuriste, 13; Yves Loi- 
selle, Radio-TV, et Eberhard Faber 
Pencil, 12.
Ligue du jeudi

Se sont signalés Réal Gazaille, 
456; Thérèse Breault, 406; Michel 
Bouchard, 200 et Jean-Louis Royer, 
190. Moyennes: Y. Charest, 145 et 
Raymonde Bolduc, 125; triples: G. 
Thivierge, 501 et D. Faucher, 406, 
simples: Jean-Louis Royer, 190 et 
Mme Lussier, 143 et Colinette Do­
rais, 143. Classement: Marché Mé­
tro Landry, 20; J.-E. Dorais & Fils, 
et Paul Dupont Station B-A, 16; 
Marché Suprême Désautels, 14; 
Restaurant Coq d’Or, 11; Richard 
Pion Lingerie, 7.
Ligue de l’UOTA

Gisèle Deschesnes a de nouveau 
brillé avec un simplè de 138 et un 
triple de 374. Chez les hommes, 
Conrad Champagne a roulé 175 et 
Ronald Hébert un triple de 482. 
Classement: Claude Dumaine et 
Ronald Hébert 19; Robert Desches­
nes et Marcel Brien, 17; Jacques 
Deschesnes et Gérard Chabot, 15. 
Pro-amateur

Le tournoi pro-amateur sera dis­
puté samedi le 18 novembre, à 3h., 
au Palais du Quilleur, ne manquez 
pas de vous inscrire.

Dans la Ligue du Centre d’achats 
Hériot, la semaine dernière, le Jac­
ques Laferté a amélioré sa feuille 
de route ainsi que son rang au clas­
sement général en disposant facile­
ment du Bob Lauzière 4-0. Charles 
Lemaire et Roger Bourgeois se sont 
mis en évidence avec respective­
ment des triples de 548 et 532. Pour 
le Bob Lauzière. Jean-Charles Si- 
cotte s’est le plus illustré en roulant 
un triple de 548 dont un simple de 
222.

Le motel le Dauphin est demeuré 
à deux points des meneurs en défai­
sant le motel Albatros 3-1 grâce 
surtout au pointage de Yvon Pépin, 
533 et de Yvon Laçasse,-50 L.

Le Mercerie Bélisle a gardé la tê­
te du classement à la suite d’une 
victoire de 3-1 sur le Crémerie 
Drummondville qui, cette saison, 
occupe le dernier rang et qui a 
beaucoup de difficulté à amasser 
des points.

Le Vitrerie Smith est monté au 
troisième échelon de la Ligue du 
Centre d’achats Hériot en vainquant 
le Magasin de Musique Gervais 
3-1.

Le plus haut simple de la semai­
ne a été joué par Jean-Charles Si- 
cotte avec un 222 pendant que les 
honneurs du plus haut triple vont à 
Marcel Marquis avec un 556.

Dimanche à midi

Contremaîtres
vs Facteurs

Une partie de hockey sera dispu­
tée dimanche le 26 novembre 1967 
au Centre civique de Drummond­
ville, à midi, entre le Club des con­
tremaîtres de la compagnie Cela- 
nese et le Club des facteurs de la 
cité de Drummondville.

Cette partie a été organisée par 
M. Jean-Guy Gauthier, dans les ca­
dres du 10e anniversaire de fonda­
tion du Club des Contremaîtres de 
la Celanese.

Pour le Club des contremaîtres, 
Ronald Pellerin sera le capitaine et 
Leonti Semco en sera l’instructeur.

Chez les facteurs, Jacques Gau­
thier assumera les deux lâches.

Une invitation est lancée à toute 
la population de Drummondville 
pour assister à cette joute qui pro­
met beaucoup de sensations. L’en­
trée sera libre.

Classement
Mercerie Bélisle 26
Motel le Dauphin 24
Vitrerie Smith 18
Motel Albatros 15
Jacques Laferté Ltée 15
Bob Lauzière 15
Magasin de musique Gervais 11
Crémerie Drummondville 4

Trois blanchissages ont été ins­
crits dans les livres de la Ligue de 
quilles Automobile, cette semaine.

Tout d’abord, le Drummond Seat 
Cover a défait facilement le Delisle 
Ltée 4-0 à la suite d’un triple de 
522 de Normand Fontaine et d’un 
autre de 481 de Roland Plante. 
Chez les vaincus, Réal Verrier s’est 
le plus distingué avec un triple de 
474.

Le Dionne a continué sa marché 
victorieuse en blanchissant égale­
ment le Héroux & Thibodeau 4-0. 
Marcel Pérusse avec un 547 et Ted- 
dy Kent avec un triple de 501 ont 
été les principaux artisans de ce 
gain du Dionne. Jean-Pierre Parent, 
qui a joué un triple de 524, s’est 
particulièrement mis en évidence 
pour le Héroux & Thibodeau.

Le Pinard & Pinard s’est emparé 
seul de la deuxième position de la 
Ligue Automobile en disposant du 
John Millen Ltée aussi aisément 
que l’ont fait le Dionne et le Drum­
mond Seat Cover contre leurs ad­
versaires. Georges Pinard a été le 
principal instigateur de ce triomphe 
en roulant un triple de 560.

Le plus haut simple de la semai­
ne a été tiré par Michel Pinard avec 
un 215 pendant que Georges Pi­
nard, avec son 560, a joué le plus 
haut triple.

Classement:
Dionne 29
Pinard & Pinard 22
Héroux & Thibodeau 18
Delisle Ltée 17
John Millen Ltée 14
Drummond Seat Cover 14

la séquence portera sur divers com­
mentaires concernant les activités 
du hockey mineur en général. Il va 
sans dire que ces deux journées se­
ront très importantes pour nos jeu­
nes et pour la population en géné? 
ral el que le Centre civique devrai! 
être rempli à craquer durant ces 
deux journées.

Si vous vous rappelez, il avait été 
question que l’on commence une 
série d’entrevues sur les diverses 
personnalités de la Légion. Cette 
série débutera la semaine prochai­
ne, et comme il se doit, notre prési­
dent, Fernand “Fred” Leclerc, sera 
le premier sur la liste. Donc, 
manquez pas de vous procurer vo­
tre numéro de La Parole.

El pour terminer en blaguant: 
C’est le fou qui voulait se suicider 
en voulant sauter en bas d’un édifié 
ce de dix étages, n’en trouvant pas,, 
il dut sauter deux fois d’un cinquiè­
me étage. Au revoir et au plaisir de 
vous retrouver la semaine prochai­
ne.

Bien à Vous,
Jacques Leclair, P.R.Q;, 

Légion Royale Canadienne.

L'Association canado-américaine a célébré par 
une soirée grandiose son premier banquet annuel, 
au Manoir Drummond. M. Eugène Dubois, direc­
teur de district, et son épouse, rehaussaient de 
leur présence cette rencontre fraternelle. Par la 
même occasion, la Cour Gravel 432 de Drum- 
mondville a fait don d'un drapeau scout à la 13e 
SS.-Pierre et Paul, lequel a été remis à cette soi­
rée à M. Jean Yergeau, chef de la troupe et à 
l'aumônier, M. l'abbé Camille Gardner. L'orches­
tre Larocque clôtura cette soirée par une danse.

Dans le communiqué qu'ils nous ont remis, les or­
ganisateurs de cette soirée remercient sincèrement 
tous les membres de l'A.C. A. qui sont venus ac­
compagnés de leurs amis et qui ont si chaleureuse­
ment répondu à leur invitation. De g. à d., nous 
voyons sur cette photo M. Jean-Louis Robitaille, 
président régional et son épouse, M. Eugène Du­
bois, directeur de district, M. l'abbé Gardner, Mme 
Dubois, ainsi que M. Hector Poisson, président 
de la Cour 432 et son épouse.

RADIO QUALITE • RADIO VEDETTES • RADIO-CANADA

BILINGUAL SECRETARY
With English as main language required for general man­
ager of local industry. Age range 22 to 30 years (nof 
rigid). Salary $75 to $95 according to expérience, plus 
ail usual fringe benefits.

Requirements
1- Fast accurate typist in English.
2- Shorthand to normal dictation speed in English.
3- Ability to work with little supervision.
4- Multiple duties include daily invoicing, production 

ordérs, dictation, etc.

Training period: 3 to 4 months

Hours of work:
8h.3O a.m. to 12h. noon
1h.3O p.m. to 5h.3O p.m.

(clock watchers 
need not apply)

Apply in own handwriting giving full résumé of academie 
and business background to

BOX H-15, LA PAROLE Limitée;
Drummondville

rendum’’:
On parle souvent des opinions 

des étudiants; mais on leur deman­
de moins souvent quelles son Fleurs 
opinions...

Les élèves de la onzième année 
sciences-mathématiques de l’école 
Saint-Frédéric ont décidé d’en 
avoir le coeur net el ils ont fait une 
enquête sur certains aspects de la 
vie étudiante.

Le questionnaire a été préparé 
par les étudiants; il a été soumis par 
les étudiants et il a été compilé par 
eux. Il s’agit essentiellement d’un 
travail de collaboration. Collabora­
tion aussi des autorités de Saint- 
Frédéric, Jeanne-Mance et Jean- 
Raimbault, qui ont permis la circu­
lation des questionnaires dans les 
écoles.

L’échantillonnage s’effectua de la 
manière suivante: cinq onzième de 
Saint-Frédéric; trois de Jeanne- 
Mance et trois de Jean-Raimbault. 
Ce qui fait un total de 277 étu­
diants-étudiantes dont 98 du cours 
général, 74 des sciences-lettres, 53 
du classique et 52 des sciences-ma­
thématiques; 71 filles et 206 gar­
çons.

Ici, nous tirons les quelques con­
clusions qui s’imposent.

Malgré leur extérieur rébarbatif, 
les étudiants drummondvillois de 
1967 aiment leur fonction d’étu­
diant. L’étude (65.8%), la recherche 
(65.8%) et même la fréquentation 
des institutions (52.4%), sont des ac­
tivités qui intéressent les jeunes. Les 
étudiants sont satisfaits des exa­
mens (71.8%), de la disposition des 
cours.(53.1%) et des méthodes d’en­
seignement (65.5%)

Il faut donc conclure que nous 
partons avec des gens de très bonne 
volonté. Ces gens de bonne volonté, 
ils ont, et ils y ont droit, des désirs 
légitimes qu’il faudrait que les au­
torités scolaires écoulent immédia­
tement.

Un premier désir est d’avoir un 
plus grand nombre de périodes d’é­
tude à l’école (76.5%). L’étudiant de 
onzième année à 40 périodes par 
semaine dont, en moyenne, seule­
ment 4 peuvent servir à l’étude.

L’étudiant trouve qu’il y a trop 
de cours dans la journée (59.9%). 
Les jeunes ont besoin d’une vie plus 
aérée, plus calme, plus personnali­
sante. Or la précipitation des cours 
a pour effet d’augmenter la vitesse 
de production, mais aussi d’en di­
minuer sa qualité.

L’étudiant aimerait que sa société 
soit semblable à la société naturelle, 
i.e. formée de gens des deux sexes 
(86.3%). La nature l’a fait différent, 
c’est vrai, mais c’est pour mieux l’u­
nir et non pour mieux le diviser. De 
plus, l’étudiant de demain conçoit 
comme un encouragement, un sa­
laire pour son travail, sa fonction 
dans la société (90.6%).

L’étudiant veut que les matières 
secondaires soient véritablement 
optionnelles (73.6%). II ne dédaigne

des matières actuelles et pratiques: 
cinéma, théâtre, danse, formation 
sociale, conduite automobile, re­
cherche, dactylographie (84.4%). En 
effet, la majorité des étudiants, doit, 
à l’heure actuelle, se payer, en plus 
de ses éludes, des cours de danse, 
de personnalité, de conduite, etc. 
Est-ce que l’éducation c’est encore 
de conduire l’homme à un état de 
maturité et d’indépendance, ou est- 
ce de le laisser à mi-chemin?

Pour en arriver à faire de la pla­
ce, les étudiants ont indiqué les 
cours qui pourraient disparaître. La 
musique vient en tête. Est-ce que 
les étudiants en veulent à cette dis­
cipline des plus riches? Non, mais 
ils ne peuvent accepter qu’on impo­
se à tous un cours qui ne convient 
qu’à une partie de la population.

Ils ont une réaction semblable, 
mais à un degré moindre, pour l’é­
ducation physique, la religion, l’é­
ducation civique, le grec, le latin, 
l’histoire et la géographie.

Il y a une solution.
Pourquoi ne pas diviser ces cours 

en deux sections: une première sec­
tion qui comprendrait un cour gé­
néral qui serait obligatoire pour 
tous, et une deuxième section qui 
comprendrait un cours plus spécia­
lisé pour ceux qui seraient intéres­
sés à appronfondir le sujet.

Conclusion pratique! Les étu­
diants n’ont rien inventé! Leurs de­
mandes sont très traditionnelles! Us 
veulent, ils réclament une éduca­
tion qui soit adaptée à 1967 !

En 1970, il sera trop tard pour la 
leur accorder, ils seront au travail!

Le questionnaire, les résultats et 
les conclusions de cette enquête ont 
été imprimés et sont à la disposition 
de ceux qui seraient intéressés. Voir 
un élève de 11 e sc-maths.

NOUVEAU CONSEIL DE LA SOCIÉTÉ DES ARTISANS

Les membres de la Locale de Drummondville de la 
Société des artisans ont tenu leur assemblée an­
nuelle récemment à la salle de la Caisse Populaire 
Saint-Jean-Baptiste. A cette occasion, un nouveau 
conseil de direction a été élu. Nous apercevons les 
membres qui forment les cadres de ce bureau pour 
le prochain terme. De gauche à droite, assis: Mme 
Joseph Plourde, secrétaire-trésorière; M. Mathieu 
Jean, directeur; M. Achille Dionne, président; M. 
Wilfrid Guérette, vice-président et le Dr Irenée Du­

fresne, directeur. Debout en arrière, dans le même 
ordre: Mme Simone Desrosiers, M. Gilbert Lemire, 
Mme Urgèle Laquerre, MM. René Gaudette, Jean- 
Charles Turcotte, Maurice Guay, tous directeurs; 
M. Claude Jacques, gérant adjoint; MM. André 
Cloutier, Jean-Guy Carrier et Rodrigue Plourde, re­
présentants. N'apparaissent pas sur la photo: MM. 
Yves Dessertennes, Denis Crépeau, Paul-Eug. Mo­
rin et Armand Désilets, tous directeurs.
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ST-NICÉPHORE
IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIN Pan-Mme Rosaire Lacharltéi
Va-et-vient

Dernièrement, M. et Mme Al- 
manzor Niquette, M. et Mme Ha­
rold Côté, M. et Mme Joseph La­
voie, M. et Mme Fernando Lavoie, 
M. et Mme Adrien Tremblay, M. el 
Mme Robert Vigneault, M. et Mme 
Denis Niquette, Mme Sylvio Yer­
geau, sont allés aux funérailles de 
M. Harris Viens, décédé accidentel­
lement à Saint-Guillaume. Il était 
le frère de Mme Almanzor Niquette 
et le beau-frère de M. et Mme Jo­
seph Lavoie, Nos condoléances aux 
familles éprouvées.

Le Révérend Père Alfred Laplan- 
te, de la congrégation des Pères de 
Sainte-Croix de. l’Oratoire Saint-Jo­
seph, était de passage chez M. et

Mme Aldéi Beaudoin.
Jour du Souvenir

Le 10 novembre, le personnel en­
seignant el les élèves de l’école cen­
trale de Sainl-Nicéphore ont voulu, 
cette année souligner le Jour du 
Souvenir en invitant M. Richard 
Brown, vétéran de la guerre 1914- 
18, à venir leur parler de ses souve­
nirs de guerre, de ses privations 
qu’il a dû endurer pour travailler 
au service de son pays. Au nom de 
l’école, un cadeau-souvenir lui fut 
offert. De plus, on lui présenta une 
croix décorée de coquelicots pour 
aller déposer au pied du cénotaphe 
de la place Girouard, lors de l’im­
posante cérémonie semi-militaire 
qui s’est déroulée à Drummondvil-
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STE-PERPÉTUE
IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIUIIIIIIIIIIII^ Par: Mme Lucien Bergeron 1111

l’école centrale, plusieurs neveux et 
amis.

La défunte était membre de la 
Bonne Mort, de l’Apostolat de la 
prière, de l’Apostolat des malades 
et aussi d’un foyer ihtromisant.

Les paroissiens de Sainte-Perpé-

^SHirOULE

UN NOÜVEL ÉQUIPEMENT 
POUR VOTRE CONFORT

2
3
4
5
6
7

Pàre-choc avant et arrière chromé.
Tableau de contrôle chromé.
Prises d’air chromé.
Tableau de bord rembourré.
Large compartiment à l’arrière.
Plaque d’identification chromée.
Nouveau style de siège et dossier.

GARANTIE 
une année 

entière 
de garantie 

sur 
conditions.

Surface portante 53u x lô’Zi'7. Fabrication 
CHENILLE deux plis nylon/moulé sans fin avec tiges 

de métal transversales.

Tandem monté avec ressorts de torsion et 
SUSPENSION 14 roues de caoutchouc sur coussinets grais- 

sables.

TRAÎNEAU FAMILIAL
Capacité : 2 adultes ou 3 enfants, 
siège et dossier rembourrés, pe- 
santeur 60 livres, tout en métal. Ç 
Peut être utilisé sur n’importe la- 
quelle auto-neige. Couleurs variées.

OPTION 
DE 

4 MOTEURS
297 c.c. Sachs. Démarreur 
manuel.

Vitesse : 43 M.P.H.

297 c.c. Sachs. Electra.

Démarreur électrique et manuel.

Vitesse : 43 M.P.H.

300 c.c. Wankle. Moteur 
rotatif.

Démarreur manuel.

Vitesse : 48 M.P.H.

600 c.c. Hirth 2 cylindres.

Vitesse : 55 M.P.H.

TERMES FACILES
AUSSI PEU QUE $39.00 PAR MOIS

le, dimanche-4e>-12 novembre.- M. 
Chassé, représentant de la Légion 
Canadienne accompagnait M. Ri­
chard Brôwn. Quelques autres per­
sonnes s’étaient jointes aux élèves 
pour fêter ce vétéran; on y remar­
quait, entre autres, M. Germain 
Caya, président de la Commission 
scolaire, M. Robert Boisvert, secré­
taire municipal.

Natif d’Anvers, en Belgique, M. 
Richard Brown a fait ses études pri­
maires à Anvers, son cours universi­
taire à Liège. Il est arrivé au pays à 
la fin de 1910 el se maria, en 1913, 
à Alma Lainé de L’Avenir. Appelé 
sous les drapeaux par le roi Albert 
de Belgique, il est entré dans l’ar­
mée belge durant 15 mois, mais dut 
revenir à cause du climat malsain. 
Quelques mois après, il est retourné 
faire de l’entraînement en Angleter­
re pour ensuite aller combattre au 
front pendant la terrible guerre 
1914-18. De simple soldat, il obtint 
plusieurs grades: caporal, sergent, 
sergent-major de la Compagnie, ser­
gent-major régimentaire, instruc­
tion de division en Angleterre. Pour 
ses actes de bravoure il fut décoré 
de la Médaille d’argent du roi 
George V d’Angleterre et de la Mé­
daille d’or de la Victoire.

M. Browm a su endurer la dou­
leur, les privations, la discipline sé­
vère; il n’a pas ménagé ses efforts 
pour répondre aux besoins de sa 
patrie, il est animé d’un vrai patrio­
tisme; tout son langage est imprér 
gné de l’amour de son pays. Nous 
profitons de l’occasion pour le re­
mercier de ses actes de bravoure. Il 
est âgé de 77 ans, assez bien por­
tant, et vit avec ses souvenirs qui lui 
sont si chers. Nous souhaitons le 
voir longtemps parmi nous en vi­
vant des années de bonheur qui 
viendront compenser un peu pour 
les moments pénibles de sa vie de 
militaire.

Décès de Mme Hercule Beauche- 
min.

Avec regret, nous apprenons le 
décès de la doyenne de la paroisse 
Lydia Bergeron, épouse de feu Her­
cule Beauchemin, décédée le 6 no­
vembre à l’âge de 93 ans et 5 mois. 
Elle était la mère du maire de notre 
municipalité de paroisse, M. Gé­
rard Beauchemin. Elle laisse dans 
le deuil ses enfants, gendres, brus: 
M. et Mme Irénée (Cécile Gau­
thier), chez qui elle demeurait, M. 
et Mme Gérard, (Lucienne Côté), 
M. et Mme Albert (Gabrielle Ju- 
tras), tous de Sainte-Perpétue, M. et 
Mme Maurice (Yolande Jutras), de 
Drummondville, M. et Mme Hector 
Fleurent (Blanche), Mlle Marie- 
Anne, M. el Mme Georges Houle 
(Mary), de Sainte-Perpétue, M. et 
Mme Candide Houle (Judith), de 
Notre-Dame-du-Bon-Conseil. Elle 
laisse un frère de 91 ans, Joseph 
Bergeron, de Saint-Samuel. Ses 
quarante petits-enfants ainsi que 
plusieurs neveux, nièces, cousins, 
etc.

La dépouille mortelle fut exposée 
au Salon funéraire Denis Roy.

Les funérailles eurent lieu le 10 
en l’église paroissiale à lOh. Diri­
geaient le cortège, MM. Denis et 
Louis Roy, ainsi que M. Arthur 
Vincent, M. Clément Vincent, mi­
nistre de l’Agriculture. La levée du 
corps fut faite par M. l’abbé Iréné 
Gauthier, curé. Le service fut célé­
bré par le neveu de la défunte, M. 
l’abbé Edgar Hébert, du Foyer 
Saint-David, d’Yamaska; offi­
ciaient comme diacre et sous-dia­
cre, M. l’abbé J.-D. Laforest, duré

de Sainte-Clotilde, ami de la famil­
le.

M. l’abbé Camille Gardner vicai­
re à Drummondville était au choeur 
ainsi que Mlle Lucie Jutras. La 
quête fut faite par les porteurs MM. 
Réjean et Julien Alie.

Assistaient aux funérailles à part' 
les familles, les dignitaires du Con­
seil, les RR. SS. de l’Assomption de

tue déplorent le départ de leur 
doyenne et offrent leurs sincères 
condoléances aux familles en deuil.

MttoetCMW

Gérant régional

Il n’y a pas de problè­
mes d’assurance pour 
notre Société. Soyez pro­
tégés adéquatement en 
communiquant avec

ASSOCIATION CANADO-AMÉRICAINE
ASSURANCE-VIE - BÉNÉFICES EN ACCIDENT 

MALADIE - ASSURANCE INFANTILE

ROBERT LEPAGE
95, Chemin du Golf — Tél. 472-2825

Drummondville-Ouest

LE PRÉSENT QUE VOUS DÉSIREZ OFFRIR 
AUX VÔTRES POUR NOËL

Soupe Duchesse
4 tasses de bouillon de poulet — 2 

tranches de carottes coupées en cu­
bes — 2 tranches d’oignon — 2 brins 
de macis — 1/3 tasse de beurre — 
1/4 tasse de farine — 1 cuiller à thé 
de sel — 1/8 de cuil. à thé de poivre 
— 1/2 tasse de fromage doux râpé 
— 2 tasses de lait frémi.

Cuire les légumes 3 minutes dans 
1!6 cuiller à soupe de beurre, puis 
ajouter le bouillon et macis; faire 
bouillir 15 minutes, passer et ajou­
ter le lait. Lier avec beurre et farine 
cuits ensemble et assaisonner. Ajou­
ter le fromage en tournant et servir 
dès qu’il sera fondu. (8 à 12 por­
tions).
Rôti de veau

Faire désosser le cuisseau par le 
boucher. 'Essuyer, saler, poivrer, 
farcir, coudre la viande. Pour rele­
ver, frotter légèrement d’une gousse 
d’ail ou faire dans le rôti de petites 
entailles qu’on remplit de pâte 
d’anchois. Mettre sur la grille d’une 
lèchefrite, saupoudrer de farine et 
placer des bandes de lard gras salé 
autour. 35 minutes par livre à four 
très modéré (325°F). Un rôti dans 
l’épaule peut prendre plus de 
temps. Arroser toutes les 15 minu­
tes, ajoutant de l’eau quand il le 
faut. Le thermomètre à rôtis devrait 
indiquer 170°F. Servir avec une 
sauce brune faite avec la graisse de 
cuisson et du lait ou de l’eau. Ajou-

SPÉCIAL

FAUTEUIL TV
QUANTITÉ LIMITÉE 

UN PAR CLIENT

AU BAS PRIX DE
Une aubaine 

à ne pas manqi

LES BAS PRIX 
"BEN LECLERC" 

ne sont jamais battus
AMEUBLEMENT BEN LECLERC

OUVERT TOUS .LES SOIR S J US QU/ A 10 H. <
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petites ANNONCES
SIGNALEZ GR. 2-5451

A VENDRE — Série de 35 lumières pour 
extérieur, 25 watts. S’adresser à Tél. 

472-4549, 167, 17e Avenue.
A VENDRE — Un paletot d’homme, gran­

deur 42. doublure en mouton, collet de 
castor. 440 Notre-Dame.
A VENDRE — Maison 8 appartements, 

terrain 400' x 800'. S'adresser à 1315, 
boul. Foucault. .

A VENDRE —. Camion van Volkswagen 
1964. S'adresser à Tél. 472-7563.

j.n.o.

A VENDRE - Beau grand terrain sur le bord
de ! j rivière Sl-Frunçois. rue Fradet. en 

bus d'Henunings Faits. S'adresser à 260. rue 
Dorion. Tel. 472-4214. j.n.o.

A VENDRE - Maison 42 x 62, 4 très grands 
loyers avec foyer dans chaque salon, avec

4 terrains et 5 garages. Bonnes conditions. 
Tél. 472-73*4 ou 945 Rivard, Drummondville- 
Ouesl. j.n.o.

A VENDRE — Bungalow 5 pièces, restauré à 
neuf, compris nouveau chauffage, situé à

76 St-Laurent, Drummondville. Aussi pro­
priété 1215 Jogucs, terrain 100 x 120. libre. 
S'adresser J.B. W. Jolicoeur. 137 chemin Ste- 
Calherine. Montréal 8. Tél. 274-7142. j.n.o.

A VENDRE OU A LOUER - Garage et 
atelier mécanique, avec commerce ou 

bâtisse seulement. 202 Notre-Dame, St- 
Germain, Tél. 395-4441. 22-11

A VENDRE — Maison 2 logements 5-6 
pièces, très grand terrain, centre du 

village St-Majonque. S'adresser à Mme 
C. Parenteau, 7187 Papineau, Montréal, 
Tél. 376-6252.j.n.o.
A VENDRE — Maison 4 logements, 4 ap­

partements, chambre de bains complè­
te, en face de l'église St-Majori,que, 3 
milles de Drummondville. S’adresser à 
Mme C. Parenteau. 7187 Papineau. 
Montréal, Tél. 376-6252. j.n.o.

A VENDRE

A VENDRE 
télévision cabinet avec radio et stéréo 
Westinghouse, en très bonne condition. 

S'adresser à
173 Des Erables

j.n.o.

Maison 306, rué Chapleau
Maison 1975, rue Fradet
Maison 3 logements, 373 Brock
Duplex 216 Chapleau
Maison 23 Garneau
•Duplex 885, 113e Avenue
Duplex 1054, rue Daniel
Maison 3 logements, 24 Du Moulin
Maison 1151 Chabanel
Maison Chemin du Golf. R.R- 1
Maison 73 Killoran

A VENDRE — Pontiac 1961, décapotable, 
327. S'adresser à 452 Cockbum.

22-11
LES MEILLEURS ACHATS se font au Ma- 

gasin Denis Enr. complets pour hom­
mes, valeur $69.00 pour $38.00; aussi 
vestons sport, valeur rég. $29.95 pour 
$18.00. Venez chez Denis Enr., 2271. 
boul. Mercure, Drummondville-Sud. Ou­
vert tous les jours de 9h. a.m. à 9h. p.m.

20-12

A VENDRE OU A
A VENDRE OU A ECHANGER

RESTAURANT
situé au centre de la ville. Terrain de 
stationnement. Equipement en bon 
état. Bon chiffre d'affaires. Cause: hos­
pitalisation.

__________ Tél. 8-8797 29=11
A VENDRE — Studebaker 1964, Cruiser, 

en parfaite condition, power brakes. 
power steering, sièges baquets, très pro­
pre. S'adresser à Tél. 397-2905, St-Cyrille.

Fournaises et tout ce qu'il faut pour 
installation complète. Aussi: Bains, 
toilettes, lavabos, éviers, réservoirs 
à eau chaude, etc.

AU PLUS BAS PRIX

Ferronnerie Larocque
432 Lindsay Tél. 472-4100

Drummondville

GRANDE VENTE do chaussures pour hom­
mes ot enfants ù lo Cordonnerie Paul 

Roy, 118, 8o Avenue, St-Joan-Baptlsto. 
Spécial caoutchoucs pour enfants, 11-12, 
è 98$. Bottos avec agrafes pour enfants, 
6-7-8-9-10. A $1.98.
A VENDRE — Maison près do la Colanoso. 

construction do 3 ans. piorro ot briquo. 
garage, torrain 85 x 118, avec orbros; 
loyer, 4 chambres. Vente cause: départ. 
S'adresser à 910 Lévis, Drummondvillo- 
Sud. 6-12
A VENDRE — Camoro 1967, Super Sport, 

on très bonne condition. Vendrais très 
bas prix. S'odrossor è 334 Marchand, Tél. 
478-5159.
A VENDRE — Sofa, stylo Scandinave, très 

propre. Tél. 478-0890.
A. VENDRE — SlQiflh d'enfant, blanc, 

très propre.Tél. 4'78-1295.

A LOUER — Appartement chauffé, éclairé, 
meublé. S'adresser lo jour è Téls. 472- 

6742, lo soir à 478-5611, lo vondrodi 
soir à 472-6742.
A LOUER — Chambra pour dama ou jeu­

ne fillo, située entre la Place Drummond 
ot Edifice provincial. Téls. 472-3260 ou 
472-7318.
A LOUER — Chambra pour fille, entrée 

privée, privilège do cuisine. 130, boul.
Goron, près Pavillon George-Frédéric. S'n- 
drossor à Tél. 472-3527.

A LOUER
Service de photographe pour ma­
riage.

STUDIO DRUMMOND
Place Drummond

j.n.o.

A LOUER — Logomont 4 opportomonta, 
modorno, 2s étogo, situé o St-Chorlss.

S'adresser è 170 Hériot, Drummondvlllo, 
Tél. 472-6610. 20-12

A LOUER — Gronda chambre, quartier ré- 
sldsntlsl, dans maison soûls. Tél. 472- 

7704. __________22-11
A LOUER — Gronda chambra, chambra do 

bains privéo, stationnement. Pour pro­
fesseur, employé do bureau, déjeuner si 
désiré. 100 St-Louls, Tél. 472-3641.

22-11
A LOUER — Logomont maàorno 6 appar­

tements, un oas, chauffé, thermostat 
Individuel. Entrées do lovouso ot séchouso. 
$100 par mois. Situé è 62 St-Lucion. S'o­
drossor è Tél. 472-3131. 20-12

SPECIAL 1

A VENDRE — Souffleuses à neige, neuves 
et usagées. Drummond Chain Saw, 166, 

rue Cockburn, Tél. 478-0629. j.n.o.

A VENDRE — Chiens poméraniens, enre­
gistrés. Très beau choix de 2 à 5 livres.

S'adresser à O. Goulet, 123 Panneton, 
Asbestos, Tél. 879-5963. 22-11

A VENDRE — Commerce de confection 
pour dames (Boutique Roland Champa­

gne). très florissant. Rue Hériot. Cause: 
trop de voyagement entre Sorel et Drum­
mondville. S’adresser à la gérante, Mlle 
Laforest, Tél. 472-2242. 6-12
A VENDRE — Volkswagen 1962, en bon 

ordre. Termes si désirés. Tél. 478-2963. 
22-11

ANSCOMATIC 
compacte - précise à 

foyer variable

FILM SUPER-8 A .69 
Ansco - spécial

Ansco 35 mm-
20 poses - spécial 0.95 
pour diapositives 
dév. compris

CHEZ

PHOTO HÉNAULT enr.
476 Lindsay

2 EXPERTS À VOTRE SERVICE

A VENDRE OU A ECHANGER - Machine.
à laver, en parfaite condition; poêle 

électrique. 220, 24 pouces; linge usagé, 
manteaux courts pour dames, manteau pour 
jeune fille. Portes extérieures. Aussi je 
fais la réparation de. machines à laver. 
S'adresser à 7 St-Henri, Tél. 472-4768.

22-11

A VENDRE — Chiens beagle, domptés.
S'adresser à 319 Lindsay, Tél. 472- 

6992. 22-11

A VENDRE OU A ECHANGER — Pour ter-
rain, bassinettes d'enfants, grandes et 

petites, neuves, avec matelas, coussin de 
sécurité. Aussi comptoir vitré ou de bois. 
Vitreries murales de toutes grandeurs, stand 
chromé, mannequins. S'adresser à 60 Man­
seau, Tél. 478-1844, Drummondville.

20-12
A VENDRE — Maisèn en brique,* 1 loyer, 

quartier résidentiel! Drummondville-Sud;
ou échangerais pour' maison ou 2 loyers 
ou plus; la maison à échanger doit être 
en. brique ou clapboàrd aluminium. Tél. 
spécialement 472-7050, de 8h. à 9h. le 
matin, de 7h. à 9h. le soir. 20-12
A VENDRE OU A ÉCHANGER — Roulotté

mobile, 50 x 10, 3 chambres à cou­
cher, 1964, en parfait ordre, comme neu­
ve. Tél. 395-4441, St-Germain. 22-11

A VENDRE — 2 sets de draperies, 2 pe­
tites tables de salon, stores vénitiens, 

machine à coudre, livres en anglais. S'a­
dresser après 6h. à Tél. 472-3467.

22-11
A VENDRE — Robe de mariée, avec tabou- 

rin et long voile, robe genre manteau.
Prix très modique. Appelez après 5h. à 
478-2402. 29-11

DE^ERVICE® 

AUTORISÉ
VENTE ET RÉPARATION

• GENERAL ELECTRIC

• WESTINGHOUSE

. PROCTOR-SILEX

. FILTRO

. AUTRES MARQUES

ARMAND TOUPIN
297 HÉRIOT -

Fill.ro

Informations:
BENOIT MESSIER

COURTIER EN IMMEUBLES
2130, rue Fradet — Tél. 478-3664

j.n.o.

A VENDRE — Maison 4 logements, rap­
porte $192 par mois, coin 14e Avenue

et St-Laurent, une autre de 2 logements, 
rapporte $108 par mois, coin Charles- 
Garnier et St-Dominique. Maison seule 6 
appartements, à Acton Vale, bien placée, 
toutes avec installation de laveuse et sé­
cheuse. Conditions à discuter. Abandon 
des affaires. S'adresser à Tél. 396-5487, 
St-Eugène. 22-11

A VENDRE — Maison 4 grands apparte­
ments, 220, entrée' de'séchéuse, villa­

ge St-Cyrille. Cause: travail extérieur. 
Aussi manteau en suède, brun, doublé en 
mouton, 12 à 14 ans. S'adresser à Tél. 
397-2337. 22-11

A VENDRE — Bois de corde. Aussi à louer 
beau logement chaud. 4 appartements, 

chambre de bains complète. Aussi garderais 
pensionnaire au mois. Aussi garderais gens 
âgés qui veulent se nourrir eux-mêmes. 
S adresser à 1292. boul. St-Charles. Tél. 
478-0997._____________________ 22-11
A VENDRE — Terrain avec bâtisses, à 

prix modique, face à Banquets Brunelle.
R.R. no 2. Drummondville. S’adresser à 
1200 Bourassa, St-Hyacinthe, Tél. 774- 
4524. 20-12

A VENDRE — Chiens chihuahua, pomé- 
ranien, berger allemand, lévrier, dalma- 

tien, labrador, beagle, épagneul, très bon 
pour la chasse au lièvre. Venez nous voir, 
très bons prix. S’adresser à Bertrand Lé­
vesque. 944 St-Pierre, Drummondville, 
Tél. 478-5388. 20-12

A VENDRE — Matelas et box spring, dur, 
très bonne qualité, lit double et demi- 

lit, conditions de paiment si désiré, $25 
chacun ainsi que tête de lit et literie. Bi­
jouterie Julien Enr., 168, rue Hériot. Tél. 
478-2333, après 6h.Tél. 478-2211, Drum­
mondville. jrn.o.

A VENDRE — Maison à appartements, 8 
chambres doubles et un loyer. Bien si­

tuée. Toute offre raisonnable sera acceptée. 
Cause vente: maladie. Pour informations, 
appelez 478-0696. 13-12
A VENDRE - Cadillac 1956, parfait or- 

dre. S'adresser à Denis Grenier, St-Ger­
main. Tél. 395-4339.
A VENDRE — Camion panel Ford. S'a­

dresser à 333 Hériot. 29-11
A VENDRE — Pontiac 1961 Laurentien, 

4 portes. 6 cylindres, automatique, très 
propre, bon mécanique. S'adresser è 139 
St-Philippe.
A VENDRE — Fournaise à l'huile, en très 

bonne condition, 25 BTU avec réservoir 
sur la fournaise, $25. Tuyau chromé si dé­
siré. 371 Marchand.

Draperies à $6.95 la paire. 
Batiste térylène, 144 x 95, è 
$45. Escompte de 10% d'ici 
Noël.

REMI LEPINE
1185 Jean-de-Brébeuf

Tél. 472-6219 6-12

A VENDRE OU A ECHANGER — Pour 
tour à fer ou autre machinerie, machine 

à affiler les lames de tondeuse à animaux 
avec meule spéciale sur plate de 16" et 
diamant rectifieur. G.-E. St-Pierre, St- 
Germain. Tél. 395-4441. 22-11

A VENDRE — Fournaise à l’huile, 54,000
B.T.U. S'adresser à Tél. 472-2368, ou 

472-3886. 22-11

A VENDRE
Maison appartements, comprenant 
10 garçonnières (bachelors).

à 475 Leclerc
Tél. 472-2428

j.n.o.

A VENDRE — Terrain, très, très bonnes 
conditions. S'adresser- à Tél. 478-0809. 

6-12
A LOUER — Logement 4 grandes pièces, 

chauffé. 1er étage. 1100, boul. Mercure.
S'adresser à Ferronnerie Larocque, 432 
Lindsay. Tél. 472-4100. j.n.o.
A VENDRE — Maison située au centre de 

la ville. Pour informations, signalez 472- 
4990 le soir après 6h. 24-1

A VENDRE — Cabinet de machine à cou­
dre, terrain. Usagé: laveuse de vaissel­

le, réfrigérateur, sommier Royal, mobilier 
de chambre, davenport et laveuse comme 
neuve. S'adresser au Centre du Meuble 
Enr., 999 Brébeuf. Tél. 472-5332. 6-12

A VENDRE
500 paires de patins

Patins pour dames, à partirde $7.95. 
Nous avons un très beau choix et nos 
prix sont les plus bas en ville. Nous 
prenons vos vieux patins en échange. 
Nous coupons les bouts de souliers 
pointus pour en faire des souliers à la 
mode. Aussi nous coupons les clés de 
toutes sortes.

Cordonnerie Idéale 
76 St-Philippe 
Tél. 478-9017

29-11

A VENDRE

moteur Chevrolet, 8 cylindres, 283. 
Moteur Oldsmobile 85, 1965. Moteur 
Chevrolet 6 cylindres, 1962. 60 mo­
teurs de ;différentes sortes qu'il serait 
trop long, à énumérer. Tous en par­
faite condition. Aussi plusieurs trans­
missions automatiques de différentes 
sortes, en parfaite condition.

A VENDRE — Chevrolet GMC 1965. 2
tonnes, V-8. parfaite condition. Station- 

wagon International 1966, tout équipé. 
S'adresser à Tél. 472-7314 ou 945 Ri­
vard, Drummondville-Ouest. j.n.o.
FANTASTIQUE VALEUR, mode, qualité.

aubaine, habits pour hommes, valeur 
rég. $69.00 pour $38.00. Aussi manteau 
en cuir, prix très spécial. Chez Denis Enr., 
2271, boul. Mercure, Drummondville-Sud. 
Ouvert tous les jours de 9h. a.m. à 9h. 
p.m. _20-12
A SACRIFIER tente-roulotte avec cuisinet-

te adjacente, 9x9, comprenant équipe­
ment de camping au complet. Pour infor­
mations, Tél. 478-7237. j.n.o.
A VENDRE — Maison de 4 ans, rue Surpre­

nant, 4 loyers, rapporte $310 par mois. 
Coût $31,000. Tél. 472-6787. j.n.o.

VEZINA AUTO PARTS
Tél. 478-1255 22-11

DISQUES
Boite de 25 disques neufs — 45-tours, 
anglais ou français, $2.98, chez Le

Le Roi du Disque 
1165 Jean-de-Lalande, 

Drummondville-Sud 
10-1-68

A vendre ou à échanger

RAMBLER 1968
Ambassador Rebel American Javelin

1967Amb. 990, sed„ V-8, aut., 200 
HP. PS. PB, radio, NEUF, gros 
rabais.

1967Amb. 990, sed., V-8, 280 HP, 
aut., PS, PB, radio.

1966Amb. 990, HT, V-8, 200 HP. 
aut., radio.

1966Rambler Classic 770, sed., V-8.
•200 HP, aut., radio.

1966 Météor, sed., V-8, aut., PS, radio.
1966Amb. 880, sed.. V-8, 200 HP, 

aut., PS, PB, radio.
1965Amb. 990. sed., V-8, 270-HP, 

aut., PB, radio.
1965Amb. 880. sed., 6 cyl., aut., 

radio.
1965Amb. 990, HT, V-8, 270 HP, 

aut., PS, PB, radio.
1965 Rambler Classic 660, sed., 6 cyl., 

aut., radio.
1965 Rambler Classic 550, sed., 6 cyl., 

standard.
1964Rambler Classic 550, sed., V-8, 

200 HP, standard, radio.
1964Rambler Classic 550, sed., 6 cyl., 

aut., radio.
1964Amb. 990, HT, V-8, 270 HP, 

aut., PS, PB, radio.
1964 Rambler Classic 660, 6 cyl., aut., 

radio.
1964 Rambler Classic 550, sed., V-8, 

200 HP, aut., radio.
1964 Rambler American convertible, 

770, 6 cyl., aut., radio.
1964Rambler Classic 550, sed., 6 cyl., 

aut.
1963 Rambler Classic 550, tudor, 6 

cyl., standard.
1963 Chevrolet, station-wagon, sed., 

6 cyl., aut., radio.
1963Amb. 880, sed., V-8, 270 HP, 

aut., radio.
1963 Chevrolet, coupé, V-8, aut.. ra­

dio.
1963 Ford, sed., 6 cyl., aut.
1962Consul, sed.. 4 cyl.
1963 Oldsmobile 88, H .T., 4 portes, 

V-8, aut., PB, PS, radio.
1962Volkswagen.
1962Chevrolet Bel-Air, sed., 6 cyl., 

aut., radio.
1961 Camion Chevrolet, pick-up.
1959Chrysler sedan.

Una visite vous -convaincra.

GARAGE RÀRENT-ENR.
Vendeur autorisé Rambler
1-42-, pue-Saint-Damien

Tél. 472-5521

A VENDRE — Skis en fibre de verre "Bli- 
zard" avec harnais. Tél. 472-2230.

A VENDRE — Terrain 60 x 100, situé rue 
Birtz, avantages. S'adresser à Tél. 472- 

5421 le jour, à 478-0538 le soir.
22-11

A VENDRE — Robe de mariée, saison au­
tomne et, hiver, avec manteau long et 

capuchon, grandeur 12-14 ans. Tél. 472- 
3950. 22-11

A VENDRE — Ménage, poêle combiné, 
huile et électricité, réfrigérateur, laveuse, 

mobilier de cuisine, fauteuil et armoires 
portatives, vaisselle, tapis, etc. S'adresser 
a 62 St-Ambroise. * 29-11

A VENDRE — Patins "Bobby Huit", en 
excellente condition. Tél. 472-5518.

j.n.o.
A VENDRE — Linge d'hiver de tout usage, 

pour fille de 10 à 14 ans. Un manteau 
et un iacket presque neufs. 2 manteaux 
pour dame, grandeur 16-18. S'adresser 
à 654 Lindsay, Tél. 478-1952. 22-11

A VENDRE
Renault 16 1967, en très bonne con­
dition, non accidentée, pneus "Miche­
lin".

Tél. le soir à
478-3784 22-11

A VENDRE — Linge usagé, très propre, 
pour jeunes filles 8-10 et 12 ans, robes 

et manteaux. Pour dames, manteaux, cos­
tumes. robes. Aussi manteau de fourrure 
en rat musqué, grandeur 14 ans, bon 
marché. S'adresser à 451A Hériot, 2e 
étage. 22-11
A VENDRE — Maison de 3 étages, 5 lo­

gements. Bas 8 appartements, 4 de 4 
appartements. Située 457 Bruno, quartier 
Pie-X. Pour informations, Tél. 472-4546. 
Cause: départ. j.n.o.

A VENDRE — Ford 1965 Galaxie 500
XL, millage 30,000 milles. Vendrais très 

bon prix. S'adresser après 5h. à René 
Robichaud, Tél. 472-7369 et durant le 
jour à Nettoyage Robichaud. 22-11
A VENDRE — Commerce de restaurant 

ultra-moderne avec garage adjacent. Si­
tué à St-Léonard. Solide propriété en bri­
que avec logement. Comptant requis, 
$12,500. Cause: maladie. S'adresser à
Tél. 399-2194, St-Léonard.22-11

A VENDRE
maison neuve 5 appartements, plus 
chambre de bains complète. Chauffage 
à air chaud. Prête à habiter. Située 
développement 150e en empruntant 
le boul. Lemire.

S'adresser à 194, 16e Avenue 
Tél. 478-2006

Lionel Houle, contracteur j.n.o.

A VENDRE — 6 bergers allemands. Tél. 
472-2502.

A VENDRE — Très bonne grosse fournaise 
pour chauffer 5-6 appartements, avec 

réservoir à l’huile. S'adresser à 170, 14e 
Avenue, St-Jean-Baptiste.
A VENDRE — Perruque (brun doré), lon- 

fue, de très belle qualité. S’adresser à 
478-8254 après 4h. .

MAISON 
À VENDRE

1 étage, 3 chambres à cou­
cher, salle familiale, salon, sal­
le à dîner, cuisinette, terrain 
75 x 100, hypothèque 614%.

Tél. 8-0951
Dr'ville-Ouest

jno

A VENDRE — Usagées, 3 balayeuses Fil- 
ter Queen, en bonne condition. Bas 

prix. Tél. 472-5273.
A VENDRE — Fournaise en fonte, char­

bon et bois; aussi petit chien épagneul 
de 6 semaines, noir et blanc. Tel. 478- 
1840.

A LOUER — 2 appartements meublés, 
chauffés. Aussi chambre avec possibi­

lité do so faire la cuisine. S'adresser è 11 
des Forges, Tél. 472-6996.
A LOUER — Appartement 5 pièces, situé 

190 Hériot, au centra do la ville, prix 
$75, chauffé, eau chaude fournie. Pour 
visiter, s'adresser è Librairie Française, 225 
Hériot, Téls. 472-5705, lo soir 472-3508.

29-11

A LOUER
ovoc télévision beaux appartements 
modernes, tout est fourni, pour une ou 
doux personnes. Comme prix, je défie 
toute compétition. Endroit idéal et re­
posant.

S’adresser à 1037, boul. Mercure 
app. 1, Tél. 472-2888 29-11

À VOTRE SERVICE
PHARMACIES OUVERTES

Dimanche 
26 novembre 1967 

Pharmacie

DRUMMOND 
et 

Pharmacie

PÉPIN
(Place Drummond)

Toutes les pharmacies 
sont ouvertes 

de 10h.45 à 12h.45

petitesANNÔNCES
SIGNALEZ GR. 2-5451

A VENDRE — Vêtomonts usagés, taille 14- 
16 ans. Pour dames: manteaux, robes, 

chandails, jupes. S'adresser à 60 St-Am­
broise. Tél. 478-1222.
A VENDRE — Terrain 100 x 100. S'adres- 

ser à Tél. 478-1602.
A VENDRE — 2 beaux petits chiens, cou­

leur chocolat. 2 mois. S'adresser à Tél. 
478-3462.
A VENDRE — Perruque châtain clair, pres­

que neuve. Longueur moyenne, moitié 
prix. S'adresser à Tél. 472-3953 après 5h.

ENTREPOT 
A LOUER 

grandeur 118' x 30', 3540' 
car. de plancher. Libre le 1er 
janvier 1968.

S'adresser à 

403 Brock 
Tél. 478-1306

A LOUER — Logomont 5 appartements, 
2e étage, chauffage â eau chaude, avec 

garage, fibre le 1er décembre. S’adresser 
à 154 Notre-Dame, Tél. 478-0711.
__________ 22-11

A LOUÉR — Logement 5 appartements, 
â 133 St-Philippe, St-Joseph. Tél. 478- 

3118 après 5h. .. ’ ,. - 22-11,
A LOUER — Chambre, pension si désirée.

S'adresser ù 75 Guilbault - Tél. 8-2841.

A LOUER — Logement neuf, chauffé, 4 
appartements, situé à 151 Cormier. Tél. 

478-7423. 22-11

A LOUER — Chambre toute moubléo, $8 
par semaine. 409 Notre-Dame. 22-1 f

A LOUER — Bureau situé au contre do lo 
ville. Un bas. S’adresser à 441, rua

Lindsay, Tél. 478-5938. 22-11

! 4 LOUER — Maison do piorro, 2 étogos, 
i B opP- °'na* quo *08 UâtlmontB à St- 
f flérnrtT d'Yamouka, rang St-Antolno, un 

mi|lo ot demi du village. S'odrossor. à Yvon 
Qurochor, St-Pio-do-GuIro, tél. 784-2408. 
ALLOUER — Logement neuf, 5 pièces, 

' un bos. Libre Immédiatement. Tél. 478- 
! 8880. ___________2911
! A LOUER — Logomont 216 appartomontu, 

un bos. Près église. Idéal pour jeûna 
couplo ou porsonno âgée. 260 Dumoulin, 

f prix 830 Libre lo 1er décembre. Tél. 478- 
1818. 29-11

A LOUER — Logomont 4 appartements, 
I oau chaude, courant 220, entrée pour 

Isvoubo automatique, situé 602, 11 le 
Avonuo. Pour Informations, Tél. 472-7543.

_________________________29-11
A LOUER — Logomont neuf 4 apparte- 

monts, 2e étage. Situé coin St-Damase 
et boul. St-Joseph. Entrées de lavouse ot 
sjehouso. Chauffage â l'électricité. Prélart 

i neuf posé ainsi quo tapis neuf à vendre. 
Aucuns offre raisonnable refusée. Idéal 
pour futurs ou nouveaux mariés. Informa- 

| rions à téls. 478-0649 ou 472-7091,

ON DEMANDE représentant dans district 
do Drummondvlllo. S'adresser à Adrien 

Hamel, vendeur Prod, Rawlolgh, Tél. 472- 
2265. • _____ ..22-11

VENTE ET REPARATION do mochinos â 
coudre, reprisas do finance ot machina 

nouvo Whlto somi-outomatique, $99, Com­
plète avec boîte portative. Mise au point 
sur n'importo quelle marque de macnines 
à coudre, $3. A votre contre do couture 
Pfaff, 115, rue Des Forges, Tél. 472-4495.

6-12

ON DEMANDE 2 représentants avec auto 
pour publicité. Ecrira à U. Leclerc, 4365

Jollotte, Douvillo, St-Hyacinthe. 29-11

AVEZ-VOUS BESOIN D'ARGENT pour les 
Fêtes 7 Voua pouvez le gagner en vendent 

les cosmétiques et autres produits. Ventes 
faciles à faire. Gros profits. Ecrivez Rawleiah, 
Dépt. K-502-5C, 4005 rue Richelieu, St- 
Honri, Montréal.
REPARATION-SERVICE - Course d'autos.

trains électriques do toutes les marques, 
pièces ot accessoires pour agrandir ot 
compléter on magasin. S'adresser: Bou­
chard Bicycle & Sport, 324 Lindsay, tél. 
472-7666.27-12
A VENDRE — 1 porto-bagage et un porte- 

ski pour toit de Volkswagen. S'adresser 
tél. 478-3424.

JEUNE FILLE AIMERAIT 
demeurer en chambre dans une fa­
mille do langue anglaise, avec pension 
si possible. Au centre de la ville. 

Pour Informations;
Téléphonez après 6h, 

à 478-7360

A LOUER
Logement, 158A, 14e Ave., 4’/a 
app., $45 par mois.

Tél. 2-6590
22-11

A LOUER
OU A VENDRE

Magnifique emplacement commercial 
rue Saint-Damase. coin 8e Avenue, idéal 
pour poste de taxi ou autre commerce, 
nécessitant terrain de démonstration. Ré­
paration A la maison sera faite au goût 
du locataire, aussi autre terrain commer­
cial A louer, rue Saint-Damase. coin Me 
Avenue.

APPARTEMENTS
DRUMMOND ENR.

Appnrtements modernes, chauffés, meu­
blés. électricité fournie, eau chaude, etc.

475, rue Leclerc
Tél. 472-3804 j.n.o.

BESOIN immédiat de femmes actives dé­
sirant un revenu dans la vente dos cos­

métiques, empaquetages des fêtes. Pour 
rondez-vous, s'adresser à Tél, 478-0252. 
________________13-12 

BARBIER OU COIFFEUSE demandé avec 
carte de compétence. S'adresser à Mme 

Dominique Boutin, Tél. 879-5681, Asbes­
tos.____________________________22-11
GARDERAIS enfants, par les soirs. S'a­

dresser à Tél. 478-5715. 22-11

GARDERAIS personnes âgées dans foyer 
privé, situé dans un beau contre, près 

do l'église ot à côté du magasin La Salle. 
Chambre bien éclairée et salle de séjour, 
télévision. S'adresser à Tél. 478-7424 ou 
970, 113e Avenue. 29-11
HOMMES DEMANDES avec auto dans 

plusieurs comtés pour prendre comman­
des et faire livraison chez les marchands, 
temps plein ou partiel. Ecrire en donnent 
no de téléphone, âge, au Casier C-22, La 
Parole Ltéo, Drummondville, 29-11

ACHETONS
autos accidentées et vieux chars pour 
fa scrap. Aussi vendons pièces usagées.

VEZINA AUTO PARTS
Tél. 478-1255 22-11

ATTENTION !
Cultivateurs qui voulez vendre, 
adressez-vous à Dastous & Frères, 
commerçants de terre avec roulant 
ou à Léo Dastous Encanteur li­
cencié, bilingue, de Plessisville, 
qui vous assurent entière satisgac- 
tion à un prix raisonnable.

Tél.

362-7585
j.n.o.

A LOUER — Logement 5 appartements, 
courant 220, 1 bas, à 106 St-Philippe.

Libre le 1er décembre. S'adresser à Tél. 
472-5101.22-11
A LOUER — Logement 4 appartements, 

chauffé, 2e étage, chambre de bains 
complète, libre immédiatement. Situé 449 
St-Pierre. S'adresser à 970, boul. Mercu­
re, Tél. 472-386.5. 22-11
A LOUER — Logement 5 pièces, très pro­

pre. Situé 835 St-Alfred, quartier St- 
Pierre. S'adresser sur les lieux ou Tél. 
472-2412 j.n.o.

A LOUER — Logement 4 appartements, 
2e étage, près centre industriel. Libre 

immédiatement. A prix modique. S'adres­
ser à 307 William. 13-12
A LOUER — Chambre avec poêle, réfrigé­

rateur, chambre de bains avec douche.
S'adresser à 102A Cockburn. 22-11

A LOUER — 1 logement 3 grands appar­
tements, tout près de la Sylvania. S'a­

dresser à 564 Villeneuve.
A LOUER — Maison 11 pièces, système 

de chauffage central, eau chaude, cham­
bre de bains complète. Libre au début de 
décembre. Premier mois gratuit. Gilbert 
Tessier, 220 Maisonneuve, Drummond­
ville, Tél. 478-3742.
A LOUER — Maison unifamiliale, 6 pièces, 

$75 par mois. 128, rue Biron, Tél. 478- 
0550.

À LOUER
grand loyer moderne, chauffé, 6 piè­
ces.

S'adresser à Tél. 472-2329
le soir 478-0768 j.n.o.

S’adresser:
BERNARD & FRERE
141, rue Saint-Damase

Tél. 472-5406
j.n.o.

A LOUER — Logement 5 app., 2e étage.
Libre immédiatement. Tel. 472-7775 

______________________________ 13-12 
A LOUER — Logement 5 app., moderne,

chauffé. $65 par mois. S'adresser Cen­
tre du Meuble, 999 Brébeuf. Tél. 472-5332 

6-12:

LA LOUER — Appartement 4 pièces, en­
trée d'auto. Situé près de l'hôpital.

Quartier Ste-Thérèse. Libre le 24 novem- 
1 bre. 54 Prince, Tél. 472-7719.

A LOUER — Logement 4 appartements, 
î 2e étage, entrée 220, très propre, libre 
immédiatement. S'adresser à 489 St- 

piafre. Tél. 472-4181.___________ 29-11
FA LOUER — Logement 4 appartements, 
i 2e étage, avec grande cuisinette et 

chambre de bains. Très chaud. Libre im­
médiatement. Situé 619 Demers (ancien 
boul. St-Joseph). S'adresser à Bijouterie 

i Jacques, 617 Demers (ancien boulevard), 
[Tél. 478-0898. j.n.o.
■ A LOUER — Appartement meublé, aussi 
| 2 chambres à louer. S'adresser à 200 
llindsay. '29-11

POUR TOUS GENRES d'articles en cuir’’ 
repoussé comme bourses, portefeuilles,' 

wallets, étuis à clés, etc. ^Adressez-vous à 
Bernard Painchaud, 1310 Goupil, Drum­
mondville-Sud, Tél. 472-4374. 29-11

ACHETERAIS piano usagé, format petit ou 
moyen. S'adresser à Tél. 472-3631.

DAME aimerait garder petits enfants à 
son domicile, à la journée ou à la se­

maine. Pour informations, Tél. 472-5165.
29-11

Clinique de pieds
RÉGINALD
CORMIER

A VENDRE — Terrain au Club du Faisan, 
en face du lac, avec équipement de 

camping. Tél. 478-3610. Aussi bungalow 
en brique, 5 appartements, avec ristourne 
transférable. 1660 Jean-de-Lalande.

29-11
POURQUOI PAYER PLÜSTcômplets pour 

hommes, valeur $69.00 pour $38.00.
Aussi pantalons assortis, valeur rég. $ 19.95 
pour $12.95. Chez Denis Enr., 2271, boul. 
Mercure, Drummondville-Sud. Ouvert tous 
les jours de 9h. a.m. à 9h. p.m. 20-12
A VENDRE — Chambre gymnase de cul­

ture physique, 750 livres de poids ainsi 
que tout l'équipement au complet. $225. 
S'adresser à Tél. 478-7514. 22-11
A VENDRE — Terrain 50 x 115, situé 4e 

Rang, rue Lamothe. Pour informations, 
s'adresser à M. André Auger, Tél. 472- 
4073. 22-11

A VENDRE — Bas de laine du pays, tricotés 
à la main, noirs, blancs, gris. Aussi ma-, 

chine à coudre portative. Manteau d'homme, 
gabardine 16-40. Chaufferette. S'adresser 
64, 9e Avenue.
A VENDRE OU A ECHANGER — 300 pai- 

res de patins neufs et usagés de toutes 
grandeurs à $2 la paire et plus. S'adresser: 
Bouchard Bicycle & Sport, 324 Lindsay, 
tél. 472-7666. 27-12

A VENDRE — Fournaise à l'huile, très 
propre, $25. Tél. 472-4740.

A VENDRE
poêle électrique, 4 ronds, 40". En 
très bonne condition. Vente causée par 
rénovation. Accepterais échange con­
tre instrument de musique.

Tél. 472-5406 j.n.o.

Gratis — Cadeaux — Gratis 
Avez-vous demandé votre cadeau au Cercle du premier-né ? 
Si vous avez un premier-né âgé de moins d'un an, vous 
avez droit à un cadeau d'une valeur de $7.50. Donnez le 
nom dé l'enfant, le nom du père et son adresse, numéro de 
téléphone en écrivant à:

Cercle du premier-né
Casier Postal A-15 - La Parole Ltée - Drummondville

A VENDRE — Auto neuve pour garçon 
de 2 à 4 ans. S'adresser à 489 Leclerc.

VENDEURS - ACHETEURS - ÉCHANGEURS

A VENDRE — TV Marconi, 23 po. Prati­
quement neuve. Ou échangerais pour 

portative. Tél. 472-4740.
A VENDRE — Téléviseur Sylvania 21 ", mo­

dèle de table, en très bonne condition. 
478-8731 ou 2337 boul. Mercure. 
______________________________29-11. 
A VENDRE — Accessoires de gardien de 

but comprenant jambières en cuir noir, 
plastron de cuirette rembourré de feutre, 
protecteur en broche pour la figure, les 
épaulettes, hockey pour gardien de but, cu­
lottes bleues avec lisière rouge. S'adresser 
160 Notre-Dame, tél. 472-5868. 29-11

PRIX DE 
FIN SAISON

25 MODÈLES 
différents de 

SCOOTERS 
et 

MOTOS 
sont offerts à 

des prix 
exceptionnellement 

bas
Ne manquez pas ces 

occasions exceptionnelles

NOS PRIX SONT SI BAS 
ou ils Défient toute compétition

SCOOTER'S ENR.
(VESPA)

Tél. 472-4590
1050, boul. Mercure Drummondville

1 bungalow à Saint-Charles, $ 12,000 - Propriété 
4 logements en brique, de 4 appartements, $20,- 
000 - 1 bungalow 5 appartements, rue Jean-de- 
Brébeuf, $12,800 - 1-5 appartements, Drum­
mondville-Sud, $10,800 - Terre de 165 arpents 
avec roulant, $20,000 - Garage en ville, avec 
grand terrain $ 15,000 - 2 logements de 5 appar­
tements, en pierre, pour le prix de $13,500 - 
J'ai plusieurs lots à vendre, de toutes grandeurs, 
prix à partir de 10C le pied. J’aurais besoin de 
terres, avec ou sans roulant, aux alentours de 
Drummondville. J’aurais besoin propriété 2 loge­
ments de 5 appartements en brique. Si vous les 
avez, passez au bureau. Si intéressé, s'adresser au:

BUREAU D’IMMEUBLES ST-JEAN-BAPTISTE ENR.
Lie. prov. 6281

DONATIEN BROUSSEAU. PROPRIÉTAIRE
105, 13e Avenue, St-Jean-Baptiste Tél. 478-0230

A VENDRE
garage 24 x 30, en blocs de ciment. 
Avec logement 3 appartements. Sola­
rium 6' x 30' de longueur. Situé rue 
Habel, St-Majorique. S'adresser à:

ROGER PARENTEAU
R.R. #2, 10e rang, St-Edmond 

Tél. 395-4788 20-12
A VENDRE — Poêle à patates frites, poêle 

à café, éventail avec dôme. S'adresser 
1088 Charles-Garnier. jno
A VENDRE — Tour à fer "Hodan", 30 po., 

presque nejjf, à bas prix. S'adresser
991 St-Pierre', tél. 478-2012 29-11
A VENDRE — Laveuse McClary Easy com­

plètement neuve. Inf. après 6 heures, 
s'adresser à 258 St-Jean.
A VENDRE — Skis et bottines, pointure 9.

A VENDRE — Petite lessiveuse "Hoover", 
presque neuve. Usage 5 mois, idée!

pour jeune fille en appartement. Lave et 
essore, cycle de 8 minutes de lavage. S'a­
dresser à Tél. 395-4396.
A VENDRE — Mobilier de chambre, au 

complet $45. Réfrigérateur Admirai, 
$60. Bureau, $8. Table pour 10 person­
nes, $8. Petite commode, $3.50. Oreillers, 
$ 1 la paire. S'adresser à 1129'St-Adélard.
A VENDRE — Auto japonaise Bellett, ërT 

très bon ordre. Inf. après 5 heures, s'a­
dresser à 490 Notre-Dame.
A VENDRE — Meteor 64, 6 cyl., 4 portes. 

Appelez après 6 heures 478-2858.
A VENDRE — Vauxhall Viva 66. 7,000 

milles. Cause: appartenant à une fille qui 
s'est mariée. Pour inf. tél. 478-4055 après 
6 heures. 29-11
A VENDRE — Envoy 1966, 3,000 milles.

Échangerais pour bois de construction 
ou autres choses. S'adresser à 945 Rivard, 
tél. 472-7314. jno

BUREAUX 
A LOUER

ENVIRON 500' CHACUN

Edifice Caisse Populaire St- 
Frédéric, PlaceGirouard, Drum­
mondville. Service d'ascen­
seur, air climatisé et entretien 
journalier sont compris dans 
le prix du loyer mensuel, ter­
rain de stationnement à proxi­
mité.

A LOUER — 2 logements de 4 pièces cha­
cun, chauffés, eau chaude'fournie. 1er 

plancher, $60 par mois. S'adresser: 1005- 
1007 Lallemant. j.n.o.

A LOUER — 2 appartements, chauffés, 
éclairés, meublés, eau chaude fournie. 

S'adresser à 885, 113e Avenue, Drum­
mondville-Sud. j.n.o.
A LOUER — Chambre. Privilège de poêle 

et de réfrigérateur. Lavabo dans la cham­
bre. Entrée privée. S'adresser à Miami 
Motel, 2975, boul. St-Joseph, coin Gou­
pil, Tél. 472-7612. 20-12

322 Lindsay, Dr’ville

A LOUER
Appartements Dion, 555 St-Jean, 
meublés, chauffés, eau chaude. Occu­
pation immédiate. $10 et plus par se- 
maine.

S'adresser le jour 472-5411 
après 6h. 472-3056 j.n.o.

SI VOUS POUVEZ travailler de 9h.3O à 
3h.3O, si vous voulez gagner de $3 à

$5 l'heure, appelez les cosmétiques Studio 
Girl après 1h„ Tél. 472-7373. 29-11

POUR TOUS GENRES de réparations, ré­
novation ,en construction, finition de 

sous-sol de votre maison prochainement, 
confiez vos travaux à M. Jacques Thiffault, 
menuisier, Tél. 472-5286, 128, 14e Ave­
nue. 13-12

Vraiment incroyable 
mais pourtant vrai ! 
Après T ah, le’ maga­
sin DENIS ENR. vend 
toujours ses complets 
pour hommes au même
prix, 
tweed 
haute 
mode. 
Valeur

POUR

Vaste

Tissu vénitien, 
et worsted de 

qualité dernière

$69

$38 i
choix de style,

motif et teintes nouvel 
les, toutes les gran 
deurs. Aussi, paletots 
automne ou hiver à prix 
vraiment spécial.

DENIS ENR.
2271, boul. Mercure 
Drummondville-Sud
Ouvert de 9h. a.m.

à 9h. p.m.; tous 
les jours.

jno

Tél. 478-2555 
ou 

478-4661
j.n.o.

A LOUER — Chambre, pension si désirée. 
SI8 par semaine. S'adresser à 613 Scott, 

j.n.o.

A LOUER
grand logement moderne, 7 
pièces, chauffé, 422 St-Jean. 
Libre le 1er septembre.

S'adresser à
420 St-Jean

Tél. 472-2329 jusqu'à 6h.
Tél. 478-0768 le soir

j.n.o.

.Si vous - 
souffrez de:

■ CORS
- CALLOSITÉS

- PIEDS PLATS

- TRANSPIRATION
- JAMBES FATIGUÉES

N'hésitez pas 
à vous 
confier 

à la clinique
RÉGINALD 
CORMIER

CENTRE 
D’AJUSTEMENT

PÉDICURE

A LOUER — Grand 416, moderne faut 
! |yoirl Thermostat dans chaque pièce, 
220, situé dans quartier St-Pierre près 
école. $65, libre immédiatement, cause 
départ. Peut être visité jour ou soir, 856, 
ilt^Georges — M. Géiinas.
A LOUER — Beau logement neuf, 4 grands 
,|app. S'adresser à tél. 472-4824. 29-11 

A LOUER — Logement 4 pièces, propre, 
’ (facile à chauffer. A proximité des écoles 
éi de l'hôpital Ste-Croix. Libre immédiate- 
ihlent. S'adresser le jour tél. 472-3383 - 
la soir 472-4528. 6-12
A LOUER — Logement 4 app., plus cham- 
}bre de bains complète. Chauffage élec­

trique, thermostat dans chaque app., en­
trée pour laveuse, évantail de cuisine, 

S "lace pour auto. $75 par mois. 291 Notre- 
_ ame, tél. 478-2010.

A LOUER
Logement 7 app. avec sous-sol fini, 
chauffé, eau chaude fournie. Sera libre 

lier, décembre. $130 par mois. Situé 
(289 Marchand. S'adresser à:
I Léo Côrriveau, 104 Marchand'
| Téls. 472-2292 ou 472-6239

29-11

JE FAIS la réparation de fourrure. S'a­
dresser à Tél. 472-6067. 6-12

ATTENTION POUR NOËL I Rasoir électri­
que Ronson 200, cadran électrique In- 

granam, briquet Ronson Voraflamme au 
butane, cadeaux-éclairs Belvédère, terrain 
50 x 100 sur la 106e Avenue, Tél. 478- 
3547.
JE PIQUERAIS à la main des courtepoin­

tes. Tél. 478-2600.
JOURNALIER désirerait travail comme 

aide-concierge ou travail dans magasin 
ou entrepôt. S'adresser à Tél. 472-4768. 
________________________________gg

ATTENTION BÛCHERONS
Réparation de scies à chaîné en géné­
ral, vendeur autorisé Homelite & Re- 
mington. Aussi scies usagées. Expé­
rience: 8 ans. Ouvert tous les soirs.

THIVIERGE ENR.
5e rang, coin route 13, 

Saint-Nicéphore - Tél. 395-4396 
20-12

AVIS PUBLIC
DISTRICT DE DRUMMOND
D^trict of Drummond
No 3286

DANS LA COUR PROVINCIALE
In the Provincial Court

J.-A. Pinard,
DEMANDEUR. Plaintiff

Jacques Daigle,
DÉFENDEUR, Défendant

Le 2e jour de décembre 1967 à 10 heures de 
l’avant midi, à Ja résidence du défendeur, M. 
Jacques Daigle, 520 rue Mélançon, Drummond­
ville, seront vendus par autorité de justice, les 
biens et effets du défendeur, saisis en cette cause, 
consistant en: une télévision de marque Emerson, 
modèle combiné avec radio et tourne-disque; un 
fauteuil de salon, modèle berçant. Ces effets se­
ront vendus et adjugés au plus haut énehérisseur. 
Conditions de la vente: argent comptant

ORAM TURCOTTE. H.C.S.
Tél. 472-3140. 

Le 20 novembre 1967.

PUBLIC NOTICE
On the 2nd day of December 1967 at ton (10) 

o’clock in the moming, at the dcfendant’s rési­
dence, Mr. Jacques Daigle, 520 Mélançon, 
Drummondville, will bc sold by justice aulhority, 
the goods and effects of the défendant seized in 
this cause, consisting in: a télévision having the 
trade mark Emerson, combined with radio and 
stéréo; an armehnir, mode! rocker. Thèse effects 
will be sold to the highest bidder. Sales’s condi­
tions: cash money.

ORAM TURCOTTE, H.C.S.
Tel. 472-3140.

Novcmbcr 20, 1967.

C'est par une double poignée de main que l'hon. 
Fernand-J. Lafontaine, Ing. P. (au centre), a voulu 
ces jours-ci féliciter ses deux collègues, les hon. 
Paul-E. Allard (à g.) et Armand Russell, de leur no­
mination aux portefeuilles respectifs des Richesses 
naturelles et des Travaux publics du Québec. Ils 
étaient auparavant ministres d'Etat à la Voirie et 
aux Travaux publics. M. Lafontaine, qui consacre­
ra désormais toutes ses énergies à la Voirie, l'un 
des ministères reliés les plus étroitement au déve­

loppement du Québec, a voulu souligner au cours 
d'une réception intime offerte â ses collègues l'im­
portance des portefeuilles qu'ils détiennent. Il 
s'est dit persuadé, après les avoir vus tous les deux 
à l'oeuvre depuis plusieurs mois puisqu'ils étaient 
ses collaborateurs immédiats, que MM. Allard et 
Russell sauront assumer leurs nouvelles responsa­
bilités avec toute la compétence qu'on leur con­
naît, apportant l'énergie et l'imagination nécessai­
res à la réalisation des objectifs établis.

du comté de Lévis. Cette enquête, 
dont les conclusions font l’objet de 
six cahiers sectoriels et d’un rap­
port-synthèse, a été financée par 
ARDA. Le Conseil d’orientation 
économique du Québec en a assu­
mé la direction.

Le ministre responsable d’AR- 
DA-Québec a fait savoir que le rap­
port sera étudié par F Administra­
tion ARDA-Québec et le COEQ, 
que les cahiers sectoriels seront 
transmis aux ministères et qu’un 
groupe de travail conjoint de tous 
ces organismes cherchera à en tirer 
des applications.

M. Roland Parenteau, président 
du COEQ, a annoncé qu’à la suite 
d’expérience comme celle menée 
dans J’Etchemin et d’études faites 
au cours de l’été, le COEQ sera très 
bientôt en mesure de suggérer au 
gouvernement une méthodologie à 
suivre en vue de l’élaboration de 
plans régionaux d’aménagement.

Me Gabriel Béland, adjoint au 
i président du Comité permanent d’a­
ménagement des ressources, orga­
nisme qui conseille le ministre 
quant à Futilisation des fonds de 
l’ARJDA, a souligné que toute la 
philosophie de FARDA est orientée 
vers le développement régional. Si, 
dit-il, ARDA-Québec a jusqu’ici 
éparpillé en quelque sorte ses fonds 
sur une base trop locale, par suite 
de l’inaptitude des régions à penser 
en fonction du développement ré­
gional, les enquêtes-participation

comme celles menées dans l’Ètche- 
min lui permettront maintenant 
d’affecter ses fonds d’une façon 
plus rationnelle, parce que de plus 
en plus, les populations s’habituent 
à penser en fonction de leur région.

Les cahiers sectoriels constituant 
le rapport de l’Etchemin portent sur 
l’agriculture, la démographie, les 
problèmes nés du voisinage de la 
frontière canado-américaine, l’in­
dustrie, le commerce et les services, 
le tourisme et la forêt.

Le rapport demande que soient 
déterminées les priorités et que 
soient prises'les actions immédiates 
suivantes:

— politiques générales concer­
nant les régions périphériques;

aménagements touristiques: 
détermination des limites d’un parc 
provincial; construction d’immeu­
bles, équipement de pistes de ski;

— relevés précis et études écono­
miques et sociales en vue d’un réa­
ménagement agricole et forestier;

— formation de groupes de tra­
vail locaux bénéficiant de l’assis­
tance technique des ministères pour 
étudier les problèmes de développe­
ment du territoire par secteur d’ac­
tivité. ___ .........

L’importance de créer 
une conscience régionale

Québec. — M. Clément Vincent, 
ministre responsable de l’applica­
tion dans le Québec de l’entente fé- 
dérale-provinciale pour l’aménage­
ment rural et le développement 
agricole (ARDA), a félicité ce ma­

tin l’Office de développement ré­
gional de l’Elchemin, d’avoir ame­
né la population locale, à penser en 
fonction, non pas de leurs intérêts 
individuels ou même paroissiaux, 
mais de la région tout entière. C’est

là, a dit le ministre, l’un des problè­
mes les plus difficiles à résoudre 
lorsqu’il s’agit de planifier, d’amé­
nager.

M. Vincent répondait au prési­
dent de l’ODRE qui lui a remis un 
rapport faisant suite à une enquête 
socio-économique menée au coure 
de l’année 1966, dans cette région 
formée du comté municipal de 
Dorchester et des paroisses voisines

À VENDRE
CAMION DODGE 1962 STEP VAN

Très bonne carrosserie. S’adresser à :

DRUMMOND BUSINESS FORMS LTÉE

Tel.; 478-2546

A VENDRE — Plymouth 1965, Fury III, 
hard top, 2 portes, V-8, automatique.

Tél. 478-5346 29-11
A VENDRE — Auto sport Barracuda 64.

S'adresser 1742 Goupil, tél. 478-1896.
________________ _______________ 6-12
A VENDRE — Falcon 1963, 6 cyl., euto- 

matique. S'adresser 484A Chassé.
A VENDRE — Chien policier mêlé avec 

chien arrêt, 4 mois. S'adresser après 5 
heures à 824 Saverd.
A VENDRE OU A LOUER — Chaufferettes 

portatives neuves ou usagées, différentes 
capacité. Drummond Chain Saw, 166 
Cockburn, tél. 478-0629. jno
A VENDRE — Beau petit commerce épice­

rie-boucherie, licenciée, avec maison 
attenante si désirée. 7 pièces, bien située. 
Belle opportunité pour homme qualifié. 
Prix à discuter. Cause de vente: santé et 
fatigue. S'adresser; J. Plante, 175 Foch, 
Granby. 27-12

A LOUER — Logement 4 appartements,' 
un bas.’ Libre le 1er décembre. Très 

propre. S'adresser à 1274 Dionne, Tél. 
478-2462. j.n.o.

A LOUER — Logement 5 appartements, 
système de chauffage, un bas. Situé rue 

Savard. Avec garage. S'adresser à 234 
Moisan, Tél. 472-2113. 6-12
A LOUER — Logement 5 appartements, 

un bas, système de chauffage. Libre le 
1er décembre. Tél. 478-2680, 216 Cha­
pleau. 6-12

A LOUER — Loyer 4 appartements. S'a­
dresser à Mme Georges Leclerc, 1375, 

boul. Foucault, Drummondville-Nord.
j.n.o.

AUGMENTEZ

VOS REVENUS
(pour quiconque disposant de S500 
ou plus) PLACEMENTS sur obliga­
tions municipales, scolaires, hôpitaux, 
etc.

A LOUER — Logement 4 appartements, 
2e étage. A 614B Garceau. Libre immé­

diatement. 13-12
A LOUER — Logement 4 pièces, à 82 

Manseau. S'adresser à 486 Turcotte,
Tél. 472-5574.
A LOUER — 3 appartements meublés, 

avec chambre de bains complète et en­
trée privée. Situé 319 Lindsay, Tél. 472- 
6992.
A LOU,ER — Logement 3 appartements, 

situé rue Notre-Dame, près église St- 
Joseph. Tél. 6-8, L'Avenir, avant 9h.'le 
matin.

Ajustement des chaussures 
sur mesures

Pour entrevue appelez :
Bureau 478-5919
Résidence 478-4966

Heures de bureau :
Tous les jours 

9h.3O à 11 h.30 a.m.
1 h.30 à 5h. p.m.

Le soir
Lundi - mercredi - vendredi: 

7h. p.m. à 9h. p.m.

■■'A' LOUER — Logement neuf situé dans 
; St-Pierre, 416, moderne, 220, près école, 

prix très 'avantageux. Tél. bur. jour J. La- 
férté 478-2583, soir 856 St-Georges, M. 
'Géiinas pour visiter le logement. Libre le 
iy décembre.
A LOUER — Logement 3 pièces, salle de 
i bains complète, 2e étage, 448 Brock. 

S'adresser 200 Lowring, tél. 472-4089.
A LOUER — Logement 3 app. Ménage fait 
!à neuf. Situé à 942 B Lafontaine, S'a­

dresser 486 Surprenant, tél. 478-3149.
A LOUER — Chambre et pension si désirée. 

: S'adresser 23, 10e Avenue, tél. 478- 
0506.

A VENDRE
maison de brique, 2 logements de E 
appartements, système de chauffage, 
garage, situé 855 Saverd.

S'adresser à
234 Moisan 29-11

A VENDRE — Bungalow, 3 chambres, 
comme neuf. 118 rue Larocque, tél. 478- 

8635. jno

A VENDRE — Manteau Seal Hudson (court, 
genrecollerette) 32-34— Manteauxlongs, 

mouton de Perse noir et Perse gris, très 
propres $225 chacun. — Chafse haute — 
Traîneau — Paire de skis bois naturel — 
Boîtes à draperies $1.50 à $2.00 cha­
cune. S'adresser 53 St-Frédéric.
A VENDRE — Habit 44, neuf, noir. Aussi, 

Plymouth 62, 2 portes, très propre, mo­
teur V-8, 1967. Succession. Aucun prix 
raisonnable refusé. S'adresser à tél. 478- 
7776. 29-11

APPARTEMENTS REGO
A LOUER

logement 6 appartements, 1015 Lal­
lemant, chauffé, dans un bas. Eau 
'chaude fournie et garage.

Tél. 478-4084

FiLLE OU FEMMES DEMANDÉES — Une 
compagnie publicitaire demande des 

femmes à temps partiel pour faire des en­
quêtes à domicile. C'est un travail facile 
et intéressant. Pour inf., écrire à La Parole 
Ltée, C.P. A-22, Drùrffmôndville.
JEUNE FILLE Cherché ouvrage dans une 

bonne maison privée. S'adresser à tél. 
395-4516, St-Germain.
DEUX JEUNES FILLES travailleraient par 

les soirs pour garder les enfants ou lé­
gers travaux domestiques. S'adresser à 
tél. 478-1128.
VENTE. SERVICE ET REPARATION — Ba- 

layeuses neuves et usagées à très bas 
prix. S'adresser 4 B DuMoulin, Tél. 472- 
5968. 13-12
PENSION — Prendrais personnes âgées en 

pension $75 par mois: lavées, repassées, 
raccommodées. S'adresser 76, 5e Avenue, 
Wickham ou 398-6378. 6-12

BUREAU DU GREFFIER 
CITÉ DE DRUMMONDVILLE

RÈGLEMENT No 623
AVIS PUBLIC est par les présen­

tes donné par le soussigné, L.-Phi- 
lippe Langevin, greffier de la cité, 
que le Conseil de la cité de Drum­
mondville, à une séance régulière 
tenue le 6 mai 1963 a adopté le rè­
glement no 623, autorisant la Cité 
de Drummondville à agrandir une 
bâtisse industrielle appartenant à la 
cie Drummond Business Forms et à 
approprier un montant de $100,000 
à cette fin; et que ledit règlement a 
été approuvé par le ministre des Af­
faires municipales et la Commis­
sion municipale de Québec; le tout 
conformément aux exigences et 
prescriptions de l’article 593 de la 
Loi des Cités et Villes.

LEDIT RÈGLEMENT entre en 
vigueur le jour de sa publication et 
est maintenant déposé au bureau 
du greffier de la Cité où toutes les 
parties intéressées peuvent en pren­
dre connaissance.
DRUMMONDVILLE, ce 20 no­
vembre 1967.

(Signé) L.-PHILIPPE
LANGEVIN, 

Greffier de la Cité.

PRATIQUEMENT

POUR NOCES, SHOWERS, 
RÉCEPTIONS

Réservez les services de Jean Bisson 
et son orchestre "Les Royal", musique 
douce, entraînante et variée.

Tél.: 478-0424

Prix justes!

HENRI SYLVESTRE
NOTAIRE

Représentant de:
Grenier, Ruel & Cie Inc.
Valeurs de Placements
220, rue Brock. Appt. 207, 

Drummondville. P.Q.
Tél. bur. 472-5615 - rés. 472-5991

j.n.o.

A LOUER — Logement 8 appartements.
Libre le 1er janvier. $105 par mois. 

Aussi à vendre Cornet 1963. Parfaite con­
dition. Tél. 472-7545, 13 Plamondon.

29-11'

A LOUER OU A VENÙRE — Local com­
mercial et résidentiel. Situé à* 111 St-

Louis. S'adresser à J. Desmarais, 59 Ste- 
Thérèse, Contrecoeur. 6-12

A LOUER — Logement chauffé 5 apparte­
ments, 1er plancher, près église Ste- 

Thérèse. Tél. 472-5957. j.n.o.
A LOUER — Appartement meublé, moder- 

ne, situé 1159, boul. St-Joseph. S'a­
dresser à Tél. 478-1067. 29-11

APPARTEMENTS LAVAL 
325 LINDSAY

21/’ pièces, meublées, modernes, chauf­
fées. éclairées, eau chaude. Service laveu­
se. sécheuse. Centre de la ville. Station­
nement avoisinant.

Tél. 472-6058 - 472-3319
j.n.o.

A LOUER — Chambre, entrée privée. S’a­
dresser à 185, 113e Avenue. j.n.o.

A LOUER — Grande chambre, réfrigéra­
teur, poêle, TV. Préférence jeune fille 

ou dame. S'adresser à 238 St-Damase, 
Tél. 472-6359. ___________ j.n.o.
A LOU.ER — Logis 5 appartements, 2e 

étage. Libre le 1er novembre. S’adres­
ser à 817 St-Alfred, Tél. 472-5025.

j.n.o.

A LOUER
1. Logement 6 pièces à 11 5 St- 

Louis. $100 pour $80.
2. Logement 4 ^pièces, chauffé, 

à 950 - 13e Ave. $85 pour 
$70.

Ces loyers ont été repris de La 
Belle Construction Inc. de clients 
ayant acheté des maisons neuves.

Informations à:

Tél. 478-7203
M. J.-A. Limoges

jno

A LOUER — Chambre pour fille ou femme 
seulement. S'adresser à 621B Brock.

_________ _________________ 22-11
A LOUER — Logement 616 pièces, et ga­

rage, 119 St-Félix. Tél. 472-4905.
22-11

A LOUER — Appartement 3 pièces, très 
moderne, chauffé, eau chaude; S'adres-

2V2 meublés 
Tapis mur à mur 
Antenne TV
Service de concierge 
Chambre de lavage

LIMITÉE

Tél. 478-8434
888,

boul. St-Joseph

À VENDRE OU À ÉCHANGER
A vendre ou à échanger, RESTAURANT, repas complets, centre 
de la ville, bon chiffre d’affaires. Loyer $100 par mois.
A vendre, un 4-LOGEMENTS de 3 pièces chacun, comptant 
$1,000, balance facile, situé 1112 Saint-Adélard.
A vendre ou à échanger BUNGALOW situé au 510 rue Notre- 
Dame, à Notre-Dame-du-Bon-Conseil, prix pour vendre.
A vendre ou à échanger HÔTEL CHAMBERTIN situé à Nicolet.
Prix très spécial, cause maladie.
A vendre ou à échanger, UN DEUX-LOGEMENTS de 4 pièces 
chacun, comptant $1,000, balance $60 par mois.
A vendre ou à échanger UN 5-10-15, le seul dans la ville, situé 
à Richmond, prix en bas de l’inventaire, cause départ.
A vendre MAISON DE 6 PIÈCES en brique, située au 167 
St-Damase. Très bonnes conditions, cause départ.
A vendre GARAGE 2 PORTES situé à 10 milles de Drummond­
ville sur la route 22, très bon chiffre d’affaires.
A vendre ou à échanger ÉPICERIE DE CAMPAGNE, très bonnes 
conditions, prix très spécial, cause maladie.
A vendre ou à échanger, GARAGE SHELL équipé ou non, très 
bonnes conditions, situé à Richmond.
A vendre ou à échanger BUNGALOW chauffage eau chaude, 
situé 1635 Jean-de-Brébeuf, très bonnes conditions.
A vendre ou à échanger, ÉPICERIE-BOUCHERIE LICENCIÉE, 
située Ville Jacques-Cartier, prix pour vendre.
A vendre ou à échanger BUNGALOW avec grand terrain, situé 
à 260 rue St-François à St-Germain.
A vendre ou à échanger BUNGALOW situé à 560 Laferté dans 
Saint-Pierre, intérêt au taux de 716%

GASTON MORIN
AGENT D'IMMEUBLES ATTENTION

Si vous disposez d'argent pour prêts hy­
pothécaires, j'ai beaucoup de demandes 
pour prêts à 8’/z% pour 3 à 5 ans.

Tél. 478-7116
845 - 107e Avenue
Drummondville-Sud

Nous sommes en mesure de vous prêter 
da.âR A â^n.nnn.Riir hvnnthégil^^^^^

A LOUER — Chambres très propres au 
.. "Central Tourist Rooms' ', près du Rocdor, 
975 boul. St-Joseph, avec système d'alarme 
et escalier de sécurité en cas d'incendie. 
Tél. 478-4340.
A LOUER — Un bas, 1 chambre, 1 salon, 

grande cuisine, cuisinette, chambre de 
bains, garage. 220, fournaise air chatid, 
cave. Tél. 397-2748. $50 par mois. 29-11
A LOUER — Chambres avec bain et cuisi­

ne. Chemin du golf, face Présentation.
Tél. 472-7766.
A LOUER — Garage. S'adresser 18 St-

Albert, tél. 478-3726. 29-11
ACHETERAIS table de billard usagée, en 
E»ï-0J’ne condition. S'adresser à Tél. 478- 
5.?58. 29-11

HOMMES ET FEMMES demandés — Aug­
mentez vos revenus pour les fêtes. Agré­

mentez vos loisirs. Faites jusqu'à $50-par 
semaine, à temps partiel, en faisant des 
fleurs artificielles. Nous achetons et reven­
dons vos fleurs. Pour $5, nous vous par­
tons en affaires. Sur réception de votre 
mandat poste ou votre commande C.O.D., 
nous vous ferons parvenir votre cours par 
correspondance ainsi que le matériel né­
cessaire. M. B. Lefebvre, C.P. 39, St-Cyril­
le de Wendover, Tél. 478-7574. 29-11
BONNE DEMANDEE, de préférence assez 

âgée, pour garde d'un enfant de 216 
ans. 5 joürs par semaine, de 8h.30 à 
6h.30. Si possible donnez références. S'a­
dresser à 109, 6e Avenue, après 5h.
_____________ 6-12
ON DEMANDE jeune fille ou dame comme 

aide-ménagère, 3 avant midis par se­
maine. Tél. 472-2230.

ENCAN
2 JOURS 

25 novembre et 1er décembre 1967 
sur la ferme de 

LOUIS-AIMÉ GIROUARD 
Route 13, tout près du village de 

ABERCORN (Brome)
Samedi, 25 novembre à midi précis

Sera vendu tout le roulant de la ferme incluant l'équipemept de laiterie, 
l'installation d'étable et la récolte.
Description: Tracteur diésel Massey-Ferguson No 35 avec att. 3 pts, hy­
draulique, prise de force vivante, chaînes et poulie; Moulin à faucher Mas­
sey-Ferguson de 7 pieds avec att. 3 pts; Niveleuse Massey-Ferguson (neuve) 
avec att. 3 pts; Tracteur diésel Massey-Ferguson No 35 avec att. 3 pts, 
prise de force vivante, chaînes; Charrue déclencheuse Massey-Ferguson à 
2 raies; Souffleuse à neige avec att. 3 pts; Monte-balles de 24 pieds; Presse 
à foin Massey-Ferguson No 10 sur prise de force; Faneuse à foin de 13 
pieds (neuve) sur prise de force; Râteau de côté Morrill; Epandeur à fumier 
Massey-Ferguson d'une capacité de 140 minots, sur prise de force (comme 
neuf); Semeuse International à 13 disques sur pneus (semi-portée) et. com­
binée pour engrais chimique, (neuve - seulement 1 an d'usure); Herse è 
ressorts à 3 sections; Herse à finir, modèle è chaînes (neuve); Herse à rou­
lettes; Rouleau de fer; 2 remorques è tracteurs dont 1 avec montant à foin, 
combinée sur prise de force du tracteur; Cultivateur, sarcleur et houe è pa­
tates; Nettoyeur d'étable Safeway (neuf) de 310 pieds de chaînes avec 
montée extérieure de 40 pieds, grosse transmission doubie et moteur de 3 
forces; Semeuse à navets; Nettoyeur d'étable (neuf) avec 125 pieds de chaî­
nas; Equipement de sucrerie Lebrun 3 x 10; 300 chaudières galvanisées; 
300 chalumeaux; 2 tondeuses à animaux (électriques); Réservoir d'emmaga­
sinage de 80 gallons; 2 batteries électriques sur courant direct; Piquets de 
cèdre; 8,000 balles de beau foin; -500 balles de paille; 12 tonnes de blé 
d Inde en épi; Réfrigérateur à lait d'une capacité de 12 bidons avec porte 
sur le côté; 40 bidons; Réfrigérateur à lait d'une capacité de 14 bidons; 
Trayeuse avec moteur, compresseur, pipage et 2 chaudières dont 1 Surge 
et 1 De La val; 51 abreuvoirs de marque Beatty (neuves); Chaînes à vaches; 
450 pieds de rail avec crochets pour convoyeur; Quantité de tuyaux de tou­
tes sortes; Quantité de tôle et de fer, et plusieurs articles de ménage de 
maison.

Vendredi, 1er décembre, à 1h.3O p.m.
Seront vendus: 100 têtes d'animaux Holstein, Ayrshire et Jersey toutes claires 
de test fédéral. Ce troupeau comprend 83 vaches et taures dont quelques- 
unes fraîches vâlées avec veaux; d'autres dues sous peu et le reste devant 
mettre bas en février, mars et avril; 14 tâures prêtes à être saillies; 3 tau­
reaux dont 2 Holstein (14 mois et 18 mois) et 1 Hereford de 20 mois (tous 
très bons reproducteurs); aussi 1 bon cheval de travail pesant environ 1,350 
livres. Cause de l'encan: la terre est vendue. Conditions: Jusqu’à six mois de 
crédit sur billet avec endosseur à la satisfaction du vendeur. Intérêt de 7%. 
Pour informations ou demandes de crédit, s'adresser à l’encanteur.

1274, rue Sud

Jules Côté
Encanteur bilingue licencié

Tél. 263-0670 et 295-2130

UN 
CADEAU 
PRATIQUE 
QUI EST

PRODUITS CONSERVE DEL MONTE
Haricots verts ou jaunes
de fantaisie coupees

Mais en crème
de fantaisie

Fèves jaunes ou tomates étuvées
assaisonnées

Pnx en primeur!

7 “99 c
Prix rég. jarre 53c Epargnez 8c

POUDINGS Instantanés 3 >*«» 4ÇC
JELL-O (Saveurs assorties) 4 °2'

Prix rég. 2 pqts 37c Epargnez 7c

JELL-O Gelée en poudre 33p^ 32c
Saveurs assorties Prix en primeur!

BEURRE D'ARACHIDES -5
u___ ■ ■■■vi 76 oz. J w
Homogénéisé, York

CITY CLERK’S OFFICE
CITY OF DRUMMONDVILLE

BY-LAW No. 623
PUBLIC NOTICE is hereby gi- 

ven by the undersigned, L.-Philippe 
Langevin, City Clerk, that the Mu­
nicipal Council of the City of 
Drummondville, at a meeting held 
on May the 6th, 1963, has adopted 
the by-law No. 623 (extension to 
Drummond Business Forms and 
appropriation of an amount of 
$100,000 to this end);
and the said by-law has been ap-- 
proved by the Minister of Munici­
pal Affaire and the Quebec Munici­
pal Commission; ail in accordance 
with the stipulation of article 593 of 
the Cities and Towns Act.

THE SAID BY-LAW No. 623 
will corne into force the day of its 
publication and it is now deposited 
in the City Clerk’s office where any 
interested party can hâve communi­
cation thereof.
DRUMMONDVILLE, November 
the 20th, 1967.

(SIGNED) L.-PHILIPPE 
LANGEVIN, 

City Clerk.

PROVINCE DE QUEBEC 
Municipalité du village de Notre- 
Dame-du-Bon-Conseil.

•Comté de Drummond.
AVIS PUBLIC

est par les présentes donné par le 
soussigné, secrétaire-trésorier de la 

susdite municipalité, QUE:-
lundi, le 18 décembre mil neuf 

cent soixante-sept, à 9’ heures du 
matin (heure solaire) dans la salle 
de l’école centrale du village de 
Notre-Dame-du-Bon-Conseil, sera 
tenue une assemblée des électeurs 
municipaux du village de Notre- 
Dame-du-Bon-Conseil, aux fins de 
décréter si le règlement adopté par 
le Conseil municipal du village de 
Notre-Dame-du-Bon-Conseil, le 14 
novembre mil neuf cent soixante- 
sept sous le numéro 28 à l’effet d’a­
mender le règlement de prohibition 
no 14 du Conseil municipal de cet­
te municipalité, en vue d’autoriser 
la Régie des alcools du Québec à 
accorder certains permis dans la di­
te municipalité du village de Notre- 
Dame-du-Bon-Conseil, comté de 
Drummond, doit être approuvé ou 
désapprouvé, selon la loi, par les- 
dits électeurs municipaux.

Ce règlement no 28 est annexé 
au présent avis.

Cette votation sera faite au scru­
tin secret selon la loi de tempéran­
ce de Québec. (S.R.Q. 1941, chapi­
tre 257.)

Donné à Notre-Dame-du-Bon- 
Conseil, ce 20e jour de novembre 
mil neuf cent soixante-sept.

GUY SHOONER,

PARFAIT
Pour certains, un cadeau est aussi apprécié 
qu'une fin de semaine pluvieuse.

Pour d'autres, c'est exactement ce qu'il leur faut.
Voici un cadeau pratique, qui est 
pratiquement parfait: 
un Certificat-Cadeau A & P.
Un joli certificat avec une enveloppe, 
que vous trouverez dans tous les magasins 
A & P à l'année longue.
Offerts en dénominations de $1., $5 et de $10, 
ces certificats-cadeaux seront honorés dans 
tout magasin A & P au Canada.
A bien y nenser, 
pratiquement toute oersonne qui achète des aliments 
serait enchantée d'en recevoir un.
Et, ce qui est encore mieux, personne 
ne peut trop en recevoir.

Denrées Fraîches!

BANANES
Grosseur Jumbo

Aucune 

Marquée 

Plus Haut 13e
POMMES DE TERRE

Pour La Table, du Canada, Nouveau Brunswick

xz. 50 $1.19
Plus Haut sac

Viandes "Super Righf/!
QUALITE SUPER-RIGHT - CUITS PRETS A SERVIR

JAMBONS FUMES
PORTION DU 

JARRET
PORTION 
DU SOC

Coupes du centre 
ou tranchés

45 .49 .99
JAMBONS ENTIERS ■ 4»
BACON DE COTE ~ 59‘
Sans Couenne, Fumé, Emp. Hermitique - Maple Leaf

POITRINES DE DINDE Zqc
Fraîches, Entières lb

BEURRE SILVERBROOKE FAt
Can. no Y
Nous nous reservons le droit de limité les quantités aux besoins n

normaux d'une famille

TARTE A LA 
CITROUILLE

Jane Parker

Tarte de
8

Prix rég chaque 55c Epargnez 6c

PAIN BLANC
Frais du jour

Tranché, Jane Parker

Prix rég. 2 pains 43c Epargnez 11c

Fill.ro
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Enfin, le pneu à neige qui 
mord à pleines dents••• 

sans bruits

Voici le nouveau pneu
Mata® 

Goodyear " Vytacord”
Le pneu à neige le 
plus nouveau et le 
plus perfectionné 

du Canada
Rég. $34.50

Goodyear vous offre un véritable pneu passe-partout.

Sa semelle de conception nouvelle est formée de chaînes 
aux profondes sculptures en "S” et d’arêtes saillantes qui 
"mordent” dans la neige et la boue et vous frayent un 
passage à tout coup.

Le nouveau Suburbanite est silencieux: il ne cogne pas 
le matin quand vous prenez la route. La carcasse en 
polyester "Vytacord” Goodyear ne s’aplatit jamais, 
même s’il a fait un froid de loup pendant la nuit.

La semelle en Tufsyn ultra-résistant vous permet de 
parcourir des centaines de milles supplémentaires.

LES PNEUS À NEIGE SUBURBANITE COMPORTENT LA GARANTIE ILLIMITÉE DE GOODYEAR

N’HÉSITEZ PLUS !
ACHETEZ MAINTENANT
ANTIGEL 

POUR VITRES

99e
GARANTIE

avec l’achat 
d’un pneu à 
neige. Limite 
de 1 par client

dans un 
contenant 
en polythène 
de 1 gallon

BATTERIE

12 volts 
avec échange 

6 volts 
avec échange

12 MOIS 
de

INSTALLATION GRATUITE » FACILITÉS DE PARVIENT» SERVICE RAPIDE

LES PNEUS

VW8SE
DRUMMONDVILLE INC.

1330, boul. Mercure Tel. 478-8228
SUCCURSALES A t

Drummondville
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M. et Mme J.-Maurice Desrosiers (Rolande Camirand) dont le maria­
ge a été célébré le 12 août dernier par l'abbé Marc-André Boisvert en 
l'église Notre-Dame-de-l'Assomption de Victoriaville. La mariée est la 
fille de M. et Mme Antonio Camirand, de Sainte-Monique, et le marié 
est le fils de M. et Mme Zénon Desrosiers, de Matane.

L’hon. Pépin...
(Suite de la page 17) 

fonctionnement d’une centrale nu­
cléaire. En second lieu il aidera 
éventuellement à répondre aux be­
soins du Québec en matière d’éner­
gie. Si on en juge par la décision de 
l’Hydro-Québec de garder pour ses 
propres besoins toute l’électricité 
produite par les chutes Churchill, le 
jour n’est pas loin où la construc­
tion de stations nucléaires sera une 
nécessité même pour le Québec, qui 
est particulièrement favorisé en res­
sources hydrauliques.

A plusieurs égards mon ministère 
entretient des relations très étroites 
avec l’industrie privée dans plu­
sieurs domaines et avec les autorités 
provinciales.

Aussi, dans le développement mi­
nier, la Commission géologique 
joue un rôle préliminaire très im­
portant et cela depuis plus d’un siè­
cle. Cette contribution prend la 
forme d’informations et de services 
accessibles à l’entreprise privée et 
essentiels à tout travail d’explora­
tion.

La Commission poursuit ses tra­
vaux à l’échelle du pays. Ainsi elle 
est la première responsable des 3é- 
côüvertes 'de champs''dè■'pétrole'dé' 
Leduc, Alberta en 1947. Au Qué­
bec, les gisements aujourd’hui ex­
ploités par Iron Ore of Canada Ltd., 
à Schefferville et à Labrador City, 
par Quebec Cartier Mining au lac 
Jeannine et Wabush Mines à Pointe- 
Noire sont le résultat d’études com­
mencées au début du siècle par les 
travaux du géologue Low dans ce 
qu’il a appelé la fosse du Labrador.

En 1967 la Commission géologi­
que avait quatre-vingt-dix-neuf 
équipes sur le terrain chargées d’e­
xécuter un programme de $3 mil­
lions. Quatre de ces équipes travail­

les grandes excavations à ciel ou­
vert ainsi qu’une analyse des fac­
teurs d’éboulement On a aussi en­
trepris des études sur les propriétés 
physiques du minerai afin de déter­
miner exactement les pentes maxi­
males suivant lesquelles l’exploita­
tion de minerais peut se faire sous 
les conditions les pluséenonomiques 
les conditions les plus économiques 
tout en gardant la plus grande sé­
curité.

Au lac Jeannine, sur les proprié­
tés de Quebec Cartier Mining Com­
pany, le programme de recherches 
a été élaboré afin d’utiliser les sup­
ports artificiels dans les travaux 
d’exploitation. Le but de cette étude 
était d’accroître les pentes actuelles 
dans les mines à ciel ouvert d’envi­
ron 5 à 10 degrés, ce qui permettrait 
des exploitations plus économiques 
du minerai.

A Labrador City, sur les proprié­
tés de Iron Ore Company of Cana­
da, des travaux sur les méthodes de 
dynamitage ont été effectués. Ces 
études sur.le terrain ont permis 
d’obtenir des données sur la distri­
bution des chocs dans les masses de 
roches situées aux environs des 
charges explosives. Ces travaux ont 
été faits en vue d’obtenir un maxi­
mum de fragmentation lors des 
Opér'dtiôh^' dè’dyrtâmitagê, tout en 
utilisant un minimum d’explosifs.

La Division des explosifs de notre* 
ministère s’occupe aussi activement 
de ces questions et des progrès très 
intéressants ont déjà été obtenus.

On peut aussi mentionner l’étude 
qui est faite présentement par la 
Division de traitement des miné­
raux sur la possibilité d’extraire la 
rutile des roches complexes qui 
contiennent de la magnétite et de 
l’hématite dans la région de Quebec 
Iron and Titanium à Havre Saint- 
Pierre.

laient au Québec. L’une d’entre el­
les, composée de quinze hommes, 
travaillait dans le nord-est du Qué­
bec à exécuter la première phase du 
projet de cartographie de recon­
naissance sur une superficie de 38,- 
000 milles carrés d’une région ayant 
de fortes chances de contenir des 
gisements importants. Cette équipe 
utilisait les méthodes les plus mo­
dernes et entre autres deux hélicop­
tères et un avion.

Cette contribution de la Commis­
sion est évidemment complétée par 
des travaux de relevés techniques et 
de géographie. Comme je le disais 
tantôt, tous ceux qui sont liés de 
près ou de loin à l’industrie minière 
connaissent l’importance pour l’en­
treprise privée de posséder des car­
tes géologiques et géographiques 
adéquates pour explorer, exploiter 
ou développer de nouveaux gise­
ments miniers.

La Direction des levés et de la car­
tographie prépare une carte à gran­
de échelle de la région de Sept-Iles 
qui couvrira une superficie de 390 
milles carrés. Une somme de $10,- 
000, sur un total de $50,000, a déjà 
été dépensée à cette fin.

En avril 1967 je signais avec l’ho­
norable Daniel Johnson un accord 
fédéral-provincial de trois ans por­
tant sur les levés aéromagnétiques. 
Cet accord- fait partie d’un pro­
gramme à l’échelle de tout le pays 
qui a débuté en 1961 et doit se 
poursuivre pendant plus de 10 ans. 
La Commission géologique et le 
Québec versent chacun en vertu de 
cet accord $449,120. La phase ini­
tiale des travaux couvrira la région 
de la Gaspésie située entre Rivière- 
du-Loup et Percé. Les levées s’éten­
dront ensuite à la côte nord du gol­
fe Saint-Laurent entre Tadoussac et 
le Labrador.

D’autre part la Direction des mi­
nes constitue un immense laboratoi­
re directement impliqué dans cha­
cune des phases des développe­
ments miniers, que ce soit pour les 
méthodes d’exploitation souterraine 
ou à ciel ouvert, dans les travaux de 
mécanique des roches ou les 
moyens de traiter et de concentrer 
les minerais.

Par exemple le Centre de recher­
ches minières qui fait partie de la 
Direction des mines du ministère 
de l’Energie, des Mines et des Res­
sources a entrepris au cours des 
dernières années un programme 
d’études particulières sur les pro­
blèmes de mécanique des roches 
appliquée à l’exploitation des mines 
de fer Québec-Labrador.

A Schefferville (Knob Lake), sur 
les propriétés de Iran Ore Compa­
ny of Càriadà, ce programme a con- 
rjcM. tra*c é*11 «y*? c,r><tp*fi>~1 î.,g5-c*,,r. .

Le ministère encourage égale­
ment la recherche académique en 
subventionnant certains projets 
dans les universités. Ainsi au cours 
de l'année 1966-67 les universités 
québécoises recurent ù ce titre $79,- 
687.

Pendant plusieurs années mon 
ministère a egalement contribué au 
développement de l'industrie mi­
nière en subventionnant la cons­
truction de certaines voies d’accès 
aux centres d’exploration minière. 
Il s’agissait d'un plan conjoint fédé- 
ral-provincial. Plus de 175 milles de 
route ont été subventionnés au 
Québec en vertu de cet accord, qui 
fut en vigueur d’octobre I960 à 
mars 1967. La contribution du fé­
déral s’éleva alors à $7 VS millions.

Mon ministère est également res­
ponsable de l’administration du 
programme d'aide à l’exploitation 
des mines d'or. En 1966 les mines 
d’or du Québec ont reçu $3,800,000 
en vertu de ce programme. ___

Les activités de mon ministère 
ont sans doute été un des facteurs 
qui ont permis à l’industrie minière 
de continuer à se développer en 1966 
et 1967.

La valeur de notre production 
minière s’est multipliée par 9 de­
puis 1945. Elle s’élevait en 1966 à 
$4 milliards, ce qui constitue une 
augmentation de 7 pour cent sur 
l’année précédente.

La production de combustibles 
fut la plus phénoménale.

Son expansion est maintenant 
conditionnée par l’ouverture de

nouveaux marchés domestiques et 
d’exportations, pour notre pétrole et 
notre gaz. La récente progression de 
nos exportations et nos négociations 
avec les Etats-Unis laissent présager 
un taux de croissance très intéres­
sant pour ce secteur de l’industrie’ 
minière (e.g. en 1967 les Américains 
achetèrent près de 40 pour cent de 
notre production de pétrole).

Le secteur des minéraux indus­
triels, s’est également développé à 
une allure galopante. Le plus bel 
exemple est celui de la potasse. La 
production de ce minerai en Sas­
katchewan, qui ne débuta qu’en 
1962, atteignait déjà en 1966 deux 
millions de tonnes. On prédit qu’en 
1970 le tiers de la production mon­
diale proviendra de la Saskatche­
wan. Les réserves actuelles équiva­
lent environ ù cent fois la présente 
consommation mondiale.

Si le Québec n’a pas encore dé­
couvert de pétrole ou de potasse il 
peut être fier de sa production d’a­
miante. Nous savons que les mines 
les plus importantes de ce minerai 
sont situées dans la région de Thet- 
ford Mines et d’Asbestos.

Quant aux matériaux de construc­
tion (e.g. ciment, gravier, pierre, 
chaux) qui représentent plus de 12 
pour cent de la valeur de la produc­
tion minière, les sources d’approvi­
sionnement sont généralement près 
des marchés. Ce facteur favorise 
évidemment le Québec et l’Ontario.

Le troisième secteur, celui des mé­
taux, principalement le cuivre, le 
plomb, le zinc et bien entendu le 
fer, représente la moitié de la valeur

totale de la production minière cal 
nadicnne. En 1966 le minerai dc-fl 
se classait au deuxième rang, aussi, 
tôt après le cuivre. l’explolMI 
du minerai de 1er s’élevait alors | 
plus de $400 millions.

Avec le commencement des opé. 
rations de la région Québec-Labra 
dor en 1954, le Canada est mainte, 
nant un des principaux pays pg| 
ductcurs de minerai de fer. 7

Ainsi en 1966 votre région a pro. 
duit plus de 25 m. de tonnes de mi­
nerai de fer (Quebec Cartier Mj| 
ning a extrait 17.6 tonnes, Wabush 
Mines 3,952,000 de concentré, Iron 
Orc( ).

Notre production de nickel; dé 
zinc et d’or est aussi importante.

Conclusion
L’industrie minière est une des 

assises de la prospérité canadienne!
La valeur de la productionmi­

nière équivaut à presque 7 pou? 
cent du produit national brut (4 
pour cent en 1945).

Près de 15 pour cent de la main- 
d’oeuvre canadienne est employé 
par l’industrie minière.

Le quart de toutes les exportai 
tions manufacturières provient in­
directement du secteur minier. I

Quant à notre balance de paie- 
ment avec l’étranger, plus de 30 
pour cent de nos exportations pro. 
vient du secteur minier.

Douze pour cent du capital in­
vesti au Canada est dans le secteur, 
minier. •

Dix-huit pour cent du produilt 
des taxes sur les profits des sociétés 
provient des compagnies minières.

La maladie des artères coronaires
La maladie des artères coronaires 

est un durcissement des artères qui 
amènent le sang au coeur et qui par 
conséquent sont parmi les plus im­
portantes de tout l’organisme. Bien 
des suggestions ont été faites pour 
la prévenir, mais aucune ne semble 
être entièrement satisfaisante, nous 
dit l’Association médicale cana­
dienne.

On sait depuis longtemps que la 
maladie coronarienne est plus fré­
quente chez les personnes qui font 
beaucoup d’embonpoint, c’est-à-di­
re qui sont obèses. La question de 
l’alimentation soulève donc beau­
coup d’intérêt pour savoir si l’ab­

sorption de certains aliments peut 
causer ou aggraver la maladie coro­
narienne et si, comme cela semble­
rait probable, un régime riche en 
matières grasses rend une personne 
plus sujette à la maladie corona­
rienne.

Au cours des dix dernières an­
nées l’intérêt s’est porté sur des fac­
teurs n’ayant aucun rapport avec le 
régime alimentaire. Des études 
poussées sur l’usage de la cigarette 
semblent indiquer que c’est là un 
facteur très important. Une person­
ne qui a déjà fait de la maladie co­
ronarienne peut diminuer le risque 
d’en souffrir davantage en cessant 
de fumer.

L’AMC rapporte que des étu­
des sont en cours sur le rapport en­
tre l’exercice,, ou le manque d’exer­
cice, et la maladie coronarienne. On 
croit que les personnes qui pren­
nent de l’exercice régulièrement ou 
dont l’emploi les tient physique­
ment en forme, sont moins sujéttes- 
à la maladie coronarienne. Il y a 
également lieu de croire qu’une 
personne qui a déjà fait une atta­
que coronarienne courrait moins de 
risque d’autres attaques en suivant 
consciencieusement un programme 
d’exercices soigneusement établi.

OUVELLES DE

PIERREVILLE
Par; Régina Bélisle
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Décès de M. Lucien Jutras

M. Lucien Jutras est décédé le 26 
octobre à l’âge de 65 ans. Il laisse

dans le deuil son épouse, Mme Ju­
tras née Florette Caya; ses filles: 
Mme Jocelyn Tremblay (Lucienne) 
de Sorel, Mme Paul Meunier (Céci­
le) de Montréal, Mme André 
Saint-Germain (Monique) de Pier- 
reville, et Mlle Irène Jutras, de 
Montréal; trois fils: Roland Jutras 
de Montréal, Roger Jutras, de Mon­
tréal, Réjean Jutras de Pierrevillq; 
ses frères et soeurs: Armand Jutras, 
Mme Marcel Descoteaux (Germai­
ne), de Saint-Hyacinthe, Mlle Au­
rore Jutras, de Montréal; il laisse 
aussi 15 petits-enfants et deux arriè­
res-petits-enfants. Les funérailles 
ont eii lieu le 30 octobre au milieu 
d’un grand nombre de parents et 
d’amis.
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GALA DE COIFFURE A DRUMMONDVILLE — Mardi soir dernier, le 
14 novembre, avait lieu au motel le Dauphin, un grand Gala de 
coiffure de fête. Chaque salon de la ville a présenté quelques modè­
les. et nous en reproduisons d'attrayants pour vous. Remarquez les 
coiffures originales que portent ces mannequins. Toutes les dames et 
demoiselles du défilé avaient choisi leur toilette et certains maquilla­
ges originaux avaient été crés par les esthéticiennes de la Place 
Drummond.

REGARDEZ I 
REGARDEZ ! 

ON DEMANDE 
X BATTERIE chacune $1.50 

FER le 100 1b 504 
FONTE ie iooib $1.25

COP la livre 454
CUIVRE ROUGE la livre 364
CUIVRE JAUNE ia livre 264
RADIATEURS la livre 304
ALUMINIUM la livre 104

LA COUR DE “SCRAP”

BIER & MILLER METALS ENR.
Tél. 472-4529

895, 115e Avenue — Drummondville-Sud

la voiture la plus robuste 
au monde ne ressemble pas 
a un char d'assaut!

Les Peugeot sont robustes, n'en doutez pas! L'année dernière, six Peugeot 204 ont participé au rallye Safari de l’Afrique 
orientale et ont terminé PREMIÈRE...DEUXIÈME...TROISIÈME ...QUATRIÈME...CINQUIÈME...SIXIÈME...dans leur 
catégorie, sans parler de la 1 ère place au classement général... remportée par une Peugeot 404 à moteur à injection.
Les conducteurs chevronnés considèrent le rallye Safari de l'Afrique orientale comme le plus pénible au monde... Des 
quatre-vingt-onze voitures des Etats-Unis, d'Europe et de la Grande-Bretagne qui y prirent le départ..., 38 seulement 
franchirent la ligne d'arrivée...dont les 1 8 Peugeot participantes! Cette victoire a suivi de près celle remportée au 
Canada, au rallye d'hiver, où Peugeot gagna la coupe d'équipe. C'est pour cette raison et pour bien d'autres, que 
"l'American Rodding Magazine" a appelé la Peugeot "la voiture la plus robuste au monde".
Voici quelques-unes des caractéristiques qui ont fait sa popularité: traction avant • suspension indépendante sur les 
quatre roues • freins à disque à l'avant, à tambour à l'arrière, assistés par dépression avec compensateur automatique 
de freinage • arbre à cames en tête • bloc moteur en alliage’ d'aluminium coulé. Mais toutes ces caractéristiques 
modernes ne sont pas aux dépens de son élégance: La Peugeot a gagné la médaille d'or pour la conception et le style 
de sa carrosserie, au grand prix européen des Arts et de l'industrie.

VENEZ VOIR ET ESSAYEZ LA VOITURE LA PLUS ÉLÉGANTE ET LA PLUS ROBUSTE EN CIRCULATION. RENDEZ 
VISITE À VOTRE CONCESSIONNAIRE PEUGEOT, DÈS AUJOURD'HUI. - ■ - -r-
À TOUS LES POINTS DE VUE, LA PEUGEOT EST UNE AUBAINE! W PEUGEOT

VALOIS AUTOMOBILES
209, boul. Lemire - Drummondville - Tél. 478-3456

Baptêmes
MA M. et Mme Simon Forest (De­
vise Paquette), une fille née à l’hô- 
ijytal Sainte-Croix de Drummond- 
ville et baptisée le 24 septembre, 
par M. l’abbé Jean-Paul Lemieux, 
curé, sous les prénoms de Marie- 
l|hantal-Liliane. Parrain et marrai­
ne, M. et Mme Gaston Paquette 
Liliane Faucher), de Sainte-Brigit­
te, grands-parents maternels de 
il'enfant. Félicitations aux heureux 
(parents.
H A M. et Mme Cyrille Forest (Isa­
belle Jutras) une fille née le 17 oc- 
ifôbre, à l’hôpital Sainte-Croix de 
Drummondville et baptisée le 29 
octobre, par M. l’abbé Jean-Jac­
ques Forest, sous les prénoms de 
sMarie-Patricia-Carmen. Le parrain 
et la marraine sont M. et Mme

Louis-Philippe Bergeron (Carmen 
Forest), de Drummondville-Sud, 
oncle et tante du bébé. La porteuse 
était Mme Ubald Forest, grand-ma­
man de l’enfant. Félicitations aux 
heureux parents.

A M. et Mme Jules Maillette 
(Huguette Courchesne), une fille 
née le 21 octobre, à l’hôpital Sainte- 
Croix de Drummondville et bapti­
sée le 27 octobre, par l’abbé Jean- 
Paul Lemieux, curé, sous les pré­
noms de Marie-Denise-Martine. M. 
et Mme Lucien Côté, de Sorel, sont 
les parrain et marraine (Jeannine 
Maillette). Félicitations aux heu­
reux parents.
Décès

Mme Anatole Jutras a été éprou­
vée par la mort de son père, M. 
Wilbrod Descôteatix. Nous offrons

à la famille nos plus sincères con­
doléances. Les funérailles de M. 
Descôteaux ont eu lieu à Sainl-El- 
phège.
Souper

Le souper aux fèves au lard orga­
nisé par les dames de l’Aféas fut 
très bien réussi. Elles ont servi 250 
repas. M. le curé Jean-Paul Le­
mieux rehaussa de sa présence le 
nombre des invités. Après le sou­
per, plusieurs jeunes se joignirent 
aux invités et dansèrent aux accords 
joyeux et harmonieux d’un orches­
tre renommé. Les paroissiens et les 
couples venus de l’extérieur furent 
très satisfaits de -leur agréable veil­
lée. M. le curé a félicité chaleureu­
sement les dames de leur heureuse 
initiative, d’autant plus que leur 
réussite aidera l’organisation des 
loisirs paroissiaux. Il a vivement en­
couragé les dames à en organiser 
d’autres semblables dans l’avenir. 
Le souper et la veillée ont rapporté 
la somme rondelette de $500. Les 
dames de l’Aféas ont offert à M. le 
curé un couteau électrique, en

l’honneur de son anniversaire de 
naissance.
Catéchèse

Le 31 octobre, à l’Ecole centrale, 
les paroissiens ont fait une expé­
rience nouvelle en assistant à une 
catéchèse sur le sacrement de péni­
tence.

Les gens se sont divisés dans qua­
tre classes de l’école pour cette caté­
chèse où un prêtre désigné donnait 
les explications; ensuite tous les as­
sistants, se sont confessés dans la 
grande salle de l’école en prépara­
tion de la fête de la Toussaint et 
du vendredi du mois. L’expérience 
fut heureuse, étant donné la présen­
ce fort nombreuse des pénitents.
Cours de catéchèse

Jeudi soir le 16 novembre, après 
la messe de 8h., il y eut un cours de 
catéchèse donné par M. l’abbé 
Jean-Paul Lemieux, curé. Ces cours 
ont été demandés par les dames de 
l’Aféas.

POUR UN NOËL RADIEUX
AIMÉ JUTRAS

vous invite à choisir 
UN APPAREIL DE QUALITÉ

Une image de grandes di­
mensions en couleur ; cabi­
net en acier recouvert de vi- 
nyle façon noyer.
CARACTÉRISTIQUES 
COMPRENANT :

- Syntonisation par cadran.
- Contrôles “Mémoire Magique".
- Syntonisation, précise automatique 

préréglée assurant une réception 
“bloquée” sur chaque canal.

- Système “Insta-View" qui prolon­
ge la durée du tube-écran.

- Filtre de couleurs gardant les cou­
leurs pures et naturelles.

- Contrôle de tonalité sur toute la 
gamme.

- Transformateur de puissance.
- Indicateur illuminé des canaux.

TV-COULEUR
PORTATIF DE 19"

plus !

DESCENTES DE 
BAIN

2 ou 3 morceaux 
Un choix de

1 8 teintes

N'attendez

TISSU À 
DRAPERIES

260 SAINT-MARCEL 472-4962DRUMMONDVILLE

Conseils en décoration à domicile

a. DUPUIS LTÉE

POUR UN 
MEILLEUR 
SERVICE

Consultez-nous 
dès maintenant 

pour vos
DÉCORATIONS 

DES FÊTES
APPELEZ À

472-4962
Sil-

COUVRE-LITS 
UNIS ET PIQUÉS

TAPISSERIES 
de tout genre

CONFECTION ET 
INSTALLATION DE 
DRAPERIES - RIDEAUX 

COUVRE-LITS

OUVELLES DE

ST-GERMAIN
Par; 'G.Janelle
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L’aféas

Le 14 novembre dernier, un 
nombre imposant de dames assis­
taient à l’assemblée mensuelle. 
Après la récitation de la prière et 
mots de bienvenue de la présidente, 
Mme Fafard, ce fut la lecture 
usuelle des minutes et proposition 
du budget. L’étude sociale portait 
sur: “Le journal à la portée de l’in­
dividu”. Après un forum très discu­
té, M. l’Aumônier, tira les .conclu­
sions et Mme Raÿhald Rajotte, dé 
Wickham, nous cita quelques 
exemples vécus. Comme directrice 
diocésaine de notre secteur, elle pa­
rut très satisfaite de la réunion. 
Nous étions aussi très contentes d’a­
voir sa visite. Plusieurs exhibits de 
couture ornaient la table.

Un prix de technique fut gagné 
par Mme Jules McClure, en l’occur­
rence un joli tablier confectionné 
par Mme Elise Fafard.
Le prix de présence fut gagné par 
Mme Hector Sylvestre.

Au sujet de l’entraide, les mem­
bres ont été invitées à faire le paie­
ment de leur prime le plus tôt possi­
ble, quand un décès survient. Après 
une assemblée aussi chargée, cha­
cune se délassa en sirotant un bon 
café accompagné d’un gâteau.

A rassemblée de décembre, il y 
aura échange de cadeaux pour ré­
compenser le beau travail accompli 
depuis septembre. Le 23 novembre 
à 8h. à la salle de la Coopérative, 
soirée récréative, partie de cartes, 
jolis cadeaux, prix de présence et ti­
re pour tous.

Un cadeau apprécié

LESSIVEUSE

- Capacité jusqu’à 16 Ib de 
linge.

- Cycle de pressage.

- Dispensateur de blanchi­
ment.

- 4 vitesses de lavage.

- 3 températures.

- Panneau de commandes 
illuminé.

- Cycle de trempage.

UN ENSEMBLE LESSIVEUSE-SECHEUSE

Notre coût

d’administration

réduit

vous assure

AIMÉ JUTRAS

Tél. 472-7641

MEUBLES et APPAREILS ÉLECTRIQUES

LAVE PARFAITEMENT 
TOUT CE QUI EST LAVABLE

DRUMMONDVILLE

MEUBLES

LE SÉCHAGE AUTOMATIQUE 
PAR EXCELLENCE

des plus 

bas prix

- Réglage pour pressage 
permanent/lavez et por­
tez.

- Réglage de faible cha­
leur pour les synthéti­
ques.

- Réglage pour duveter à 
l’air.

- Interrupteur de fonction­
nement de sûreté.

- Panneau de commandes 
"îllüfhiriê”
- Loquet de porte à bou­

ton-poussoir.
- Intérieur de tambour illu­

miné.
- Couleurs : blanc, avocat, 

ton cuivré.

F BENOÎT BINETTE j

Consultez vous |NV|TENT 4 VENIR VISITER LEURS MAISONS AU DOMAINE DU BOULEVARD

CONSTRUCTION
bureau : TÉL. 478-5666 

REPRÉSENTANT
J-A. LIMOGES : 478-7203

INC.

Nous prenons la responsabilité de votre logement actuel

Consultez
Ouvert/tous les soirs de 7h. à 9h. p.m.

Samedi et dimanche après-midi de 1 h. à 5h p.m.
Un représentant de chaque compagnie sera sur les 
lieux — Pour plus de renseignements :

Représentant, tél.: 472-6253 en tout temps
INTÉRÊT À 7% au lieu de 8%%

BENOIT BINETTE
TÉL. 478-0903

POUR VISITER EN TOUT TEMPS, SIGNALEZ LES MÊMES NUMÉROS
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La 5e Dimension Enr. met en 
évidence nos talents locaux

Les dirigeants des Productions de 
la 5e Dimension Enr. viennent de 
prendre une décision qui va avoir 
des répercussions sur leur program­
mation. Depuis quelque temps, dé­
jà, la Boîte à chansons présentait à 
chaque semaine des talents locaux 
qui, pour la plupart, en étaient à 
leur première apparition en public. 
C’était leur assurer un auditoire et 
peut-être leur donner une chance 
de faire connaître un talent qui les 
mènera loin.

Devant le succès de cette initiati­
ve, les directeurs de la 5e Dimen­
sion ont pensé l’étendre à la disco­
thèque. “La formule serait simple, 
de dire Gilles Allard; il s’agirait de 
permettre aux groupes à go-go 
drummondvillois de se présenter 
sur la scène de la discothèque; ce 
détail est important: les groupes in­
vités seraient exclusivement de no­
tre ville et de notre région. A la fin 
de l’année, un gala réunirait les 
quatre ou cinq meilleures forma­

tions et l’une d’entre elles serait 
alors choisie comme groupe de l’an­
née à Drummondville”.

M. Allard poursuit en expliquant 
qu’il existe beaucoup d’orchestres 
dans notre ville, mais qu’ils sont 
pratiquement obligés de demeurer 
dans l’amateurisme le plus strict, 
puisqu’aucune organisation ne s’oc­
cupe de les produire publiquement, 
dans les limites de la région.

“Ces groupes seraient présentés 
au public, le vendredi soir, à 20h. 
Cependant, ils ne donneraient 
qu’une heure de spectacle, le reste 
de la soirée étant consacré à la dis­
cothèque dans sa formule actuelle."

La chose n’était encore qu’un 
projet, quand M. Allard nous l’a 
expliquée. C’est pourquoi il parlait 
au conditionnel. Maintenant, la 
chose est décidée et ce programme 
de spectacles seta en branle depuis 
le 17 novembre quand vous lirez 
votre journal. En effet, vendredi 
soir dernier, le premier groupe à

s’aventurer sur la scène de la disco­
thèque du Centre culturel a été 
“Les Quatre Lynx”.

Tous ont connu l’ancienne for­
mation; la nouvelle à se présenter 
sous le nom des “Quatre lynx” 
n’aura conservé que Pierre Ber- 
thiaume, ancien soliste des “Lynx”; 
les autres musiciens, Marc-André 
Avoine, François Thibault et Ri­
chard Légaré, ont au moins trois 
années d'expérience, mais dans 
d'autres orchestres.

Ce nouveau groupe, qui n’existe 
que depuis trois mois, ce qui expli­
que qu’il ne soit pas encore connu 
des jeunes, fait de l’excellent travail, 
on s’en est rendu compte vendredi 
demier.Expérons que les autres s’en 
tireront de la même manière.

(La discothèque n’était pas en 
opération, samedi soir dernier, à 
cause du spectacle que Félix Le­
clerc présentait dans la grande sal­
le.)

ENCOURAGEZ
NOS ANNONCEURS

DE PNEUS 
“SUPER WINTERIDE”

Georges Dor est à la dimension du Québec moderne, de l'homme 
nouveau qui l’habite. Il chante "par expérience". Car il a vécu et 
son témoignage nous concerne. Quand il chante “La Manie”, par 
exemple, il nous dit que le titan du Grand Nord a aussi un coeur, 
que celui qui se tient à la pointe de la technologie moderne n'a pas 
cessé de jeter un coup d’oeil vers "les rue sales et transversales”, 
où se tient celle quj est toujours la plus belle, car la laideur ne 
l'atteint pas . . . L’espoir de l'homme qui se sent seul. Ce témoi­
gnage s'adresse à nous. Georges Dor n'a pas oublié, non plus, 
qu’il est de chez nous. C'est pourquoi il nous reviendra, dimanche 
soir aù troisième Gala artistique annuel, qui doit se tenir au Centre 
culturel, pour encourager les initiatives culturelles dans notre ville 
et pour faire la seconde partie du spectacle. C'est un rendez-vous à 
ne pas manquer !

propres à la nouvelle race d’hom­
mes qui prolifère en bordure du 
Labrador et du Détroit de Mingan.

De même pour toutes ses chan­
sons qui sont à la chanson ce qu’est 
au septième art le cinéma-vérité, 
avec quelque chose, en plus... 11 a 
fait beaucoup de choses, avant de 
chanter, Georges Dor. Dès 1954, il 
a publié des recueils de poèmes; de 
17 à 21 ans, il a travaillé à la Cana- 
dian Celanese, dans notre ville, car 
il était originaire de Saint-Ger­
main; il a suivi des cours pendant 
un an, à l’atelier du Théâtre du 
Nouveau Monde.

Et quand il s’est mis à chanter, ce 
fut le succès; oh, lentement, comme 
ceux qui vont loin ! Il a commencé 
à l’été 1965, dans une petite boîte à 
chansons de Percé, l’Etrave; peu 
après, Gilles Mathieu, de la Butte, 
le présentait en tête d’affiche, mal­
gré qu’il soit encore inconnu. Et 
après, ce fut l’émission “Aujour­
d’hui”. .. On commençait à s’inté­
resser à lui.

Pendant la première année, 
Georges Dor chanta peu, étant en­
core à l’emploi de Radio-Canada 
comme réalisateur à la télévision, 
poste qu’il n’abandonna qu’à l’été 
1967.

Côté disques, Georges Dor avait 
reçu, dès l’automne 1965, de la 
compagnie Canada, des offres qu’il 
refusa jusqu’à l’automne suivant; 
mais dès qu’il eut endisqûé ses 
chansons, son nom se répandit très 
rapidement. Pauline Julien inscrivit 
cinq de ses chansons à son récital 
de la Comédie Canadienne.

C’était maintenant le succès, le 
vrai. Il composa “La Manie”, obtint 
le trophée Méritas, le troisième prix 
du festival international de Sopot, 
en Pologne et jreçut une invitation 
de la Comédie Canadienne à se pro­
duire durant une semaine, en fé­
vrier 1968, dans la grande salle de 
spectacles de la rue Sainte-Catheri­
ne, à Montréal.

Maintenant, Georges Dor, qui 
n’a oublié, ni sa ville natale, ni la 
ville où il a travaillé, ni ses modes­
tes débuts, vient porter son encou­

ragement à tous les promoteurs des 
arts à Drummondville. C’est pour 
eux, c’est pour nous que Georges 
Dor sera au Centre culturel, diman­

che soir. Car nous aussi, en assit, 
tant au troisième Gala arlistiqiw 
nous encourageons les arts... QM 
dit?

Le 30 novembre, la Société des Concerts de Drummondville inaugq-i 
rera sa 10e année de présentations artistiques en notre ville. A l'ôç- 
casipn de cet anniversaire, la Société présentera un quatuor vocal, 
dans la salle du Centre culturel, rue Ringuet. Michel Best ténor, Jack 
Norton ténor, Michel Cousins baryton et Edmond Karlsrudbasse,for- 
ment ce quatuor vocal. Tous chanteurs d'opéra, ils sont également 
solistes avec les grands orchestres des Etats-Unis. Il reste encore de 
bons billets. Nous rappelons qu'il faut être membre pour toute la 
saison artistique, et si vous voulez vous procurer des billets, vous n'a- 
vq.z qu'à vous adresser aux personnes suivantes: Mme Hubert Saint- 
Pierre, Tél.: 8-2304, Mme Germaine Proulx Tél.: 2-6507 ou Mlle 
Marguerite Courchesne Téls.: 8-0454 ou 2-3965.

34 candidatures, mais 
seulement 9 gagnants
I Si on en ju8e Par 'cs préparatifs, 
rqui vont bon train, par I intérêt que 
|c public démontre, par la qualité 
(âes candidatures et par le renom 
-de l’artiste qui fera la seconde par­
tie de la soirée, il ne fait pas de 
doutcqueletroisièmeGalaartistiquc, 
qui doit se tenir au Centre culturel, 
le soir du 26 novembre, remportera 
un éclatant succès.

34 personnes ou groupes ont 
posé leur candidature. Mais, comme 
dans la parabole, peu seront élus, 
puisqu’il n’existe que neuf trophées. 
Le choix du jury est d’ailleurs fait, 
à l'heure qu’il est. Mais il demeure

secret, jusqu’à la soirée elle-même, 
de façon à préserver le suspense.

Il nous est cependant permis de 
communiquer au public les noms 
des personnes ou des groupements 
qui aspiraient au choix du jury.

Le trophée que se “disputait” le 
plus grand nombre, est celui du 
groupement social qui s’est le plus 
dévoué à la cause des arts, 
dévoué à la cause des arts, au cours 
des derniers mois. Les candidats 
étaient: la Jeune Chambre, avec 
l’exposition des huiles de Lorraine 
Bcllerose-Tardif; les Jeunesses mu­
sicales, avec une rétrospective de

INSTALLATION GRATUITE

Georges Dor 
travaillé à la

“Georges Dor représen­
te une tendance extrême­
ment importante de la 
chanson québécoise, et 
qui pourrait être très in­
fluente. .. Ce grand bon­
homme dont Gaston Mi-, 
ron dit si exemplairement 
que c’est un homme nou­
veau, l’homme nouveau 
que nous nous efforçons 
tous de devenir, ces 
temps-ci...” (— Patrick 
Straram, Parti-Pris, dé­
cembre 1965)

Dimanche soir, le 26 novembre, 
une soirée d’une extrême importan­
ce pour nos talents locaux, se dé­
roulera au Centre culturel. Il s’agit 
du Gala artistique, le troisième du 
genre, destiné à promouvoir la cau­
se des arts dans notre ville.

La première partie du spectacle

a déjà 
Celanese

sera consacrée à la remise des tro­
phées. La seconde partie mettra en 
vedette l’immense talent d’un hom­
me de chez nous, Georges Dor.

Bien peu de gens, à Drummond­
ville et dans la région, ne le con­
naissent pas. Du moins de nom. 
Mais par contre, beaucoup ignorent 
ce qu’il a fait, avant d’en venir à la 
chanson.

La valeur extraordinaire de ses 
chansons vient, pour une bonne 
part, de ce que Georges Dor a pris 
le temps de vivre, avant de raconter 
ce qu’il ne connaîtrait pas. Autre­
ment dit, Georges Dor “chante par 
expérience”... La plus connue de 
ses chansons, “La Manie”, est avant 
tout une expérience. Il a vécu sur la 
Côte Nord, y . a travaillé, y a déve­
loppé ce type particulier.de sensibi­
lité,, de .pensée, de .manière d’être,

R. L. GUILMETTE 
représentant local

VENTE ET ACHAT 
D’OBLIGATIONS DE 

TOUTES SORTES
FONDS MUTUELS 

Exécution de commandes 

de bourses

RENÉ T. LECLERC INC.
MONTRÉAL

37, Chemin du Golf Tél. 472-2778
Drummondville-Ouest

Si j’étais un Cascade 40 ...
Pour de plus 

amples renseigne­

ments sur le 

chauffe-eau à 

l'électricité 

Cascade 40 et 

son mode de 

financement 
à $4.92 par mois, 

consultez votre 

fournisseur local 

ou le bureau de 

l'Hydro-Québec 

le plus près 

de chez vous.

SI J'ÉTAIS UN CASCADE 40, je n'essaierais pas de cacher 

ma silhouette, je serais le plus moderne et le 

plus beau des chauffe-eau. Efficace, rapide et sûr, 

je serais choyé.

SI J'ÉTAIS UN CASCADE 40, l'isolation parfaite de mon 

réservoir et les deux éléments de chauffe me p rmel- 

traient de combler tous vos besoins d'eau chaude, 

vile et en tout temps.

SI J'ÉTAIS UN CASCADE 40, je pourrais vous faire bénéficier 

du mode de financement offert par l'Hydro-Québec.

A/i, être un Cascade 40.. Z

H ydro-Québec

VENDU PAR: FERRONNER|E

BENOÎT & FRÈRE LTÉE
85, 10e Avenue Drummondville

Tél. 472-5897 — 472-5715

Gustave Vidal et leurs concerts de 
la saison; la “Catholic Women’s 
League”, avec une exposition d’ar­
tisanat, sculpture sur bois et tra­
vaux de tissage; les Peintres de la 
Gamme, avecïa tapisserie française; 
le Club des Francs, avec les peintres 
artistes de la Provence (Marcel 
Bouchet); le Club Rotary, avec les 
tableaux d’Irena Slefanoff et Barry 
Baran; les Loisirs communautaires, 
avec les premières oeuvres des pein­
tres-adultes de Drummondville 
(Claude Boucher); et la Société des 
concerts (Dr Hubert Saint-Pierre).

Le trophée numéro 2, qui sera dé­
cerné à la personnalité artistique 
qui s’est le plus dévouée à la cause 
des arts, est convoité par: Mme Ro­
saire Milette, pour la fondation d’u­
ne école de diction et d’art drama­
tique; M. Ferdinand Smith, pour 
ses expositions à la Caisse Populaire 
Saint-Frédéric; ' Mme Germaine 
Proulx, pour son école de ballet; 
M. Gilles Fortin, pour sa contri­
bution à l’enseignement instrumen­
tal et vocal; et les Peintres de la 
Gamme (Mme Marielle Carrier); 
et le Dr Rosaire Millette, comme 
président de la Régie du Centre 
culturel.

Dans le domaine théâtral, deux 
candidatures: The Thespians, et 
‘‘La Belle Hélène”, opéra bouffe 
réalisé par les étudiants et les étu­
diantes du Collège Marie-de-la- 
Présenlation.

En littérature, une seule personne, 
mais très marquante: il s’agit de l’ab­
bé Gérard Marier et son volume 
“Ne jugeons pas les Jeunes”.

Sous la rubrique “Danses et Per­
formances”, deux noms importants: 
Les Forains et l’Ecole de Ballet.

Le trophée numéro 6 sera attribué, 
soit à Mme Marielle Carrier, pour 
les Peintres de la Gamme, soit au 
groupe “Les Peerless”avec Michel 
Leber, soit aux Gavroches, soit 
à la chorale Saint-Frédéric, pour 
deux messes mixtes réalisées à 
l’époque des Fêtes, soit à Pierre 
Desfossés; ce trophée est celui de la 
musique et de la composition.

Celui qu’on décerne à la réali­
sation artistique de l’année ira, soit 
à La Belle Hélène, soit au Gala 
d’ouverture du Centre culturel.

Il reste deux trophées: la jeune 
personnalité artistique et la triple 
rubrique peinture-sculpture-artisa­
nat.

Pour le premier, le jury a fait 
son choix entre Jacques Larocque, 
prix d’Europe 1967, Marcel Saint- 
Jacques, Jean-Louis Gagnon, Mar­
cel Allard et Marcel Benoît. Pour 
le second, étaient retenus: Mme 
Jacques Beaudoin, pour ses murales 
de la Caisse populaire Saint-Jean- 
Baptiste; Soeur Agnès des Anges: 
Simon Bourbeau; Léon Painchaud; 
et Estelle Doré-Beaulac.

Rappelons finalement que ces tro­
phées sont commandités par la 
Cité de Drummondville, la Ville 
de Drummondville-Sud, le Centre 
culturel, DrummondBusinessForms, 
La Parole, CHRD, La Tribune et 
les députés Bernard Pinard et Jean- 
Lue-Pepin?-—

Exceptionnellement, samedi soir dernier, à cause du spectacle de 
Félix Leclerc, la discothèque du Centre culturel n'a ouvert ses por­
tes qu'à 22h.3O. Il s'est quand même trouvé plusieurs mordus du 
yéyé pour aller y passer la fin de la soirée, tels Carole Gendron et 
Alain Binette qui ont été choisis, cette semaine, pour l'originalité 
de leur tenue vestimentaire. Carole, qui est âgée de 15 ans, décla­
re qu'elle fréquente la discothèque de la 5e Dimension parce que 
l'endroit est sympathique, qu'il y a de bons disques pour la danse 
et que l'acoustique y est bon. Quant à Alain, qui est âgé de 1 8 ans, 
il prétend que c'est une excellente initiative d'avoir fait une disco­
thèque au Centre culturel, car il n'y a pas beaucoup d'endroits, à 
Drummondville, où les moins de 20 ans peuvent se retrouver. 
Tous deux apprécient le fait que le prix d'admission ne soit pas 
très élevé. Enfin, une précision: ce ne sont pas les pantalons de ve­
lours qui ne sont pas admis à la discothèque, mais les jeans . . .

Cours de catéchèse biblique sous 
les auspices du laïcat franciscain

Ce soir, à 20h. (8h.) au sous-sol 
de l’église Saint-Joseph de Drum­
mondville, aura lieu le premier d’u­
ne série de cours de catéchèse bibli­
que sous les auspices du laïcat fran­
ciscain. Les laïcs franciscains dési­
rent inviter lous leurs amis de 
même que les lecteurs assidus de ce 
journal à ces cours enrichissants sur 
la Parole de Dieu. Les causeries au­
ront lieu tous les mois, excepté dé­
cembre, et se prolongeront jusqu’en 
juin prochain. Votre journal vous 
transmettra les dates et lieux des 
prochains cours. Celui de novembre 
portera sur “La formation des Evan­
giles et le texte des quatre Evangi­
les”, et sera donné par le P. Florent 
Sylvestre, franciscain de Montréal,

spécialiste en catéchèse et étude bi­
blique.

L’inscription à ces cours est gra­
tuite, el nous espérons que tous les 
Laïcs franciscains de même que 
leurs amis profiteront de cette uni­
que occasion pour connaître davan­
tage la Parole de Dieu. Donc, bien­
venue à tous!

ENCOURAGEZ 
I NOS ANNONCEURS l

De retour d’Europe

Félix Leclerc n’a pas changé
Une table et une chaise. Sur la 

tablé, un verre d’eau. Sur la chaise, 
son pied. Et devant lui, deux micros 
d’inégale hauteur, un pour sa guita­
re, un pour sa voix.

Son apparence reste la même. Un 
chandail de lainage à col largement 
ouvert et qui descend, droit sur ses 
pantalons. Ses cheveux sont demeu­
rés de la même teinte de gris argen­
té et ses yeux n’ont rien perdu de 
leur mélancolie.

Voilà tout ce qui caractérise, ex­
térieurement, notre Félix Leclerc 
national, même après un séjour 
prolongé en France où on l’a ac­
cueilli comme le premier des Qué­
bécois. Un extrême dépouillement

Mais intérieurement on sent 
qu’il y a une vie extraordinaire, une 
âme de poète, avec ses angoisses el 
ses émerveillements.

L’assemblage de ces deux élé­
ments font de Félix Leclerc une des 
plus grandes personnalités de notre 
chanson québécoise, nous dirions 
même un classique.

Tout le monde le sait ou le sent, 
ici, et c’est peut-être là la base d’un

succès qui persiste, beau comme 
aux premiers jours, depuis tant 
d’années.

Samedi soir dernier, au Centre 
culturel, Félix Leclerc a renouvelé, 
une fois de plus, ce petit miracle de 
poésie qui se produit chaque fois 
qu’il chante. On a rarement vu un 
auditoire plus attentif. C’est qu’il ne 
faut rien perdre, d’une chanson de 
Leclerc. Elles sont si concises, et 
pourtant, tellement évocatrices !

Oui, notre troubadour national 
est resté une valeur sûre. Malgré le 
peu de publicité qui avait entouré 
sa venue à Drummondville, les gens 
sont venus le voir en foule: 650 per­
sonnes, environ; une des plus gros­
ses assistances au Centre culturel, 
depuis l’ouverture de la saison. 
Mais il faut dire que Félix Leclerc 
sait satisfaire son public...

Nous avons pu nous entretenir 
quelques minutes avec lui, après le 
spectacle. U s’est déclaré très fier 
d’êlre le premier auteur de chan­
sons à se voir intégré au program­
me scolaire des maisons des jeunes 
et de la culture en France.

Au moment où trois jeunes filles 
venaient lui demander son autogra­
phe, il racontait qu’il aimait beau­
coup notre Centre culturel, car, di­
sait-il, “il est juste de la bonne 
grandeur pour conserver une belle 
atmosphère d’intimité; pour qu’une 
salle convienne bien, il faut qu’elle 
ail 4000 places ou 700 !”

Nous aurions aimé lui demander 
d’où il tenait son curieux goût du 
macabre, ce qui le fascine chez les 
fous et dans la mort, mais il était 
pressé; car il devait partir tout de 
suite pour Montréal. Ce sera pour 
la prochaine fois, c’est-à-dire son 
prochain triomphe.

Soirée annuelle de la veille du 
Jour de l’An au Club de golf

Il s’est établi une tradition au 
Club de golf de Drummondville et 
elle revient chaque année. Il s’agit 
de la soirée annuelle de la veille du 
Jour de l’An.

Tous les membres et leurs amis 
sont invités encore cette année à y 
prendre pari.

Pour la circonstance, l’orchestre 
de Marcel Larocque fera les frais 
de la musique.

Toutefois, contrairement aux an­
nées, précédentes, il n’y aura pas de 
buffet, mais on servira des consom­
mations à compter de lOh. du soir 
jusqu’à 2h. du matin avec le coût 
du billet.

Tous ceux qui sont intéressés à se 
joindre à cette soirée sont priés dé 
communiquer avec M. Guy Bisson- 
nette au Club de golf de Drum­
mondville pour réserver leurs billets.

Une attitude typique de Félix Le­
clerc: la tête haute, le front ridé, 
les yeux mélancoliques et les 
doigts qui semblent ne jamais 
s'arrêter, inlassables, de gratter 
son éternelle guitare. Félix Leclerc 
est un phénomène, même s'il 
persiste à vouloir passer pour 
Monsieur Tout-le-monde. Et un 
phénomène chanceux: de son vi­
vant, il sera passé dans la légen­
de .. .

VENTE DE TOUPETS POUR HOMMES
SERVICE AU COMPLET 

DES TOUPETS
TEL QUE : 

NETTOYAGE 
MISE EN PLIS 
TEINTURE

SERVICE À DOMICILE SI DÉSIRÉ
DISCRÉTION OBSERVÉE 

DÉMONSTRATION GRATUITE À DOMICILE
APRÈS

M. GEORGES LAMOTHE
MAÎTRE COIFFEUR POUR HOMMES

Directeur cercle artistique de la
coiffure pour hommes
diplômé : coupe au rasoir -
traitement; capillaire - ajustement des toupets

PLACE DRUMMOND
Tél. 478-9065 le jour 
Tél. 472-5102 le soir

LOI SUR LA FAILLITE
AVIS AUX CRÉANCIERS 

Dans l’affaire de la faillite de: Jean 
Saint-Germain, 68-F 
Saint-Germain de Grantham, 

’Cté Drummond, Qué.
AVIS est par les présentes donné 

que Jean Saint-Germain a fait une 
cession de biens le 13e jour de no­
vembre 1967, et que la première as­
semblée des créanciers sera tenue le 
4e jour de décembre 1967, à 1 Ih. 00 
de l’avant midi, au bureau de M. 
Gaston Montplaisir le séquestre of­
ficiel, au Palais de justice de Drum­
mondville dans la province de Qué­
bec.

Daté de Drummondville, ce 20e 
jour de novembre 1967.

JACQUES RENÉ DE COTRET,
C.A., 

Syndic.
C.P. 128 — Drummondville, P.Q.

POUR NOËL
NE PRENEZ PAS DE CHANCE 
OFFREZ-LUI UN APPAREIL

WESTINGHOUSE
LESSIVEUSE etW8F SÉCHEUSE 

automatiques WESTINGHOUSE

Recevez-le avec LES PNEUS

"SUPER WINTERIDE"

• Avec ou sans crampons 
d’acier

• Première qualité 
“UNIROYAL”

• Flancs blancs ou noirs

CHOIX DANS TOUTES

LES GRANDEURS

Voyez dès maintenant

LOI SUR LA FAILLITE 
AVIS AUX CRÉANCIERS

Dans l’affaire de la faillite de: 
QUÉBEC COPTER AIRCRAFT, 
INC., 70-F
Saint-Germain de Grantham, 
Cté Drummond, Qué.

AVIS est par les présentes donné 
que Québec Copier Aircraft Inc., a 
fait une cession le 13e jour de no­
vembre 1967, et que la première as­
semblée des créanciers sera tenue le 
4e jour de décembre 1967, à 10h.30 
de l’avant midi, au bureau de M. 
Gaston Montplaisir le séquestre of­
ficiel, au Palais de justice de Drum­
mondville dans la province de Qué­
bec.

Daté de Drummondville, ce 17e 
jour de novembre 1967.

JACQUES RENÉ DE COTRET,
C.A., 

Syndic-.
C.P. 128 — Drummondville, P.Q.

Lessiveuse Laundromat automatique 
de grand rendement modèle LAH55O
Conçue pour les tissus à pressage permanent - choix de 
2 vitesses combinées à 5 sélecteurs de température d’eau, 
à boutons-poussoirs - double action de lavage - lave à fond 
tous genres de tissus - moteur de ’/z force - cuve, couvercle 
et dessus en émail-porcelaine.

Sécheuse électrique automatique 
de grand rendement modèle DEH550
Le réglage de séchage automatique élimine toute conjec­
ture - période de séchage automatique - éclairage automa­
tique de panier - tambour en émail-porcelaine.

C'EST LE MHS 
DU TAPIS CHEZ 

A. DUPUIS
LTÉE

CONGÉLATEUR
WESTINGHOUSE

UN CADEAU QUI SERA APPRÉCIÉ DE TOUS

D. LAROSE TIRE Enr.
D. Larose, propriétaire

Distributeur des pneus "UNIROYAL"
72, rue St-Louis — St-Cyrille — Tel. 397-2675 

OUVERT LE SOIR JUSQU'À 10 HEURES

LOI SUR LA FAILLITE 
AVIS AUX CRÉANCIERS

Dans l’affaire de la faillite.de: 
Québec Parachute Inc., 69-F 
Saint-Germain de Grantham, 
Cté Drummond, Qué.

AVIS est par les présentes donné 
que Québec Parachute Inc., a fait 
une cession de biens le 13e jour de 
novembre 1967, et que la première 
assemblée des créanciers sera tenue 
le 4e jour de décembre 1967, à 
lOh.OO de l’avant midi, au bureau 
de M. Gaston Montplaisir le sé­
questre officiel, au Palais de justice 
de Drummondville dans la provin­
ce de Québec.

Daté de Drummondville, ce 20e 
jour de novembre 1967.

JACQUES RENÉ DE COTRET,
C.A., 

Syndic-
C.P. 128 — Drummondville, P.Q.

Très économique à l'usage, é- 
galement économique à l'a­
chat. Caractéristiques : parois 
minces ; 2 paniers d’entreposa­
ge amovibles ; 1 cloison amo­
vible ; éclàirage intérieur ; ser­
rure encastrée ; signal lumi­
neux ; garantie de 5 ans con­
tre la perte d'aliments.

■=-«219

UN APPAREIL STÉRÉOPHONIQUE
WESTINGHOUSE

À L’ENTREPÔT, 266, RUE SAINT-MARCEL

Saint-Nazaire
Cours de tricot

Des cours de tricot sont donnés le 
lundi et le jeudi, à l’école centrale, 
par Mme Mariette Lambert. Vingt- 
cinq dame suivent ces cours.

AIMÉ JUTRAS

* Capacité
80 watts

* Table dual

* 6 haut-parleurs

* Meuble en noyer solide

À LA PORTE VOISINE DU MAGASIN A. DUPUIS LTÉE
AVEC UN GRAND TERRAIN DE STATIONNEMENT

TAPIS — PRÉLART — TUILE — PEINTURE 
EN BAS DU PRIX DU MANUFACTURIER

Notre coût 
d’administration 

réduit 
vous assure 

des plus 
bas prix MEUBLES et APPAREILS ÉLECTRIQUES

drummondville

MEUBLES
Tél. 472-7641 NOMTE D'ENÏREPÜÏ CONTINUE

Ce sera la vente de l’audace, de la compétition . . . à la porte voisiné

particulier.de
faillite.de
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Voua rtte pbu (te
Prix en vigueur jusqu'à la fer­
meture samedi, le 25 novem­
bre, 1967. Nous nous réser­
vons le droit de limiter les 
quantités.

PAGE QUARANTE

VOTRE
MARCHÉ

PAR
EXCELLENCE

M ROTI de HAUT CÔTE
MARQUE ROUGE OU BLEUE

Tabletrim

RÔTI DE CÔTES CROISÉES
MARQUE ROUGE OU BLEUE

TABLETRIM 73*
HAUT DE CÔTE 
DÉSOSSÉ ET ROULÉ
MARQUE ROUGE OU BLEUE 

TABLETRIM 75*
BIFTECK DE HAUT DE CÔTE

OU D’ÉPAULE
MARQUE ROUGE OU BLEUE

TABLETRIM . 69*
BACON SANS COUENNE
TOP VALU :. 69‘

PRODUITS VEDETTE !
..._______________________________________________________________;_______________

SACHETS DE THÉ
TOP VALU

bte de 
60 sachets 49* BANANES

JAUNES DORÉES CABANITA

PRODUITS VEDETTE !

SAUCE HOT CHICKEN
ROBERTO

POULET DÉSOSSÉ
EN GELÉE 

ROBERTO

SHORTENING
JEWEL

FROMAGE EN TRANCHES
ORDINAIRE

KRAFT_______________________

PETITS GÂTEAUX
GLACÉS AUX CERISES

WESTON

p<»t o
16 oz Q

2.0.29*

39*
39*

pqt 
8 oz

MÉLANGES À GÂTEAUX
SAVEURS ASSORTIES

PILLSBURY
53*

CIRE A PLANCHERS
BRAVO - JOHNSON

bte 
64 oz

NOURRITURE POUR CHIENS
au boeuf, foie, poulet, boeuf & sauce |
PARD O 1

SOUPE AU POULET
ET NOUILLES
LIPTON 4-88*
BREUVAGE AU CHOCOLAT
NESTLE QUICK

bte
1 Ib 49*

TOMATES DE CHOIX
AYLMER 3

btes Q QÇ
28 oz Q Q

CATSUP AUX TOMATES

CRISTAUX D’ORANGE
TANG 4588* 10!

AYLMER
bout. 1
11 oz |j

DÉTERSIF EN POUDRE w. POIRES ANJOU
ALL 9 Ib de Colombie-Britannique

Can. no 1 - cat. 150
p°ur 39^

GAGNEZ UN CONGÉLATEUR D’UNE VALEUR DE $439.95
FRAISES OU FRAMBOISES
CONGELÉES

LIBBY 2 .n 89*
BÂTONNETS DE POISSON
RUPERT

pqt 
8 oz 39*

FILET DE SOLE
RUPERT 16 oz JP <

Voici tout ce que vous avez 
à faire pour gagner !

1. Remplissez la formule de participation ci-dessous surveillez les 
annonces IGA du 22 novembre au 9 décembre, 1967, pour 
des formules de participation supplémentaires.

2. Déposez vos formules dans l’urne spéciale dans n'importe 
magasin IGA, avant la fin du concours, samedi, le 9 décembre.

3. De toutes les formules de participation reçues, cinq seront choi­
sies au sort. Somme gagnantes des congélateurs remplis d'ali­
ments congelés.

4. Les gagnants seront avisés et leurs noms annoncés dans les cir­
culaires IGA au début de décembre.

5. Tous les employés de IGA et leurs familles ne sont pas éligi­
bles pour ce concours.

Valeur totale, congélateur et aliments, au-delà de $439.95. 
|------------- CONCOURS PRODUITS CONGELÉS - ------

NOM

TARTES AUX RAISINS
YORK

tarte ^3 C
24 oz W 7

ADRESSE

TÉL.=

Déposez ce coupon à votre magasin IGA.

PAPIER DE TOILETTE
blanc, rose, jaune, aqua 

MODERNE

PAPIERS-MOUCHOIRS
MODERNE

CRÈME GLACEE
saveurs assorties
TÔP VALU

demi-
gallon g

PAIN BLANC ENRICHI
tranché - 24 oz - TOP VALU - valeur 254

avec l’achat de deux

AMPOULES ÉLECTRIQUES
Eye Saver Westinghouse 40 - 60 - 100 Watts

pour
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